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ARBRES 
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F  RA  GA  R  I  A, 
FRAISIER. 

DESCRIPTION  GÉNÉRIQt/E. 

L  Es  Fraifes  étant  mifes  au  rang  des  fruits 
rouges,  &  les  accompagnant  avec  avantage 
fur  les  tables  pendant  près  de  trois  mois; 
le  Fraifier  doit  trouver  place  dans  un  Traité 
des  Arbres  Fruitiers. 

I**.  Le  Fraifier  eftune  plante  vîvaçe  dont 
les  feuilles  fe  développent  dans  un  ordre  qui 
c'eft  ni  oppofé,  ni  alterne  >  mais  circulaire 
ou  fpiral ,  autour  d'une  tige  qui  acquière 
cifiq  ou  fix  lignes  de  gro£&ur,  &  parvient 
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naturellement  à  deux  ou  trois  pouces  de  hau^ 
leur  ;  l'art  peut  l'élever  davantage;  La  queue 
des  feuilles  porte  à  fa  naiflance  une  mem- 
brane mince  &  tranfparentc  qui  s'allongeani' 
en  pointe  fur  les  deux  côtes,  forme  comme 
des  ftipules  qui  fubfiftent  après  le  defféche- 
lîient  même  de  la  feuille.  Ces  membranes  fe 
recouvrent  les  unes  les  autres,  &  cmbraffent 
la  tige  de  la  Plante; 

a^.  Sous  Taiflellede  chaqueftuille,il  fe  for- 
me un  bouton.  Des  boutons ,  les  uns  dorment  g 
toujours  difpofés  à  s'ouvrir  ;  d'autres  prodwi- 
fent  des  tiges  ou  œilletons  femblables  à  la 
tige  qui  leur  donne  naiflance  ;  d'autres  en-^ 
Un  font  des  poufies  rampantes ,  (  on  les  nommé 
fils ,  fouets ,  coulans  ,  traînafles ,  filets  ,  ti- 
tans ,  jets  9  &c.  )  menues  ,  cylindriqties  , 
très  -  longues ,  quelquefois  de  deux  ou  trois 

Î)ieds,  garnies  dans  leur  longueur  de  plu- 
ieurs  nœuds;  chaque  nœud  porte  un  bou- 
ton ,  &  une  gaine  qui  couvre  le  bouton  & 
le  coulant  :à  ces  noeuds^  alternativement  de 
deux  l'un,  le  bouton  fe  développe,  produit 
un  œilleton  de  Fraifier  qui  s'enracine  &  form* 
un  nouveau  pied  ;  le  bouton  de  l'autre  nœud 
demeure  dormant,  ou  fi  le  pied  de  Fraifier 
eft  vigoureux  i!  s'alonge  &  produit  une 
branche  ou  filet  qui  donne  pareillement  de' 
nouveaux  pieds  &  de  nouveaux  coulans  dans 
le  même  ordre. 

3^.  La  queue  des  feuilles  eft  pins  ou  moins 
longue,  cylindrique,  creufée  d'un  petit  fiV 
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Ion  dans  toute  {a  longueur ,  du  côté  qui  re- 
garde la  tige.  A  fon  extrémité  ^  elle  fe  di-^ 
vife  en  trois  Eftits  pédicules,  qui  fe  pro- 
longeant forment  l'arrête  àts  trois  folioles 
dont  eft  compofée  la  feuitte  du  Fraifîer.  La 
foliole  direÔe  eft  d'une  forme  régulière ,  fore 
étroite  du  côté  de  fon  épanouiUement ,  di- 
minuantauffi  de  largeur  à  fon  extrémité.  Les 
deux  folioles  latérales  font  d'une  forme  irré- 
guliere  ;  leur  arrête  les  divifant  en  deux  par- 
ties inégales^  dont  celle  qui  eft  à  côté  de  lai 
fi)lidle  direfte ,  eft  à-peu-près  de  môme  for- 
me ,  grandeur  &  proportion  qu'une  moitié 
de  cette  foliole  ;  l'autre  panie  eft  plus  grande , 
&  beaucoup  plus  large  à  fon  épanouiflement 
qu'à  fon  extrémité*  Les  folioles  font  garnies 
par  les  bords  de  dentelures  plus  ou  moins 
larges ,  aiguës ,  profondes ,  &c.  terminées  par 
une  petite  pointe  ordinairement  de  la  même 
couleur  que  le  firuit.  Le  dehors  des  folioles 
eft  blanchâtre,  relevé  de  nervures  qui  fortent 
de  la  grofle  arrête  dans  un  ordre  alterne ,  & 
fe  terminent  à  l'extrémité  de  cliaque  dent; 
Le  dedans  eft  d'un  vert  plus  ou  moins  clair, 
creufé  de  filions  correfpondans  aux  nervu- 
Ires.  Les  Fraifiers  très-vigoureux  produifent 
quelques  feuilles  à  quatre  &  même  à  cinq 
lolioles;  ou  bien,*fur  la  queue  de  la  feuille  p 
à  deux  tiers  de  fa  longueur  au-delfus  de  fa 
naif&nce,  on  trouve  une  ou  deux  petites 
oreilles >  ou  appendices,  ou  folioles,  quel- 
i|uefois  fermées  &  figurées  comme  un  petit 
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cornet  de  papier  ou  un  cône  dentelé  autour  . 
de  fa  bafe.  Tous  ces  accidens  &  les  varia- 
tions qui  fe  rencontrent  dans  les  feuilles  du 
Fraifier,  dépendent  plus  de  la  force  de  la 
Plaote,  ou  de  certaines  circonftances  ,  que 
de  l'efpece.  Mais  il  y  a  une  variété  conf- 
tante  de  Fraifier  à  feuilles  (impies  &  entières 
qui  fera  décrite  ci-après. 

4^.  Du  centre  des  œilletons,  ou  troncs 
du  Fraifier  ,  lorfqtf ils  ont  acquis  la  force 
néceflaire ,  il  fort  des   montans,  tiges  ou 
branches  à  rruit  cylindriques,  plus  gros  que 
les  filets  >  &  dont  la  direftion  eft  verticale. 
Le  premier  nœud   de  cette  tige   eft  garni 
d\ine  gaîne  formée  d'une ,  &  plus  fouvent 
de  deux  membranes  oppofees ,  dont  une  eft 
longue  &  terminée  en  pointe  aiguë  ,•  l'au- 
tre eft  quelquefois  de  même  forme  &  gran- 
deur î  &  quelquefois  elle  eft  beaucoup  plus 
■grande  ,  &  découpée  en  trois  ou  en  cinq  ; 
louvent  Tufte  des  deux  accompagne  ,  com- 
me ftipules ,  la  queue  très-courte  d'une  feuille 
fimple,  ou  à  deux,  ou  à  trois  folioles,  qui 
wend  naiïTance  à  ce  nœud.  De  cette  gaîne 
fortent  une  fleur  portée  par  un  long  pédi- 
cule ,  &  un  ou  plufieurs  rameaux  qui  fefous* 
divifent  à  leur  tour  de  la  même  façon  eu 
plufieurs  autres  avec  les  mêmes  accompa- 
imemcns  :  ceux-ci  fe  ramifient  auffi,  jufqu'à 
ce  qu'enfin  il  ne  forte  plus  des  nœuds,  que 
des  fleurs  qtii  terminent  les  dernières  rami- 
fications du  montant.  Après  que  cette  tige 
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a  donné  fes  derniers  fruits,  elle  (è  defleche 
&  périt  ainfi  iquè  rœîlleton  qui  Ta  produi- 
te ;  &  les  yeux  dormans  au-d^jlFous  de  cet 
œilleton  5  s'cfutrent  &'en  forment  un  ou  plu- 
fieurs  autres  ;  à  moins  que  le  pied  ne  périfle 
de  vêtufté  ou  d'accident ,  ou  que  quelque 
caufe  ne  dérange  cet  ordre  commun.  Quel- 
quefois fur  les  pieds  de  Fraifier  vigoureux , 
lorfqu^ces  montans  fe  renverfent  lur  la  ter- 
re ;  ou  que  les  feuilles  les  préfervent  de  l'ar- 
deur du  foleil  &  du  deflechement ,  loin  de 
périr ,  ils  poulfeiit  de  leurs  premiers  nœuds 
des  feuilles  &  des  racines ,  &  donnent  des 
nouveaux  pieds ,  comme  les  filets  :  d*bù  Ton 
peut  inférer  que  les  gaines  des  tiges  ne  ren- 
ferment pas  feulement  une  fleur  ^  des  ra- 
meaux ,  mais  encore  un  bouton  ou  àts  ru- 
dimens  capables  de  perpétuer  la  Plante* 

5  ^  .  Les  fleurs  fpnt  compofées  ,1^.  d'uti 
calyce  d'une  feule  pièce,  divifé  par  les  bords 
en  dix  échancrure?  longues  &  terminées  ea 
pointe,  dont  cinq  extérieures  &  plus  peti- 
tes recouvrent  les  divifions  des  grandes.  Cel- 
les-ci gardent  cônftamment  leur   grandeur 
&  leur  forme,  I^es  petites  échancrures  va- 
rient fouvent  ;  les  unes  fe  fendent  par  Tex- 
trémité  en  plufieurs  pointes  ;  d'autres  ,  fur 
les  Fraifiers  vigoureux,  ^n-ennentunaccroif- 
fement  confidérable,  &  dégénèrent  en  mem- 
branes découpées  femblables  aux  gaînes  des 
nœuds  du  monij^nt  ;  quelques-unes  fe  chan- 
gent en  une  petite  feuille  fimple ,  ou  dé- 
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coupée  ou  à  deipc  folioles  longues  de  fix  ï 
Jîuit  lignes ,  dentelée ,  bien  formée  ^  &  por- 
tée par  un  pédicule  longd'pne  ou  deux  lignes  ; 
d  ^  .  de  cinq  pétalçs  blancs  ^  un  peu  cf  eu- 
fés  en  cuilleron,  &  attachés  par  un  onglet 
fort  court  fur  les  bords  intérieurs  ducalyce, 
aux  points  de  divifîon  des  grandes  éclian- 
crures.  Leur  forme  variç  fuivant  Pefpeqe  5  & 
fouyent  elle  eft  la  même  que  celles  des  fruits  ; 
ronde ,  lorfque  le  fruit  eft  fphérique  ;  pvoi- 
de,  lorfque  le  fruit  approche  dç  la  forme 
il'un  (Kçf  tronqué*  De  forte  que  la  forme 
des  fruits  peut  quelquefois  être  indiquée  par 
celle  des  pétales  ,  comme  leur  couleur  eft 
indiquée  par  celle  de  la  pointe  des  dents  dç 
la  feuille.  Ordinairement  Içs  fleurs  qui  fortent 
jjes  premiers  nœuds  de  la  tige  d'un  Frai- 
tîer  vigoureux  ont  vin  plus  grand  nombre 
d'échancrures  &  de  pétales;  fiic  quelquefi)îs 
le  nombre  des  pétales  excède  celui  des  gra- 
des découpures,  &  alors  ces  pétales  furnur 
tnéraires  fe  placent  fur  un  fécond  rang  de- 
vant les  autres  :  3  ^  .  d^une  vingtaine  d'éta- 
mines  (i)  de  longueur  &  de  direflion  dif 

(O  Le  nombre  des  étatnines  varie  fuivant  le  nombre 
i&la dlfppfitîon  dey  pétales,  &  refpece  des  Fraifiers. 
Dans  les  fleurs  des  Fraifiers  d'Enrope,  il  y  a  ordinai- 
rement quatre  étamioes  pour  chaque  pétale  placé  ré- 
gulièrement ;  &  dans  celles  des  Fraifiers  d'Âreértque  ,  il 
y  en  a  cinq  ou  fix.  Ainfi  les  fleurs  de  ceux-ci  à  cinc} 
foetales,  ont  de  vingt-cinq  à  trente  étamînes;  &cellej| 
%  fepî  pétales,  ^n  ont  de  trente'çinqjufc^u'àquarantf- 
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fërentes ,  les  unes  fe  penchant  fur  les  péta- 
les, les  autres  s'approchant  des  piflils  :  ellea 
ibat  terminées  par  des  foxnmets  d'un  jaune- 
clair. 4^ «Le  centre  de  la  fleur  cft  occupé 
par  une  ou  plufîeurs  centaines  de  piflils  coo- 
tigus ,  &  raUemblés  fur  un  fupport  charnu , 
de  forme  hémifphérique ,  ou  plus  Couvent 
alongée  &  termisée  en  pointe  olxufe.  Cha- 
que piftîl  efi;  formé  d'i^n  embryon  fur  lequel 
repofe  un  petit  ftyle  fiirmontéd'unûyffma- 
te.  Les  ftyles  tombent  à  la  maturité  du  fruit, 
ou  fe  détachent  aiféiQjent.  La  grandeur  des 
ileurs  varie  fuivant  l'eipece ,  la  Vigueur  du 
Frailîer ,  &  le  nœud  de  la  tige  d'où  eUes  for- 
cent. Celles  qui  naiflent  des  premiers  nœud^ 
Cont  les  plus  grandes.  (  ce  font  celles-ci  que 
nous  décrirons  ).  Celles  qui  terininent  les  der* 
lïiers  rameaux  font  les  moindres. 

6^.  Le  fupport  groflU  &  devient  un  fruit 
fondant,  fi^cculent,  de  groITeur,,  couleur, 

■■'■■Mil  I  II  I         IJ 

dciqc.  CeHcs  des  Fraifiers  cTEijçope  îi  cinq  pétg'és  (  c'eft 
fe  très-grand  nombre  )  ne  portent  que  ving;t  é:aaiines. 
^'aiditfour  okaque  pétale  placé  régaliérement ,  corn- 
ue ils  le  font  dans  toutes  les  fleurs  a  cinq  pétales.  Mats 
torique  les  pétale»  fomumérairts  font  {Placés  fur  un  fé- 
cond rang  devant  les  autres ,  chacun  de  ces  pétales  fur- 
numéraires  diminue  d'une  ou  de  deux  le  nombn»  de», 
étamines.  Quelqudfiois  ces  pétales  font  pls^cés  derrière^ 
Iqs  péules  réguliers  9  &  alors  ils  ne  diminuent  point  le 
pombre  des  étamines.  Cette  obfervatîoa  n'eft  pas  fans 
exception ,  &  n'a  point  lieu  pour  les  dernières  ficurs  de 
^extrémité  des  raontans  ,  dont  les  parties  n'ont  ni  nouv 
♦rf  ni  candeur  déterminés. 
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faveur  &  parfum  différens ,  fuivant  Tefpece 
&  la  culture.  Les  Fraifes  qui  viennent  fur 
les  premiers  nœuds  des  montans  font  les  plus 
Çroffes ,  &  dans  quelques  efpeces ,  elles  font 
louvent  d'une  forme  anguleufe  &  Irréguliere. 
Comme  les  fleurs  de  ces  fruits  difformes  ont 
prefque  toujours  plus  de  «^cinq  pétales  9  il  y 
a  lieu  de  croire  qu'il  en  efl  de  ces  Fraifes 
à*peu-près  comme  des  Bigarades  cornues^ 
qui  ont  ordinairement  autant  d'excroifTances 
quHl  y  avoit  de  pétales  furnun>éraires  ^ans 
leurs  fleurs.  Les  graines ,  femences ,  ou  pé- 
pins font  placées  fur  la  peau  de  la  Fraîfe  9 
quelquefois  entièrement  faitlantes;  quelque- 
fois dans  des  enfoncemens  plus  ou  moins 
creufés ,  fuivant  Tçfpece ,  &  le  renflement 
du  fruit. 
Les  montans ,  les  fouets ,  la  queue  des 
^  feuilles ,   &c.  des   Fraifiers  font  garnis  de 
poil  ou  duvet   plus  ou  moins  fort  &  épais. 

ESPECES   ET  VARIÉTÉS- 

L  FRAGARIA  yulgari%  fruSa  ruhro. 

F&AisiBiL comm un    à  fruit  rouge.  (P/. /. 

FRAGARIA  fyhefiris.   Fraisier,   de 
Bois.  Du  Ch. 

La  plupart  des  Fraifiers  dont  nous  a  von 
à  traiter  ne^fc  trouvant  que  dans  les  jardins* 
nous  ne  décrirons  point  celui-ci  tel  qu'il  ^ 
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dans  les  bois ,  où  il  s'élève  de  lui-même  ^ 
mais  tel  qu'il  devient  dans  les  pocagcrs  &  les 
terrcins  cultivés. 

Ce  Fraifier ,  qui  dans  les  bois  multiplie 
peu  fes  œilletons ,  &  dont  les  folioles  des 
plus  grandes  feuilles  ont  à  peine  deux  pou* 
ces  de  longueur  fur  dix-huit  lignes  de  lar- 
geur ,  reçoit  de  la  culture  &  du  terrein  tant 
d'accroiflement  &  de  videur ,  que  fouvent 
il  forme  des  touffes  de  quinze  à  vingt  œil- 
letons qui  portent  un  grand  npmbre  de  feuil- 
les dont  les  folioles  pi>t  quelquefois  trois 
pouces  huit  lignes  de  longueur,  &  deux 
pouces  huit  lignes  de  largeur.  Leurs  bords 
font  garnis  de  dentelures  longues  &  très-ai- 
guës. Le  dehors  eft  d'un  vert  blanchâtre 
relevé  de  nervures  déliées  >  mais  très-faillan- 
tes,-  le  dedans  efl  d'pn  vert  plus  gai  que 
foncé,  creufé  de  filions  d'autant  plus  pro- 
fonds, que  la  feuille  qui  eft  pliffée  fur  cha- 
que nervure  dans  le  bouton ,  femble  toujours 
conferver  qùelquUmprellion  de  cette  pre- 
mière difpofition.  Les  queues  des  feuilles 
font  afièz  fermes ,  longues  de  quatre  à  fopt 
pouces. 

Ses  filets  font  ordinairement  teints  de  rou- 
ge; ils  s'alongent  &  fe  ramifient  beaucoup. 

Chaque  œilleton  donne  fouvent  plufieurs 
montans  qui  s'élèvent  de  fix  à  dix  pouces, 
produifent  beaucoup  de  rameaux ,  &  par 
^conféquent .  beaucoup  de  fleurs.  Les  mon- 
tans ,  les  filets  &  les  queues  des  feuilles  font 
garnis  d'un  poil  fin ,  court  &  peu  épais. 
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Sts  fleurs  s'çpanouiflent  bien ,  parce  quç 
les  4é6CH3fmFesdu  qilyce  s'ouvrent  uflez  pour 
fkire  angle  droit  avec  le  pédicule  de  la  neur^ 
fur  liequel  elles  ne  fe  renverfent  que  quand 
le  renflement  du  fruk ,  à  cette  extrémité ,  leva* 
ùk  perdre  cette  première  direéHpn  :  c'eft  un 
cara^ere  propre  apx  fleurs  de  la  plupart 
des  Fraifiers  de  notre  continent.  Les  fleurs 
qui  fi>rtcnt  des  premiers  noeuds  du  montant , 
ont  oeuf  ou  dix  lignes  de  diamètre.  Souvent 
leixrs  pétales  furpafTent  le  nombre  de  cinq  « , 
&  les  échancrures  du  calyce  font  fujettes 
aux  accidens  indiqués  dans  la  defcriptiongén-^ 
nérique.  Les  fruits  qui  fuccçdent  à  ces  fleurs 
ibnt  les  plus  gros  &  fouvçnt  anguleux.  Je 
n^i  point  vu  de  ces  Fraifes  d'une  forme  ir-^ 
régulière  dans  les  bois  ;  &  il  s^en  trouve  ra- 
rement parnii  celles  de  la  première  récolte 
-(qu'on  fait  (iir  ces  Fraifiers  tranfpîantés  dans 
les  potagers;  de  forte  que  ces  difformités  ne 
peuvent  s^attribuer  qu'à  une  nourriture  abon- 
dante qui  la  rend  plantejtrès-vigoureufe ,  fiç 

•  exubérante  dans  fes  produéHons. 

Les  fruits  de  ce  Fraifier ,  tant  dans  les  bois 

que  dans  les  potagers ,  font  raccourcis ,  ayant 

•itioîns  de  hauteur  que  de  diamètre;  ou  aJoa- 

gés,  de  ta  forme  d'un  œuf  tronqué,  ayant 

*  autant  ou  plus  de  hauteur  que  de  diamètre.. 
-yne  Fraife  de  bois  éft   belle,  lôrfqu'elle  a 

]]%  lignes  de  diamètre  &  une  hauteur  égale. 
pans  un  terrein  cuUiYé ,  Qn  en  trouve  dèj 
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la  première  récolte  qui  ont  neuf  lignes  de 
diamètre ,  &  de  lix  à  dix  lignes  de  hauteur. 

La  peau  eft  d'un  rouge  foncé  vif  &  bril^ 
bntdu  côté  du  foleil;le  côté  oppofé  eft  d'un 
rouge  plus  clair  ;"cn  quelques  endroits ,  d*ua 
blanc  un  peu  verdâtre  ,  ou  très-légéremenf 
lavé  de  rouge. 

.  Tout  le  inonde  connoit  h  délicateflede  (a 
chair  ,  fon  goût  &  fon  parfum  ;  &  quoique 
}a  culture  retranche  prefqu'autant  delà  bonté 
de  cette  Fraife,  qu'elle  ajoute  à  fa  grofleur^ 
pulle  autre,  excepté  celle  des  Alpes,  ne  Iu| 
peut  être  comparée. 

Les  pépins  font  placés  dans  de  petits  eor 
Ibncemens  fur  la  peau  des  groSfes  Fraifes^ 
&  à  fleur  fur  les  petites.  Lmv  couleur  eft 
la  même  que  celle  de  Is^peau,  mais  d'un  ton 
f>/as  foncé. 

Les  premiers  fruits  fe  recueillit  fur  ce 
Fraifier-,  à  Vexpofitîon  du  midi  ^  vers  la  fin 
de  Mai ,  &  les  derniers ,  à  Texpcfition  du 
nord,  vers  la  mi- Août. 

IIFRAGARIA  valgarisfruaualio.C.B.l^^ 

Fraisier  commun  à  fruit  blanc. 

^S^GAAI4 ^ylyffiris  alba.  Fraisier 
blanc,  Du  ÇA. 

Ce  Fraifiereft  une  variété  du  précédent , 
^ont  les  carafteres  fuivans  le  diftinguent. 
i^^Sts  feqiUes  font  d'un  vwt  plus  clair. 
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&  la  pointe  de  leurs  dents  eft  blanche, 
a  ^ .  Ses  filets  ne  fe  teignent  point  de  rouge. 
3^.  La  peau  de  les  fruits  eft  d'un  blanc 
qui  jaunit  un  peu  à  leur  maturité.  4^  .  Ses 
fruits  ont  moins  de  goût  &  de  parfum.  Le» 
Jardiniers  qui  faveiit  le  diftinguer  à  la  feuil- 
le (ou  qui  le  reconnoiffent.à  d'autres  carac- 
tères ,  le  laiflent  dans  les  bois ,  &  évitent  de 
le  tr^nfplanter  dans  les  jardins. 

m,  FRAGARIA  yutgaris  fiore  fimi-dupUcL 

Fraisier,  comniun  à  fleur  femi-double. 

JPRAGARlAfylvefiris  multiplex.  F&AisiEtt. 
double.  Du  Ch. 

Ceft  une  autre  variété  du  môme  Fraificr, 
dont  Je  c^aûere  diflîtiâif  coniifie  daqs  la 
fleur.  Ses  pétales  font  au  nombre  de  vingt 
à  quarante-cinq ,  difpofés  les  uns  devant  les 
autres  fur  plufieurs  rangs,  &  diminuant  de 
grandeur  à  proportion  qu'ils  approchent  du 
Apport;  de  forte  que  les  dernieirs  ne  font 
qu'un  très- petit  développement  des  étamines, 
dont  on  apperçoit  quelquefois  les  fommets 
fur  le  milieu  de  ces  petits  pétales.  Ses  éu« 
mines ,  foit  qu'elles  foient  développées  en  pé« 
taies,  foit  que  ceux-ci  occupent  leur pl^e, 
.  font  réduites  au  nombre  de  cinq  à  dix.  Le 
fupport  des  piftils ,  &  le  firuit  qu'il  forme  , 
font  moins  gros  que  ceux  du  Frailier^  a?,  i  ; 
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mais  la  couleur  ^  le  goût  &  le  parfum  font 
ks  mêmes. 

La  culture  de  ce  Fraifier  n^étant  àvanta* 
geufe  ni  pour  le  fruit  9  dont  la  groflèur  ex- 
cède peu  celle  des  Fraifes  des  bois ,  ni  pouf 
la  fleur ,  qui  éunt  petite ,  ne  peut  faire  une 
décoration  remarquable  fur  les  parterres ,  on 
ne  le  trouve  que  dans  les  jardins  de  quel* 
ques  curieux. 

Dans  les  bois  &  dans  les  femis  de  Fraifier 
commun ,  on  trouve  quelques  pieds  de  Frai* 
fier  à  feuilles  pànachiées  :  Fragaria  vulgaris 
yarUgato  folio.  H.  R.  P.  que  je  ne  crois  pas 
devoir  regarder  comme  une  variété  ;  parce 
que  fouvent  la  maladie  difparoît  lorfqu'on 
cultive  ce»  Fraifiers  dans  une  bonne  terre; 
ou  fi  elle  perfévere,  elle  ne  fe  communiqué 

2u^ux  pieds  produits  par  leurs  filets ,  &  nç 
\  tranfmet point  à  ceux  qui  viennent  de  leur^ 
femences. 

W.  FRAGARIA  vulgaris  fine  ftagellit  (  ceu 
ramulis  )  repentibus. 

FRAGARIA  eflagBllis.'DûCh.  ' 

F  «.  A I  s  I  B  iR.  fans  coulans. 

On  remarque  dans  les  plants  de  Fraîliers 
cultivés ,  que  les  pieds  qui  jettent  beaucoup 
de  filets,  tallent  peu,  &  que  la  plupart  de 
leurs  œilletons  ne  montent  point;  fans  doute 
parce  que  la  fubilance  néce£Ëaire  pour  lek 
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perfeûionner  eftabforbée  par  les  coulans^ 
qu'on  peut  regarder  comme  des  jets  gour- 
mands qui  ne  popagent  le  Fraifier  qu'au 
préjudice  de  fa  féconcSté.  Le  caraûere  pro- 
pre du  Fraifiei-  fans  coulans ,  efl  de  ne  don- 
ner que  des  œilletons  qui  forment  une  touffe 
fort  étendue^  &  dont  un  grand  nombre  pro* 
duit  du  fruit.  Comme  ces  œilletons  fe  ferrent 
les  uns  les  autres ,  ils  s'élèvent  un  peu  plu« 

2ue  ceux  des  autres  Fraifîcrs,  &  les  queues 
es  feuilles  s'alongent  davantage ,  ce  qui  le 
feit  quelquefoisnommer  jPrû(/^^r-*a//7b/2.  Du 
tefte ,  toutes  fes  parties  font  femblablcs  à 
celles  du  Fraifier ,  n^.  i ,  dont  il  cft  une 
Variété  confiante  &  très-eftimable ,  qui  fe  per^ 
Jpétue  fans  dégénérer  par  les  œilletons  éclaté» 
&  par  les  femences.  Les  premiers  pieds  de' 
ce  jFraifier  ont  été  trouvés  dans  les  bois,  & 
tranfportés  dans  les  jardins ,  où  il  cft  encore 
trop  rare.  Si  le  Fraifier  commun  &  le  Frai- 
ferat  ont  quelque  commerce  enfemble,  je  foujp- 
conoerois  celui-ci  d'en  être  le  fruit,  réunif^ 
lant  aux  caraûeres  de  ce  Fraifier ,  l'avantagd 
de  taller  &  de  ûe  point  filer. 

V-  FRAGARIA  vulgaris  joLio  fmplici. 

FitAisiBR  commun  à  feuille  fimple, 

^RAGARIA Monophjlla.  Fr^aisiei^ 
dç  Verfailles,  Du  Ch. 

M.  du  Chefne  fils,  ayant  femé  en  176* 
âes  graines  de  Fraifes  commîmes  ^  gagna  un# 
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rariété  à  feuilles  fimples  qui  fe  perpétue  conf- 
tamment  par  les  femeoces  &  par  les  HIets. 
Ses  œilletons  font  un  peu  plus  longs ,  fes 
montans  plus  branchus  ^  &  Tes  fleurs  plus 
fujettes  à  divers  accidens  qui  font  marqué» 
dans  la  defcription  générique.  i 

Mais  ce  qui  le  cara£):érife  particulièrement 
ce  fout  fes  feuilles ,  dont  quelques*vmes,  en 
très-petit  nombre,  &  fur  quelques  pieds  feu* 
lement,  font  divifées  eu  deux  folioles,  ou 
en  trois  comme  celles  des  autres  Fraifiers  ; 
d'autres  font  fimples  ,  découpées  plus  ou 
moins  profondément ,  régulièrement  en  trois 
pièces,  ou  irrégulièrement  en  deux;  &  le» 
autres  (  c'efl  le  très-grand  nombre  )  font 
fimples  &  entières  ^  fort  latges  à  leur  épa- 
tjouiflement,  d'une  forme  qui  réfulteroit  de 
deux  ^graods côtés  des  folioles  latérales,  réu« 
nies  fur  une  même  nervure  ^  ou  mieux  des 
trois  folioles  d\ine  feuille  ordinaire ,  rangée» 
de  façon  que  la  foliole  diredle  placée  fur 
les  deux  latérales,  cache  leur  extrémité.  Les 
côtés  de  cette  feuille  qui,  près  dePépanouif- 
fement, font  fi  larges  quefouvent  ils  (icroi^ 
fent  &  couvrent  l'extrémité  de  la  queue, 
ou  font  joints  comme  dans  les  feuilles  pa- 
Toifèes,  montrent,  dit  M.  du  Chefbe ,  u 
i>  nue  cette  feuille  n'efl  pas  fimple  par  la 
11  fuppreffion  des  deux  folioles  latérales;  mais 
«»  au  contraire  par  leur  réunion  avec  celle  du 
«)  milieu  x».  De  même  que  le  grand  tàté  des. 
folioles  latérales  9  la  diredtign  de  fes  oervu- 
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tes  qui ,  comme  celles  du  Fraifier  de  Vef- 
failles ,  font  un  angle  prefque  droit  avec  la 
grofle  arrête  ;  &  les  rudimens  des  folioles  qui 
caiflènt  fur  la  queue  de  quelques  feuilles  de 
Fraifier ,  femblent  indiquer  que  chacune  des 
folioles  latérales  réfulte  de  Taflemblage  de 
plufieurs  ^  &  que  la  feuille  du  Fraifier  pour- 
roit  être  compofée  de  cinq  folioles ,  ou  da- 
vantage ,  comme  il  s'en  trouve  fur  quelques 
Fraifiers,  &  principalement  fur  un  Frmfier 
vert ,  que  M.  du  Chefne  poflëdç  depuis  peu. 
Quoique  les  accidens  qui  fe  trouvent  fré- 

Suemment  fur  les  fleurs  &  fur  les  firuits  du  Frai* 
er  de  Verfailles  foient  les  fuites  d\ine  grande 
vigueur  dans  les  Fraifiers  ;  cependant  9  à  ea 
juger  par  fes  feuilles  moiqfdres  en  nombre 
conune  en  grandeur  fur  chaque  œilleton  que 
dans  le  Fraifier  commun,  par  leurs  queues^ 
&  les  filets  moindres  en  groffeur ,  il  ne  pa' 
roît  pas  végéter  avec  une  grande  force. 

.    VL  FRAGARIA  honenfis. 

Fraisier,  cultivé.  Fraisibs.  frefi&nt. 
Du  Ch. 

Depuis  long-temps  on  cultive  avec  foin 
des  pépinières  de  Fraifier  dans  plufieurs  vil- 
lages voifins  de  Montlhéry ,  d'où  les  habi- 
tons de  Montreuil ,  &  beaucoup  de  Jardiniers 
tirent  le  pFant  de  leurs  Fraiferaies.  On  le 
nomme  Fraifier  de  VUledu-Aais ,  ou  de  VH-^ 
Uboufin  g  villages  où  on  Téleve  ;  plus  ordi- 
nairement 
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nairemeiu  Fraifièr  è$  MMtteuii  5   M.  du 
Chefiic  l^pclle  FraèpiÈr  Prêjpmf^  du  nom 
du  pfemîer  Pépifliéf ifte  qui  s'eft  occupé  de 
fa  cnkure.'Eftee  unâ  cfp^ce  dHfërente  du 
Fraifia?  commun  1  en  e(t-ce  même  une  va- 
riété 1  S*il  talle  un  peu  *muwage,  fi  fes 
feuilles  font  un  peo  pkM  grandes ,  Se  leurs 
queues  plus  longues;  fi  fes^  fruits  (ont  plus 
gros,  &  plus  cofflmanfément  ahguleax;  fes 
fleurs  &  tes^  échanflcrures'  dfei  calyce  plus  fit- 
jettes  à  certaines  fmgukHÎtéfs;  routes  ces  dif-^ 
renées  ne  vont  que  d^un  pfey  plus  à  un  peu 
raoiflS'^iàns  qu'orf  pûiile  cféverminer  le  point 
ou.  le  degté  propi»e  à  dkticune  >  &  peut-être 
ne  doit-on  les  attribuer  qu?au  plui  ou  au 
moins  de  culture.  En  effet ,  fi  le  Frailier  com- 
niiin^^  tranfpctté  des  bois  dkns  un  borf  focAi*^ 
de  potager ,  acquiert  une  grandeur  égale  ou 
peu  inférieure  à  ceHe  du  Fraifièr  de  Mon- 
treuil  \  fur-tôut'  lorfque  celui-là  a  été  pris 
dans  les  endréit^  où  Tôt*  a  fait  du  chai4)on  ^ 
ou  quelqu'autre  oowage  donft  les  cendres 
ont  engraiffé  leterrein;  &  fi  quelques  uns 
de  fes  firuiti  parviennent  à  la  même  giToT- 
feur  ;  il  i^^'eft  pas  fuYp»mint  que  le  même'^ 
Fraifièr  élevé  &  cultiVé  dat»  des  rerréini) 
anKndés'&6bien  préparés  foit  plus  fort  dans 
toutes  fes  .prodaâions  y  lor^it  eft  pbirté 
dans  uff  pota^',  &  fiir^toqt  d^es  les- terf*és  ^ 
de  Montreuil  ôt^  des  entrirons ,  dont  le$  ha- 
bitaas  joignent  à  une^  longue  expérience  & 
à  une  intettigeoce  admfi!àt&'  dans  la  cultures» 
TomeTI.  B 
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Tavantage  du  fol  qui  femble  créé  exprès  pour 
le  Fraifîer  &  le  Pêcher  ;  car  dans  les  terres 
moins  fàv.orables  au  Fraifîer ,  le  plant  de  la 
y ille-du-bois  ne  prend  point ,  ou  très-peu 
d'avantage  fur  celui  des  bois  :  &  par-tout 
le .  parfum  de  fon  fruit  eft  moindre.  Quoi- 
que ces  différences  foient  peu  confidérables  y 
&  qu'elles  puiflent  n'être  pas  confiantes  >  ce- 
pendant ce  Fraifîer  efl  regardé  comme  une 
variété  bien  décidée  du  r  raifier  des  bois» 
Elle  a  une  fous- variété  à  fruit  blanc. 
.  On  en  cultive  une  autre  variété  plus  efti- 
^  niable,  dont  le  friût  efl:  plus  gros  ^  plus  par- 
fimé ,  &  d'un  rouge-brun  très-foncé  ;  on  la 
nomme  Grofe  noire. 

yiL  FRAGARIA  minor  /imper fiorens  at 
firugefiensy  Alpina. 

F&AISIE&  des  Alpes.  {PI IL) 

WRAGARIA  femper  florens.  F&aisibr 
des  mois.  Du  Ch. 

Ce  Fraifîer  fe  diflingue  bien  du  Fraifîer 
conmiun  par  plufîeurs  caraôeres.  Sa  fécon- 
dité prefque  continuelle ,  &  fa  grandeur  qui , 
dans  les  terreins  les  mieux  cultivés,  égale 
à. peine  celle  des  Fraifiers  communs  dans  les 
bois ,  fuffîroient  pour  établir  £i  difiiêrence. 

Sa  tige  s'élève  peu.  Des  boutons  qui  fe 
forment  fous  l'aiflelle  de  fes  feuilles,  les  uns- 
produîfent  des  filets  très-déliés,  mais  pleins 
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de  force ,  dont  les  nœuds  9  peu  éloignés  les 
uns  des  autres  9  donnent  naiUknce  à  de  nou« 
veaux  pieds,  qui^  dès  qu'ils  ont  poufle 
quelques  feuilles  9  &  fouvent  avant  que  leur« 
racines  foient  attachées  à  la  terre,  donnent 
des  fleurs  ;  au  lieu  que  les  pieds  provenus 
des  filets  du  Fraifîer  commun  ne  fieuriflènt 
qu'environ  un  an  après  leur  naiflance.  D^u- 
tres  boutons  poufient  des  montans  dont  on 
trouve  quelquefois  quatre  ou  cinq  fur  la 
même  tige.  Quelques  boutons ,  en  petit  nom* 
bre,  donnent  de  nouveaux  œilletons  très» 
foiblès  &  incapables  de  faire  de  belles  pro« 
duâions ,  fi  Ton  n'a  foin  de  réchauffer  le 
pied,  afin  qu'ils  s^enracinent ,  &  tirent  de 
la  terre  une  nourriture  qui  ne  leur  eft  pas 
fournie  afibz  abondamment  par  la  tige-me- 
Te.  De  forte  que  la  culture  multiplie  peu 
les  œilletons  de  ce  Fraifier ,  au  lieu  qu'elle 
fait  taller  confidérablement  le  Fraifier  com* 
tnun ,  qui ,  dans  les  bois ,  n'a  fouvent  qu'unp 
tige. 

Ses  feuilles  font  à-peu-près  de  la  même 
grandeur  que  celles  du  Fraifier  commun  non 
cultivé ,  les  folioles  des  plus  grandes  ayant 
an  plus  vingt-cinq  lignes  de  longueur,  fur- 
une  largeur  de  quinze  à  dix-huit  lignes.  Le 
dehors  &  le  dedans  font  garnis  d'un  poil  fort 
court  &  peu  épais,  mais  plus  fenfible  que 
fur  la  feuille  du  Fraifier  commun.  La  den** 
telure ,  la  difpofition  des  nervures ,  &c,  font 
les  mêmes.  Le  poil  de  la  queue  des  feuilles  j 


Digitized  by  VjOOQIC 


%<>     ARBRES  FRUITIERS, 

des  coulons  U  d)e&  mootans^  eft  plxis  long 
&pteis.  épais. 

Ses  momans*  foot  menus ,  s'élèvent  rare*' 
tneot  aci-defltts  de  fix  poucesr,  &  ne  ië  di^ 
vifent  pas  eo  un  gcaod  nombre  de  tameaux^ 
Les  fteuFS  qui  fjoirCenc  des  preaiier&  nœuds 
des  moatans  ont  eATii:on  fix  lignesi  &  denrie 
de  diameice«  Rarement  ellesi  ont  des  pétale» 
furnuméraisesi;  maiS:  les  peôbes,  déooupucesi 
du  calice  fe  refendent  pceCque  toutes,  &c 
les  pseiaiefjs  ooçuda  manquent  caremoit  de 
donner-  naiâknce  àt  imefeiills^ 

Sb$  feuitt»  font  plus  gros. que  lM!pfais.bd^ 
les>  Fraifes  ^  bois.  Ceux  qui  fbrtent  des 
premiecs.  noâud^  du  montant  ontquelquefiHS 
près,  de.  huit  lignes  de»  diametne ,  fur  plus 
de  neu£  lignes,  de  liautfiut>  Leur  forme  eft 
très-alongéê  ;  ceux  ^ulfontlqs  plus  arron- 
dis (è  teiunment  toujours^pac  une  pointe, fie 
ne  font  pas  applatispac  lesdeux  extrémités; 
cepmdant  le  plant  qui  commence  à  dégé^ 
nérer,  en  produit  qui  font  fphéroïdes  tort 
applatis  par  les  extrémités.  Lesi  premiers 
fruits  qu'on  recueôtte.  fur  les  jeunes  pl»is 
élevéi;  de  iemences^  font  ocdinairensent  beau- 
coup plus  longs  que^  ceux  qui  viennent  fut 
les  pieds^rmôs  par.  les  filets  dest  vieux  Erai-^ 
fiers;  ils  font  coniques,  trièsralongés^  pref* 
que.  cylindriques. 

La  peau,  eu  d'uo  cougebrun  plus  foncé 
que  celle  des  Fraifes  communes. 

La  chair  a  auu^itdegoût  âi.de  parfum  > 
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h  fe  conferve  beaucoup  plus  long-temps  fans 
fe  corrompre. 

Les  pépins  font  très-nombl-eux,  d'un  brun 
foncé  9  placés  fur  la  furFacé  de  la  peau  fans 
enfoncement.  Etant fèmés  en  Mars,  Avril, 
ou  Mai ,  on  recueille  du  fruit  avant  l'hiver 
fur  les  pieds  qui  en  proviennent,  environ 
quatre  mois  après  au'ils  font  levés  :  au  lieu 
que  le  jeune  plant  des  autreé  praifiers  éleVé 
de  graines ,  ne  fieurit  que  la  féconde  ou 
troifieme  année. 

Quoique  le  Frai&or  des  Alpes  ne  cède  de 
nouer  &  de  mûrir  des  Fruits  tant  qu'on  peut 
le  préferver  des  grandi  froids  ^  &  foutenir 
fa  végétation ,  &  par  conté^uent  en  donner 
tous  Tes  mois  de  Tannée  dans  notre  climat 
même,  loffque  l'hiver  n'eft  pas  èrop  rude; 
cependant  on  n'en  recueille  abondamment 
que  depuis  le  mois  de  Mai  jtifqu'à  la  finde 
Septembre. 

Il  eft  plus  néceftaire  pour  ce  Fraiifîer  qua 
Dour  aucun  autre,  de  couvrir  de  moulTe  def- 
téchée  le  tcrrein  où  il  eft  planté,  ic  d'en 
renouveller  fréqùemtnem  le  ptant ,  que  la 
.  culture  iâit  bientôt  dégénérer.  Uveut  un  tçr^ 
«ifl  fort  léger. 
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VIII.  FRAGARIAfytvefirh^  fiore  heri 
maphrodito ,  abortivo. 

FRAGABJAfylvefiris  aiortiva.  Du  Ch. 

Frax3I£il  Coucou. 

Lorfqtfon  arrîichc  du  plant  de  Fraifier 
dans  les  bois ,  on  eft  fouvent  féduit  par  la 
vigueur  de  certains  pieds,  qui  femblent pro- 
mettre des  fruits  beaux  &  abondans  :  on  les 
cultive  avec  foin ,  &  on  n'en  recueille  rien^ 
C'eft  un  Fraifier  ftérile  connu  fous  le  nom 
de  Fraifier  Coucou. 

Ses  feuilles ,  à-peu-près  de  m^rne  fbrtQQ 
&  grandeur  que  celles  du  Fraifier  commun  « 
font  un  peu  plus  tifies. ,  d'une  étoffe  plus 
mince,  crun  vert  phis  foncé,  &  plus  gar^ 
nies  de  poil  ;  leur  dentelure  ne  paroic  poïnt 
difierente.  Elles  font  portées  par  des  queues 
plus  menues  &  plus,  longues  ;  ^  9infi  lesi 
touffes  font  plus  élevées. 

Ses  filets  font  grêles ,  très-longs ,  ^  tr^- 
eamis  de  nceuds  qui  propagent  beaucoup  c« 
Fraifier. 

Ses  montons ,  leurs  rameaux  »  &  tes  pé- 
dicules des  boutons  à  fleurs  Ibnt  longs  &; 
efiilés ,  tenant  prefque  le  milieu  entre  ceux 
du  Fraifier  coomaun,  &c  ceux  du  Fraifier 
vert,  n^.  if. 

Sa  fleur  reflëmble  plus  à  celle  du  Frai^ 
fier  vCTtqtfi  celle  du  Fïaiûef  CQm^wu^  Les 
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petites  échancrures  du  calice  font  allongées  , 
Jk  rarement  elles  fe  refendent.  Les  divifions 
intérieures  fe  referment  fur  le  fupport ,  après 
que  les  pétales  font  tombés.  Xes  étamines 
font  bien  conditionnées ,  &  leurs  fommets 
remplis  de  pouffiere.   Quoiqu^il  ne  paroifle 
aucune  dé&âuoficé  dans  les  piftils ,  cepen- 
dant ils  avortent ,  &  le  fupport  fe  defleche 
entièrement  9  ou  ne  prend  point  d'accroifle- 
ment  total  ni  régulier  ;  car  quelquefois  un 
ieul  piftil ,  ou  trois  ou  quatre  font  fécondés  y 
&  la   partie   du  fupport  qui  les  foutient^ 
groflit,  &  forme  comme  une  baie,  ou  une 
portion  de  Fraife;  ou,  fi  ces  pifiils  font 
éloignés  les  uns  des  autres ,  comme  un  fruit 
krégulier  compofé  de  plufieurs  petites  baies 
collées  &  unies  fur  un  même  fupport;  telles 
qu'on  voit  quelques  Framboifes  dont  le  plus 
grand  nombre  des  embryons  efl  avorté.  Ces 
produâions  informes  fe  teignent  légèrement 
de  rouge,  du  côté  du  foleiL 

Aiofi  ce  Fraifier  doit  plutôt  être  détruit 
par-tout  oùilfe  trouve  ^  que  cultivé  &  muU 
tiplié. 

IX.  FRAGARIApubeJcenSpfloreampliJlimo^ 
fruBu  maximà ,  CfUloenfis. 

Fraisier,  du  Chili.  (  PI.  III.  ) 

TRAGARIA  Cbilo€nfl&.  Frutillcr.  Du  Ck. 

IX  n'y  a  point  de  Fraifier  auffi  facile  à 

»4 
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reconnoître  que  ceiui-ci ,  ayant  des  cara^te^ 
tes  particuliers  qui  le  diitinguent  bien  de 
tous  les  autres  FraiiOers.  Sa  végétation  Sx, 
fes  accroiflèmens  font  lents.  Il  eit  peu  touffu , 
parce  qu'il  multiplie  peu  (es  œilletons,  è( 
que  chaque  œilleton  n'a  ordinairement  que 
huit  ou  dix  feuilles.  Ses  uaontans  i  £és  iilets  ^ 
la  queue  de  fes  feuilles  font  beaucomp  plus 
gros  que  ceux  d!auctm  Fxailier  ;  &  toute  la 
plante ,  excepté  fon  firuit  &  les  |>arties  inté* 
heures  de  fa  âeur»  eft  garnie  de  poil  blan^ 
châtre ,  long  &  fi^rt  épais. 

Ses  feuilles ,  ponées  par  des  queues  Ion* 
gués  de  trois  pouces  6c  4emi  à  duq  pouces  « 
ibint  moins  étendues  que  cettes  du  Fraiiier 
conuuun cultivé 9  & d'\ine  étoffe trésépaiflè. 
Par  dehors  elles  font  d'un  veat  p^le ,  rele* 
vées  de  nervures  afl'e^  fiullantes  :  le  dedans 
ell  moins  velu  que  le  dehors ,  d'un  vert 
foncé ,  &  les  filions  y  font  peu  marqués. 
La  foliole  direde,  foucenue  par  un  pédicule 
long,  de  deux  à  quatre  lignes ,  eft  arrondie 
par  Textrémité)  Ik  fe  termine  en  pointe  peu 
aiguë  à  fon  épanouUfement  ;  fa  longueur  eft 
de  vingt  -  quatre  à  vingt-fept  lignes ,  &  fa 
largeur  eft  de  dix-huit  à  vingt  ^  une  lignes. 
Les  folioles  latérales  s'étargiffenc  beaucoup 
plus  vers  leur  épanouiflèment  qu'à  leur  ex- 
trémité; leur  longueur  &  Içur  largeur  font 
à-peu- près  égales-;  leur  arrête  les  divife  fui- 
vaiJt  leur  longueur  en  deux  parties,  dont 
Tinférieure  eft  beaucoup  plu«  grande  >qu« 


Digitized  by  VjOOQI^ 


FRA  G  ARIA,  F  R.  ji  i  s  i  br.    as 

Tautre.  Amli  toutes  les  folioles  font  plus  lar- 
ges à  proporthm  de  leur  longueur  ^  que  celles 
d'aucun  autre  Fraifier.  Leurs  bords  font  gar- 
nis de  dents  peu  profondes  &  peu  aiguës,  les 
unes  figurées  comme  hi  pointe  dHm  écuflbn 
-d'armoiries ,  d'autres  en  arc  de  cercle,  quel* 
ques-w)es  plus  aiguës ,  toutes  terminées  par 
une  très-peme  pointe.  li  n-eft  pat  rare  de 
trouver  fur  la  queue  un  ou  4eux  appendices 
longs  de  hxùt  ou  <iix  lignes  &  larges  de  fept 
ou  faut.  Pendant  que  Ses  Jèuittes£Mitjeiines, 
leurs  folic4es  retenant  beaocoup  «delà  4ifpo- 
fition  quelles  avaient  éàm$  le  iMutûn  ,  fe 
roulent  4m  ^  ereufem  en  cveilferon  4  par  la 
iuite  elies  s'ouvrent  <&  s'étendent  ^ibivaatage. 
Ses  mMibans  «'cAevent  aflez  droits  ^  Irat 
peu  brandHK,  &  portent  rarement  ^m  de 
^pr  ou  feuit  "boutons  à  fleuns ,  dont  les  der* 
niers  avortent  ordinviremrat.  Lt%  fleurs  des 
premiers  noeuds  font  très-grandes  ^  quelques* 
unes  ayant  plus  de  dtxbuit  lignes  de  dia- 
mètre ,  lor^tf'oa  les  étend  ;  car  les  pétales 
fe  roulent ,  (è  pUent  fe  gaudroanent  par  les 
bords,  &  la  dtreâion  des  échancrures  du 
calyce  ^^oppofè  J^  leur  par£ut  épanomife- 
ment ,  parce  qu^elles  tendent  à  fe  rappro- 
cher ;  ëc  apuès  la  èbôte  des  pétales ,  elles  le 
renfennent  Air  le  fupport.  LoiCqu'il  groffit, 
elles  font  obligées  de  céder  &  de  s'ouvrir  ; 
mats  elles  demeurent  toujours  appliquées  fur 
le  fruit,  Ikns  s'en  écarter  ni  fe  renverfer  for 
le  pédicule.  Ce  caraâere  eft  conmmn  i  et 
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Fraifier  &  à  plufieurs  des  fuivans.  Le  nom- 
bre des  échancrures  varie  de  dix  à  feize  : 
une  partie  des  extérieures  fe  fend  en  deux 
ou  trois  pièces  fuivant  fa  longueur.  Souvent 
les  pétales  font  plus  nombreux  que  les  échan- 
erures  intérieures;  &  les  furnuméraires  fe 
placent  devant  les  autres  fur  un  fécond  rang. 

Le  centre  de  la  fleur  efl  occupé  par  un 
gros  fupport  couvert  d'un  grand  nombre  de 
piftils  bien  conformés ,  bien  conditionnes  i» 
&  capables  de  fécondité.  Autour  de  fa  bafe 
font  attachées  fur  le  calice  plus  de  quarante 
étamines  dont  les  filets  font  fort  courts  ,  & 
les  fommets  avortés  &  fans  pouffiere  ,  & 
par  conféquent  impuiilàns  pour  féconder  les 
jpiftils  ;  de  forte  que  ces  fleurs,  qui  paroiffeot 
nermap}irodites»  n^ont  réellement  qu'un  fexe: 
&  foit  que  le  fexe  mâle  y  foit  devenu  im- 
puiflant  en  changeant  de  continent  ;  foit  qu'il 
n'exifte  point  d'individus  hermaphrodites  par- 
faits ,•  foit  qu'il  n'exîftc  point  d'individus  ma-/ 
les  ;  foit  que  les  Voyageurs  à  qui  nous  de- 
vons ce  Fraifier,  n'ayent  choifi  que  les  pieds 
fur  lefquels  ils  ont  vu  de  beaux  fruits ,  & 
ayent  méprifé  les  aiftres  comme  (lériles, 
ignorant  que  la  fécondité  de  ceux-là  en  dé- 
pend ;  nous  ne  connoiflbns  en  Europe  que 
des  individus  femelles  ou  hermaphrodites  im- 
parfaits. 

Cependant  des  fécondations  étrangères  ont 
rendu  utile  ,  dans  quelques  endroits  du 
Royaume ,  la  culture  de  ce  Frailier  qu'on 
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y  voit  planté  avec  des  Fraifiers  écarlate , 
Ananas ,  &c.  &  quelquefois  il  a  donné  des 
fruits  dans  plufieurs  jardins  de  Paris  ;  foit 
oue  le  vent  ait  porté  fur  fes  fleurs  la  pouf- 
bere  des  étamines  de  quelqu'autre  Fraifier 
voilin  ;  foit  qu'il  fe  foit  trouvé  dans  quel- 
qu'une de  f«s  fleurs  des  étamines  bien  con- 
ditionnées &  capables  de  féconder  fes  pis- 
tils; ce  qui  eft  néceflàirement  arrivé ,  s'il  eft 
vrai,  comme  plulieurs  Taffurent,  qu'il  ait 
produit  des  fruits  étant  fequefiré ,  &  hors 
de  la  portée  de  tout  autre  Fraifier.  Enfin  y 
M.  du  Cbefne  a  découvert  que  le  Caproa 
mâle  féconde  très-bien  le  Fraifier  do  Chiti* 
Ainfi  le  défaut  de  fes  étamines,  &  Tab* 
fence  de  fon  individu  mâle  peuvent  être  ré- 
parés. 

Af  ais  la  fleurifon  de  ce  Fraifier  étant  fore 
tardive,  &  fes  premières  fleurs  ne  s'ouvrant 
quelquefois  qu'avec,  ou  même  après  tes  der- 
niers fleurs  des  Fraifiers  qui  peuvent  le  fé- 
conder; il  faut  que  Tinduilne,  &  TintelK- 
gence  dws  la  culture  ,  lui  afTurent  à  temps 
les  fèconrs  néceflâires  pour  rendre  fes  fleurs 
fécondes.  Qn  peut  donc  i^.  planter  une 
planche  de  Fraifiers  du  Chili  entre  deux 
planches  à6  Fraifiers  Ananas ,  Capron ,  Fram- 
boife,  Ecarlate ,  &c.  dans  Pefpérance  que 
quelques  pieds  plus  lents  à  fleurir  concour- 
lont  avec  le  Fraifier  du  Chili,  i^.  Planter 
le  Fr^fier  dû  Chili  dans  un  terrein  chaud 
&  bien  expofé  »  tranfplanter  éa  pots  dans  te 
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mois  de  Mars  des  Fraifîers  propres  à  le 
féconder,  &  les  tenir  à  Texpofition  du  nord 
(  deux  moyens  d'en  retarder  les  fleurs  )  ;  les 
porter  auprès  des  Fraifiers  du  Chili  lorîque 
ceux-ci  commenceront  à  fleurir.  3^.  Choilîr 
dans  les  Fraifiers  Ananas ,  Ecarlate  de  Bath , 
Ecarlate  de  Virginie  qui  ont  donné  du  fruit 
en  Mars  fous  des  chalfîs^  les  pieds  les  plus 
vigoureux ,  &  les  planter  entre  les  Frailiers 
du  Chili  :  ordinairement  ceux-là  commen* 
cent  à  refleurir  en  Juin  &  en  Juillet ,  temps 
de  la  fleur  du  Fraifier  du  Chili.  Ceux  qui 
s'appliquent  à  la  culture  de  ce  Fraifier ,  pour* 
ront  trouver  d'autres  voies  pour  arriver  au 
même  terme.  J*ai  oublié  d'éprouver  fi  les 
Fraifîers  des  Alpes  ne  pourroient  pas  fécon- 
der le  Fraifier  du  Chili.  Comme  ils  ont  des 
fleurs  prëfque  toute  Tannée,  ils  lui  fourni* 
roient  plus  fûrement  quViucun  autre  9  les 
fecours  dont  il  a  befoin  pour  être  fécond. 
Les  fleurs  fécondées  donnent  des  fruits 

S  lus  gros  que  ceux  d'aucun  autre  Fraifier. 
ouvent  ceux  des  premiers  nœuds  ont  plus 
de  feize  lignes  de  diamètre,  fur  une  hauteur 
prefqu'égale  (  fi  Ton  en  croit  des  Méaioires 
écrits  fur  ce  Fraifier ,  il  en  porte  d'une  grof- 
feur  beaucoup  plus  confîdérable  ).  Qtioique 
le  diamètre  de  cette  Fraifç  excède  ordinai- 
rement fa  hauteur ,  cependant  elle  paroit  un 
peu  alongée ,  étant  beaucoup  plué  renflée 
vers  le  calyce  qu'à  l'autre  ettrérfiifé ,  qui 
fe  termine  plus  fouvent  par  un  fommet  ùa 
peu  élevé ,  que  par  une  pointe. 
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Sa  peau  eft  unie  &  brillante  9  très-légére- 
isent  lavée  de  rouge  du  côté  de  Tombre^ 
donc  quelques  endroits  demeurent  d*un  blanc 
UQ  peu  jaunâtre  :  Tautre  côté  fe  teint  d'un 
beau  rouge  peu  foncé. 

Sa  chair  eft  ferme ,  dHin  ^oût  &  d^nn 
parfum  excellefe^  iofêrieurs  cependant  à 
ceux  de  la  Fraife  Ananas.  J^'îd  confcîrvé  de 
ces  Fraifès  pendant  près  d&  tniit  jours  fans 
aucune  altération. 

Ses  pépins  font  peu  nombreux ,  fort  gros , 
d\in  rouge^brun,  placés  en  faillie  fiir  la  fu- 
perBcie  de  la  peau. 

Ce  Fraifier  réufiit  mddans  les  terres  froi- 
des ,  humides ,  compaâes.  Un  terrein  chaud , 
léger  ^  iabibnneux ,  donne  de  la»  vigueur  à 
la  plante ,  de  la  grofifeur  &  di»  parfîun  au 
fruit. 

X.  FRÀGARIjA  flore  magno  ,  fiaSu.  diluti 
coccinea  majore^  JimnOus  in*  cortice  locu* 
lofo  dêpreffis  ^  Bathaaica^ 

Fraisier,  Ecarlate  de  Bath.  {PU  IK) 

Ce  Fraîfier ,  nommé  par  quelques  Jardi- 
tms  groSi  Ecarlûie^  Ecarlaie  double^  &  plus 
connu  fous  le  nom  à^EcarlaudeBadtyV^^ 
du  Comté  d6  Somm^fet,  où  vratfembla^ 
blement  on  a>  commencé  à  le  cultiver ,  pa« 
rdt  le  plus^grand  de  tousi  les.Fraifiers  ;  & 
quoiqu'il  offie  à  Tceil  un  Fraifier  fort  diffé- 
rent du^Fraiiier  du  Chili;  cependant^  ea. 
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r«aminantjj  on  peut  le  foupçonner  d'en  ti- 
rer fon  origine.  On  pourroit  même  les  con- 
fondre au  printemps  9  lorfque  fes  feuilles  naif- 
fantes,  fes  filets  vigoureux,  &  fes  montans 
gros  &  courts ,  n'ont  pas  encore  acquis  leur 
grandeur^  fi  toutes  ces  parties  n'étoient  pas 
beaucoup  moins  garnies  de  poil. 

Lorfque  la  bonté  du  terrein  &  Pombre 
favorifent  fa  végétation ,  fes  feuilles  ,  fout^- 
nues  par^  de  grolfes  queues. longues  de  fept 
à  huit  pouces;,  prennent  une  grande  éten- 
due ;  leurs  folioles  ont  plus  de  quatre  pou- 
ces de  longueur  &  plus  de  trois  pouces  de 
largeur  :  &  il  s^en  trouve  beaucoup  qui  font 
compofées  de  quatre  grandes  folioles  de 
quatre  à  quatre  pouces  &  demi  de  longueur , 
&  de  deux  pouces  &  Aemi  à  trois  pouces  de 
largeur ,  dont  les  deux  inférieures  font  di- 
vifées  très-inégalement  fuivant  leur  longueur 
parTarrête,  &  les  deux, autres  moins  éga- 
lement que  la  foliole  direde  des  feuilles  or- 
dinaires. Les  dentelures ,  grandes  à  propor- 
tion de  rétendue  de  la  feuille ,  font  formées 
par  des  arcs  affez  courbes ,  terminées  par  des 
onglets  fort  aigus.  L'étoffe  des  feuilles  eft 
forte  &  épaifiè;  les  filions  &  les  nervures 
font  peu  marqués;  la  furface  efi;  unie  & 
luifante  ;  quoiqu'un  très-grand  nombre  de 
^petits  filions  qui  fe  rencontrent  &  fe  coupent 
en  divers  fens ,  la  rende  prefque  femblable  à 
du  maroquin.  La  foliole  direûe  arrondie  à 
fon  extrémité,  &  diminuant  prefque  régulié- 
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lement  de  largeur  vers  le  pédicule ,  qui  eft 
long  de  trois  à  huit  lignes ,  eft  d\ine  forme 
approchant  de  celle  d'une  raquette. 

Les  montans  font  fort  gros ,  &  prennent 
une  direction  oblique  plutôt  que  verticale.  Au 
temps  de  répanouîllèmeot  des  premières 
fleurs 9  ils  n'ont,  de  leur  naiflànce  à  leur 
premier  nœud,  que  de  £ix  à  douze  lignes; 
au  temps  de  la  maturité  du  fruit ,  ils  ont  de 
cBx^hutt  lignes  à  trois  pouces.  Ils  fe  divifent 
&  fous  -  divifent  en  pluQeurs  rameaux  &  pé- 
dicules ;  &  portent  rarement  plus  de  dix  bou- 
tons à  fleurs ,  dont  les  derniers  ne  s'ouvrent 
point,  ou  fleuriflënt &  ne  nouent  point  :  de 
lorte  que  ce  Fraifiereft  de  rapport  médiocre. 

Les  fleurs  font  grandes  :  celles  des  premiers, 
noeuds  du  montant  ont  jufqu^à  quatorze  li- 
gnes de  diamètre.  Le  pédicule  s'implante  au 
fond  du  calice  dans  un  enfoncement  qui 
fe  creufe  davantage  à  mefure  que  le  fruît  tàk 
du  progrès.  Les  échancrures  du  calice  font 
larges ,  un  peu  plus  courtes  que  les  pétales , 
au  nom'bre  de  dix  à  quatorze.  Les  pétales 
font  de  largeur  &  longueur  prefque  égales  ^ 
les  uns  fe  creufent,  les  autres  fe  roulent  ou 
fe  plient  diverfement  ;  ils  diminuent  beau- 
coup  de  largeur  à  Textrémité,  mai  fe  termine 
prefqu'en  pointe  ;  leur  nombre  luit  celui  des 
diviiions  intérieures  du  calice,  &  rarement 
il  s'en  trouve  de  furnuméraires.  Les  fommets 
des  vingt-cinq  à  quarante-deux  étamines  font 
de  groueur  médiocre,  portés  par  des  filets 
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dont  les  phis  longs  om  à  peine  deux  lignes 
&  demie.  Le  fupporceft petit ;à  proportiondes 
outres  parties  de  la  fkur ,  a'ayant  qu'environ 
deux  lignes  de  diametiîç  «  il  efl  couvert,  dô 
pîttilsdont  le»  fiylesCbatafièz' longs  &  fore 
déliés.  Ce^  fleurs  répandeot  une  odeur  très- 
fenfible.  Lorfqu'eHesrantpalTées,  les  échan-; 
crures  da  calyce  fe  referaient  fur  le  fupport 
cooifae  celles  du  Frailier  précédent  ;  mais 
elles  s'en  écartçnt  davantage  ,<}uand  le  fruit 
a-  acquis  fa*  gi:;ofleaf . 

Desftuits^ ,  les  uns  font  fphéroïdes,  les. 
:iutres  font  ovoïdesi  Qwlqiiies  pieds  les  pro- 
duifenc  touS'  de  Tune  de  ces  deux  formes  ; 
fur  d'autrest  ils  foQt  mêlés ,  les  uns  aloagés^ 
les  autres  p)us  ou  moins  arrondis.  Le  dia- 
mètre des  grosTfftuits  ronds  efk  de  douze  ou . 
treize  lignes,  &  leur  hauteur  d'environ  dix 
lignes.  La  hauteur  des  gros  fruits  longs  eft 
de  douze  à  treize  lignes ,  &  leur  diamètre , 
d'autant  à  leur  plus  gî?cnd  renflement.  La 
queue  eft  groflè ,  longue  de  dpuze  àquin2^ 
lignes. 

La  peau ,  du  côtédufbleil  ^  eft  d^un  rouge 
écvlate  peu  foncé,  &  les  pépins  font  d'un 
rouge^brun.  L'autre  côté  fe  teint  légèrement 
de  rouge  «,  &  les  pépins  font  d'un  rouge 
écarlate. 

Les  feuiltes  s'élevant  beaucoup  plus  que 
les  raontans  ,  &  dérobant  le  foleil  à  la  plu-* 
pact  des  ftuits ,  le  côté  le  plus  expoféne 
prend  fouvem  qu'un  rougg-clair ,  &  les  pé- 
pins 
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pins  un  rouge  vif:  le  côté  inférieur  demeu^ 
re  blané  ^  ou  fe  lave  de  rouge  crès-clair ,  mè-' 
}é  de  jaune,  &  les  pépins  ibnc  d'un  rouge 
clair  p  ou  d*uu  jaune  prefque  paiHe. 

Les  pépins'  font  petits ,  placés  dans  de  pe- 
tites niches  ou  cavités  dont  la  profondeur  eft 
orÂnairement  égale  au  diamètre  du  pépin , 
Couvent  eft  plus  grande. 

La  chair  eft  d'une  confifhnce  Moins  fermé 

3ue  celle  des  Fraifes  du  Chili ,  d^un  goût  & 
\in  parfom  agréables. 
Ce  Fraifier  veut  le  même  letrein  que  k 
Fndfier  du  ChiU. 

XL  FRAGAR  XA  glaifa ,  fiuSu  cocci/ieo 
minore ,  Jèminiàus  in  cortice  loculc^o  ditiàs 
dejfr^s^  yirginiàna. 

Fr. Atsi  Ba.  Ecarlate de  Virgiaîe  ( FL  V.  ) 

FRA  G  ARIA  VirgimMo.  F&AtstXit 
Ecarlate,  X>«  CK 

Il  y  a  long-temps  que  ce  Fraiiiet  eft  trotitiu 
^ns  nos  jardins  fous  les  noms  de  Fraifier 
£carléUe^  Petit  Ecûrlate^  Fraifier  de  Hollande^ 
Ffùifier  de^  Barbarie  ^  Cc^an ,  6c.  Ses  œille- 
tons nombreux  &  fort  garnis  de  feuilles ,  le 
rendent  plus  toufili  que  la  plupart  des  autres 
Fraifiers. 

Ses  feuilles  font  graûdes ,  d*un  vert  un 

jpeu  bleuâtre  eh   dedans,  &  plus  clair  en 

'  dehors  >  les  dents  font  plus  longues ,  plus 
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étroites  &  plus  aiguës  que  celles  d'aucun 
autre  Frailier.  Les  folioles ,  fouvent  longues 
de  plus  de  cinq  pouces ,  (ur  trois  pouces  & 
demi  de  largeur,  élancées  vers  leur  naiflàn- 
ce ,  font  d'une  forme  alongée  qui  les  diftin- 
gue  bien  ;  leurs  nervures  font  trùsiines  & 
peu  faillames,  &  les  lillons  correfç)ondans 
font  plutôt  tracés  que  creufés.  Aufli  ces  fo- 
lioles fe  foutiennent  mal ,  fe  renverfent-  en 
dehors  &  fe  roulent  en  dedans.  L'étoffe  des 
feuilles  eft  ferme ,  mais  très-mince  ,•  leur  fur; 
face  eft  liffe  ,•  elles  font  portées  par  des  queues 
aflez  courtes  ^  fur  lerquelles  on  apperçoit  plus 
de  poils  que  fur  les  autres  parties  de  ce 
Fraifier  ,  qui ,  en  comparaifon  des:  autres^ 
peut  pafler  pour  n'en  point  avoir. 

Ses  filets  font  longs  &  vigoureux,  d'un 
vert  tira»^t  fur  le  jaune ,  &  rarement  fê  tei^ 
gnent  de  rouge.  Comme  il  file  autant  qu'il  * 
talle ,  il  fe  multiplie  abondamment. 

Ses  montans ,  qui  ^'élèvent  prefque  tou-  / 
jours  obliquement  &  penchés  vers  la  terre , 
font  fort  courts ,  ayant  d'un  à  trois  poqces 
au  plus  de  longueur  jufqu'à  leur  premier 
nœud.  Ils  portent  rarement  plus  de  dix 
fleurs  (ordinairement  de  quatre  à  neuf), 
dont  les  pédicules  font  longs  &  menus ,  & 
s'implantent  au  calyce  dans  un  enfonce^ 
meht. 

.Les  grandes  échancrures  du  calyce  font 
longues  ,  étroites ,  &  terminées  par  unf 
pointe  très-aiguë  :  les  divifions  extérieur^; 
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fe  feodent  fouvent  en  deux  ou  trois.  Les 
ppemieres  fleurs  de  chaque  montant  ont  en* 
viron  neuf  lignes  de  diamètre,  &  prefijue 
toujours  fix  ou  fept  pétales  placés  réguliè- 
rement, &  par  conféquent  douze  ou  quaT 
torze  échancrures  au  calyce.  Les  pétales  font 
de  forme  ovoidale ,  beaucoup  plus  étroits  à 
Textrémité  qu'au  niilieu.  Les  autres  fleurs 
ont  fix  ou  fept  lignes  d'étendue,  &  rare- 
ment plus  de  cinq  pétales ,  dont  la  forme 
efl  plus  arrondie.  Les  fommets  des  étamines 
font  petits,  &  portés  par  des  filets  longs 
&  très-déliés.  Le  fupport  eft  petit ,  mais  fon 
accroiffement  eft  affez  rapide,  pour  que  la 
maturité  du  fruit  prévienne  de  quinze  jours 
celle  de  nos  Fraifes  communes. 

Lorfque  les  pétales  font  tombés,  les  pe- 
tites divifions  du  calyce  demeurent  à-peu- 
près  dans  la  môme  direélion  qu'elles  avoient 
pendant  Tépanouiffement  de  la  fleur ,  faifanc 
un  angle  droit  avec  le  pédicule  :  mais  les 
grandes  divifions  fe  referment  prefqu'entié- 
tement ,  &  demeurent  appliquées  fur  le  fruit 
jufqu'à  ce  qu'il  ait  acquis  fa  maturité.  Alors 
toutes  les  divifions ,  grandes  &  petites ,  pren- 
nent différentes  directions  ;  les  unes  demeu-  \ 
rent  couchées  fur  le  fruit  ;  les  autres  fe  ren- 
verfent  fur  le  pédicule  ;  d'autres  fe  contour- 
nent en  divers  fens. 

Le  diamètre  des  plus  gros  fruits  excède 
rarement  neuf  lignes  ;  &  leur  hauteur  eft 
prefqu'égale  ;  leur  forme  approche  de  celle 
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d\m  œuf  tronqué.  Ceux  qui  viennent  vert 
rextrémité  du  montant  font  beaucoup  moin* 
dres,  &  leur  extrémité  eft  plusobtufe. 

La  peau  eft ,  du  côté  du  foleil ,  d'un  beau 
rouge  écarlate  brillant  ;  &  les  pépins  font 
d'un  rouge- brun.  L'autre  côté  eft  d'un  rouge 
écarlate  lavé,  &  fouvent  mêlé  de  jaune  en 
quelques  endroits;  les  pépins  font,  les  uns 
d'un  rouge  clair,  les  autres  d'un  jaune  pâle. 

La  chair,  quoique  très-fondante  ,  eft  peu 
fine.  Son  parfum  eft  particulier  ^  médiocre- 
ment agréable  lorfqu'on  mange  cette  Fraife 
feule ,  mais  très-bon  lorfqu'on  la  mêle  avec 
les  Fraifes  communes- 

Les  pépins  font  placés  dans  des  cavités  on 
alvéoles  dont  la  profondeur  eft  quelquefois' 
égale  a  deux  diamètres  des  pépins,  &  qui 
font  bordées  de  renflement  de  la  peau  très*- 
faillante,  qui  rendent  la  fuperficie  du  fruit 
très-inégale. 

Ce  Fraifier,  fecîle  à  diftinguer  de  tous  les 
autres ,  &  qui  ne  reffemble  à  Técarlate  de 
Bach  même,  que  par  le  nom,  &un  peu  par 
la  couleur  de  fes  fruits  ^  réuffit  bien  dans 
toutes  fortes  de  terreins ,  &  à  toute  expo- 
fition.  Il  s'accommode  de  la  chaleur  ai'tifi- 
cielle  des  ferres  chaudes  &  des  chaflîs  ;  & 
après  y  avoir  donné  du  fruit  en  Mars  & 
Avril  -,  fi  on  le  tient  quelque  temps  à  l'om- 
bre ,  &  qu'enfuite  on  le  plante  eu  pleine  ter- 
re, il  donne  une  féconde  récolte  abondante 
en  Septembre. 
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Quelques  Jardiniers  donnent  à  ce  Frai7 
fier  une  variété  qu'ils  appellent  Ecarlatt  dû 
Canada^  dont  les  fleurs  font  plus  grandes  , 
quelques- unes  ayant  un  pouce  de  diamètre^ 
&  les  pétales  un  peu  plus  arrondis  par  Tex- 
trémité.  Ses  montans  font  encore  plus  courts 
(la  plupart  n'ont  que  fix  ou  huit  Kgnes juf- 
qu'au  premier  nœud  )  ;  s'inclinent  ordinaire- 
ment davantage  ^  &  portent  un  plus  grand 
nombre  de  fleurs,  de  dix  à  quinze.  Le  par- 
fom  de  fes  fruits  parott  un  peu  meilleur^ 
Mais  toutes  ces  différences  n*écant  pas  faci- 
les à  failir ,  ni  également  fèniibles  fur  tous 
ks pieds,  je  ne  iais  fi  eties  (bat  fuffîlanies 
pour  établir  une  variété. 

XII.  FRAGARIA  flore  ampUjUmo  ,  fruclià^ 
Ananœ  faporem  &  odortm  referente. 

FRAGARIA  Ananafa.  Du  Ch. 

Fr^aisibr  Ananas.  {Pl^VL) 

'  Si  Ton  n'avoit  vu  naître  ce  Fraifier  des 
femences  de  la   Fraife  du  Chili ,  on  auroit 
diflîcilement  foupçonné  fon  origine  ,  ayant  . 
moins  de   reilemblance  avec   fon  auteur, 
qu'avec  Técarlate  de  Bath* 

Ses  filets  ^fesmontans&  les  queues  de  fes 
feuilles  font  prefqu'aufli  gros  que  ceux  da 
Fraifier  de  Batb,  Ses  feuilles  font  un  peu 
moindres ,  de  même  forme  ,  de  la  même 
nuance  de  vert  foncé  en  dedans ,  &  de  vert-^ 
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clair-bleuatre  en  dehors  rieur  dentelure  eft 
un  peu  plus  profonde,  &  moins  obtufe ;  leur 
furf  ace  eft  plus  liflè ,  ôz  imite  moins  le  mar- 
roquin  ;  les  pédicules  des  folioles  font  plus' 
longs.  Entin  les  feuilles ,  &  toutes  les  par- 
ties de  la  plante  font  plus  garnies  de  poil  ; 
mais  beaucoup  moins  que  le  Fraifier  du 
Chili. 

Ses  montans  s'élèvent  droits.  Au  temps 
de  U  fleur,  ils  ont  environ  trois  pouces  de 
hauteur  à  leur  premier  nœud.  De  la  gaîne 
de  ce  nœud ,  qui  eft  ordinairement  accom- 
papnée  d'une  feuille  fimple ,  il  fort  de  deux 
à  c  inq  rameaux  ,  dont  chacun  fe  divife  en 
deux  ou  tro  spcd  cules  terminés  par  des  bou- 
lons à  fleur ,  &  rarement  fe  ramifie  davan- 
.tajîe  Le  bouton  eft  gros,  court, très-renflé 
vers  fon  ped feule.  -    . 

Ses  fleurs  ,  prefqu'auffi  grandes,  &  plus 
régulières  que  celles  du  Fraifier  du  Chili , 
en  différent  eflèntiellement  par  la  réunion  des 
deux  fexes,  qui  les  rend  hermaphrodites  par- 
faites. Le^  divifions  du  calyce  Ibnt  fort  gran- 
des, au  nombre  de  dix  à  feize,  dont  les 
petites  fe  refendent  quelquefois  en  deux  ou 
trois.  On  y  trouve  communément  fix  ou 
fept  pétales ,  rarement  cinq.  Ces  pétales  font 
un  peu  plus  longs  que  larges ,  fe  rétréciflènt 
par  les  deux  extrémités ,  ne  fe  creufent  point; 
&  lorfque  la  fleur  eft  entièrement  épanouie , 
ils  forment  difterens  replis, &  fe  roulent  en 
4tnbus. 
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r  Les  filets  des  étamines  très- déliés ,  longs 
d'une  ou  deux  lignes ,  portent  de  fort  gros 
fommets.  Le  Tupport  eft  gros ,  élevé ,  &  ter- 
miné comme  le  petit  bout  d'un  œuf. 

Ses  fruits  varient  beaucoup  dans  leur  for- 
me. Les  uns  ^c'eïl  le  plus  grand  nombre  ) 
font  ovoïdes,  d'autres  font  fphéroïdes  fort 
applatis  par  les  extrémités;  quelques-uns 
font  Jrréguliers ,  applatis  fuivant  leur  hau- 
teur, &  terminés  par  plufieurs  pointes  qui, 
étant  rangées  Tune  à  côté  de  l'autre ,  ren- 
dent l'extrémité  de  ces  fruits  fort  large  & 
plate  ;  enfin  il  s'en  trouve  un  aflèz,  grand 
nombre  d'un  diamètre  beaucoup  plus  grand 
que  leur  hauteur ,  très  -  renflés  du  côté  du 
calyce,  terminés  à  Tautre  extrémité  pai?  un 
fommet  dont  les  côtés  ont  un  peu  plus  de 
convexité  que  des  arceaux  gothiques.  La 
grofleur  des  Fralfes  Ananas ,  efi:  bien  in- 
férieure à  celles  des  Fraifes  du  Chili ,  pref- 
qu'égale  à  celle  des  Ecarlates  de  Bath.  Les 
queues  font  attachées  au  calyce  au  centre  ' 
d'une  cavité  large  &  profonde.  Les  échan- 
çrures  du  calyce  demeurent  appliquées  fur 
le  fruit  ^  &ç  s'en  écartent  beaucoup  moins 
que  celles  de  l'écarlate  de  Bath. 

La  peau  eft  lifle  &  brillante  :  le  côté  de 
l'ombre  eft  d'un  blanc  un  peu  jaune ,  légé^ 
xement  lavé  de  rouge ,  &  les  pepin§  font 
rouges  :  le  côté  du  foleil  eft  d'un  rouge- 
pâle  compofé  d'un  mélange  de  rouge -brun 
&  de  jaune,  fie  les  pépins  font  d'un  rouge- 
brun,  C  4 
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.La  cbair  eft  moins  ferme ,  &  a  moins  de 
frâtcheur  que  celle  de  la  tmk  du  Chili  ^ 
mais  fon  eau  abondante  eH^  d'un  goût  & 
d'un  parfum  très*agréables ,  imitant  ceux  de 
l'Ananas. 

Les  pepms  ^  peu  nombreux  »  font  plus  gros 
que  ceux  de  1h  r  raife  de  Batb ,  moindres  que 
ceux  de  I9  Fraife  du  Ctiiti,  &  de  même  fàilûns 
fur  la  peau;quelques-unsi  y  font  tantfoit  peu 
enfoncés. 

Nota^  La  Figure  de  ce  Fraifier  ne  repré- 
ièntt  qu'une  feuille  de  moyenne  grandeur  & 
une  feuille  naiflaiite  ;  &  les  fruits  attachés  à 
une  t|ge  îocQmptette^  se  font  pas  de  la  forme 
la  plus  ordinaire  à  ces  Fraife«.  Elle  peut 
6tre  fuppléée  par  la  Figure  du  Fraiticr  de 
Caroline  ^  dont  la  tige  &  les  fruits  >  un  peu 
plus  gros  qu'ils  ne  font  ordinairemem  ^  re-* 
préfirntent  bîea  ceux  du  Fraifier  Ananas. 

Ce  Frailier  &  le  fiûvant  languiifent  &  pé« 
fii!ent  bientôt  dans  tes  terres  compaâes,  ou 
glailèufts. 

Xlli  FRuiGAJUIAjlùrdmagno  CaroKnienfir^ 

Fraisier  de  Caroline  (  PL  VU.  ) 

Ce  Fraifier  a  tant  de  reffemblance  avec 
le  précédent^  qu'il  eft  difficile  de  Fen  dif* 
tingiier ,  fi  l'on  ne  l'examine  avec  attention, 
i^.  Toutes  fes  parties  font  un  peu  moindres 
que  celtes  du  Fraifier  Ananas,  %^.  II  eft 
beaucoup  moins  garni  de  poiU  ^.  Ses  mon- 
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tans  font  plus  courts.  4^.  Ses  boutons  à 
fleurs  font  plus  allongés ,  &  moins  renflés. 
5  ^ .  Les  divifionsdu  calyce  font  plus  gran- 
des ,  &  les  petites  fe  fendent  rarement.  6  ^ . 
Les  pétales  font  un  peu  moins  étendus,  & 
dans  la  plupart  des  fleurs  ,  ib  n'excèdent 
point  le  nombre  de  cinq.  7  ^.  Le  fupport 
paroît  moins  gros.  8  ^ .  Les  fruits  font  moin- 
dres ,  ordinairement  réguliers  dans  leur  forme , 
prennent,  un  peu  plus  de  couleur;  leur  par- 
fum excellent  eft  cependant  moins  agréable 
que  celui  de  la  Fraife  Ananas,  dont  il  ap- 
proche beaucoup.  9  ^ .  Dans  tes  femis  de 
Fraifiers  Ananas,  on  n^  jamais  trouvé  de 
variété  fort  fenfibte  ;  au  lieu  que  les  graines 
du  Fraifier  de  Caroline  ont  produit  des  Frai- 
fiers  très-difiërens  dans  leurs  fleurs,  leurs 
fruits,  &  toutes  les  parties  de  la  plante. 

XIV.  FRAGAJUA  fiabra ,  flore  foemineo , 
fruSupwpureo^  Mofihato. 

Capron  femelle.  (  P/.  VJIh  ) 

FRAGARIA  Mofchata.  Capiton.  Du  Ch. 

Les  Jardiniers  abufent  du  nom  de  ce  Frai? 
fier  pour  défigner  des  Fraifiers  dégénérés , 
dont  les  fruits  font  gros,  mais  infipides ,  ou 
défagréables  au  goût.  Croire  que  des  Frai- 
fiers  fe  changent  par  la  culture  &  dégéne* 
rent  en  Caprons ,  c*eft  une  erreur.  Le  Ca- 
pron efl  une  efpecè  ou  race  bien  décidée^ 
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qui  fe  perpétue  condammenc  par  fes  filets 
&  fes  lèmences ,  &  conferve  des  carafleres 
qui  lui  font  propres,  &  qui  le  diflinguent 
bien  des  autres  Fraifiers.  Et  fi  fa  culture  eft. 
tellement  négligée  que  la  plupart  des  Jar- 
diniers ne  le  connoiffent  que  de  nom,  c'eft 
plutôt  à  caufe  de  fa  ilérilicé  à  laquelle  ils 
ne  favent  pas  le  remède  ^  qu'à  caufe  de  la 
qualité  de  fes  fruits  ;  puifque  fous  d'autres 
noms,  qui  le  dérobent  aux  préventions  vul? 
gaires ,  on  le  trouve  dans  quelques  jardins 
traité  avec  difiinfUon,  &  cultivé  avec  foin* 

Ses  touffes ,  par  le  nombre  de  leurs  œil- 
letons &  de  leurs  feuilles  j  font  plus  fortes 
que  celles  d'aucun  autre  Fraifier,  excepté 
celles  duFraifier  fans  coulans.  Ses  montans» 
fes  filets ,  &  la  queue  de  fes  feuilles  font 
beaucoup  plus  longs, &  plus  gros  que  ceux 
du  Fraifier  commun  cultivé ,  &  garnis  de 
poil  plus  rude  &  plus  épais. 

Ses  feuilles,  portées  par  des  queues  lon- 
gues dç  fept  à  huit  pouces,  font  beaucoup 
plus  grandes  que  celles  du  Fraifier  commun  ; 
&  la  longiueur  des  folioles  eft  plus  grande 
à  proportion  de  leur  largeur.  Celle  du  mi- 
lieu a  quelquefois  plus  de  quatre  pouces  de 
longueur ,  fur  trois  pouces  neuf  lignes  de 
largeur  ;  elle  s'élance  ou  fe  rétrécit  beaucoup 
par  les  extrémités,  mais  moins  à  fon  épa- 
nouiffement  qu'à  l'autre  bout.  Les  folioles 
latérales  font  de  même  largeur  vers  leur  pé- 
dicule, un  peu  moinis  longues,  &  fe  teriiii* 
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nent  en  pointe  plus  étroite.  Les  bords  font 
garnis  de  dents  longues  ,  terminées  en  pointe 
aiguë;  leurs  côtes  forment  des  arcs  aifez 
courbes.  Le  dedans  eft  d'un  vert- clair  un 
peu  jaune;  le  dehors,  d'un  vert- blanchâtre. 
Le  dehors  étant  relevé  d'arrêtés  qui  donnent 
naifiance  à  un  très-grand  nombre  de  petites 
nervures  fort  faillantes ,  &  le  dedans  crcufé 
profondément  d'autant  de  filions  correfpon- 
dans,  lafurfdce  des  feuilles  eft  rude  au  tou- 
cher ,  &  n'a  point  le  luifant  des  feuilles  des 
Fraifiers  d'Amérique. 

Ses  groffes  tiges  s'élèvent dcoîtes, portent 
à  leur  premier  nœud  une  feuille  compofée 
de  trois  folioles  affez  grandes.  Elles  fe  divi- 
ftnt  &  fous-divifent  en  plufieurs  branches 
&  pédicules  qui  foutiennent  de  neuf  à  quinze 
boutons  à  fleurs.  Comme  ils  s'élèvent  pref- 
que  tous  à  la  même  hauteur  au  temps  de 
leur  épanouiflement ,  &  que  la  plupart  s'ou- 
vrent en  même-temps,  ils  forment  comme 
un  bouquet  au-deflus  des  feuilles  ,•  ce  qui  fait 
nommer  le  Caprôn ,  en  quelques  endroits , 
Fraifier  à  bouquet. 

Les  premières  fleurs  ont  dix  ou  onze  li- 
gnes de  diamètre;  les  dernières  en  ont  de 
lix  à  neuf  Les  divifions  intérieures  du  ca- 
lyce  font  grandes  &  larges,-  les  petites  font 
moindres  d'environ  la  moitié,  &  fe  fendent 
très-rarement.  Auflî-tôt  que  les  fleurs  font 
épanouies,  toutes  ces  divifions  fe  renverfent 
en  dehors  &  s'inclinent   vers  le  pédicule. 
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Les  pétales  „  %ui  ordinairement  n'excèdent 
point  le  nombre  de  cinq  ^  ibnt  grands,  biea 
arrondis  par  leur  extrémité,  un  peu  plus^ 
larges  que  longs ,  d\in  blanc  très-pur ,  ex- 
cepté  Tonglet  qui  (é  teint  d'un  beau  jaune* 
clair.  D'abord  ils  font  concaves;  enfuite  ils 
s'applaniflent  &  fè  renverient  en  dehors  fur 
les  échancrures  da  calyce  ;  ce  qui  découvre 
&  fâk  paroître  encore  davantage  le  fuppoft^ 
qui  eft  très-gros ,  très-élevé,  &  couvert  d'ua 
grand  nombre  de  pifiils  bien  conditionnés^ 
Les  fiyles  des  étamines  font  fort  gros  par 
leur  bafe;  la  plupart  n'ont  qu'environ  de- 
mi'ligoe  de  longueur  ;  ils  ibnt  terminés  pap 
de  fi  petits  fommets  que  l'œil  auroit  peine 
à  les  diilinguer  ,  s'ils  n'étaient  bordés  de 
brun  foncé.  Ces  fommets  avortés  ne  con- 
tiennent  aucune  poufliere  nécelSiire  pour  fé- 
conder les  piflils.  Aufli  ni  les  embryons  ni 
le  fuppon  ne  prennent  point  d'accroilfement  y 
&  la  fleur  n'eft  fuivte  d'aucun  fruit ,  fi  elle- 
ne  reçoit  la  fécondité  d'un  individu  mâle  de 
fon  elpece ,  ou  d'un  Fraificr  hermaphrodite 
d'Amérique.  Nous  (bn^mes  encore  redeva- 
bles de  cette  découverte  à  M.  du  Chefiie  ^ 
qui  a  délivré  ce  Fraifîer  de  l'opprobre  de 
la  fiérilité.  Les  Cultivateurs  avertis  que  fes 
fleurs  ne  font  point  hermaphrodites ,  mulû- 
plieront  les  individus  femelles ,  diminueront 
le  nombre  des  individus  mâles ,  qu'ils  pré- 
féroîent  à  caufe  de  leur  vigueur  &  de  leur 
fiicilité  à  fe  propager ,  &  ils  les  réduiront 
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i  un  quart  ou  un  fixieme  des  individus  fe- 
meUes  dans  chaque  planche.  Ceux  qui  0^ 
des  Frailiers  Ananas ,  ou  d'Ëcarlate  de  Bath  ^ 
ou  d'iicarlate  de  Virginie,  rejetteront  entiè- 
rement les  Caprons  mâles  ;  {rianteront  un  ou 
deux  rangs ,  ou  feulentent  quelques  pieds  de 
ceux-là  dans  les  planches  de  Caprûns  femel-^ 
les;  &  fe  procureront  le  même  avantage, 
£ins  employer  leur  temps  &  leur  terreid  à 
une  culture  ingrate  de  Fraifiers  ftériles. 

Aux  fleurs  femelles  fécondées  fuccedent 
des  fruits  très-adhérens  au  catyce,  d^une 
forme  prefque  ovoïde,  dont  le  plus  grand 
renflement  eft  plus  prè^  du  câlyce  que  de 
Tautre  extrémité.  Le  diamètre  des  plus  gro$, 
f&  de  nevi*  à  onze  lignes,  &  leur  hauteur 
eft  à^peuprès  égale.  Leut  peau,  du  côté  da 
foieil,  ott  d\m  rouge-powpre ,  quelquefois 
a&z  foncé  &  tirant  fur  le  violet  ;  Vautre 
côté  efl  plus  clair ,  &  (cuvent  quelques  en- 
droits font  jaunes  ou  blanchâtres.  La  cfaaif 
efi  fbme,  &  Teau  peu  abondanta  Dans  les 
terreins  froids  &  humides ,  leur  goût  &  leur 
parfum,  mèlés^  de  natel  &  de  mufc,  font 
peu  agréables  ;  les  terreins  chauds  &  légers 
peuvent  {wocurer  à  cette  FraSe  plus  d'effirae 
qu'on  ne  lui  en  accorde  communément.  Les 
pépins  font  gros,  quelque^s  placés  dans 
de  petits  enfoncemens  peu  creuTés ,  dMn 
brun'  foncé  du  côté  du  foleîl,  plus  clairs  ^ 
<m  jaunes  du*côté  de  Tombre. 

M.  du  Chefne  ayant  femé  des  graines  de 
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Caprons ,  elles  ont  donné  des  individus  mâles 
&  des  individus  femelles  en  nombre  à-peu- 
près  égal. 

XV.  FRAGARIA  fcahra ,  flore  mafculo 
fteriU 

Capron  mâle. 

Le  Capron  mâle  diffère  effëntiellement  du 
Capron  femelle  par  lès  étamines  de  la  fleur  , 
dont  les  iiletsjTont  longs  d^  deux  à  trois  li- 
gnes, &  les  fommets  iontfort  gros  &  rem- 
plis  de  pouflîere  feminale.    I.es  défauts  de 
lès  piftils   ne  font  point  fenfibles  à  la  vue^ 
&  la,  caufe  de  leur  fterilité  eft   inconnue. 
Paroiffant  auffi-bien  conformés  ()ue  ceux  des 
fleurs  du  Capron  femelle ,  leur  defféchement 
feul  ^  après  que  la  fleur  eft  palfee ,  montre 
évidemment  ce  qu'on  ne  peut  même  foup- 
çonncr  pendant  qu'elle  fubfifte.  Le  fupport 
eft  beaucoup  moins  gros  &  moins  élevé  que 
celui  des  fleurs  du  Capron  femelle.  Du  refte 
toutes  les  parties  de  ce  Fraifier,  filets ,  mon* 
tans,  feuilles,  pétales,  &c.  font  plus  gran- 
des que  celles  du  Capron  femelle,  fuite  né- 
cefTaire  d'une  plus  grande  vigueur  dans  cet 
individu  ftérile,^quç  dans  l'individu  femelle 
que  fa  fécondité  i^ti^ue  &  afibiblit» 
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XW.FRAGARIAfcabrafiorefœnùnœo^ 
fruSu  rubro ,  baccœ  idect  Jàpore. 

Fraisibr,  Framboife.        ' 

Les  deux  fexes  de  ce  Fraifier  fopt  fépa- 
rés  fur  des  individus  difFérens  comme  ceux 
4u  Capron  auquel,  il  reifemble  fî  parfaite- 
ment  dans  toutes  (es  parties,  que  je  n'en 
ferai  point  de  defcriptiop  1  me  contentant  d'in- 
diquer les  caraderes  qui  Ten  diftinguent. 

Ses  fruits ,  de  même  forme  &  groffcuc 
que  les  Caprons ,  font  d'un  rouge-cerife  jdu 
côté  du  foleil,  &  les  pepiqs  font  bruns  ;  le 
coté  de  l'ombre  eft  lavé  de  rouge-clair ,  ou 
d'un  beau  jaunç ,  &  les  pépins  font  jouges 
ou  jaune-paille.  La  chair  eft  très-fondante. 
&  Teau  abondante.  Le  goût  eft  un  peu  vi- 
neux ,  &  le  paçfum  imite  cfclui  de  la  Fram- 
boife. Quelques  fruits  ont  les  pépins  trè:- 
enfoncés  ;  d'autres  les  ont  très-laillans.  Les 
derniers  firuits  de  Textrémité  du  montant  font 
applatîs  par  les  extrémités ,  de  la  même  for- 
me que  les  Fraifes  communes.  Quoique  les 
montans  foient  fort  ^rôs ,  lorsqu'ils  font 
chargés,  de  fruits  »  il  faut  les  fouten'u:  avec 
des  baguettes.  Je  crois,  qu'on  le  nomme  en 
Angleterre  Hautboi.  \ 

Ce  Fraifier ,  qu'on  affurc  être  originaire 
d'Amérique,  &  qu'on  peut  foupçonner  d'ê-. 
tre  Tauteur  du  Capron  ^  ou  d'en  être  une 
variété,  mérite  d'être  cultivé  &  multiplié. 
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Le  ver  blanc  Tatuque  moios  que  les  autres 
Fraificrs. 

Entre  fon  individu  mate  fie  celui  du  Ca- 
pron,  je  n'ai  pu  trouver  aucune  différence. 
Il  reçoit  là  fécondité  de  tous  les  Fraifiers  qui 
la  procurent  au  Capron. 

Pn  cultive  dans  quelques  Jardins  fous  le 
nom  de  Fraijier  Akricot^  un  autre  Fraifier 
qu^on  ne  peut  diftlnguer  du  Capron^  que 
par  ies  fruits*  D'un  côté  ils  font  d'un  rou* 

februn  foncé ,  &  de  Tautre  ils  font  d'un 
lanc  de  cire ,  ou  légèrement  teints  de  rou- 
ge. Leur  chair  eft  fondante  ;  mais  le  goût 
&  le  parfum  font  très-foibles.  Ainfi  ces 
Fraifes  font  fort  inférieures  aux  Fraifes-Fram- 
boifes ,  fir  n'ont  d'avanuge  fur  le  Capron  ^ 
que  d'être  fondantes. 

XVn.  FRAGAniA  graeitis ,  flore  &  fruSu 
fubyiridibus. 

FRAGARIA  viridis.  Du  Ch. 

FR.AISIBK.  vert.  iPL  JOC.) 

Ce  Fraifier,  cultivé  depuis  long-temps  en 
Angleterre  9  &  connu  récemment  dans  ce 
pays,  végète  avec  une  grande  vivacité, 
talle  beaucoup  ,  &  file  encore  plus.  Ses 
monians,  fes  filets,  les  queues  de  fes feuil- 
les ,  6c  prefque  toutes  fes  panies  font  fort 
grêles  j  &  garnies  de  poil  alfez  long^  mais 
peu  épais. 

Ses 
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Ses  feuilles  ont  beaucoup  moins  d'étendue 
Que  celles  du  Fraifier  commun  cultivé  ;  les 
K)lioles  direâes  des  plus  grandes  n'étant  Ion-  ' 
gués  que  de  trente-deux  ou  trente-trois  li- 
gules y  &  larges  de  deux  pouces.  Les  folioles 
latérales  ont  trois  ou  quatre  lignes  de  moins 
fur  chaque  dimenûon,  &  font  divifées  fui- 
vant  leur  longueur  par  leur  grolfe  arrête  en 
deux  parties  moins  inégales  que  celles  des 
autres  Fraifiers  ;  mais  les  appendices  ou  ru- 
dim^ns  de  folioles  font  auiii  fréquens  fur  la 
ûtieue  des  feuilles  de  ce  Fraifier ,  qu'elles 
iont  rares  dans  les  autres  Fraifîers.  I^  den^ 
telure  eft  grande  ,  profonde ,  &  très-aiguë. 
Le  dehors  de  la  feuille  eft  d'un  vert-blan- 
châtre )  &  relevé  de  nervures  très-faillantës  : 
le  dedans  eft  d'un  vert  un  peu  plus  foncé 
que  le  Fraifier  commun  ;  &  les  litlons  cor- 
refpondans  aux  nervures  font  fort  profonds. 
Les  folioles ,  avant  leur  développement  étant 
plilfées  en  éventail  dans  le  bouton ,  confer- 
vent  rimpreffion  de  ces  plis  plus  long- temps 
&  plus  fenfiblement  que  celles  d'aucun  au- 
tre rraifier.  Les  feuilles ,  leurs  queues ,  les 
montans ,  les  tilets ,  &c.  font  couverts  d'un 
poil  alTez  épais.  > 

Les  montans ,  leurs  rameaux  ^  &  les  pé- 
dicules s'alongent  beaucoup ,  &  portent  de 
huit  à  quinze  boutons  à  fleurs.  Ces  boutons 
font  longs  &  menus.  Les  fleurs  des  premiers 
nœuds  ont  neuf  ou  dix  lignes  de  diamètre. 
Les  échancnires  intérieures  du  calyce  fur- 

Tome  IL  D 
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pafTent  les  pétales  en  longueur  :  la  plupart 
des  petites  échancrures  fe  refendent  en  deux 
ou  trois.  Les  pétales, plutôt  ovales  que  ronds 
à  leur  extrémité ,  te  creufent  d'abord  en 
cuilleron;  mais  après  rentier  épanouiflëment 
de  la  fleur,  ils  s^apptaniifent  ^  &  leurs  bords 
forment  dÉférens  plis  &  contours.  Lorfque 
la  fleur  eft  récemment  ouverte ,  ils  font  de 
couleur  herbacée,   ou  d*un  vert  lavé  de 
jaune.  Dans  la  fuite,  les  uns   confervent 
cette  couleur  ;  les  autres  s'éclaîrciflent ,  ex- 
cepté à  leur  extrémité  ,  &  deviennent  d'ua 
blanc  qui  n'efl  pas  pur ,  maïs  mêlé  d'une  lé- 
gère teinte  de  vert.  Souvent  il  en  demeure 
quelques  uns  attachés  au  calyce ,  qui  ne  fe 
deflechent  qu'à  la  maturité  du  fruit.  Les 
iilets  des  étamines  font  déliés  &  fort  longs  , 
&  leurs  fommets  font  gros,  d'un  jaune-clair. 
Les  piftils  font  d'un  jaune- foufre  ou  très- 
pâle  ,  avec  une  petite  impreffion  de  vert. 
Toutes  les  fleurs  d*un  montant  s'élevant 
prefqu'à  une  même  hauteur,  forment  comme 
un  bouquet  terminal  qui  domine  fur  les 
feuilles.  Lorfque  les  fleurs  font  paflees;  les 
grandes  échancrures  du  calyce  fe  referment 
fur  le  fupport  comme  avant  Tépanouifle- 
ment,  &  demeurent  toujours  inclinées  ou 
appliquées  fur  le  fruit  ;  lorfqull  a  acquis  fa 
groflènr,  quelques-unes  s'en  éloignent  un 
peu  ,  &  fouvent  leur  extrémité  fe  replie  ou 
le  renverfe. 
Les  fruits  font  àpeu-près  de  la  grofleur 
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de  ceux  qu'on  recueille  ta  première  année 
fur  le  Fmilier  commun  cultivé;  les  plus  gros 
excédant  rarement  huit  lignes  de  diamètre 
fur  fjx  lignes  &  demie  de  hauteur.  Leur  for- 
me eft  fphéroïdc  très-applatie  par  lès  extré- 
mités ^  fouvent  irréguliere,  prefque  jamais 
bien  arrondie  fur  fon  diamètre.  Le  pédicule 
eft  planté  dans  une  cavité  aflèz  profonde;  & 
le  fruit  eft  très-adhérent  au  calyce. 

La  peau  fêla ve légèrement  de  rouge-brun 
du  côté  du  foleil.  L'autre  coté  eft  d'un  vert 
qvii  blanchit  un  peu  lorfque  le  fruit. eft  en 
maturité* 

La  chair  eft  un  peu  ferme  &  caftante, 
lorfque  ce  Fraifier  n'eft  pas  ptanté  dans  un 
terrein  chaude  &  à  une  bonne  expoiition. 
L^s  cloches  ou  les  chadis  aidant  &  perfec- 
tionnant fa  maturité ,  la  rendent  fondante  & 
excellente. 

Le  goût  &  le  parfum  font  très-agréables  ; 
cependant  à  proportion  du  degré  de  ma- 
turité. 

Les  pépins^  peu  nombreux ,  parce  que  ta 
plupart  des  embryons  avortant  ^  font  placés 
dans  des  enfbncemens  prefque  aufli  creufës 
que  ceux  de  la  Fraife  écarlate. 

Les  fruits  mûriflent  prefque  tous  enfem- 
ble^  ce  qui  réduit  beaucoup  le  temps  de 
leur  récolte;  mais  ce  petit  défaut  qui  n^eft 
pas  particulier  à  ce  Fraifier ,  n'empêche  pas 
qu'il  ne  mérite  d'être  moins  rare.  Dans  les 
terres  &  les  années  froides  ^  il  eft  fujet  au 
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blanc ,  maladie  qui  fe  répand  quelquefois  juf- 
que  fur  fes  fruits ,  &  leur  donne  un  goût 
dèfagréable  de  moifi. 

Dans  la  belle  colleftion  de  Fraifîers  de 
M.  du  Chefne,  on  trouve  trois  autres  Frai- 
fiers  verts  qui  m*ont  paru  fupérieurs  à  ce- 
lui-ci par  la  bonté  de  leurs  fruits,  &  par 
leur  plus  grande  facilité  à  mûrir  parfaite- 
ment. L'un  des  trois  eft  remarquable  par 
fes  feuilles,  dont  un  grand  nombre  eftcom- 

}>ofé  de  cinq^  ou  fix  folioles.  M.  du  Chefoe 
bupçonhe  le  Capron  d'être  né  du  Frailier 
vert  i  &  un  célèbre  Jardinier  m'a  afltiré  avoir 
vu  naître  celui-ci  du  FraHier-Framboife. 

CULTURE. 

I.  Le  Fraifier  fe  multiplie  par  les  fcmen- 
ces ,  les  œilletons  éclatés ,  fie  les  jeunes  pieds 
produits  par  les  filets. 

i^.  Les  graines  doivent  être  recueillies  fur 
les  Fraifes  les  plus  belles  &  les  mieux  con- 
formées ,  parvenues  à  une  parfaite  maturité , 
ou  même  paffées,  (n  féchées  fur  le  pied. 
Lorfqu'on  veut  les  femer ,  ce  qui  fe  peut 
faire  depuis  le  mois  de  Mars  jufqu'au  com- 
mencement d'Août  (  en  femant  plus  tard , 
la  plupart  des  pépins  ne  lèvent  qu'après  l'hi- 
ver ,  ou  le  jeune  plant  ne  devient  pas  afle^R 
fon  pour  réfîfter  aux  grands  froids  )  on  la- 
boure un  petit  efpace  de  terre  meuble  &  lé- 
gère» on  unit  la  fuperfîcie,  &  l'on  donne 
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une  ample  mouillure  :  auffi  -  tôt  on  répand 
les  graines ,  &  on  paffe  au  tamis  de  crin  de 
la  terre  meuble  réduite  en  pouifiere ,  en  quan- 
tité fuffifante  pour  les  recouvrir  d'environ 
demi -ligne.  Cette  poullîere  tamifée  fur  la 
terre  mouillée ,  s'humede  fuffilàmment ,  & 
s'attache  aux  graines.  On  couvre  le  tout  d'un 
paillaflbn  ou  de  grande  paille  ,  &  de  temps- 
en-temps  on  donne  par-delîUs  des  arrofemens 
légers  pour  entretenir  Thumidité  néceflaire  à 
la  germination  des  graines.  De  dix  à  vingt 
jours  après  ,  lorfqu'on  voit  quelques  plantes 
Ibrtir  de   terre ,  on  retire  le  paillaflon ,  & 
on  l'élevé  devant ,  afin  de  préferver  I.e  plant 
naiflant  de  Taftion  du  foleil  qui  le  deflëche- 
roit.  On  peut  femer  le  Fraifîer  en  pot  delà 
même  façon.  L'Ouvrage  de  M.  du  Cbefne 
contient  plufieurs  autres  méthodes  de^  faire 
ces  femis.  On  farcie,  on  arrofe  les  jeunes 
Fraifiers,  &  on  les  laiflè  fe  fortifier.  S^ils 
ont  cinq  ou  fix  feuilles  avant  le  mois  de  No« 
vembre ,  on  les  tranfplante  en  pépinière ,  met- 
tant chaque  pied  féparément  à  cinq  ou  fix 
pouces  de  diftance  l'un  de  l'autre ,  ou  trois 
ou  quatre  pieds  enfemble  à  huit  ou  neuf 
pouces  de  diftance  entre  chaque  touffe.  S'ils 
font  trop  foîbles,  on  remet  la  tranfplanta- 
tionau  mois  de  Mars  ou  Avril  fuivant.  Ce 
p'ant  demeure  en  pépinière  jufqu'au  mois 
dWtobre  ou  de  Novembre.  Pendant  Tété, 
il  faut  le  farder ,  biner  ,  arrofer ,  effiler  \  &c , 
%^.  Les^  filets  produifent  de  jeunes  pieds 
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propres  à  multiplier  le  Fraifier.  Si  Ton  n'a  be- 
loin  que  de  peu  de  plant ,  on  pince  les  filets 
au  delà  du  fecond  œilleton  qui  en  eft  forti, 
afin  que  ces  deux  œilletons  profitent  davan- 
tage. Si  Ton  a  befoin  de  beaucoup  de  plant , 
on  abandonne  les  filets  à  la  force  de  leur 
végétation ,  &  à  leur  fécondité.  Us  donne- 
ront un  grand  nombre  de  jeunes  pieds  qu'on 
arrachera  vers  la  mi-Novembre  pour  les 
planter  fur  le  champ  en  place  aux  dillances 
convenables.  Mais  il  vaut  mieux  ^  à  limi- 
tation des  habitans  de  Montreuil ,  habiles 
Cultivateur*  de  cette  Plante,  les  obiner, 
c*eft-à-dire,  les  planter  fort  près  les  uns  des 
autres  dans  des  rayons  ^  d'où  on  les  retire 
vers  le  commencement  d'Avril  {)our  en  for- 
mer de^  planches.  Il  vaudroit  encore  mieux 
les  mettre  pendant  un  an  en  pépinière  dans 
un  terrein  de  moindre  qualité  que  celui  qu'oit 
deftipe  à  leur  culture.  Si  Ton    perdoit  fur 
la  prolTeur  du  fruit ,  on  gagneroit  fur  fon 
parfum. 

3^.  Si  après  la  récolte  des  Fraîfes  on  ré- 
chauffe le  pied  des  Frailîers  pour  faire  en- 
raciner les  œilletons  ;  au  mois  de  Novem- 
'  bre  ces  œilletons  éclatés  &  mis  auflî-tôt  en 
place ,  forment  un  très-bon  plant ,  préféra- 
ble à  celui  qui  vient  des  filets.  C'eft  le 
moyen  ordinaire  de  multiplier  le  Frailier  fans 
coulans. 

Le  plant  de  Fraifier  cçmmun  tiré  des  bois, 
fe  plante  fur  le  champ  en  place ,  fans  ôtre 
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obîné ,  ni  mis  en  pépinière.  Tel  eft  TulUge 
de  ceux  qui  le  cultivent. 

Le  plant  de  Fraifier  des  Alpes  élevé  de 
femences  ou  de  filets,  fe  met  auffi  en  place , 
fans  paffer  Hiiver  en  dépôt  ou  en  pépinière  ; 
parce  qu'il  fleurit  un  an  plutôt  que  celui  des 
autres  Fraificrs. 

II.  Une  bonne  terre  franche ,  meuble , 
légère  fans  être  feche,  eft  celle  qui  con- 
vient le  mieux  au  Fraifier.  Il  réufiit  plus 
ou  moins  bien  dans  toutes  fortes  de  terres  ^ 
à  proportion  qu'elles  approchent  plus  ou 
moins  de  celle-ci.  Un  pareil  terrein  n'a  be- 
foin  d'aucun  engrais.  On  fume  &  on  amende 
les  terreins  de  moindre  qualité,  lorfqu'on 
préfère  la  groffeur  du  fruit  à  fon  parfum. 
On  iàit  que  les  Fraifes  recueillies  dans  les 
bois  font  les  plus  excellentes,  &  qu'elles 
dégénèrent  de  bonté  en  raifon  de  là  grofleur 
qu'elles  acquièrent  par 'la  culture. 

Dans  les  terres  fortes  &  compares  où  les 
Fraifiers,  fut- tout  ceux  d'Amérique,  ne  peu- 
vent fubfifter  ,  on  laboure  &  on  dreffe  les 
planches  ou  plates-bandes;  enfuite  on  creufe, 
fuivant  leur  longueur,  autant  de  petites  tran- 
chées parallèles ,  larges  de  fix  pouces  fur 
une  égale  profondeur  ,  qu'on  le  propofe 
de  planter  de  rangs  de  Fraifiers  ;  &  on  les 
remplit  de  bonne  terre  légère  &  fablon- 
neufe. 

Le  terrein,  quel  qu'il  foit,  neuf,  pu  au- 
trefois occupé  par  des   Frailiers ,  pourrm 
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que  ce  ne  foit  pas  depuis  dix  ou  douze  ans 
ou  même  davantage  ,  étant  défoncé  ou  la- 
bouré aflez  profondément  pour  détruire  tou- 
tes les  racines  des  mauvaifes  herbes,  on  le 
divifc  en  planches  de  longueur  à  volonté  , 
&  de  telle  largeur ,  (ordinairement  de  qua- 
tre à  cinq  pieds  )  qu'on  puiife  facilement  don- 
ner toutes  les  &çons  de  la  culture  ;  &  entre 
chaque  planche  on  laîfle  un  fentîer  ou  paf' 
fage  d'environ  deux  pieds. 
•  On  trace  des  lignes  au  cordeau  fuîvant  la 
longueur  de  la  planche ,  pour  régler  les  rangs 
des  Fraifiers.  Le  premier  &  le  dernier  rangs 
fe  plantent  à  fix  pouces  du  bord  de  la  plan- 
che. L'intervalle  d'un  rang  à  l'autre  eft  plus 
ou  moins  grand  fuivant  l'efpece  de  Frai- 
lier.  Une  diftance  de  fix  à  huit  pouces  en- 
tre chaque  rang  de  Fraifier  des  Alpes  eft 
fuffifante. 

On  éloigne  ceux  du  Fraifier  commun,  du 
Fraifier  de  Montreuil  &  du  Fraifier  vert  ^ 
de  onze  à  treize  pouces. 

Ceux  du  Capron  &  du  Fraifier  fans  cou- 
lans ,  de  douze  à  quinze  pouces. 

Ceux  des  Fraifiers  écarlate  &  Ananas  , 
de  quinze  à  dix-huit  pouces. 

Ceux  du  Fraifier  du  Chili,  de  quinze  à 
dix-huit  pouces ,  fi  l'on  plante  un  rang  de 
ce  Fraifier  &  un  rang  deFraifiers  Ananas  pour 
le  féconder  :  de  douze  à  quinze  pouces ,  fi  l'onf 
plante  du  Capron  mâle ,  &  alors  il  fuffit,  dans 
les  rangs  de  Caprons  ,  de  mettre  alternatif 
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vement  un  pied  de  Capron  &  un  pied  de 
Fraifiers  du  Chili.  Far  cette  difpofition  ,  il  n*y 
aura  dans  une  planche  qu'environ  un  quart  de 
Fraifiers  flériles.  On  difpofe  de  mfime  les 
Fraifiers  Caprons  mâles  &femeU6s* 

III.  Tout  étant  ainfi  préparé ,  on  plante 
les  Fraifiers  à  la  cheville  ou  à  la  boulette, 
après  en  avoir  retranché  les  vieilles  feuilles 
6z  rafraîchi  la  pointe  des  racines  ,  s'^ils  ne 
font  pas  récemment  déplantés  ;  la  diftance 
d'un  pied  à  Tautre  fur  un  même  rang .  doit 
être  égale  ou  peu  inférieure  à  la  diflance  en- 
tre chaque  rang  ,•  ayant  attention  de  difpo- 
fer  les  pieds  en  tiers-point  ou  échiquier.  Lorf- 
qu'une  planche  eft  garnie  de  plant ,  on  l'ar- 
rofe  largement ,  à  moins  que  le  temps  ne 
foit  pluvieux  ,  afin  de  plomber  &  joindre  la 
terre  aux  racines.  Des  pieds  très-forts ,  on 
n'en  met  qu'un  en  chaque  place  ;  des  pieds 
foibles  ou  moyens ,  on  en  met  deux  en- 
femble. 

Cette  plantation  fe  peut  faire  dans  toutes 
les  faifons  de  l'année,  même  dans  les  gran- 
des chaleurs  de  l'été ,  pourvu  qu'alors  on 
préferve  le  plant  du  foleil  &  delà  fécheref- 
le.  Le  meilleur  temps  eft  depuis  la  mi- Mars 
jufqu^à  la  mi- Avril,  &  même  plus  tard,  Quel* 
ques-^uns  ne  plantent  les  Fraifiers  des  bois 
qu'en  Septembre  ;  mais  ce  plant  ne  pouvant 
pas ,  jufqu'àu  printemps  fuivant ,  &  pendant 
l'hiver ,  taller  &  fe  fortifier  ,  la  première  ré- 
cplte  dç  fes  fruits  ne  peut  être  aulfi  conû- 
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dérable  que  s'il  avoît  été  planté  dès  Avril 
ou  Mai. 

IV.  On  n'exige  des  Fraifiers  plantés  au 
printemps  que  de  multiplier  leurs  œilletons^» 
prendre  de  la  vigueur,  &  fe préparer  adon- 
ner Tannée  fuivante  des  fruits  abondans.Cefl 
dans  cette  vue  qu'on  les  traite  la  première 
année,  ayant  foin  de  les  farcler ,  biner,  ar- 
rofer,  &  de  Supprimer  les  montans  sll  en 
paroît  quelques-uns.   Vers  la  fin  du  prin- 
temps ,  lorfque  le  grand  mouvement  de  leur 
fève  eft  ralenti ,  &  que  la  force  de  leur  vé- 
gétation  fe  modère ,  il  faut  retrancher  tous 
les  filets  qu'ils  ont  produits  ;  ou  ne  réferver 
que  les  plus  forts  &  les  pincer  au  deuxième 
œilleton ,  fi  l'on  veut  en  tirer  du  plant,  ou 
remplacer  quelques  pieds  qui   ont  péri.  En 
faifant  cette  opération  plutôt ,  il  poorroit  ar- 
river aux  Fraifiers  ce  qui  arrive  à  un  arbre 
vigoureux  dont  on  retranche  tous  les  gour- 
mands pendant  la  pleine  fève  ;  il  en  reperce 
davantage^  ou  il  tombe  dans  la   langueur  ; 
&  comme  le  Fraifier  continue  pendant  tout 
l'été  à  pouflTerde  nouveaux  filets,  il  fautre- 
nouvcller  ce  retranchement  au  moins  tous 
les  mois.  Les  binages  ,  ferfouiflages ,  arro- 
femens ,  la  fuppreffion  des  filets ,  &c.  ne  font 
pas  les  principaux  travaux  de  la  culture  d^un 
plant  de  Fraifiers  dans  fa  première  année 
feulement  ^  mais  pendant  les  trois  années 
qu'il  peut  fubfifter. 
V-  Au  printemps,  lorfque  les  montans 
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commencent  à  fe  montrer ,  élever  des  paiU 
laflbns  le  long  des  planches  ducôtédu  mi- 
di (1)  pour  défendre  de  Taftion  continuelle 
du  Ibleil  le  Fraifier ,  qui  aime  l'ombre  &  Ta- 
bri  des  bois,  couvrir  la  terre  de  litière,  de 
paille  courte ,  ou  mieux ,  de  moufle  deflè- 
chée ,  pour  entretenir  la  fraîcheur  &  l'hu- 
midité ,  &  par-là  foutenir  la  végétation  égale 
fans  multiplier  les  arrofemens ,  donc  Putage 
trop  fréquent  diminue  beaucoup  le  parfum 
du  fruit  :  ce  font  des  attentions  utiles  pour 
toutes  les  efpeces  de  Fraifiers  ;  &  la  der- 
nière eft  néceflaire  au  Frailier  des  Alpes , 
qui,  dans  quelques  terreins,  ne  peut  fe  fou- 
tenir fans  le  fecours  continuel  de  la  moufle. 
Et  comme  un  grand  nombre  de  pieds  de 
ce  Fraifier  périt  après  avoir  donné  fon  fruit, 
il   n'eft  pas  moins  néceflaire  de  lui  con- 
ftrver     quelques   filets   ,    &    de    difpofer 
leurs  plus  beaux  œilletons  entre  chaque 
pied,  ou  entre  chaque  rang  pour  renouvel- 
1er  le  plant  &  l'entretenir   garni.   On  peut 
roême  ne  point  effiler  ce  Fraifier  &  fc  pro- 
curer beaucoup  de  fruit  fur  les  œilletons  de 


(0  Lorfque  les  Fraifiers  font  pif  ntés  au  milieu  d'un 
tcrrein  découvert  de  tous  côtés ,  &  non  fur  des  plates- 
bandes  d'efpalier  ,  ou  dans  des  jardins  fermés  de  murs; 
de  îa  mi-Novembre  à  la  mi-Février,  au  plus  tard,  on 
élevé  au  contraire  les  psUllaflbns  du  côté  du  nord  pour 
défendre  le  plant  dc;s  vents  froids ,  fi  Ton  veut  avancer  U 
Bjaturité  du  fruit. 
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fes  filets  ,  qui  en  produifent  avant  même  d'ê- 
tre enracinés, 

Fincer  Textrémité  des  montans ,  &  même 
en  fupprimer  quelques-uns  fur  les  Fraifiers 
qui  en  ont  plus  de  quatre  ou  cinq^  dans 
refpérance  d'avoir  de  plus  beaux  fruits  ;  c'eft 
une  pratique  au  moins  fuperftue.  Car  un 
Fraitier  produit  rarement  plus  de  montans 
qu'il  n'en  peut  nourrir  ;  &  les  dernières  fleurs 
avortent  iiir  les  pieds  foibles  &  fur  la  plu- 
part des  Fraifiers  d'Amérique  ;  ou  fi  elles 
nouent ,  le  volume  de  leurs  fruits  ajouté  à 
celui  des  premiers  fruits,  n'y  feroit  pas  une 
différence  feniible.  D'?iilleurs ,  fi  les  fleurs 
ibnt  fuGceflîves,  les  dernières  ne  s'ouvrant 
que  quand  les  premiers  fruits  font  parvenus 
à  leur  groffeur  ou  même  à  leur  maturité  ^ 
dies  ne  peuvent  préjudicier  à  leur  beauté. 

Après  la  récolte  des  Fraifes,  on  effile  les 
Fraiiiers  ,  on  leur  donne  un  fçrfbuiffage , 
&  on  rechaufle  le  pied  ,  dont  ordinaire- 
ment les  œilletons  fé  font  fort  alongés  ;  & 
Je  refle  de  Tété  on  leur  donne  les  arrofç- 
mens  néceflfàires  pour  entretenir  leur  végé- 
tation. Quelques  Jardiniers  en  coupent  tou- 
tes les  feuilles;  mais  expofés  tout  nuds  iux 
ardeurs  du  foleil ,  beaucoup  d'oeilletons  ,  & 
même  de  pieds  entiers  périflent,  ii  Ton  né- 
glige  de  les  réchauffer,  &  de  les  arrofer  fré- 
quemment dans  les  féehereflès, 

Lorfqu'on  a  fait  deux  récoltes  fur  les  Frai- 
fiers  ,  on  les  arrache  ;  &   le  terrein  qu'ils 
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ont  occupé  ne  pourra  fervir  au  même  ufagc 
avant  douze  ou  treize  ans  ^  à  moins  qu'on 
n'y  rapporte  &  qu'on  n'y  mêle  des  terres 
oeuves  ,  ou  qu'on  n'y  creufe  de  petites  traa- 
cbées  ^  comme  il  efi  dit  ci*devaot. 

Telle  eft  en  général  la  culture  des  Frai- 
fiers  :  j'oniets  le  détail  de  plufieurs  petites 
attentions  dont  le  bon  fens  &  un  peu  d'u- 
fage  inftruîfent  fufBfamment.  Leur  culture 
dans  les  ferres  chaudes^  fur  les  couches^ 
fous  les  chaffisy^&c.  n'eft  point  de  notre  ob- 
jet. Ou  peut  fe  procurer  de  Fraifes  des  Al- 
pes pendant  tout  l'hivf r  ^  avec  bien  moins 
de  foins  &  de  dépenfe  ^  fans  employer  la 
chaleur  du  feu  ou  des  fumiers  ,  qui  eft  en- 
nemie dé  ce  Fraiiier.  Il  fuffit  de  le  garantir 
des  grands  froids  avec  une  caiffe  couverte 
de  ion  chaflis  vitré.  On  garnit  la  caifle  par 
dehors  de  grande  paille ,  ou  de  moufle  ,  ou 
même  de  terre  pour  empêcher  la  gelée  de 
pénétrer.  Pendant  la  nuit  on  abaille  le  chaf- 
iis ,  &  on  jette  des  paillaifons  dclfus  dans  lest 
fortes  gelées;  pendant  le  jour ,  on  le  levé 
pour  donner  de  l'air ,  lorfqu'il  n'eft  pas  trop 
f.oid.  Dans  les  hivers  ordinaires^  ce  Frai- 
fier  planté  dans  un  efpalier  au  midi ,  &  cou- 
vert de  paille^  pendant  la  gelée  feulement, 
interrompt  peu  fa  végétation  &  fa  fruftifi- 
cation. 

Quelquefois  les  vers  de  hanneton  atta- 
quent le  Fraifier  ,  fur-tout  dans  les  ter- 
reins  fumés.  Si  ces  infectes  ne  font  pas  ca 
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grand  nombre ,  les  chercher  en  terre  &  les 
détruire  eft  le  feul  remède  connu.  Mais  s'ils 
font  fort  nombreux ,  le  meilkur  expédient 
eft  de  faire  ailleurs  un  nouveau  plant,  ou 
d'y  tranfporter  les  reftes  de  celui-ci ,  «yant 
foin  de  retrancher  toutes  les  parties  des  ra- 
cines &  dû  pivot  endommagé ,  les  fourmis 
&  quelques  autres  infeâes  font  moins  de  tort 
aux  Fraifiers. 

USAGES. 

L'Ufage  des  Fraifes  ne  s'étend  point  au- 
delà  de  leur  faifon.  Elles  fe  mangent  crues  ^ 
fans  fucre ,  ou  avec  du  fucre  ;  feules ,  ou 
avec  de  Teau ,  du  vin ,  de  la  crème  ,  &c. 
on  en  fait  des  glaces  :  on  les  mêle  dans  des 
compotes ,  de  l'eau  de  grofeilles ,  &  autres 
préparations  d'Office.  Lg  feu  détruit  ou  al- 
tère beaucoup  leur  parfum 

Ceux  qui  défirent  des  connoiflànces  plus 
étendues  fur  cette  Wante ,  peuvent  confulter 
l'Ouvrage  de  M.  du  Chefne ,  qiii  contieftt 
tin  long  &  favant  détail  fur  la  rïomencla^ 
ture,  la  Généalogie,  la  Patrie,  les  Caraûe- 
res,  la  Culture,  &c.  des  Fraifiers. 
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GROSSULAÏtîA, 
GROSEILLIER. 


0  N  cultive  deux  fortes  de  Grofeilliers  (  ou 
Grofeliers),  le  Grofeillier  à  grappes  i  &  le 
Grofeillier  épineux. 

I.  GROSEILLIER  à  grappes. 

DESCRIPTION. 

Cet  Arbrifleau  s^éleve  &  s'étend  (dus  ou 
moins,  feloo  la  forme  &  la  culture  qu'où 
lui  donne. 

Ses  bourgeons  (ont  droits ,  longs»  gros 
&  forts  (je  fuppofe  ou'il  n'eft  ni  vieux  ni 
en  mauvais  terrein  ).  Ils  font  couverts  d'un 
épiderme  de  couleur  gris-de-Iin,  dont  les 
fibres  font  longitudinales,  ou  fulvant  la  Ion- 
gueur  des  bourgeons.  Pendant  Thivcr ,  il 
-tombe  par  grandes  pièces ,  &  laifle  fur  le 
bourgeon  une  efpece  de  poufliere  de  même 
couleur 9  fort  adhérente,  qui  couvre  une 
écorce  mince,  tranfparente ,  corîacée,  dont 
les  fibres  font  circulaires  ou  fpirales  autour 
du  bourgeon  ;  le  deflus  eft  brun-clair  tiqueté 
de  points  blanchâtres  ;  le  deflbus  eil  rougeâ* 


Digitized  by  VjOOQIC 


64      ARBRES  FRUITIERS. 

tre-clair  ou  de  <!ouîeur  de  pelure  d'oignon  « 
Sous  cette  écorce ,  .on  eu  trouve  une  féconde 

{)lu8  épaifTe^  cpriaûée^d'un  beau  vert,  donc 
es  fibres  font  pareillement  circulaires.  Sous 
celle-ci ,  on  en  trouve  une  troifieme  d'un 
vert-clair  ;  &  eîiifin  un  liber  ou  une  quatriè- 
me écorce ,  blanchâtre,  fpongieufe ,  &  d'une 
confiftance  peu  folide.  Les  fibres  de  ces  deux 
dernières  Ibnt  longitudinales.  Les  branches 
de  vieux  bois  n*ont  point  d'épiderme  ;  mais 
les  quatre  écorces  de  même  nature ,  cou- 
leur ,  direftion  &  confiftance  que  celles  des 
bourgeons.  Tous  le^  ans  rçcorce  externe 
fe  détache,  &  eft  remplacée  par  une  nouvelle. 
Les  boutons  d^s  bourgeons  font  gros, 
alongés ,  terminés  en  pointe  très-aiguë ,  fai- 
fant  un.  angle  très-aig^  avec  la  braifche, 
quelquefois  doubles  &  même  triples,  placés 
dans  un  ordre  alterne,  affez  éloignés  les 
uns  des  autres ,  excepté  vers  ^extrémité  du 
bourgeoû.  où  ils  fe  rapprochant. 

De  Tinfertion  &  des  premiers  yeux  d^un 
boui'geoh  taillé ,  il  fort  des  boutons  &  des 
branches  à  fruit.  Ces  branches  font  très- 
courte?,  garnies  dans  toute  leur  étendue, 
qui  fouvent  n'eft  pas  de  fix  lignes^  fiç  fui- 
tout  à  leur  extrémité,  de  boutons  à  fruit,, 
qui  font  alongés,  très-aigus,  de  même  for- 
me que  ceux  à  bois,  mais  deux  ou  trois  fois 
moîddres. 

Ainfî  on  peut  diftinguer  fur  le  Grofeillier , 
comme  fur  le  Cerifier ,  quatre  écorces ,  & 

trois 
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trois  fortes  de  boutons ,  à  bois ,  à  feuHÎes  & 
à  fruit  ,•  mais  dans  le  Grqfeillier,  tes  boutons 
à  boîS  font  les  plus  gVos ,  &  ceux  à  fruit  font 
les  moindres. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappe  &  at- 
tachées alternativement  fur  une  rafle  ^  queue 
ou  tige  commune ,  par  des  filets  ou  pédicu^ 
tes  très-déliés  qui  Ibrterit  de  railteUe  d'efpe- 
ces  d'écaillés,  gaines  ou  très-petites  feuilles 
lotîgUes  &  pointues.  Chaque  fleur  eft,  com- 
pofée  i^.  d'un  càlycè  d'une  feulé  pièce  en 
form«  de  coupe  très-évafée,  &  profonde 
d'environ  demi-ligne  ;  divifée  prefque  dès  le 
fond  en  c*înq  écnancrures  vertes  j  bordées 
dé  jaune-clair ,  longues  d'environ  une  ligne  > 
larges  de  près  de  deux  ligdes^  renverfées 
en  dehors  &  roulées  fui:  là  coupe  :  a"^.  de 
cinq  pétales  attachés  aux  bords  intérieurs  du 
calyce  entre  fes  échancrures  ;  ils  font  fi  pe- 
tits qu'à  peine  l'œil  peut  lés  appércevoir  : 
3^.  de  cinq  étamines  très-courtes  attachées 
aux  parois  intérieurs  du  calyêe  entre  les 
pétales  :  4^.  d'un  pîftil  dont  le  ftyle  fe  di- 
vife  à  fon  éxtréniité  en  deux  branches  re- 
courbées ;  il  repofe  fur  un  embr jifon  qui  fert 
de  foiid  au  calycé ,  &  devient  vin  fruit  fon- 
dant &  fucculent; 

Les  feuilles  font  alternés ,  attachées  à  la 
branche  par  des  queues  longues  &  groflEbs 

Suî  les  foutienneiit  aflçrS  droites  Elles  font 
impies^  découpées  comme  cefles  de  l'Obier. 
Elles  ont  trôiâ  grandes  ou  principales  décou* 
Tome  II.  E. 
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pures,  qui  font  bordées  de  dents  formées  de 
deux  fegmcos  de  cercle^  &  terminées  par 
une  petite  pointe  aiguë.  Ces  dents  font  iné- 
gales en  grandeur,  &  diftribuées  de  forte 
que  cha(|ue  découpure  paroît  compofée  de 
ptufîeor^  moindres.  Les  grandes  feuilles  de 
leur  épanouiflèment  à  Textrémité  de  la  dé- 
coupure dîreâe,  qui  efi:  la  plus  grande,  ont 
environ  trois  pouces ,  &  à  l'extrémité  des 
grandes  découpures  latérales^  deux  pouces 
trois  lignes*  De  la  queue  à  Pextrémité  de 
chacune  des  découpures,  il  s'étend  unegrofle 
nervure  faillante  qui  fe  ramifie  en  pluueurs 
moindres.  Celles-ci  fe  fous-divifent  &  s'éten- 
dent jufqtf  à  l'extrémité  des  portions  du  bord 
de  la  feuilt;  qui  paroiffent  de  petites  décou- 
pures. Le  dedans  de  la  feuille  efl  cfeufé  de 
filions  affez  profonds ,  correfpondans  aux  ner- 
vures du  dehors  ;  de  forte  que  la  faillie  des 
nervures  d'un  côtté ,  l'enfoncement  des  filions 
de  l'autre,  rendent  fa  furface  peu  unie.  Elle 
eft  dVm  beau  vert;  une  partie  de  fes  ner- 
vures eft  ordinairemeflt  rouge ,  &  fouvent 
elle  fe  teint  toute  de  cette  couleur  en  au* 
tomne. 

Le  fruit  vient  par  grappes  contenant  plus 
ou  moins  de  grains ,  fuivant  que  les  fleurs 
ont  coulé  ou  arrêté.  Les  plus  nombreufes 
font  rarement  compofées  de  plus  de  quinze 
ou  fe^ze  grains ,  qui  font  attachés  à  la  rafle 
connnimc  de  la  grappe  par  des  queues  très- 
menues ,  longues  d'une  ii  deux  lignes.  lU 
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diminuent  de  grofleur  vers  l'extrémité  de  la 
grappe  ,•  ils  font  ronds ,  terminés  par  un  om- 
bilic bordé  des  échancrures  deflechées  du  ca- 
lyce  qui  fubfiftent  julqu'à  la  maturité  du  fruit. 
La  peau  eft  fine ,  unie ,  tranfparente  li  fa  cou- 
leur eft  rouge  ou  blanche.  La  chair  eft  fon- 
dante. L*eau  des  Grofeilles  comeftibles,  eft 
d'un  acidité  que  le  fucre  émoufle  &  rend 
agr^ble.  Dans  lea  gros  grains 9  on  trouve 
de  huit  à  douze  1  &  dans  1»  petits,  de  qua- 
tre à  hiut  pépins  ovales  longs  d'environ  une 
3Î-ligoe,  attachés  par  un 
e,  fiâre  commune. 

T  VARIÉTÉS. 

4  horienfîs  majore  fiuSu 
C  B.  P. 

gros  fruit  rougé.(  P/.J.) 

Ce  Grofeillier  eft  plus  grand  &  plus  vi- 
goureux que  lès  fuîvans.  Ses  bourgeons  font 
Î^ros  &  forts;  &  lesdimenfions  de  fes feuilles 
ont  [dus  grandes  que  celles  qu)  ont  été  mar- 
quées dans  la  defcription  deTefi^ce. 

Ses  grappes  font  belles ,  &  contiennent 
un  gnnd  nombre  de  graine,  dont  les  plus 
gros  ont  cinq.Iigoesde  â'ametrd  &  prefqu'au- 
tant  de  hauteur.  La  peau  eft  d'un  beau 
rôuge-clair.  L'eau  eft  légèrement  teinte  de 
rouge;  &  fon  goût  eft  aune  acidité  agréa- 
ble lorfquèle  mai  eft  bien  mûr. 

E  a 
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IL  GROSSU LARl A  horunjîs  majore fruau 
albo.  H.  R.  P. 

Grosbillish  à  gros  fruit  blanc. 

C'eft  une  variété  du  précédent,  qui  n'en 
cftdiftinguéc  que  par  la  couleur  de-fbn fruit, 
&  l'acidité  de  Teau  qui  efl  beaucoup  moins 
vive-  Plufieurs  Jardiniers  la  confondent  avec 
le  Grofeillier  à  fruit  perlé  ^  n^.  4. 

Le  Grofeillier  à  gros  grain ,  tant  rouge  ^ 
que  blanc ,  mérite  d'être  cultivé  préférable- 
inent  à  tous  les  autres ,  pour  fon  -fruit  qui 
efi  agréable  à  manger  crud,  en  compotes 
&  en  confitures,  pourvu  qu'on  l'emploie  à 
ce  dernier  ufage  avant  fa  parfaite  maturité; 
car  alors  il  n'auroit  pas  aUez  d'acide* 

IIL  GROSSULARIA  hortenfis  majore  firuSu 

carneo. 

GitosEiLiii  ER.  à  gros  fruit  couleur  de 
chair. 

Ce  Grofeillier  paroît  être  une  autre  va- 
riété du  n^--  i; 

IV.  GROSSULARIAhortenfisfivaumargA^. 
rinsJimUi.  C,B.  R 

G&osBiiiLiER  à  fruit  blanc.  Grofeille 
perlée. 

Ce  Grofeillier  eft  une  variété  du  GrofeiU 
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lier  commun.  Son  fruit  ôft  plus  gros  &  moins' 
acide.  Je  ne  fais  point  menrion  de  fes  autres 
variétés  à  feuilles  panachées  de  blanc,  &à 
feuilles  panachées  de  jaune ,  qui  ne  méritent 
pas  d^êtrc  cultivées  pour  leur  fruit. 

J*ai  reçu  depuis  peu  un  Grpfeillier  à  fruit^ 
doux ,  dont  les  feuilles  font  beaucoup  moin- 
dres que  celles  des  précédens  ;  leur  étoffe 
elt  plus  fort^)  as  leurs  découpures  font  plus 
alongées. 

V,  GROSSULARIAnonfpinofafruciu  ni^ 
gro  majore.  C.  B.  P. 

Groseillier  à  fruit  noir.  Cafîîs.  Poi- 
vrier. 

Le  CaflSs  eÛ  moins  touffu  que  le  Gro- 
feillier. 

Ses  bourgeons  font  de  couleur  jaunâtre. 

Ses  feuilles  font  un  peu  plus  graiides  que 
cellçs  du  Grofeillier  commun.  Leurfurface 
éft  plus  unie;  &  leur  dentelure  beaucoup 
plus  aiguë.  Leurs  découpures-  plus  alongées , 
le  terminent  plus  régulièrement  en  pointe. 
Elleis  ont  une  odeur  alTez  forte.  Souvent 
elles  retombent  comme  fi  elles  foufFroient  de 
la  fécherefïe. 

Ses  fleurs  font  compofées  comme  celles  du 
Grofeillier.  Le  godet  du  calyce  efl  peu  pro- 
fond. Les  échancrures  font  plus  grandes  & 
teintes  de  Violet  clair  à  leur  extrémité.  Les 
pétales  font  aullï  plus  grands.  Elles-  font  dif- 

E  :k 
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pofées  en  grappes ,  taremeiK  de  plu$  de  dbc 
ou  onze  fleurs. 

Ses  grappes  ne  contiennent  ordinairement 
que  cinq  -ou  fix  grains  ;  rarement  neuf  ou 
'dix.  Le. grain  eil  plus  gro^  que  celui  du 
Grofeillier  n  ^  .  i.  Sa  peau  cft  dure , .  d'un 
violet  noir  tiqueté  de  très-petits  points  blancs  ; 
lorfqu'on  Técrafe ,  elle  rend  une  teinture  d'un 
beau  rouge- vif.  Sa  chair  eft  fondante  9  d'un 
blanc  -  bleuâtre ,  d'un  goût  auftere.  On  y 
trouve  de  dix  à  vingt  ptpins  durs,  angu- 
leux ,  d'un  brun-clair. 

Ce  fruit  mûrit  en  Juin  &  Juillet;  il  n'eft 
d'aucun  ufage  comme  aliment^  mais  feule^ 
ment  comme  remède. 

VL  GROSkuLARlAAmericanafi-uHu 
nigro. 

GaosBiLLiEad'Amérique  à  fruit  noir. 
GnosBiiiLiBK.  de  Virginie. 

Cet  Arbrifleau  reffemble  beaucoup  au  Çaf - 
fis.  Son  bois  eil  plus  menu,  &  fes  feuilles 
font  moindres. 

Ses  fleurs,  attachées  au  nombre  de  quinze 
ou  vingt ,  &  comme  coUchées  fur  une  rafle 
commune  j  ce  qui  les  fait  paroître  en  épi 
plutôt  qu'en  grappe ,  s'ouvrent  moins  que 
celles  des  autres  Grofeilliers.  Le  godet  du 
calyce ,  d'un  vert  très-clair ,  eft  long  de  près 
de  trois  lignes.  Leséchancruresprefque  blan- 
ches ,  &  les  pétales  font  plus  longs  que  ces 
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mêmes  parties  de  la  fleur' du  Caflîs.  Ainfi 
fes  fleurs  font  plus  alongées  que  celles  d'au- 
cun autre  Grofeillicr  ;  &  quoiqu'elles  con- . 
tiennent  les  mêmes  parties  eiTentielles  à  la 
fru£tification  &  dans  la  même  difpofitioa  ^ 
elles  paroilîent  fort  différentes. 

Le  fruit  eft  un  peu  plus  gros  que  celui 
du  GroteilUer  commun.  Sa  peau  eft  de  la 
même  couleur  que  celle  du  Caffis.  Son  eau 
eft  prei^ulnfipide.  Sespepinsfont  fort  nom*, 
breux;  j'en  ai  compté  plus  de  cinquante  dans 
des  grains  moyens.  Il  mûrit  au  commence* 
ment  de  Juillet,  &  eft  plus  curieux  qu'utik 

CULTURE. 

î  ^ .  Multiplier  le  Grofeillier  à  grappes 
par  les  femences ,  feroit  une  voie  longue , 
&  qulpeut-être  neprocureroîtpasles  bonnes 
efpeces.  11  eft  plus  fur  &  plus  court  de  le 
perpétuer  par  des  pieds  éclatés  garnis  de  ra- 
cines ,  par  les  marcottes^  &  même  les  boa* 
tures  ,  qui  s'enracinent  facilement.    * 

^^.  Le  terrein  le  plus  médiacre  &  la  plus 
mauvaife  expo&tion  lui  fuffifent  ;  mais  il  réuflu 
mi^ux  dans  une  bonne  terre  un  peu  humi- 
de; &  fon  fruit  noue  mieux,  devient  plus 
beau  &  moins  aigre  au  midi  ou  au  levant^ 

3^.  U  eft  indiffèrent  à  toutes  les  formes; 
s'élevant  bien  en  paliflade ,  en  touffe  ou  buif- 
fon,  en  efpalier,  en  tige.  Cette  dernière 
forme  eft  préférable,  Ibrfqu'on  a  peu  dt 

E.4 
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place  à  donner  à  cet  Arbriffeau.  On  le  plantç 
dans  lesconire-efpaliers,  ou  autour  des  quar- 
rés  d'un  potager  fur  ralignçment  des  autres 
Arbres  :  on  ne  lui  laîfle  qu'un  brin ,  dont 
on  lui  fait  une  dge  de  quatre  on  quatre 
pieds  &  demi  de  haut ,  &  à  fon  extrémitç 
pn  lui  forme  une  tête.  Comme  il  s'élevç  au- 
defTus  des  Arbres  nains,  il  n'occupe  point  la 
place  doht  ils  ont  befoin  pour  s'étendre  ;  fon 
ombre  ne  peut  letir  nuire  ;  &  lorfqu'il  ef^ 
chargé  de  fruit ,  il  préfente  à  l'oeil  un  objet 
agréable. 

t^,  Tous  les  ans  à  la  mi-Février ,  on.  coupe 
)oîs  mort  &  les  chicots  qui  fe  trouvent  fur 
le  Grofeillier.  On  taille  Jes  gros  bourgeons 
à  trois  ou  quatre  yeux  ;  les  branches  moyen- 
nes à  un  pu  à  deux  yevix  ;  &  on  laiffe  en- 
tières toutes  le«  petites  branches  à  fruit. 

5^.  JL.es  Grofeillîers  trop  yieux  ne  pro- 
duifeut  ordinairement;  que  de  petits  fruits^ 
d'une  telle  acidité  que  les  oifeaux  même  ne 
les  mangent  pas.  AuIIî-tôt  q\i'un  s'apperçoit 
qu'ils  dégénèrent ,  il  faut  les  arrî^cher ,  '  ôf 
leur  en  fubflituer  d'5^utres,"  Ppur  yenouvel- 
1er  cette  plantation ,  il  n'efl  p  as  néceffaire  d^ 
tirer  le  plant  d'ailleurs.  De  jeunes  brins 
éclatés  de  ces  vieux  pieds  dégénéras  &  plan-, 
es  dans  d'autres  plates ,  ou  dans  les  mêmesi 
places ,  pourvu  qu'on  change  la  terre*  h 
établiront  &  donneront  de  beai^  fryit.   '   -. 
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U  S  4  G  E  S. 

Le  fruit  du  Grofeilliçr  fe  man^e  crud» 
|ivec  du  fucre,  ou  fans  fucre  lorlqu'il  eft 
?douci  par  Te^trême  'maturité.  On  orne  le$ 
deflerts  de  fes  grappes  entières  glacées  de 
fucre.  U  fe  confit  en  grain ,  en,  gelée ,  en 
pâte ,  en  conferve  ^  en  compote.  On  en  fait 
des  fyrops ,  dçs  eaux  rafraichiflantes  ^  &c. 
On  rdeve  la  confiturç  de  Cerifes  avec  des 
Grofeilles ,  &  on  adoucit  la  confiture  de 
Grofeilles  avec  dés  Framboifes. 

Pour  conferver  des  Grofeilles  jufqu'en 
Novembre  ;  auflî  tôt  qu'elles  approchent  de 
leur  mati^rité ,  on  couvrç  les  Grofeilliers  d« 
paille ,  pour  préferver  leur  fruit  du  pillage 
des  oifeaux ,  &  du  foleil  qui  le  defféçhcroit 

n.     GR0SSULARI4    fpinofa  fativa. 
C.B.  P. 

Groseillirr  épineux.  (P/.  //,) 

Quoique  le  port  &  tout  Textérieur  de  ce 
Grofeillier  prefentent  àPoeil  un  Arbriffe^u 
fort  différent  du  Grofeillier  à  grappes ,  ce- 
pendant tous  fes  carafteres  font  les  mêmes, 
&  chacune  de  fes  parties]  ne  fe  diftinguc  des 
mêmes  parfies  du  { Grofeillier  *  à  grappes  , 
que  par  les  diipenfians  plus  ou  moins  gran- 
des. Il  ne  s'élevt  point  fur  une,  tige  ,  mais 
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un  grand  nombre  de  jets^  dont  la  plupart 
f e  ramifient ,  fortent  du  pied ,  &  forment  uiy 
buifTon  fort  touffu  dont  les  brins  les  plus 
forts  ont  environ  trois  pieds  de  haut. 

i^.  Ses  bourgeons  font  droits,  beaucoup 
moins  gto»,  couverts  de,  même  d*un  épi- 
derme  gris- de-perle  ou  prefque  blanc,  fous 
lequel  on  trouve  un  égal  nombre  dlécorces 
de  mêmes  direâion  &  confiftance ,  &  de 
couleurs  un  peu  plus  claires. 

2^.  Ses  feuilles  font  auflî  placées  alterna- 
tivement fur  le  bourgeon  ;  fimples ,  divifées 
en  trois  principales  découpures  ;  bordées  de 
dents  inégales,  médiocrement  profondes ,  & 
mpins  aiguës  ;  relevées  en  dehors  de  nervures 
aflèz  faillames  &  creufées  en  dedans  de  fil- 
ions correfpohdans.  Les  plus  grandes  ont 
vingt  lignes  de  la  queue  à  l^trémité  de  la 
découpure  direûe  »  &  de  l'extrémité  d'une 
dts  grandes  découpures  latérales  à  Textré*- 
mité  de  Tautre ,  vingt-trois  lignes.  Ainfi  el- 
les font  beaucoup  moindres  que  celles  du 
Grofeillier  à  grappes.  Leur  queue  eftgroflfe^ 
longue  de  dix  à  quatorze  lignes.  Dans  le 
bas  du  bourgeon ,  comme  fur  le  Grofeillier 
à  grappes ,  la  grande  feuille  eft  accompagnée 
de  deux  ou  trois  petites  feuilles  longues  de 
cinq  à  fept  lignes  te  un  peu  plus  larges  : 
entre  ces  feuilles  eft  un  bouton  ,  dont  le  pé- 
dicule s'alongeant  au  printemps  fuivant ,  pro- 
duit une  petite  branche  longue  de  quatre  ou 
cinq  lignes ,  de  l'extrémité  de  laquelle  fortént 
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quatre  ou  cinq  feotHefi  de  :giQiKleur9  inégal'^ 
les  ^  (  les  plus  grandes  fom  loogoes  de  quin- 
ze lî^s  &  larges  de  dix^fept  tignes)  &  utie 
ou  ph^ujrs  fleurs.  Le  fopport  des  boutons 
efi  armé  de  trois  épines  fortes ,  droites  ^ 
très-aiguës ,  fai&nt  aûgle  droit  entrer  elles. 
Elles  fùbfiiient  l'année  finvante ,  actompa^ 
gueiit  les  petites  branclies  à  fruit ,  4le¥ien^ 
fient  un  peu  courbes  ^  ne  font  aucun  prcn 
grès  9  tombent  enfuite  ;  de  forfe  cpiW  eft 
très-rare  d'en  trouver  fbr  les  branches  de 
trois  ans. 

3  ^ .  Lea  fleurs  ^  pour  la  ptapar t ,  (ont  (b« 
litaires;  quelquefois  deux  ou  trois  ^  fit  rare^ 
ment  quatre  font  attacbées  fur  «me  rftfle* 
Toutes  lea^  perdes  qui  les  coinpaiètit  ^  fg  la 
dîfpofition  de  ces  parties  tbot  iècabiables  à 
celles  du  Grofeillier  à  j^rappes  >  mais  ellea 
font  plus  grandes  ;  le  godet  du  catyce  eft 
beaucoup  plus  profond  ^  &  fes  éehanértires 
font  teintes  de  violet-clair.  Ufe  trouve  beau- 
coup ^t  fleurs  qui  ont  fix  échancrures ,  fix 
pétales ,  foc  éttmînes. 

4  ^ .  lie  fruit  varie  de  grofleur ,  de  forme 
&  de  couleur  fuivant  la  variété  de  ce  Gre- 
feillier.  De  fa  queue  »  qui  efl:  longue  de  deux 
à  fix  lignes  fit. attachée  à  fleur,  il  fort  fept 
ou  huit  fibres  {dus  apparentes  que  celles  de 
lu  Grofeifle  en  grappe ,  dont  quelques-unes 
fe  divifent  eu  plufieurs  moindres.  Elles  s'é- 
tendent jufqu*à  Tautre  extrémité  du  firuit  qui 
eft  terminée  par  un  ombilic  bordé  du  godet 
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&  des  échancrures  du  calyce.  Le  fruit  con- 
tient une  pulpe  ou  chair  fondante  ^  >&  de 
douze  à  trente  pépins  durs,  ofleux,  bruns, 
ovales,  un  peu  moins  obtus  par  un  bout 
que  par  l'autre. 

11  y  a  plulieurs  variétés  de  Grofeillier  épi- 
neux. I  ^  .  Celui  à  gros  fruit  rond  (  Fig.  2.  ) 
qui  a  de  fept  à  neuf'  lignes  de  diamètre  fur 
un  peu  plus  de  longueur;  &  fa  variété  à  gro^ 
fruit  long  (  Fig.  2.  )  qui  a  de  neuf  à  dix 
lignes  de  hauteur ,  fur  un  diamètre  de  fix  à 
huit  lignes.  On  emploie  ces  fruits  encore 
verts  dans  la  cuifîneau  lieu  de  verjus,  qu'ils 
fuppléent  mal.  Lorfqu'ils  ont  acquis  leur  ma- 
turité,  leur  peau  eft  jaunâtre;  leur  eau  éft 
un  peu  fucrée,  ou  plutôt  fede;  &  ce  font 
des  fruits  méprifablos.  2  ^ .  Celui  à  fruit  rou- 
ge ,  ou  pourpre  foncé  :  fon  eau  eft  un  peu 
vineufe  ;  &  ce  fruit  eft  comeftible  pour'  les 
enfàns  &  ceux  qui  n'ont  pas  le  goût  diffi- 
cile. 3  ^  .  Les  Grofeilliers  épineux  à  feuilles 
jaunâtres  j  à  feuilles  panachées  de  jaune  ^  à  pe- 
tit fruit,  fauvages,&c.  dont  les  uns  ne  con- 
viennent que  dans  les  jardins  d'ornement  ;  les 
autres  méritent  plus  d'être  laifles  dans  les  haies 
&  les  clôtures  des  héritages ,  que  d'être  tranf- 
plantésdiins  les  potagers.  4^-  Le  Grofeillier 
épineux  à  fruit  en  grappes;  &  le  Grofeillier  épi- 
neux dont  les  fleurs  ne  fontpoint  hermaphrodi- 
tes, mais  mâles  fur  un  individu ,  &  femelles  fur 
un  autre  ;  Arbufte  plus  intéreffant  pour  les 
Botaniftes  que  pour  les  cultivateurs. 
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Toute  la  culture  du  Grofeillier  épineux 
conûfte  à  le  planter  dans  quekju'endroit  le 
moins  utile  d'un  jardin ,  &c  en  retrancher  de 
temps  en  temps  quelques  brins,  afin  qu^étant 
moins  touffu,  Tétiolement  ne  nuife  pas  à  fa 
fëcondité  ;  &  qu'il  pouffe  de  jeune  Dois  fur 
lequel  le  fruit  vient  plus  beau» . 
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M  A.  L  U  S , 
PO  M  M  I  E  R. 

DESCRIPTION  GÉNÉRiquÉ. 

L  E  s  Pommiers  fauvages  qui  s^élevent  na- 
turellement dans  les  forêts,  ne  deviennent 
que  d'une  moyenne  grandeur.  Des  Pom- 
miers cultivés ,  les  uns  forment  de  grands 
Arbres  quifoutiennent  affez  bien  leurs  bran- 
ches ,  tels  font  quelques  elpeces  de  Pommiers 
à  cidre  élevés  de  pépin  ;  les  autres  font  plus 
grands  en  étendue  qu'en  hauteur,  leurs  bran- 
ches pendant  fort  bas  ;  te  Ponunier  de  Dou- 
cin  ne  forme  qu'ua  grand  Arbrifleau;  celui 
de  Paradis  s'eleve  encore  moins  ;  enfin  le 
Pommier  nain  de  Reinette  excède  peu  la 
grandeur  d'un  pied  de  Giroflée  :  de  forte 
que  le  port  &  la  taille  des  Ponàmiers  varient 
fuivant  les  efpeces;  mais  les  caraéleres  fui- 
vans  font  génériques  à  l'égard  de  toutes  les 
cfpeces  &  variétés. 

Les  fleurs  du  Pommier  font  en  bouquet. 
Toutes  les  queues  d'un  bouquet  font  atta- 
chées fur  l'extrémité  du  pédicule  du  bouton 
d'où  elles  font  forties ,  &  non  pas  difpofées 
le  long  de  ce  pédicule,  comme  celles  du 
Poirier,  Elles  font  compofées  i  ^ .  d'un  ca- 
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lyce  charnu  d'une  feule  pièce  ^  de  la  fonn« 
d'an  godet  divifé  par  les  t>ords  en  cinq  échan^ 
crures  longues,  jliminuant  régulièrement  de 
largeur  depuis  leur  nai(&nce  jufqu'à  leur 
extrémité  qui  fe  termine  en  pointe ,  ordinai- 
rement garnies  de  duvet:  a  ^  .  de  cinq  grands 
pétale  difpofés  enrofe,  creufës  en  cueille- 
roa,  de  grandeur^  de  forme  &  de  propor- 
tions difi^entes ,  &  panachés  de  rouge  plus 
ou  moins  foncé,  fuîvantPefpecc  :  3  ^ .  d'une 
vingtaine  d'étamines  attachées  aux  parois 
intâieures  du  calyce ,  terminées  par  des  fom- 
mets jaunes,  figurés  en  olive,  &  divifés  fui- 
vant  leur  longueur  par  une  rainure  :  4  ?^.  d'un 
piftil  formé  de  cinq  flyles  afles  longs ,  & 
d'un  embryon  qui  (ert  de  fond  au  calyce.  Il 
y  a  peu  d^tbres  qui  offrent  au  printemps  un 
aulfi  beau  coup  -  d'œil  qu'un  Pommier  en 
pleine  fleur.  Sil  furvient  alors  une  rofée 
froide  futvie  du  foleil,  les  fleurs  des  Pom- 
raiers  fe  ferment,  &  il  s'y  engendre  un  ver 
qui  ronge  Tembryon. 

L'embryon  devient  un  fruit  charnu,  ar-: 
rondi ,  conique ,  ou  cylindrique  ,  dont  la 
forme ,  la  grofleur,  la  couleur,  le  goût ,  le 
temps  de  la  maturité,  &c.  diftinguent  prin- 
cipatement  les  efpeces  &  variétés  du  Pom- 
mier. Il  eft  couvert  d'une  peau  mince  & 
adhérente  à  la  chair.  Ses  deux  extrémités 
font  ordinairement  applaties  ;  l'une  efl  ter- 
minée par  un  ceil  ou  ombilic  plus  ou  moins 
enfoncé,  bcM:dé  des  écfaancrures  deBëchées 
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du  calyce  qui  y  fubfiftent  jufqu'à  la  matu- 
rité du  fruit.  A  rextrémité  oppofée ,  la  queue  ^ 
plus  ou  moins  courte ,  sMmplante  au  fom- 
met  d'une  cavité  prefque  conique,  évafée^ 
unie,  profonde,  &  pénètre  affez  avant  dans 
le  fruit.  On  trouve  dans  l'intérieur  du  fruit 
cinq  loges ,  rarement  quatre ,  formées  Id'une 
efpece  de  parchemin,  ou  membrane  mince , 
tranfparente,  fouple  ,  &  d'une  confiftance 
très  -  folide  ,•  dont  chacune  contient  un  ou 
deux  pépins  de  la  forme  d'une  larme,  ap- 
ptatis  du  côté  où  ils  fe  touchent ,  couverts  . 
d'une  peau  cartilagineufc,  qui  renferme  une 
amande  d^une  faveur  légèrement  amere  qui 
n'eft  pas  défagréable. 

Les  feuilles  font  placées  alternativement 
fur  la  branche^  de  forme  elliptique  alongée, 
terminées  en  pointe  par  les  deux  extrémités  j 
le  deffous  eft  d'un  vert-blanchùtre ,  un  peu 
velu,  relevé  d'arrêtés  faillantes;  le  dedans  eft 
d'un  vert  plus  ou  ftîoins  foncé ,  creufé  de 
filions,  un  peu  rude  au  toucher;  les  bords 
font  dentelés  plus  ou  moins  profondément. 
Les  chenilles  attaquent  plus  les  feuilles  du 
Pommier  que  celles  de  tout  autre  Arbre  Frui- 
tier. 

Prévenons  la  furprife  que  caufera  le  petit 
nombre  de  Pommiers  qui  vont,  être  décrits. 
Cet  Arbre  variant  beaucoup  par  les  femences  i 
&.plufieurs  gnuides  JProvinces  s'occupant  de 
fa  culture  pour  fe  procurer  une  boilfon  qui 
leur  tient  lieu  de  vin^  la  lifte  de  fes  variétés 

devroit 
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idevroit  être  tirès-noaibreurel  Elle  le  feroit 
ien  effet ,  ou  plutôt  elle  feroit  prefqû'infinie  Çt 
nous  y  coflipreniôns  Ici  PomoUers  i  cidre  ; 
înais  ne  traitant  que  de  ceux  dont  Us  fruits 
font  comeftibles^  &  qu'on  nomme  Pommes- 
orcouieauj  Us  fe  réduilënt  à  un  nombre  très- 
borné  de  Pommes  aigrelettes  (  ce  font  les 
plus  eftiotées ,  )  de  Pommes  (^fumées ,  & 
de  Pommes  tendres:  On  troUve  dans  Us 
grands  vergers  de  Pommiers  à  cidre  beau- 
coiç  de  variété&de  ces  dernières  ^  dont  qud- 
i^oes-tlnËs  font  fort  bonnes  ^  &  pourroient 
prùître  préfèraUcâ  à  plu&uts  de  celles 
qu'on  cultive  pour  Tiifage  4e  la  table  ;  mais 
tome  Pomme  teùdië  n'ëft  qu'un'  fruit  de 
médiocre  qualité  :  &  la  plupart  mârilTeDt 
avant  l'artiere  (aifoa,  dans  le  temps  de  V^- 
abondance  de  plufieurs  exeellct»  fruits  dooc 
dles  ne  {suvent  pai  fbuteiiir  b  coocûtvtm^^ 

ESPECES  Et  VÀRIÈtfeS. 

I  MALttS  frOclu  pàrv6\fuhcomco\  cofiata^ 
pulchrè  Tùbro  ^  prœcoci. 

CÂLVlLl.Bci'Eté.   {PI  h  ) 

Ce  Pomnïîer  efi  d'une  tailk  médiocre  ; 
trôs-viçoureux  &  fertile. 

Ses  bourgeons  font  menus  ^  conutie  &ti- 
neux,  tiquetés  de  quelques  petits  points  à 
peine  fenfibks^  k  côté  du  (bleil  efi:  rouge- 
bron  foncé  tirasd:  iur  k  violei  obfciir>  oit 

T^m^lL  F  * 
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brun  minime  ;  le  côté  de  Tombre  eft  plus 
clair. 

Ses  boutons  font  gros  ,peu  pointus ,  moins 
applatis  que  ceux  de  la  plupart  des  Pont- 
miers;  les  Aipjports  font  petits. 

Ses  feuilles  font  de  forme  ovale  allongée; 
un  peu  moins  aiguës  vers  la  queue  que  vers 
l'autre  extrémité;  dentelées  régulièrement^ 
aflez  finement  &  peu  profondément.  Leur 
longueur  eft  d'environ  trois  pouces  &  demi^ 
fur  4eux  pouces  de  largeur.  Les  feuilles  des 
bourgeons  font  plus  larges  &  dentelées  pro- 
fondément. Les  queues  font  longues  de  dou2se 
à  dix-huit  lignes,  ^  ' 

Ses  fleurs •^QtdiX'-neuf  lignes  de  diamètre; 

les  pétales  font  longs  de  neuf  lignes ,  larges 

,de  lept  lignes,  très-creufés  en  cuilleron;, 

:  panachés  de  rouge-cerife  foncé  en  dehors^ 

•  très  -  légèrement  teints  de  rouge  en  dedans. 

Son  fruit  eft  petit ,  n'ajant  que  vingt- 
-deux  lignes  de  diamètre  fur  vingt  lignes  de 
hauteur.  Souvent  la  hauteur  &  le  diamètre 
^  font  prefque  égaux.  La  queue  eft  affez  grbfle, 
longue  de  fept  à  huit  lignes ,  plantée  dans 
une  cavité  unie  ,  évafée  &  profonde  ;  le 
diamètre  du  fruit  eft  beaucoup  plus  grand 

*  vers  x:étte  extrémité  que  vers  la  tête,  où 
il  diminue  confidérablement ,  de  forte  que 
fa  forme  eft  un  peu  conique.  L'œil  étroit  eft 
fermé  &  placé  à  fleur  du  fruit  entre  une 
dixaine|d&  bolfes  ou  éminences,  dont  cinq 
plus  iaillantes  que  les  autres ,  s^tendent  fur 
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le  fruit  fuivant  fa  hauteur ,  &  y  forment 
des.  côtes  fenfibles  jufqu'aux  bords  de  la  ca-- 
vite  où  la  queue  ett  plantée. 

La  peau  eft  dure,  d'un  beau  roi^efoocé 
du  côté  du  foleil ,  plus  clair  du  côté  de  Tom- 
bre  ;  les  endroits  couverts  par  les  feuilles 
font  d'un  blanc  de  cire. 

La  chair  ell  blanche,  quelquefois  elle  a 
une  légère  teinte  de  rouge  du  côté  où  le- 
Mt  a  été  frappé  du  foleil.  Elle  devient  bien- 
tôt cotonneule. 

L'eau  eft  peu  abondante ,  &  peu  relevée 
lorfque  le  fruit  a  acquis  fa  parfaite  maturité. 
Les  pépins  font  alfez  •  nourris  ,  &  d'un 
brun  très-foncé. 

Cette  Pomme  mûrit  à  la  fin  de  Juillet  ; 
mais  comme  fa  maturité  diminue  beaucoup' 
foQ  mérite ,  on  la  mange  en  compotes  dès 
le  commencement  de  ce  mois,  &  alors  fa. 
précocité  la  fait  eftimer. 

Le  fruit  que  je  viens  de  décrire  me  pa- 
rdt  n'être  qu'une  Pafle-pomme ,  &  mérita' 
peu  le  nom  de  Calville,  dont  il  n'a prefqu'au*' 
cune  qualité.  La  véritable  Pomme  de  Cal- 
ville d'été,  affez  commune  en  Normandie," 
eft  plus  grofle ,  d'une  forme  prefque  cylin- 
drique,  très-rouge  en  dehors  &  en  dedans  ;- 
fon  eau  eft  abondante ,  &  relevée  d'un  ai- 
grelet aflez  vif   Elle  mûrit  dans  le  même' 
temps  que  la  précédente ,  &  peut  même ,  dans  ^ 
une  Ëdum  plus  avancée,  paflèr  pour  unebonne  ^ 
Pomme. 

Fa 
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XL.  MâLUS  fruSuparvo^globofo'Comprtffb^ 
pulchrè  rubro  ^  afiivo. 

P A ssE-PoMME  rouge. 

Les  bourgeons  de  ce  Pommier  font  menus? 
d'un  rouge  brun  afTez  clair  ,  peu  tiquetés  4 
çouverts.d'im  épiderme  gris-de-perle,  &  d'un 
duvet  très-fin. 

Les  boutons  font  petits  &  courts  ;  &  letf 
fuppons  bien  faillans  &  un  peu  cannelés. 

Les  feuilles  font  très-graiides ,  longues  de 
quatre  pouces  neuf  lignes,  larges  de  trois 
pouces  cinq  Ugne$.    Leur   f^us  grande  lar- 

Îjeur  eft  vers  la  queue.  La  dentelure  eftaf- 
ez  fine ,  peu  aiguë  &  peit  pro&nde.  Lé 
pédicule  eu  long  d'environ  quatorze  fignes. 
j(^  fleur  a  vingt-trois  lignes  d'étendue ,  fésr 
pétales  font  longs  de  onze  lignes ,  larges  de 
nuit  lignes,  étroits  à  leur  extrémité >  en  de* 
liors  panachés ,  quelques  -  uns  entiérefn'ent 
teints  de  rouge  vif;  en  dedans  ils  ont  yxati 
teinte  de  rouge  affez  forte. 
.  Le  fruit  efl  petit ,  d'une  forme  régulière  i 
un  peu  applati  par  les  extréoûtés.  Son  dia- 
mètre eft  de  vingt-deux  lignes^  &  fa  hau-i 
teur  de  dix-huit  lignes^  &  demie.  L'eeil  efi 
petit ,  placé  dans  une  cavité  unie ,  pro&nde 
d'environ  u^e  ligne  &  demie.  La  queue  eft 
içenue  9  longue  de  ftx  lignes  ,  plamée  an 
fommet  d'une  cavité  unie  ^  profonde ,  évafee. 
La  peau  eft  d'un  très  beau  rouge  vif  du 
côté  du  fol^il,  d'un  rouge  plus  léger  du  côté 
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^erombre.Il  n'y  a  que  les  çndroits  qui 
ont  été  couvens  par  les  branches  ou  les  feuil- 
les 4  qui  ne  deviennent  point,  rouges. 

La  chair  eft  blanche,  teinte  de  rouge  tr$si- 
léger  fous  la  peau ,  du  côté  qui  a  été  frap- 
pé du  foleil  V  elle  cotonne  aifément. 

L'eau  eft  agréable ,  peu  relevée  lorf<iue  1q 
fruit  eft  très-mûr. 

Les  pépins  font  petits  &  bruns. 

Cette  Pomme  n'eft  en  parfaite  maturité 
que  dans  le  mois  d'Août  ,-  mais  on  peut 
remployer  çn  compote  ^  plutôt  que  la  pré^ 
cédante. 

U  y  a  plufieurs  variétés  de  Paffe-Pomme^ 
1^.  La  Palfe-pomme  d'automne  ,  Pommç 
4'Ouirepaire  ,  ou  Générale,  qui  eft  de  grof- 
feur  nK)yenne,  fott  reflcmblante  à  la  vraie 
Calville  d'été  ;  fa  peau  ^ft  d'un  beau  rouge  , 
&  fa  chair  eft  prefque  toute  teinte  de  rouge,, 
clair  &  vif.  a^.  La  Paife-pomme  blanche , 
aiofi  nommée ,  parce  qu'elle  prend  moins  de 
Ti^ge  que  les^aujres  ;  fa  forme  approche  beau- 
coup de  celle  de  la  Calville  d'été,  n^.  i. 
Elle  eft  pareillement  relevée  de  côtes;  elle, 
eft  un  peu  plus  groflç ,  d'une  eau  plus  abon-. 
dante  &  plus  relevée  ;  &  elle  paffe  moins 
vite.  3  ^  .  La  Goufinette  ou  Coulinotte  qui 
çft  rayée  de  rouge ,  de  même  forme  &  grof- 
fcur  que  le  n°.  i,  &  mûriflant  long -temps 
après,  en  hiver.  Elle-même  a  une  variété, 
4ont  les  raies  font  d'un  rouge  très- vif,  &  la, 
ipaturité  au  moi3  d'Août.  La  culture  de  c^ 
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Paflôs-Porames  cil  mpins  utile,  que  propre 
à  répandre  de  la  confuàon ,  ou  tout  au  moins 
une  variété  luperflue  dans  les  jardins. 

III.  MALUS  fruâu  maxime ,  ^glabro ,  pro* 
minentitis  cofiato  ,  luteo  ,  carne  gronofâ , 
hrumaU. 

Calville  blanche d'Hiven  (PA  IL^ 

L'Arbre  cft  beau ,  vigoureux  &  fertile^ 

les  bourgeons  font  ^lOS,  longs,  droits ^ 
couverts  d'un  duvet  fin,  tiquetés  de  très- 
petits  points,-  d'un  brun  violet  ou  minime 
du  côté  du  foleil,  plus  clair  du  côté  de 
Tombre, 

Les  boutons  font  très-courts,  quelques- 
uns  à  peine  apparents  ;  leurs  fupports  font 
peu  élevés. 

Les  feuilles  font  longues  de  trois  pouces 
cinq  lignes ,  larges  de  deux  pouces  quatre 
lignes ,  diminuant  beaucoup  de  largeur  vers 
4a  pointe.  Les  bords  font  garnis  de  grandes 
dentelures  profondes  &  arrondies.  La  queue 
cft  longue  d'uii  pouce. 

La  neur  a  vingt  &  une  lignes  de  diamè- 
tre. Les  pétales  font  de  la  forme  d'une  truel- 
le ,  longs  de  dix  lignes ,  larges  de  fept  lignes, 
panachés  de  rouge- vif  en  dehors,  &  aflfea 
teints  de  rouge  en  dedans» 

Le  fruit  eft  très- gros,  ay^nt  trois  pouces 
trois  lignes  de  diamètre  fur  deux  pouces 
onzre  lignes  de  hauteur.  Quoique  fon  dia- 
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mètre  excède  fa  hauteur,  il  paroît  cependant 
très-peu  applati.  Sa  plus  grande  largeur  efl 
du  côté  de  la  queue,  qui  eft  menue  &  aflez 
longue ,  plantée  au  fommet  d'une  cavité  dont 
les  bords  font  irréguliers ,  &  la  profondeur 
ordinairement  égale  à  la  longueur  de  la  queue. 
L'œil  eft  petit ,  placé  dans  une  cavité  très- 
îrréguliere,  bordée  de  boflès  très-faillantes 
qui  s'étendent  fur  le  fruit ,  &  y  forment  des 
côtes  très-éle vées ,  qui  s'abailïent  à  mefure 
qu'elles  approchent  du  plus  grand  renflement 
du  fruit ,  où  elles  difparoiflent  prefqu'entié- 
rement. 

La  peau  eft  unie,  d*un  jaune-pâle  Quel- 
quefois les  endroits  qui  ont  été  expofés  au 
fiileil  prennent  un  beau  rouge- vif, 

La  chair  eft  blanche ,  grenue ,  'tendre , 
légère,  fine, 

L^eau  eft  relevée  fans  acidité. 

L^axe  du  fruit  eft  creux ,  entouré  de  cinq 
grandes  loges  fénûnales. 

Cette  Pomme  commence  à  mûrir  en  Dé- 
cembre ,  &  fe  garde  quelquefois  jufqu'ea 
Mars.  Son  mérite  eft  connu. 


F4 
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ly.  MALUS  frudu  maximo^  càftato  ^  gla- 
hrà ,  faturatiàs  tuhrà  ,  '  camé  granofà  *  &^ 
Toftà  ^  brwnali.  .    . 

MALUSfativafruBu  magno ,  intense  rubente, 
viola  adore.  Inft. 

Calville  rougec  {PI.  III.) 

Ce  Pommier  eft  afle?  grand  &  vigoureux;^ 
Ce3  branches  afférent  la  direftion  horizon-^ 
taie."  ••■•■•■••——'—•-'■■     - 

*  Ses  bourgeons  font  de  moyenne  grofleur  y . 
longs  9  tiquetés  de  petits  pointjs  ^  couverts' 
d'un  duvet  fin ,  un  peu  coudés   à  chaque' 
nœud,  d'un  brunyiolet ,  plus  foncé'  que 
deux  du  précédent.  •     -  ' 

Ses  bbutobs  font  moins  courts  que  ceu}Ç 
du  pommier  de  Calville  blanche.  Les  fup-^ 
ports  font  âflez  gros ,  &  uii  peu  cannelés. 

Ses  feuilles  font  longues  de  plus  de  qua- 
tre pouces,  lar^s  de  près  dé  trois  pouces , 
terminées  en  pointe.  La  plus  grande  largeur' 
eil  vers  le  milieu  de  la  feuille.  Les  bord^ 
font  dentelas  &  fûrdentelés  ;  la  dentelure  eft' 
grande ,  aiguë  &  peu  profonde.  La  queue 
éft' longue  d'environ  un  poute.   "    * 

Sa  fleiir  a  dix- neuf  lignes  dé  diamètre;  les 
pétales ,  longs  de  neuf  lignes ,  Ikrges  de  fix^ 
lignes  ,  font  figurés  en  truelle^  en  deffus  pa- 
nachés de  rougécerife  clair,  &  en  dedans 
un  peu  teints  de  rouge. 

Soix  fruit  çft' très-gros ,  ayant  quelquefois 
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plus  de  trois  pouces  de  diiuqetre ,  fur  troiit 
pouces  trois  lignes  de  hauteur ,  aiongè ,  praf- 
qu'auflî  gros  piar  la  tête,  que  vers  la  queue > 
rdevé  de  cotes  beaucoup  mortà  famaoïes 
que  celles  de  la  CalTîlle  blanche.  L'œil  eit 
grand  &  placé  dans  un  enfoncement  peu 
éreufé.  Xa  queue ,  de  longueur  &  de  grof- 
{eur  médiocres ,  eft  plantée  au  fommet  d'ufte, 
cavité  en  entonnoir  peu  profonde  ,  très- 
ètroite  &  ordinairement  unie  par  les  bords* 

La  peau  eft  très- unie  ;  dans  les  fruits  des 
vieux  arbres ,  elle  eft  d'un  rouge-foncé  du' 
côté  du  foieil ,  &  d\in  rouge  plus  clîtir  du 
côté  de  l'onibre  ;  dans  ceux  des  jeunes  ar- 
bres ,  elle  eft  d'un^  rouge  moins  foncé  du 
côté  du  (bleil  ;  &  quelquefois  l'autre  côté' 
n'eft  point  ou  n'eft  que  très  -  peu  teint  de. 
rouge. 

I^  djair  eft  fine,  légère,  grenue,  rouge, 
fous  la  peau,  &  aflez  avant  dans  le  fruit  des 
vieux  arbres,  blanche,  tirant  un  peu  fur  le' 
wrt ,  lorfque  lès  arbres  font  jeunes  &  vi- 
goureux. 

L'eau  eft  d'un  goût  relevé ,  vineux ,  agréa- 
ble. 

Les  pépins  font  gros ,  renfermés  dans  de, 
grandes  loges. 

Cette  Pomme  mûrit  en  Novembre  &  Dé- 
cembre. Lorlqu'elle  eft  venue  fur  un  jeune 
arbre  planté  dans  une  terre  forte ,  elle  fe 
garde  plus  long-temps,  mais  elle  eft  moins; 
boane.  Quelquefois  fi  forme  eft  fi  alongée ^^ 
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&  diminue  tellement  de  grofleur  vers  la  tê- 
te, qu'elle  eft  prefque  conique.  On  croit  y 
fentir  une  petite  odeur  de  violette. 

La  Calville  rouge  Normande  deMerlet, 
préférable  à  la  précédente ,  en  diffère  prin- 
cipalement par  la  couleur  de  la  peau,  qui  eft 
plus  foncée ,  &  pénètre  la  chair  prefque  juf- 
qu'aux  loges  féminales  ;  &  par  le  temps  de 
là  maturité,  fe  confervant  jufqu'à  la  hn  de 
Mars. 

Les  loges  de  toutes  les  Calvilles  font  fort 
grandes,  &  contiennent  des  pépins  bien  nour- 
ris, très- pointus  ,  petits  à  proportion  des 
loges  &  des  fruits.  Ils  fe  détachent  dans  la 
parfaite  maturité;  &  lorfqu'on  fecoue  le  fruit, 
ils  font  un  petit  bruit  contre  les  parois  des 
loges  qu'ils  frappent. 

îl  y  a  une  Pomme  appellée  Cœur-hotuf^ 
qui  eft  plus  groftè ,  &  d'une  couleur  plus  fon- 
cée que  la  Calville  rouge.  Du  refte  elle  lui 
reflemble  beaucoup  .  extérieurement  ;  mais 
elle  en  eft  trèsdifférchte  par  la  qualité ,  étant 
à  peine  bonne  à  cuire. 

V.  MALUS  fruSu  medio^  ruhro  ,  quadrilo* 
culari ,  carne  gran^sâ  œjtivo. 

POSTOPH^E  d'Eté. 

Les  bourgeons  de  ce  Pommier  (ont  me- 
nus ,  longuets ,  les  uns  verts ,  les  autres  d'un 
brun-clair,  couverts  d'un  épiderme  gris  de 
p€rle  luifant^  tiquetés  très-tinement. 
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Les  boutons  font  très-courts ,  ayant  à  pei- 
ne demi-ligne  de  longueur.  Lesfupportsont 
peu  dç  (aiUie. 

Les  feuilles  font  longues  de  trois  pouces 
trois  lignes,  larges  de  deux  pouces  quatre 
lignes  ^  dentelées  &  furdentelées.  La  dente- 
lure eft  grande ,  peu  profonde ,  &  aflfez  ob- 
tufe.  La  plus  grande  largeur  de  la  feuille  eft 
vers  la  pointe,-  elle  diminue  beaucoup  vers 
la  queue ,  qui  eft  longue  de  neuf  lignes. 

La  fleur  s'ouvre  peu;  fon  diamètre  eft  de 
vingt  trois  lignes.  Les  pétales  font  longs  dé 
onze  lignes^  larges  de  fix  lignes  &  demie, 
très  creufés  eh  cuilleron ,  &  très-légèrement 
panachées  de  couleur  de  rofe. 

Le  fruit  eft  de  moyenne groflèur,  fon  dia- 
mètre étant  de  deujt  pouces  trois  lignes ,  & 
fa  hauteur  de  deux  pouces  :  quelquefois  dé 
forme  cylindrique  ;  le  plus  fouvent  un  peu 
plus  menu  du  côté  de  l'œil  que  du  côté  de 
la  queue.  L'œil  eft  placé  au  fond  d'itne  af- 
iez  grande  cavité,  bordée  de  quelques bof- 
fespeu  (aillantes.  La  queue  eft  longue,  groffè 
à  fon  extrémité  ,  plantée  dans  une  cavité 
profonde. 

La  peau  eft  d'un  rouge  plus  clair  que  celle 
de  la  Calville.  Du  coté  de  l'ombre,  quelques 
endroits  ne  font  point  du  tout  teints  de 
rouge. 

La  chair  eft  grenue  ,  &  fouvent  un  peu 
teinte  de  rt^uge  fous  Ja  peau. 

L'eai^  refièmble  beaucoup  à  celle  de  la 
Calville 
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Oo  ne  trouve'  prdmaîrement  dans  cette. 
Pomme  quç  qwtrç  loges  féminales,  qui  font 
grandes  &  renferment  de  gros  pépins. 

Sa  matorité  û&  vçrs  la  tin  dlAodt. 

yi.  MALUS  fruSumagno  ^  eomprejjb^  gta^^ 
bro  ^  prominema:  coftato ,  hinç  Jattirè  ,  indt^ 
diluiè  purpureo ,  Jerotino. 

PosTpPHE  d'Hiver. 

Le  bourgeon  de  ce  Pommier  eft  degrof- 
feur  &  de  longueur  médiocres,  d'un  rouge* 
brun  foncé  tirant  furie  violet  obfcur,  cou- 
vert d'un  duvet  épais. 

Le  bouton  eft  très-large  ^  court ,  obtus.. 
Le  fupport  eft  large. 

La  feuille  eft  plate  ^  çvale ,  tçrminée  par 
une  petite  pointe.  La  dentelure  eft  grapdeu^ 
profonde,  aiguë.  La  couleur  eft  un  vert  fon- 
cé en  dedans,  vert-blanchâtre  en  dehors. Sa 
longueur  eft  de  trois  pouces,  &  îa  largeui; 
(Je  deux  pouces  quatre  lignes. 

La  fleuir  eft  grande ,  belle ,  bien  ouverte. 
Son  diamètre  eft  de  vingt-fept  lignes.  Les 
Pétales,  longs  de  treize  lignes,  larges  de 
neuf  lignes,  font  panachés  en  dehors  de  cou- 
leur de  Cerife  très-légère ,  &  peu  teints  ea 
dehors. 

Lç  fruit  eft  gros,  applati  par  les  extrémi- 
tés ,  fon  diamètre  eft  de  deux  pouces  neuf 
lignes ,  &  fa  hauteur  de  vrngt-fix  lignes.  La 
queue  eft  menue  &  courte,  plantée  dansun« 
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ëavitéunic;  t)rofodde,  peuévafôe,  L*œileft 
petk,  placé  dans  un  enfoncement  affez  creu* 
fé,  bordé  de  cina  oufix  boffes  peu  élevées» 
qui  fe  prolongent  fur  le  fruit,  y  foraient  deS 
fcôtes  prefqu'auflî  faillantes  que  celles  de  te 
Calville  blanche,  &  rendent  le  fruit  angu- 
leux. 

La  peau  ett  d'un  rouj^e-ceriTe  ibncé  dtl 
trôté  du  folcil ,  plus  clair  du  côté  de  Tombre  5 
les  parties  qui  n'ont  jamais  été  frappées  du 
foleil  font  jaunes.  Bile  eft  très-lifle  &  lui- 
fente. 

La  chair  d\me  confiftancc  âffez  ferme  ; 
tire  un  peu  fur  le  jaune. 

L'eau  eft  moins  relevée  que  celle  des  Reî- 
ftettes.  Elle  a  cependant  un  aigrelet  fin  fuf- 
fifant  pour  la  rendre  agréable. 

Les  loges  ieminales  font  étroites  ,  &  le 
Jrfos  (buvent  les  pépins  font  avortés. 

Cette  P^mme  eft  très-^bonne ,  &  f e  cori- 
fcrvejufqu'en  Mai,  &  quelquefois  au-delà. 
Elle  mérite  d*être  plus  comïnune'. 

VII.  MALUS  fhichi  mettio^  îengiori,  fapor^ 
violçt,firotino, 

ViOfcBTTE, 

L'Arbre  eft  vigoureux  &  a  beaucoup  de 
Wfemblaoce  avec  le  FoÉomier  de  Calvijlc 
d'été. 

Ses  bourgeotis  font  affez  gro^ ,  nn  peu* 
toudés  à  chaque  nœud,  tiquetés  de  petite 
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points  blancs  ,  verts  du  côté  de  Tombre^ 
Tougeàtres  du  côté  dû  foleil  &  à  la  pointe  ^ 
couverts  d'un  duvet  très  épais. 

Ses  boutons  font  larges  &  plats.  Lesfup* 
ports  font  gros. 

Ses  feuilles  font  très-grandes ,  elliptiques  ^ 
longues  de  quatre  poiices  cinq  lignes  ,  lar- 
ges de  trois  pouces  deux  lignes ,  dentelées 
peu  profondément  Si  furdentelées,-  la  dente^^ 
lure  efl  peu  aiguë.  Elles  font  portées  par  de 
grolTes  queues  longues  d'un  pouce. 

Sa  fleur  a  vingt  &  une  lignes  de  diame^ 
tre.  Les  pétales  font  longs  de  dix  lignes,  lar- 
ges deliuit  lignes,  très  creufés  en  cuilleron , 
froncés  par  les  bords ,  panachés  d'un  rouge 
léger ,  peu  teints  en  dedans,  fort  fenfibleg 
aux  vents  froids. 

Son  fruit  eft  de  moyenne  grofleur ,  très- 
alongé,  fon  diamètre  étant  de  deux  pouces 
à  l'endroit  le  plus  renflé  ,  qui  eft  vers  la 
queue  ;  &  fa  hautenr  d'environ  trois  pou- 
tes.  L'œil  eft  aflez  large  ,  placé  au  fond 
d'une  cavité  bordée  de  pFis.  La  queue  eft 
longue ,  menue  ^  aflez  enfoncée  dans  le 
fruit.  ' 

Sa  peau  eft  unie ,  brillante ,  d'un  rouge 
foncé  du  côté  du  foleil,  d'un  jaune  fouetté 
de  rouge  du  côté  oppofé 

Sa  chair  eft  fine  &  délicate  ,  de  la  mftme 
confiftance  que  celle  à&  la  Calville,  verdâ- 
tre  autour  des  pépins;  dans  le  refte  teinte 
de  couleur  de  rofe  très-légère. 
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Son  eau  tient  un  peu  de  celle  de  la  Cal- 
ville; elle  eft  fucrée ,  douce,  &  un  peu  par- 
fumée de  violette. 

•  Les  loges  des  pépins  font  fort  longues  ^ 
&  les  pépins  font  communément  avortés. 

Cette  Pomme  eft  une  des  meilleures.  H 
s*  en  garde  jufqu'en  Mai. 

VHI.  MALUS  fruffu  magno  ,  comprejfo  ; 
glabro ,  faturi  rubro  ,  brumalL 

Gicos-Faros.  (P/./K.) 

Les  bourgeons  de  ce  Pommier  très-vigou- 
reux ,  font  gros ,  longs  ,  forts  ,  d'un  rouge- 
brun  peu  foncé ,  tiquetés  de  quelques  petits 
points  à  peine  apparens.     . 

Ses  boutons  font  grands  &  lar^,  &  les 
fupports  peu  faillans. 

.  Ses  feuilles  font  grandes ,  longues'de  trois 
pouces  dix  lignes  ^  larges  de  deujc  pouces 
fept  lignes^  prefque  elliptiques.  Les. bords 
font  garnis  de  grandes  dentelures  aiguës  §c 
profondes  9  dont  la  plupart  foot  doublement 
furdentelées.Les  queues  fon( longues  de  douze 
à  dix-fept  lignes.  ' 

.  Sa  fleur  eft  très-grande ,  s'ouvre  peu  i  fon 
diamètre  eft  de  vingt-fept  ligiies.  Les  péta- 
les, longs  de  treize  lignes ,  larges  de  iieuf 
lignes ,  font  légèrement  panachés  en  dehors 
de  couleur  de  cerife-pâle ,  &  peu  teints  en 
dedans  ;  ils  fe  froncent  beaucoup  près  de 
Tonglet ,  &  font  traverfés  d'un  pli  profond 
fiâvant  leur  loogueur. 
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Son  fruîï'eftgros ,  applati  par  les  eitré- 
inités ,  un  peu  plus  renflé  vers  la  queue  que 
Vers  la  tête,  bien  arrondi  fur  fon  diamètre; 
ijuoiqu'un  peu  relevé  de  côtes  .qui  font^îi 
peine  fenfibles:  Son  diamètre  èft  de  trcSs 
youces ,  &  fa  hauteur  de  deux  pouces  fix 
lignes.  L'œil  eft  très-large  &  bien  ouveit^ 
placé  dans  un  enfoncemect  dont  les  bords 
font  unis,  La  qiieue  eft  courte  &  planta 
^ns  une  cavité  profonde: 

Sa  peau  eft  très-unie,  teinte  prefîjue par- 
tout dé  ronge  très- foncé,  &  chargé  de  pe- 
tites raies  ou  taches  longues  d'un  rouge  très- 
obfcur.  Le  côté  de  Tombre  eft  ordinairement 
d'un  ronge  tnoins  foncé,  &  les  petites  raieis* 
font  d\in  rouge  vif.  Souvent  quelque  por- 
tion de  ce  côté  n'eft  point  du  tout  teinte 
de  rouge  ;  &  b  cavité  où  la  queue  s'im- 
plante 5  eft  bordée  de  tachée  brimes. 

Sa  chair  eft  ferme ,  fine,  blanche ,  un  jîeu 
teinte  de  rouge  fous  la  peau. 

Son  eau  efF  fon  bonne,  abondante  &  d^uri 
goût  relevé. 

Ses  pépins  font  grtfs,  placés  dans  de  gran- 
des loges,  entre  lefquelles  Taxé  du  fruit  eft 
treux. 

Cette  Pomme  fe  peut  conferver  jufquc 
?ers  la  fin  de  Février.  C'eft  un  très-bon  firtiit 


ix. 
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IX.  MAL  US  fruclu  medio ,  oblongo  ,  glabro  , 
pùrpureo ,  hrumali. 

P»  tix-Far.os. 

;L'arbre  eft  «oins  fort  que  le  précédent  ; 
fes  feuilles  font  beaucoup  moindres  ;  fes  bour- 
gieoDS  font  jaunâtres  ,  &. très-couverts  de 
ouvet. 

Son  fpuit  très-djffèf  ent  du  Gros-Faros  ponr 
la  forme ,  eft  de  moyenne  grofFeur ,  alonr 
gé ,  ayaet  dwx  pouces  fix  lignes  de  dia- 
aiketre  ilur  deux  pouces  neuf  lignes  de  haur 
teur;pli»s  renflé  vers  la  queue  que^  vers  I9 
tête  L'œi]  oft  allèfc  enfoncé ,  beaucoup  moins 
owert  que  celui  du  Gros-Faros  ;•  dans  le 
fond  de  la  cavité,  où  il  efit  placé,  on  ap- 
perçoit  pluHeurs  petites  boSès&  plis  qui  &nt 
faipkre  la  peau  comme  froiicée  autour  de 
VmU  &  les  édhaocfiu'eS'  du  calyce  comn^ 
.chiffonnées.  La  queue  eil  courte  ,  groflec» 
, verte,  aâez  enfoncée  dans  le  fruit.  > 

La  peau  eft  très  unie  &  botUante;  du  c6fié 
ia  foleil ,  elle  eu  d'un  rouge-cerife  fort  vif» 
chargé  de  taches  d'un  rouge  plus  foncé  ; 
du  côté  de  Tombre  le  rouge  eft  plus  lavé , 
femé  de  taches  longuettes  .d'un  rouge  affcas 
vif.  Quelc^ies endroits  de  xreœèiQe  côté  n'ont; 
point  du  tout  de  couge. 

I^jQhfir  eft  blanche^  un^pu  grenue  corn* 
me  celle'dè  la  C^ville.        ...:.. 

Tome  n.  G 
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L'eau  eft  agréable ,  fans  âcreté  ni  goût  de 
fauvageon 
*   Les^pms  font  bien  nourris. 

Cette  Pomme  eft  bonne  ;  elle  fe  conferve 
auffi  long-temps  que  la  précédente. 

X.  MALUS  fruâu parvo ,  fidvafiro ,  inodàroj 
brumali, 

FBNouii/LBt  gris.  Anis..  (PA  V.) 

Ce  Pommier  «ft  délicat  &  de  médiocre 
grandeur. 

^es  bourgeons  font  menus,  très-longs, 
droits  couverts  d*un  duvet  fin ,  quelquefois 
tf  un-  gris-clair ,  le  plus  fouvent  d^n  rouge- 
brun  clair  tirant  un  peu  fur  le  violet. 

Ses  boutons  font  alongés  ,  peu  pointus  ; 
les  (apports  font  très-pea  raillans. 
r  Ses  feuilles  font  petites ,  longuettes ,  étroi- 
tes ,  ayant  trois  pouces  deux  lignes  ^e  loa- 
gueur,  fur  deux  pouces  de  largeur,  termi- 
cnées  en  pointe  aiguë ,  d'un  ven  blanchâtre  « 
dentelées  finement  &  peu  profondément , 
plîées  en  gouttière ,  &  Tarrêce  formant  un 
rare  en  dehors.  Les  queues  font  longues  de 
quinze  à  vingt  lignes. 

Sa  fleur  a  vingt  &  une  lignes  de  diamè- 
tre. Les  pétales  font  longs  de  dix  lignes ,  lar- 
ges de  fept  lignes  &  demie,  froncés  &  comme 
chiffonnés  près  de  Tonglet,  panachés  de  cou- 
leur de  cerife,  &  teints  de  rouge  bien  mar* 
que  en  dedans. 
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Le  fruit  eft  petit,  n'ayant  que  deux  pou- 
ces  de  diamètre ,  fur  un  pouce  neuf  lignes 
de  hauteur,  afle£  arrondi,  ua  peu  plus  ren- 
flé vers  la  queue  que  vers  l'œil ,  qiii  eft  peu 
enfoncé.  La  queue  eft  très-courte,  implantée 
dans  une  cavité  en  entonnoir ,  plus  large  que 
celle  de  l'œil  &  un  peu, plus  profonde. 

La  peau  eft  rude  au  toucher ,  d'un  gris 
tirant  fur  la  couleur  de  ventre  de  biche,  très- 
légérement  colorée  du  côté  du  foleil. 

La  chair  eft  tendre ,  fine ,  fans  odeur ,  très- 
bonne  lorfqu'elle  n'eft  pas  trop  fanée  ;  car 
alors  elle  devient  cotonneufe. 

L'eau  eft  fucrée ,  &  parfumée  d'anis  ou 
de  fenouil  lorfque  le  fruit  a  acquis  le  point 
de  maturité  où  il  commence  à  iç  faner. 

Les  pépins  font  courts,  bien  nourris,  très- 
pointus. 

Cette  Pomme  cotnmence  à  mûrir  en  Dé- 
cembre  &  fe  garde  jufqu'çn  Février.  Elle 
eft  efpcce  ou  variété  du  gros  Fenouîllet  gris  , 
qui  n'en  diffère  que  par  la  groffeur,  ayant 
deux  pouces  fept  ou  huit  lignes  de  diamètre , 
&  deux  pouces  deux  ou  trois  lignes  de 
hauteur  ;  par  la  queue  qui  eft  menue  & 
alfez  longue  ;  &  par  le  goût  qui  eft  moins 
relevé. 

On  trouve  en  Normandie,  fous  le  nom 
de  gros  &  de  petit  Rétel^  deux  Pommes  foi;t 
reflêmblantes  au  gros  &  au  p^tit  Fenouil- 
let  pour  la  grofleur  &  la  couleur  ;  elles  font 
de  même  (ans  odeur  ;  elles  fe  chargent  or- 

G  % 
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dioairement  ^  verrues  ;  leur  chair  eft  fer- 
lée, &  tie  fe  cotonne  point  ou  très- rare- 
ment ;  elles  fe  confervent  plus  long-temps. 
.Ce  font  faiis  doute  deux  variétés  de  Fenouil- 
let  ;  fi  elles  ne  font  pas  le  Fenouillet  même 
fur  lequel  le  terrein  produit  ces  difierencesi 

ÇKX  MALUS  fi-uSu  medio  ^cincreo  y  maailis 
.;  rubro-fujcis  sd  fohm  d^ftinâo-^  brumali.    - 

FfiNOtJiiiLET  rouge.  Bardin. 

GouRPBNDude  laQuintinye.  (P/.  VL) 

Le  bourgeon  de  ce  Pommier ,  qui  eft  vî- 
jgoureux ,  èft  gros ,  court ,  droit ,  brun-rou- 
-geâtre  foncé,  tiqueté  de  très- petits  points  , 
il  a  peu  de  duvet,  &  très  fin. 

Le  bouton  eft  large  &  plat  ;  le  fupport  eft 
faillant ,  large,, un  peu  cannelé. 
•  Les  feuilles  font  de  trois  pouces  fix  lignes 
ée  longueur ,  fur  deux  pouces  trois  lignes 
de  largeur ,  dentelées  &  furdentelées.  Les 
nervures  font  très-faillames.  La  queue  eft' 
groffe ,  longue  d'environ  dix  lignes.  ' 

La  fleur  eft  belle  &  s'ouvre  bien.  Son 
diamètre  eft  de  vingt-trois  lignes.  Les  pé- 
tales ,  longs  de  onze  lignes ,  larges  de  huit 
lignes ,  font  étroits  à  leur  extrémité,  froncés 
près  de  Tonglet ,  panachés  d'un  beau  rouge- 
^if,  &  affez  teints  en  dedans. 

Le  fruit  eft  de  moyenne  groflèur ,  ayant 
deux  pouces  fix  lignes  de  diamètre,  &  deux 
pouces  de  hauteur.  Il  eft  un  peu  moindre 
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que  le  gros  FenouiUet  gris ,  &  en  diffère  peu 
pour  la  forme.  L'œil  ell  ordinairement  plu» 
eofbocé.  La  queue  eft  grolTe  &  fort  courte  ; 
ce  qui  l'a  iàit  nommer  Courpendw. 

La  peau  eft  d'un  gris  plus  foncé ,  fouettée 
de  rouge-brun  du  côté  du  foleîl. 

La  chair  efi:  plus  ferme  ^  d*un  goût  plus 
fucré  Ac  plus  relevé;  dans  les  terreins  chaud» 
&  légers ,  elle  eft  un  peu  mufquée. 

Elle  fe  couferve  plus  long-temps  ;  dan^ 
quelques-années ,  jufqu'à  la  fin  de  Février. 

Xïï.  MALUS fruSu  medio ^  aureq ,  inodoro^ 
autumnali. 

FBNouiLiijûT  jaune. Drap  d'or. 

Cette  Pomme  reflemble  aux  autres  Fe- 
îîouillets.  Elle  eft  un  peu  moins  grofle  que 
le  gros  Fenouillet  gris.  Son  diamètre  eft  de 
deux  pouces  trois  ou  quatre  lignes,  &  la 
hauteur  eft  de  vingt-cinq  ou  vingt- fix  lignes. 
L'œil,  comme  celui  de  la  Pomme  d'Anis^ 
eft  placé  dans  une  cavité  peu  profonde ,  & 
preiqu'unie  par  les  bords.  La  queue,  comme 
celle  de  la  Pomme  de  Bardin,  eft  courte, 
plantée  dans  une  cavité  afTez  profonde ,  unie 
&  très-évafée. 

Lorfque  ce  fruit  approche  de  (a  maturité^ 
la  peau  devient  d'un  beau  jaune,  fe  teint  de 
rouge  en  quelques  endroits  ,  &  étant  par- 
tout recouverte  d'un  gris-fauve  très-légar  qui 
laiife  appercevoir  les  autres  couleurs  ,  il^ 

G  S: 
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Cette  Pomme  qu'on  regarde  avec  raifon 
comme  une  des  meilleures ,  fe  conferve  ra- 
rement au-delà  du  mois  de  Novembre.  Aulfi- 
tôt  que  le  point  de  fa  maturité  ell  paiTé, 
elle  devient  cotonneufe. 

XIII.  magno ,  glahro ,  forma 

to  ^  autumnali. 

Vrai  {PI.  XII.  Fig.  4.) 

Ce  i^igoureux  &  fruûific 

bien. 

Ses  bourgeons  font  de  grofleur  &  longueur 
médiocres  ,  droits  ,  d'un  rouge  brun  peu 
foncé  du  côté  du  foleil,  verdâtres  du  côté 
de  Tombre,  tiquetés. 

^  Ses  boutons  font  larges  &  courts  ;  les  fup- 
ports  ont  peu  de  faillie. 

Ses  feuilles  font  grandes,  longues  dé  qua- 
tre pouces,  larges  de  deux  pouces  huit  li- 
gnes ,  dentelées  profondément  &  furdente- 
lées;  la  dentelure  eft  grande  &  arrondie. 
L'arrête  fe  plie  un  peu  en  arc  en  deifous. 
La  queue  eft  longue  d'environ  neuf  lignes* 
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Sa  fleur  a  vingt  &  une  lignes  de  diamè- 
tre. Les  pétales  font  longs  de  dix  lignes, 
larges  de  fix  lignes,  terminés  en  pointe, pa- 
nachés en  dehors  d'un  beau  rouge,  &  lavés 
en  dedans  d^une  forte  teinte  de  même  cou* 
leur. 

Le  fruit  eft  gros,  ayant  deux  pouces  dix 
lignes  de  diamètre ,  fur  deux  jpouces  &  de- 
mi de  hauteur ,  léger  ^  d'une  forme  très-ré- 
guliere ,  bien  arrondi  furfon  diamètre  (  quel- 
quefois on  y  apperçoit  à  peine  quelques  cô- 
tes. )  11  diminue  un  peu  de  grofleur  vers 
Toeil ,  qui  eft  placé  dan^  une  cavité  profonde  , 
médiocrement  évafée ,  &  bordée  de  bofles 
très-peu  (aillantes,  l^  queue  eft  très-courte , 
plantée  au  fommet  d'une  cavité  unie  &  moins 
creufée  que  celle  de  Toeil. 

La  peau  eft  très  -  lifle ,  d'un  beau  jaune 
imitant  l'or  mat ,  femée  de  très-petits  points 
bruns ,  &  de  quelques  petites  taches  rondes  , 
d'environ  une  ligne  d'étendue. 

La  cliair  eft  légère ,  un  peu  grenue,  fu- 
jette  à  devenir  cotonneufe. 

L*eau  eft  d'un  goût  agréable ,  moins  re- 
levé que  celui  des  Reinettes^ 

Les  pépins  font  d'un  brun-clair  >  de  foVme 
prefqu'ovale ,  arrondis  fur  levir  diamètre  lorf- 
qu'ils  font  uniques  dans  une  toge ,  peu  ap- 
platis  lors  même  qu'ils  font  doubles. 

Cette  belle  Pomme  fe  conferve  rarement 
jofqu'en  Janvier.  Quoiqu'elle  ne  vaille  pas 
les  bonnes  Reinettes  ;  elle  peut  fe  faire  rcr 
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greit«  lorfqu'elle  difparoît.  On  trouve  en 
Normandie  une  Pomme  qui  lui  reflembîe 
beaucoup,  elle  a  un  peu  d'aigrelet,  &  ih 
conferve  plus  long  -  temps  ;  le  terrein  feul 
pourroit  iaire  ces  différences  :  on  la  nomme 
Fomme  de  Julien  ou  de  S.  Julien^ 

XIV.  MALUS  fruclu  medio  ^  aùreo^  acidè^ 
dulci  ,  brumali^ 

Pomme  d'or.  Rbinftte  d* Angleterre 
(PA  FI/.) 

L'Arbre  eft  fertile  ;  d'une  grandeur  mé- 
diocre. 

Ses  bourgeons  font  gros  &  longs,  d*u!i 
brun  rougeâtre  peu  foncé,  couverts  d\ia 
duvet  épais ,  très-tiquetés  dé  gros  points. 

Ses  Uoutons  font  très-courts  ;  &  les  fupr 
ports  font  larges  &  peu  faillans. 

Ses  feuilles  font  longues  de  trois  poucest 
&  demi,  larges  (Je  vingt -fix  lignes,  d'u» 
vert  foncé ,  aiguës  par  les  deux  extrémités» 
Leur  dentelure  eft  régulière,  fine,  aiguë v 
peu  profonde.  La  queue  eft  longue  de  dix 
à  quinze  lignes. 

Sa  fleur  s'ouvre  mal.  En  retendant ,  elle 
a  dix  -  neuf  lignes  de  diamètre.  Les  pétalest 
font  longs  de  neuf  lignes ,  larges  de  fix  lignes ,, 
très-concaves,  froncés  à  Textrémité,  pana- 
chés en  dehors  d'un  f ouge  très-foncé ,  lav  éa 
tn  dedans  d'une  forte  teinte  de  rouge,  X^l 
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loftgoewr tki piftileft pfdque  doublederette 
4es  émmittes.  '  j  -  '  ^'  '    ' 

Sea  fhihs  font  de  moy eaoe  g7olIkir(  vkigi* 
quatre  lignes  de  diamètre,  iur  vin^  -  deUt: 
lignes  de;hauietiT;  )  les  plus  gros  oik  vingt- 
huit  ou  vingt-neuf  Bgaes  de  diametifd / Se 
vingt  -  deux  à  vingt-cinq  lignes  de  hauteur  ; 
la  forme  dea-  uns  paroît  âlongèe,  cefle  des 
autres  applaùe.  L'cefil, pieai ouvert,  eft  placé 
dans  un  applatiflement ,  ou  enfoncement  éva- 
fé,  très-peu  creufé,&  uni.  La  queue,  lon- 
gue de  trois  à  huit  Jigttfes ,  eft  plantée  au 
fommet  d'une  cavité  unie ,  peu  large  &'  peu 
profonde. 

Sa.  peau  eft  lifle.  Le  côté  du  foleil  ^(l: 
d'un  jaune  vif  lavé  de  rouge-clair  ,  tiqueté 
de  points  oc  petites  taches  d'uû  ronge  de 
i'ang.  Le  côté  de  Tombre  eft  jaune  mêlé  de 
vert.  La  plupart  de  ces  fruits  étant  entière- 
ment recouverts  d'un  gris  très-léger  &  tranP 
parent,  il  réfulte  de  ce  mélange  une  cou* 
leur  à  laquelle  l'imagination  aide  à  reflëm- 
bler  à  une  couleur  d*or  terne  du  côté  de 
Pombre,  vive  &  brillante  du  côté  du  fokil 
où  te  rouge  donne  du  feu  au  jaune. 

Sa  chair  eft  d'un  blanc  un  peu  jaune ,  de 
la  même  confiftance  que  celle  de  la  Reinette 
franche. 

Son  eau  eft  afiTez  abondante,  d'un  goût 
fucré  &  très-relevé. 

.  Se%  pépins  font  aifea  gros,  de  couleur 
de  maure-doré,  on  croit  appercevoir  fur  leurs 
iuces  de  très-petits  points  dorés. 
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"Cette  Pomme  eft  excellente,  &  mérita ^ 
autant  qu'aucune  autre ,  de  deirenir  cotnoui- 
ne  ;  je-  dirois  plus ,  (i  elle  étoit  un  peu  plus 
greffe^  &  fi  elle  jie  palfoic  beaucoup  plutôt 
que  la  Reinette  franche. 

XV.  MAL  USfruâa  medio ,  ccmipreffo  fflava^ 
iuidè'dulciy  brumali. 

Rein£tt£    dorée.   Reinette    jaune 
tardive. 

Cette  Pomme  eft  de  moyenne  groOeur , 
de  forme  aflez  régulière ,  un  peu  Inégale  fur 
fon  diamètre  qui  tbuvent  eft  plus  grand  fur 
un  fens  que  fur  l^autre ,  applatie  par  les  ex- 
trémités. Son  diamètre  eft  d'environ  vingt- 
huit  lignée ,  &  fa  hauteur  de  vingt-deux  à 
vingt-cinq  lignes.  L'œil  eft  très-enfoncé  dans 
une  cavité  large,  creufée  ôe  unie.  La  queue ^ 
longue  de  cinq  à  huit  lignes ,  eft  plantée  dans 
une  cavité  large  &  profonde. 

Sa  peau  eft  unie  ^  tiquetée  de  pobts  d'un 
gris-clair ,  d'une  belle  couleur  jaune-foncée 
imitant  la  couleur  de  Tor  mat.  Le  côté  du 
foleil  eft  légèrement  fouetté  de  rouge  peu 
apparent  qui  anime  la  couleur  jaune  :  de 
forte  qu'elle  mérite  mieux  qu^ucune  autre 
Pomme  le  nom  de  dorée. 

Sa  chair  eft  blanche ,  ferme ,  fine ,  un  peu 
moins  odorante  que  celle  de  la  Reinette 
firanche. 
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Son  eau  efi  abondante,  très-fucrée,  rele- 
vée 9  à  peine  un  peu  acide. 

Ses  pépins  font  petits,  bien  nourris  ^  très- 
pointus  ,  d'un  brun-rougeâtre. 

Cette  Pomme ,  beaucoup  trop  rare ,  eft 
comparable  en  bonté  à  la  Reinette  franche. 
£lle  commence  à  mûrir  en  Décembre,  & 
cft  prefqu^entiérement  paffée  lorfque  celle-ci 
commence  à  paroître. 

XVI.   MALUS  fruSu  meiio  ,  compreffo  ^ 
.   lutôo ,  acidè'dulci ,  autunwaii. 

•    Reinette  jaune  hâtive. 

Ce  Pommier  eft  de  médiocre  grandeur , 
affez  fertile.  ^ 

Ses^  bourgeons  font  menus ,  d^un  brun- 
clair,  tiquetés,  un  peu  coudés  à  chaque 
nœud. 

Ses  boutons  font  courts ,  &  Us  fupports 
larges  &  peu  faillans. 

Ses fèuilles-font  très- grandes ,  elliptiques, 
longues  de  quatre  pouces ,  larges  de  trois 
pouces,  plus  étroites  vers  la  queue  qu'à 
l'autre  extrémité,  dentelées  profondément, 
&  furdentelées.  Le  pédicule  eft  long  de  neuf 
ou  dix  lignes. 

Son  fruit  eft  de  moyenne  groffeur ,  ayant 
environ  deux  pouces  trois  lignes  de  diamè- 
tre ,  fur  vingt-trois  lignes  de  hauteur  ;  ap- 
plati  par  les  extrémités ,  cylindrique  fuivaat 
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fa  hauteur.  L'œil  e(l  grand  fie  placé  dans  une 
cavité  unie ,  aile?  profonde  >  &  très-évafée. 
La  queue  efl  menue ,  plantée  dans  une  ca- 
vité étroite  &  profonde.  Souvent  on  trouve 
fur  ce  fruit  plufieurs  verrues  très-ftillames^ 
d.e  couleur  brune. 

Sa  peau  e(l  d'un  jaune-clair ,  tiquetée  de 
gros  points  bruns. 

Sa  chair  eft  tendre,  fujette  à  devenir  co- 
tonneufe. 

Son  eau  efi:  abondante,  beaucoup  moins 
relevée  que  celle  des  autres  Reinettes. 
Ses  pjepins  font  larges  &  plats. 
Sa  maturité  eft  en  Septembre  &  au  com- 
mencement d'Oftobre.  Ceft  une  des  meil- 
leures Pommes  de  cette  faifon,  quoique  biea 
inférieure  aux  bonnes  Reinettes. 

XVII.  MALUS  fivctu  vix  medio,  aliido^ 

aciâè'dulci ,  brumali. 

Reinette  blanche. 

La  taille  de  ce  Pommier  égale  à  peine 
ceUe  du  précédent.  Ses  feuilles  font  médio- 
crement grandes ,  d\in  vert-pâle. 

Ses  fruits  ne  font  que  de  moyenne  grof- 
feur  i  les  pl^  beaux  ayant  au  plus  vingt-fix, 
lignes  de  diamètre,  fur  deux  pouces  de  hau- 
teur. La  forme  des  uns  eft  applatie  ;  celle^ 
des  autres  paroît  alongée ,  la  hauteur  &  le 
diamètre  étant  prcfqu'égaux ,  &  le  côté  de 
la  tête  étant  moiœ  renflé  que  celui  de  Isk 
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^eue.  L'œil  eft  placé  dans  une  cavité  éva- 
iëe ,  peu  créUfée ,  bordée ,  dans  la  jiki^rt 
des  fruitftj  de  boflès  peu  èiillantes  qui  s'é- 
tendent quelquefois  fur  une  grande  partie 
au  fruir,  &  y  forment  des  côtes  peu  mar- 
quées ^  dans  Quelques  fruits ,  cette  cavité  efi: 
.  unie  par  les  Dords  ^  &  leur  diamètre  eiî  bien 
arrondi,  fans  côtes  ni  faillies.  La  queue  eft 
courte,  plantée  dans  une  cavité  unie,  étroi- 
te, &  peu  profonde. 

La  peau  eft  très-lifle  >  d'un  vert-clair  oji 
blanchâtre  ♦  qui  tire  llir  le  jaune  très-clair 
au  temps  de  la  maturité  du  fruit  ;  fort  tique- 
tée de  très-petits  points  bruns  bordés  de  blanc,. 
Quelquefois  le  côté,  eJcpofé  au  foleil  fc  layç 
légèrement  de  rouge  parfemé  de  gros  points 
d'un  brun-foncé  bordés  de  iouge-vif. . 
La  chair  eft  blanche,  tendre,  trèsodot- 

rante;  elle  fe  cotonne  plutôt  qu'elle  ne  fe 
fânne  comme  celle  de  la  Reinette  dorée  Se 

de  la  Reinette  franche.  . 

L'eau  eft  abondante,  d'un  go&t  a£réa« 

ble,  mais  moins  relevé  que  les  b^mies/ïlei^ 

nettes.    . 

Ses  ^pûis  font  grands ,  plats ,  d'un  dp^iaor 

clair,  logés  à  l'étroit.  0  : 

Cette  Ponmje ,  très-commune ,  p?nrce  qv« 

l'arbre  charge  bien^  commence  à  mûrir  en 

Décembre ,  &f  fe  conferve  rarement  j^fau'e% 

Mars.         .  .         •  ' 
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XVIIL  MALUS  pumita  fruSu  medio  ,  al^ 
bido^  acidè-dulci^  brumali. 

P  o  M  M I  s  s.  nain  de .  Reinette,  (  P  /  VIIL  ) 

Ce  Pommier,  lors  même  qu'a  eft  grefië 
fur  fauvageon ,  ou  fur  Doucin  y  demeure 

f)lus  nain  que  les  autres  Pommiers  greffés 
ùr  Paradis  î  &  lorlqu*il  eft  greffé  lur  ce 
dernier  9  il  égale  à  peine  un  pied  de  gi- 
roflée;   - 

Les  premières  feuilles  qui  accompagnent 
les  boutons  à  firuit  font  de  médiocre  gran- 
tîeiir  V  elliptiques  comme  celles  de  la  plupart 
des  autres  Pommiers.  Les  autres  font  étroite» 
•&  très'-alongées ,  ayant  environ  trois  ^ouces^ 
fur  un  pouce  ou  qtiinze  lignes.  Les  bords 
fo«t  dentelés  finement ,  réguliérertîerit  &  peu 
prôfotkiément.  Elles  (ont  portées  par  des 
queues  longues  tle  huit  à  douze  lignes. 

Ses  fruits  font  dé  moyenne  groffeur  ,  de 
même  forme ,  codeur ,  confiftance ,  goût ,  &c . 
que  la  Reinette  blanche  ,  dont  vraifembla- 
blement  il  eft  une  variété.  Cependant  ils  font 
rarement  tiquetés  de  points  &  lavés  de  rouge 
du  côté  du  foleil.  Lorfque  cet  arbufte  eft 
greffé  lur  Paradis,  fes  fruits  font  gros  /quel- 
ques-uns ont  plus  de  trente  lignés  de  dia-- 
detre  fur  prefqu'autant  de  hauteur  ;  ils  font 
relevés  de  côtes  affez  fenfibles  ;  beaucoup 
plus  renflés  vers  la  queue ,  que  par  la  tête. 
Cette  PoHune  fe  conferve  prefqu'aufli 
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long-temps  que  la  Reinette  blanche.  Sou- 
vent elle  o'a  que  quatre  loges ,  qui  contien- 
nent des  pépins  bruns,  pointus ,  plats  &  peu 
nourris. 

JCIX.  MALUS  fru3u   magno  ,  hinc  rubro% 
inde  albido^  acidè-^utciy  brumali^  , 

Reinettic  rouge.-      - 

Ce  Pommier  eft  grand  &  fertile. 

Le  bourgeon  efl  gros ^  long,  tiqueté,  vert 
dans  le  bas ,  légèrement  teint  de  rougeâtre 
vers  la  pointe. 

Le  bouton  eft  très-court ,  très  -  platf  & 
comme  écrafé.  Les  fupports  font  larges  & 
cannelés. 

La  feuille  eft  grande  ,  longue  de. trois 
pouces  neuf  lignes,  large  de  deux,  pouces 
dix  lignes ,  preiqu^ovale ,  dentdéfss  .oc  fur- 
dentelée  ;  la  dentelure  eft  grande  >  profonde, 
aiguë.  La  queue  eft  longue  de  dix  ou  onze 
lignes. 

La  fleur  a  vingt-trois  Kgnes  de  diamètre  ; 
les  pétales  (bnt  longs^  de  onze  lignes,  larges 
de  lept  lignes,  de  forme  ovale  ,  froncés  & 
comme  chifonnés  par  les  bords  >  panachés 
de  couleur  de  cerue  légère ,  peu  teints  en 
dedans. 

Le  fruit  eft  gros  (  fur  les  vieux  arbres  & 
fur  Paradis;  fur  les  jeunes  arbres  ,  il  tfeft 
que  de  moyenne  grofleur.  )  Son  diamètre 
eft  ds  deux  pouces  neuf  lignes ,  &  fa  hau^ 
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usBC  d£)dCM&  pouoès^&>écim.  U  eft  plus  ren« 
fié^vârsîla  quaoe  ipiepar  la  tète.  ^  queue 
eft  allez  longue ,  planté  dans  une  cavUé  large 
&  profonde.  L'œil  eft  petit  9  placé  djins 
4Jo'eftfe*i^emétit  peu  ^rèufè  ^  fouvent  boirdé 
de  quJJïqttés  ^boflèspeûfaiUantes ,  qui  fe  pro- 
longent lur.cett^:ei«r^çi^é.-du  frMît ,  &  la  ren- 
dent anguïeute.  „   ,  ,^  ^ 

La  peaîi  cft  trèsf-Uffe  &  nh  peu  luifiinte. 
te'fcèèë  du  foleil'eft  fortement  lavé  d'un^f- 
ter  bbattîrôuge,  femé  de  pcths  pohits  d'un 

fris  clair  i  le  côté  de  l'ombre*  eft  bfanç  ,  ou 
*utr  jbuîpe  très-cï^t  ^"^  tiqueté  de  très  -  petits 
-pbifits bruns.  Elle  ferîdeteaucoup  :  moins  ce- 
pendant que  la  Reinette  franche. 

•  Eaidiair  eUferme"^  à'un. blanc  Un  peu 
'jatrfiàlircr.      '   '  '  '  \ 

•  '  L'e;aU'  eft  abpndwïte^&  d'un  aigrelet  plus 
Tdèvé  que  celle  de  là  lleinette  frant:he. 

Les^  pépins  font  «petits,  bien  nourris,  peu 
alongés  .&  feu  poijcïtus.^  ^ 
* -^Cettfe'^^ommè-c^  plofieurs  confondent 
^i^cWîXéinette  franche  ,  &  qui'  paroî):  en 
-eto^iirie' variété /lui  eft  peu  iftférieure;  maià 
Trfler  ne  ie  *coïirervfe  pas  uu'ffi  long-temps. 

XX.^  MALUS  fku^u  medio  ,  faturè  ,ruhro\ 
]  pwtfàisjlavis  difiinclo ,  acidèrdulci  y^ajé^tépi^ 
\    naii...     ,/'.,•.;',.'       j     .    "  / 

.,         Il.x,i:f€^'rT.Ecdc  fiwçigfiei  /.     i 

Cette  Pomme  eft  de  groflcur  moyenne  ; 

fon 
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fon  diamefre  étant  de  vingt-fept  ou  de  vingts 
huit  lignes,  Se  fa  hauteur  un  peu  moindre; 
quelquefois  elle  a  plus  de  trente  ligues  de 
diamètre  fur  une  hauteur  prefqu'égale.  L'œil 
cft  placé  dans  un  enfoncement  étroit  ,  peu 
çreufé,  uni  par  les  bords.  La  queue  eft  me- 
nue )  longue  de  dix  ou  onze  lignes ,  plan* 
tée  dans  une  cavité  plus  étroite  que  celle 
de  rœil ,  unie  &  aflez  profonde»  Le  dia« 
mètre,  étant  très-arrondi,  fans  bofles,  ni  cô- 
tes ;  les  extrémités  étant  peu  applaties ,  &  le 
côté  de  la  queue  étant  plus  renflé  que  celui 
de  la  tête ,  ce  fruit  paroît  alongé.  Il  s'en 
.trouve  cependant  qui  font  fort  applatis. 

La  peau  eft  rude  au  toucher  ;  les  endroits 
fr^^pés  des  rayons  dire£^s  du  foleil  font  d'uq^ 
TOuçefoncé,  rayés  d'un  rouge  plus  foncé, 
prefque  brun.  Les  endroits  frappés  oblique-^ 
mept  font  d'un  beau  rouge,  rayés  de  rouge 
foncé.  Les  endroits  qui  ont  toujours  été  expo« 
4ës  à  Nombre,  font  partie  d'un  rouge-clair^ 
partie  d'un  beau  jaune  doré.  Tous  les  endroits 
(teints  de  rouge  font  tiquetés  de  fort  gros  points 
jaunes ,  &  les  endroits  jaunes  (ont  tiquetés  dm 
.points  gris.  Toute  la  cavité  où  la  queue  s'im- 
.plante  eft  couverte  d'une  tache  grife ,  dont 
^ks  bords  font  comme  découpés  en  rayons 
aigus. 

La  chair  eft  fine ,  aflejs  ferme  &  comme 
caflànte ,  d'un  blanc  qui  tire  un  peu  (ur  U 
Jaune  ;  ^t  odorante. 

L'eau  eft  abondante  >  fucr4e  ,  /elpvéc  ^ 

Tome  II.  H 
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moins  aigiûfée  d'aigrelet  que. les  bonnes  Rei- 
nettes* 

Les  pépins  font  d\in  brun- clair  ^  larges, 
plats,  terminés  par  une  pointe  très -aiguë. 

Cette  Pomme  eft  fort  bonne  ;  mais  elle 
ffe  conferve  rarement  jufqu'à  la  fin  de  Dé- 
cembre. 

XXI.  MALUS  fruBu  mazimo  ,  cofiato,  è 
viridi  ItMo ,  acidi'duici ,  brumali. 

Grosse  Rbinbttb  d'Angleterre.  ( P/1 
XII.  Fig.  5.  ) 

L*Arbre  eft  grand  &  beau,  aflez  fenile« 

Le  bourgeon  eft  gros ,  long  &  fort ,  rouge-. 
(>run)  tiqueté,  couvert  d'un  duvet  épais. 

Le  bouton  eft  court  &  très-large;  les  fup* 
ports  font  larges  &  plats. 

Les  feuilles  font  grandes,  longues  de  trois 
pouces  huit  lignes,  larges  de  deux  Douces 
dix  lignes;  dentelées  profondément  &  for- 
dentelées  j  portées  par  des  queues  longues 
d'environ  dix  lignes.  Les  feuilles  moyenoes 
font  très-alongées. 

La  fleur  a  dix-neuf  lignes  de  diamètre. 
Les  pétales  font  longs  de  tiéuf  lignes ,  larges 
de  fept  lignes,  elliptiques  par  Textrémîté» 
peu  teints  de  rouge  en  dedans ,  panachés  d'un 
Deau  rouge-pourpre  en  dehors,  froncés  près 
de  Poiftlet 

Le  iruit  eft  très-gros,  applati  par  les  ex- 
trémités »  &  fur  fon  diamètre,  qui  eft  fur  un 
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ens  de  trois  pouces  quatre  lignes^  &  fur 
Paucre,  de  trois  pouces  uae  ligne;  fa  hau- 
teur eft  de  deux  pouces  Tept  lignes.  Souvent 
il  a  plus  de  trois  pouces  neuf  lignes  de  dia* 
mètre  9  fur  trois  pouces  de  hauteur»  Sa  forme 
approche  beaucoup  de  celte  de  la  Calville 
blanche.  La  queue  eft  courte,  groflepar  Tex^ 
trétnité ,  plantée  au  fond  d*une  cavité  large 
&  unie*  L'œil  eft  placé  dans  un  enfonce- 
ment très  -  creufé ,  bordé  d'élévations  affei 
ûillantes  à  cette  extrémité,  qui  fe  jprolon-* 

gant  fur  la  plus  grande  partie  du  iruit,  y 
rment  des  côtes  fenfibles^  mais  beaucoup 
moins  marquées  que  celles  de  la  Calville 
blanche. 

La  peau ,  d'abord  verdâtre  ,  devient  au 
temps  de  la  maturité  du  fruit ,  d'un  jaunes- 
clair,  tiquetée  de  très-petits  points  bruns  pla- 
cés au  milieu  d'une  petite  tache  ronde  & 
blanche.  Quelquefois  elle  eft  tiquetée  de  groà 
pointsrouneâtres ,  de  diverfes  formes  ^  cooune 
la  Reinette  franche. 

La  chair  eft  femblable  à  celle  des  autre» 
Reinettes ,  moins  ferme  que  celle  de  la  Rei- 
nette franche ,  &  un  peu  fujette  à  fe  cotonnef* 

L'eau  eft  un  peu  moins  relevée  que  celle 
des  bonnes  Reinettes. 

Les  pépins  font  petits  à  proportion  du  fruîc  5 
pointus ,  logés  au  large. 

Cette  belle  Pomme  mûrit  en  Décembre^ 
Janvier  &  Février,  avec  la  Calville  blanche 
qu'elle  furpaffd  ordinairement  en  gro&u^ 

Ha 
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XXIL  MALUS  fruSu  magno^  acidi^dtdciy  ^ 
_  /èrotino. 

Rbinsttb  Franche. 

L'Arbre  eft  grand ,  &  dé  bon  rapport. 

Les  bourgeons  font  gros ,  longs ,.  torts  y 
verts  du  côte  dePombre^rougeâtres  du  côté 
du  foleil  9  CQfuverts  de  duvet,  tiquetés  de 
petits  points. 

Les  boutons  font  très-courts ,  &  les  fup* 
ports  plats. 

Les  feuilles  font  de  moyenne  ^ndeur^ 
longues  de  trois  pouces  huit  lignes ,  larges 
de  deux  pouces  trois  lignes ,  dentelées  pro- 
fondément &  furdentelées  ;  leur  forme  eft 
alongée  ,  aiguë  par  les  deux  extrémités.  La 
queue  eft  longue  d'environ  un  pouce« 

La  fleur  a  vingt  &  une  lignes  de  dia- 
mètre. Les  pétales  font  longs  de  dix  lignes  ^ 
larges  de  fîx  lignes ,  panachés  en  dehors  de 
rouge-vif,  fortement  teints  ea  dedans,  peu 
concaves  ,  beaucoup  plus  larges  vers  Ton- 
glet,  qu^à  Tauire  extrémité. 

Lemiit  eft  gros;  ayant  quelquefois  trois 
pouces  de  diamètre  fur  deux  pouces  quatre 
lignes  de  hauteur ,  applati  par  les  extrénû- 
tés^  anguleux,  ou, relevé  de  quelques? cô- 
tes aflèz  marquées.  L'ceil  eft  petit ,  placé 
dans  un  enfoncement  évafé  ;  peu  creufé , 
bordé  diJlévation  qui  font  Pextrémité  des  ca- 
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tes.  La  queue  eft  grofle  &  courte  ,  plan* 
tée  dans  une  cavité  très -large  &  profort* 
de  9  unie  par  les  bords ,  teinte  de  vert ,  ou 
de  gris« 

La  peau  eft  unic^  d'un  vert  très  •  clair  ^ 
(lorfquele  fruit  eft  mûr  ,  elle  fe  ride  &  de- 
vient d^tin  jaune-pâle.)  tiquetée  de  pointa 
bruns  de  diverfes  formes ,  ronds ,  triangu- 
laires ,  &c.  Quelquefois  une  partie  du  côté 
qui  a  été  expofé  au  foleil ,  fe  lave  légère* 
ment  de  rouge  tiqueté  de  points  d'un  rouge* 
vif 

La  ch^r  eft  ferme  ,  blanche ,  jaunit  un 
peu  daâs  Textrême  maturité  du  fruit. 

L'eau  eftfucrée,  relevée,  &  d\in  goAt 
très-agréable ,  qui  fait  regarder  cette  PomT 
me  comme  la  meilleure  de  toutes. 

Lej^  pépins  font  plats  &  larges ,  dHm  brun* 
clair. 

£lle  commence  à  mûrir  en  Février;  & 

S  ^en  conferve  jusqu'aux  nouvelles  Pommes. 

, Lorfqu'elle  a . p^  fon  point  de  maturité, 

.elle  devient  un  peu  fecne,  perd  beaucoup 

.de  fon  goût 9  &  acquiert   ime  odeur  défa- 

gréable.  Cependant  on  la  fouffre  volontiers^ 

même  avec  ces4é&uts  dans  Tarriere-faifon^ 

dont  elle  eft  la  principale  &  prefque  Timir 

que  reflburcc. 

On  dîftUigoe  phifieurs  variétés  de  Rd^ 
nette  franche  ;  Tune  ne  àiSkte  de  celle  qui 
vient  d'être  décrite  que  par  la  forme ^  qui 
•ft  alongée  ^  &  le  diamètre  qui  eft  plus  ar-- 
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rondi ,  n'étant  relevé  d'aucune  côte ,  ou  no 
Tétant  oue  de  côtes  très-peu  faillantes.  Une 
autre-  eu  aufiî  de  forme  atongee  ;  &  fa  peau 
cil  marquée  d'un  grand  nombre  de  taches 
rouifes,  la  plupart  de  tigure  alongée  ;  de  forte 
que  9  quand  elle  eft  mûre ,  elle  paroit  comme 
variée  de  jaune  &  de  roux ,  ce  qui  la  fait  com-* 
snunénient  nommer  Reinette  roi^e.  C'eft  une 
excellente  Pomme,  d'un  goûtxrès-fin  &  très* 
relevé.  Une  autre  eft  applatie ,  &  fon  dia-» 
mètre  eft  anguleux ,  fans  qu'on  y  difliingue 
de  c^tes  bien  marquées.  La  cavité  de  foa 
œil,  &  celle  de  fa  queue  font  très4arges  ^ 
très-profondes  &  unies  par  les  bord^*  Sa  peau 
eft  d\in  jaune  tirant  fur  le  gris  j  tiquetée  de 
très-petits  points  bruns ,  &  fouvent  marquée 
do  tache  d'un  brun-foncé..  Elle  fe  ri4e  &  fç 
l^nne  plus  que  les  autres, 

XXIII.  MALUS  fruSu  magno ,  eompreffi^  ^ 
çinereo\  açidulèdoici^brumath 

RsiNETTB  grife,  {PI.  IX.) 

.  L'Arbre  eft  vigoureux;  vam  il  fovtieat 
mal  Tes  branches. 

Ses  bourgeons  font  longs, 4îoitSj  médio^ 
crement  gros ,  verts  du  côté  de  l'ombre, dHio 
rouge-brun  peu  foncé  du  côté  du  folçil ,  ti^ 
quetés,  couverts  d'un  duvet  fin. 

Ses  boutons  font  court*  i  C(  W  fvppprtt 
plats,       / ; 
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Ses  feaiUes  font  d'un  vert-foncé,  aloa« 
£ée$ ,  terminées  en  pointes ,  dentelées  pror 
fondement  &  furdentelées ,  longues  de  qua* 
tre  pouces ,  larges  de  deux  pouces  trois  li- 
gnes ;foutenues  par  des  queues  longues  d'en* 
viron  un  pouce. 

Sa  fleur  a  dix-fept  lignes  de  diamètre;  les 
pétales  font  longs  de  huit  ligcies,  larges  de 
cinq  lignes ,  très*froncés  par  les  bords,  pa- 
nachés de  rougerclair  en  dehors^  peu  teints 
en  dedans. 

Le  fruit  eft  gros ,  applati  par  les  extré- 
mités ;  fon  diamètre  efide  deux  pouces  neuf 
lignes  9  &  fa  hauteur  de  deux  pouces  trois 
lignes.  Souvent  il  n'eft  qup  de  moyenne 
grofleur.  U  çft  plus  renflé  vers  la  queue  que 
vers  rœilqui  eft  petit ,  placé  dans  une  ca- 
vite  médiocrement  creufée ,  unie  par  les 
bords  ;  &  quoique  ce  fruit  ne  foit  point  re- 
levé de  côtes  V  cependant  fon  diamètre  eft 
rarement  arrondi.  La  queue  eft  plantée  au 
fommet  d'un  enfcHicement  uni ,  large  &  pro- 
fond. Quelquefois  cette  Pomme  eu  à-peu- 
près  d'égale  grofleur  par  les  deux  extrémi* 
tés  9  &  alors»  forme  eft  prefque  cylindrique  « 

La  peau  eft  épaiflê,  rude  au  toucher  ^ 
couverte  d'un  épiderme  gris  qui  laifle  en- 
trevoir une  couleur  jaune  ou  verte  du  côté 
de  Pombre,  &  un  jaune  rouge&rre  du  côté 
du  foleil.  On  trouve  fur  quelques  fruits  dey 
endroits  brillans,  d'un  jaune-doré  relevé  de 
taches  d'un  rouge-vi^ 
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La  chait  eft  ferme  y  fine  ,  d'un  blaac^jaiu- 
ne;  devient  cotonnettfe.  dans  Textrême  ma«^ 
tlirité. 

L'eau  eft  abondante ,  fucrée^  relevée  d*tin 
acide  très-fin  &  très-agréable.  De  forte  quç 
plqfieurs  regardent  cette  Pomme  comme  la* 
plias  excellente  de  toutes.  Ceux  qui  aiment 
un  aigrelet  plus  vif,  lui  préfei-ent  la  Rei'^ 
nette  franche,  quoiqu'elle  ait  beaucoup  phis 
d'odeur. 

Les  loges  font  étroites ,  &  renferment  des 
pépins  pointus  ,  alongés ,  de  moyenne  gik>f* 
^feur. 

Cette  Ponlmè  (è  conferve  prefqu'atlffilosg^ 
temps  que  les  Reinettes  firaûches. 

XXrV.  MALUS  fhdtu  medio^  compr^oî 
è  eitiêreo  fulvaftro  ^  inodàro,  brumali. 

Rbinbtte  grife  de  Champagne. 

Cette  Porno»  eft  de  moyenne  groflèur^ 
trôs-applatie  par  les  extrémités ,  n'ayant  c^ 
vingt  &  une  lignes  de  hauteur,  uir  deux 
pouces  &  demi  de  diamètre.  Sa  queue  eil 
très-courte;  plantée  ;;iu  fommet  d'une  cavité 
profonde  &  fbn  évafée,  L*œil  eft  peu  en-» 
foncé. 

La  Peau  eft  grife  ^  tirtqt  jTur  le  ventre  de 
iMChe  ;  le  côté  du  foleil  eft  un  peu  foueué 
de  rougepar  petites  raies  courtes  &  étroites. 
En  un  mot,  la  couleur ^  prévue  lam^imA 
que  celte  du  Fenouillet  gris^ 
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La  chair  eft  cafiaate,  &  n'a  gueres  plai 
d'odeur  que  celle  du  Fenouillet. 

L'eau  eft  fucrée  &  fort;  a^éable. 

Les  pépins  font  larges ,  plats  ^  d'un  brun- 
clair.  , 

C'eft  une  très-bonne  Pomme  qui  fe  garde, 
long-temps ,  &  qui  eft  ^préférée  aux  autres 
Reinette^  par  ceux  qui  n'aiment  pas  leur 
pdeur  &  leur  acidité. 

La  forme  &  la  couleur  de  la  Pomme-poire 
ont  aife^  de  reflèmblance  avec  celles  de 
quelques  Reinettes  grifes,  pour  qu'on  y  foit 
trompé.  Cependant  je  ne  crois  pas  qu'elle 
puiffe  en  être  regardée  comme  une  variété  » 
pu  ce  fçroit  une  variété  bien  dégénérée.  Sa 
peau  eft  d'un  vert-foncé  recouverte  d'un 
épiderme  gris  ;  fa  chair  eft  dure ,  fecUe ,  & 
d'un  ^ût  peu  relevé  :  &  fon  fcul  mérité 
confîfte  eu  ce  qu'elle  fe  conferve  long^cemps, 

XXV.  MALUS  fruSu  medio  (  vel  parvo  ) 
fubconUo  ,  viridi  ^  lineis  evanidè  rlibris  vif- 
gato ,  brumalL 

Doux.  Do u X  à  trochet- 

L' Arbre  pouffe  avec  vigueur  &  rapporte 
abondamment. 

•  Se%  bourgeons  font  verts ,  &  garnis  de 
boutons  placés  fort  près  les  uns  des  autres. 

Ses  feuilles  fbnt  de  médiocre  grandeur, 
ovales ,  terminées  en  pointe ,  finement  àévi- 
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telées  par  les  bords,  affez  unies,  portées 
par  de  longues  qûéues;  les  nervures  fpnt 
peu  relevées,  &  les  lillons  correfpondans 
peu  creufés. 

On  diftingue  le  gros  &  le  j^tit  Doux,  qui 
n'ont  prefque  d'autre  différence ,  que  la  grof- 
feur.  Le  gros  Doux  a  environ  deux  pouces 
&  demi  de  diamerre  vers  la  queue  où  eft 
fon  plus  grand  renflement;  &  deux  pouces 
trois  lignes  de  hauteur.  Le  petit  Doux  a 
vingt-deux  lignes  de  diamètre ,  fur  deux  pou- 
ces de  hauteur.  L'un  Se  l'autre  diminue  beau- 
coup de  groflèur  par  la  tête  ,•  ce  qui  lui  donne 
une  forme  un  peu  conique.  L'œil ,  peu  ouvert , 
eft  placé  dans  un  enfoncement  peu  creufé. 
On  remarqife  cinq  petites  tumeurs  ou  boffes 
placées  immédiatement  contre  les  cinq  échan- 
crures  qui  bordent  l'œil.  La  queue  eft  alfez 
groffe ,  courte ,  verte ,  plantée  au  fommet 
d'une  cavité  profonde  &  peu  évafée.  Les 
boutons  étant  peu  diftans  les  uns  des  autres  y 
&  les  fleurs  coulant  rarement,  les  fruits^ 
très-abondans,  font  comme  raflemblés  par 
mafles  ou  trochets. 

La  peau  eft  unie ,  de  couleur  verte  qui 
jaunit  très  -  rarement  au  temps  de  la  ma- 
turité. Le  côté  du  foleil  eft  rayé  de 
rôu^c-brun  très  -  foible  ;  &  en  examinant 
l'autre  côté  avec  attention ,  on  y  apper- 
çoit  quelques  raies  d'un  rouge  à  peine  feiv 
-ftble. 
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La  chair  eft  ferme  ^  mais  fans  marcidHia 
blaDC  qui  tire  un  peu  fur  U  verc;  prefque 
fans  odeur. 

L'eau  eft  très  douce  &  agréable  ^  peure^ 
levée. 

Les  pépins  font  l^rgçs  &  couks  ,  biea 
nourris. 

Cette  Pomme ,  commune  en  Normandie, 
eft  trop  rare  ailleurs.  Elle  commence  à  mû- 
rir en  Décembre^  &  fe  garde  long-temps. 

XXVL  MAL  U S  fruBu  medio^  oblongo^ 
ruMIo^  t{BnioUs  intense  ru^ris  yirgato^  m^ 
tumnali, 

PiGEONNBT, 

.  Ifi  bourgeon  de  ce  Pommier  eft  grof , 
un  peu  coudé  à  chaque  nœud ,  rouge- brun , 
couvert  d'un  duvet  très-tin,  peu  tiqueté, 
8(  de  très-petits  points. 

Le  bouton  eft  long  ,plat ,  pointu  ;  les  fup* 
portïs  font  aflez  faillans. 

Les  feuilles  font  petites,  longuettes,  pliées- 
en  dedans  en  gouttière ,  quelquefois  même 
un  peu  roulées,  dentelées  &  furdentelées , 
l^nguçs  de  trois  pouces,  larges  dedeuxppu^ 
ces ,  foutenues  par  dei  .queues  longues  d'en- 
Tiron  dix  lignes.       ^^  ' 

La  fleur  s'ouvre  peu.  Son  diamètre  efl  de 
dix  -  huit  lignes.  Les  pétales  font  beaucoup 
fins  lon^s  que  larges,  très-creufés  en  cui^ 
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lèron  ,  pr'efqu*eotiérement  blancs ,  ou  fort 
lëgérement  paitachës  de  rouge.  Les  écfaan- 
drures  du  calyce  foiu  très-k>ngues  &  étroites» 

Le  fruit  eft  de  moyenne  grofieur^foa 
diamètre  -étant  de  vingt -fix  lignes  ,  &  fa 
hauteur  de  vingt-cinq  lignes^*  ordinairement 
A  eft  un  peu  applati  fur  fôn  diamètre,  beau- 
coup plus  renflé  vers  la  queue  qu'à  l^iutro 
eittrémité;  ce  qui  luidMfieune  forme  alon- 
gëe.  L'œil  eft  petit  &  peu  enfoncé.  La  queue 
eft  courte  V  grofle>  plantée  d»i8  une  cavité 
peu  profonde^ 

La  peau  eft  roùge  >  foueftée  de  jpèdtes 
Titks^  d'un  rouge  plus  foncé  du  côté  du  fo- 
leiL  Le  côté  de  Tombre  eft  très-légérement 
lavé  de  rouge,  vert-clair  eu  quelques  en- 
droits ,  par-totit  marqué  <le  petites  raies  d'un 
rouge-ctoir, 

La  chair  eft  blanche,  fine,  &  d'un  goût 
fort  agréable. 

Ceae  Pomme  eft  eftimée,  &  méfitèroît 
d'être  plus  commutée,  fi  eUe  ne  difparoiP-. 
folt  ordinairement  dès  la  fin  d'0£lobre. 

XXVÏI.  MALU$  fruËu  medio,conico^gUt^ 
bro ,  rofio^  quadriloculari^  brumali. 

Pigeon.  Coéut  de  Pigeon/  Jéruïalem* 
(  PI.  Xn.  Fig.  3.  ) 

..  Cette  Pommé  eft  de  moyenne  grolfeur.^ 
dç  forme  plus  conique  que  la  précédente  ^ 
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'  '   '    j  'i  .     'NI    \         '    ^    i  ' 

diminuaiac  davantage  de.giiQffeur  vers  Pfcil 
Elle  a  viogt-fîx  lignes  de  diamètre  ^  fur  deux 
pouces  de  hauteur  Souvent  elle  eft  moins 
§;rpfiè^  L'ctil  çft  pteçé.  à  fiçur»  entré  quel- 
'  ques  petites  bolfes  très-peu  Taillantes ,  &  bpr* 
dé  des  échancrures  du  calyce  qui  font  très- 
longues  •&  étroites.  La  queue  longue  de/ix 
à  huit  lignes,  s'implante  dans  une  cavité  pro- 
fonde &'pcu  évdëe. 

Sa  peau  eft  fine,  unie ,  lulfante^  dure^  de 
-couleur  un  peu  changeante,  lavée  d*une  cou- 
leur de  rofe  légère  ^  dquetée  de  quelques 
points  jaunes.  !&i  la  regardant  d^on  certain 
ièns  ,  on  apperçoit  comme  un  petit  nuage 
bleuâtre,  qui,  joint  au  diangement  de^fii 
coideor,  a  pu  lui  Ëûre  dotmer  le  nonl  de 
Pigeon. 

Sa  chair  eft  fine ,  délicate ,  grenue,  légère , 
ferme ,  très-blanche ,  ^quelquefois  très-I^ce- 
ment  teinte  de  rouge  fous*  la  peaù« 

Son  eau^  a  une  acidité  agréable,  qu'elle 
.^rd  pr^lque  endéreméntlorrquele  fruit  eft 
très-mtu*. 

Elle  n'a  pour  f  or^oaire  que  quatre  loge» 
féminales  qui  fomnent  une  croix  à  quatre 
branches  égales,dV)ùelle>avraifemblablemefit 
reçu  le  nom  de  Jimfdma.  Quelquefois  elle 
.  n^a  que  trcÂfi  loges ,  &  très* rarement  ckiq. 
Ses  pefpiiis  font  petits^  bien  nourris  y  tcèfr- 
potntQS. 

Sa  ÔMlturkè  «ft  .en^  Déoemboe ,  Jamrier  Ix, 
Février.  Cejl  tme  très  -jolie  Pomme  à  la 
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vue  &  au  goût.  Elle  a  une  variété  qui  eft 
d*un  blanc  de  cire  du  côté  de  l'ombre. 

XXVUL  MAT  US  fruclu  maximo ,  cofw^ 
ptejjo^  alhido  ^  tatnioUs  rubris  virgato^  au- 
tumnali. 

Ram  BOUS,  fr^tnç  {PL  X.  ) 

Ce  Pommier  eft  un  bel  arbre  vigoureux 
&  fertile. 

Les  bourgeons  font  gros^  longs  &  forts, 
d\in  rouge-briin-violet ,  couverts  d'un  duveft 
épais,  tiquetés  de  petits  points. 

Les .  boutons  font  gros  &  courts  :  les  fup« 
ports. font  larges  &  un  peu  canelés. 
""    Les  feifiUes  ibnt  grandes ,  longues  de  trois 

Eouces  &  demi,  larges  de  deux  pouces  cinq 
gneis ,  finement  &  profondément  dentelées 
&  furdentelées ,  très- velues  par  dehors  ^  pot* 
tées  par  des  queues  longues  d'enviroaquinw 
lignes. , 

La  fleur  a  vingt  &  une  lignes  de  diamètre. 
Les  pétales  font  longs  de  dix  lignes ,  larges 
de  lept  lignes,  beaucoup ^lus  éoroits  à  Tex- 
trénmté  que  près  de  IVmglet  où  ils  fe  froncent 
panachés  de  couleur  de  cerire-clair. 

Le  ftuit  eft  très  gros,  applati  par  les  ex- 
trémités, ayant  trois  pouces  de  rdiametre, 
fur  deux  pouces  trois  lignes  de  hauteur.  Sou- 
vent il  a  plus  de  trois  pouces  &  demi,  de 
diamètre  ;,  fur  trpis  pouces  de  hauteur.  lieÛ 
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televé  de  bofles  ou  côtes  qui  rendent  fou* 
vent  fa  for  me  irréguliere.  L'œil  eftaifez  gros^ 
placé  au  fond  d'une  cavité  de  médiocre  graa- 
deur  ,  bordée  de  bofles  très  -  faillantes.  La 
queue  eft  courte^  reçue  dans  unecavité  étroite 
&  profonde  :  cette  extrémité  du  fruit  eft 
beaucoup  plus  applatie  que  l'autre. 

La  peau  du  côté  du  foleil  eft  blanchâtre, 
rayée  de  rouge;  d'un  jaune  très -clair  du 
côté  de  l'ombre  ;  lavée  de  gris  dans  la  cavité 
où  simulante  la  queue. 

La  chair  eft  un  peu  grofliere  ;  mais  étant 
cuite ,  elle  eft  légère  &  fort  bonne. 

L'eau  eft  d'un  aigrelet  que  le  feu  émoufle 
&  rend  agréable. 

Les  pépins  font  de  grofleur  proportionnée 
au  fruit. 

Cea;e  Poomie  mûritâu  commencement  de 
Septembre  j  &  dure  Jufqu'à  la  fin  d'Oélobre. 
Dans  fa  primeur  elle  eft  fbrt  efiimée  pour 
les  compotes  ;  mais  dans  fa  parfaite  matu- 
rité, elle  perd  beaucoup  defon  mérite^  en 
perdant  trop  de.  fon  acidité. 

XXIX.  MAL  ÙS  fruclu  maximo ,  comprejpy  , 
hinc  albido ,  indè  jlavo ,  punclis  &  tœniolis 
Janguineis  dijtinclo ,  brumali. 

R  A^aBouiL  d'hiver. 

L'Arbre  reflemble  au  précédent. 

Son  fruit  eft  très-gros,  très-applati,  ayant 
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trois  pouces  troi^  lignes  dç  diamette,  fur  deux 
fpouces  troislignesf  de  hauteur»  L-teil^ft  placé 
dans  une  caVité  médiocrement  largué  ^  pro- 
4Fônde ,  bordée  décotes  peu  élevées ,  qui  ren- 
dent cependant,  un  peu  angulei^e  cette  ek- 
trémlté' du  fruit,  8ç  fe  font  quelquefois  fen- 
tir  jufqu'à  l'autre  extrémité.  La  qtieue  eft 
grOfle,  courte,  &  phmtée  au  foiiimet d'une 
cavité  |jrofonde&  crês^évafée  par  tes  bords, 
ordinairement  teinte  de  gris^  ou  de  vert,    • 

La  peau  eft  unie,  jaune  du  côté  du  fo- 

-leil,  &  d'un  vert-blanchâtre  du'  câfté  de 

Vombre^  par-tout  tiquetée  &  rayée  d'un  beau 

-rougé  xîë  iang ,  beaucoup  plus  clair  du  doté 

de  rpmbre  que  du  côté. du  foleiL 

La  chair  eft  afiëz  tendre  ,  blanche  tirant 
fur  le  vert.  *    .     ;  • 

.L*èàu  eft  relèyée  ;  çiaîs  elle  a  Un  petit  re- 
tour d'àcrçté.  '        , 

Les  pépins  font  ordinairement  petits  & 
mal  formés. 

Cette  Pomnae  peut  fe  conferver  jùfqoes 
vers  la  fin  de  Mars.  Elle  fe  mange  plutôt 
cuite  &  en  compote ,  que  crue. 

''XXK.  MALUS  fiuâu  parvo^  glahro^  hinc 
fuhjlavefcente ,  indè  fplendidè  purpureo  ^  ino* 

Api.  (P/.  XI.) 

:  ^ç  Pommier  ne  devient  pas  un:  ^rand 

arbre. 
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arbre.  U  pouffe  beaucoup  de  bois  droit  & 
long  ;  ce  qui  le  fait  nommer  en  quelques 
Provinces,  Pommier  (k  long  hois.  Il  produic 
beaucoup  de  fruit  difpofé  lur  les  branches 
par  bouquets. 

Le  bourgeon  eft  menu ,  long ,  tiqueté  de 
gros  points ,  brun^violet. 

Le  bouton  eft  affez  gros ,  &  moins  ap- 
plati  que  celui  de  la  plupart  des  Pommiers., 
Les  fupports  font  faillans. 

Les  feuilles  font  petites ,  longues  de  deux 
pouces  neuf  lignes ,  larges  de  feize  ligqes  ^ 
dentelées  profondément  &  furdentelées  ;  leur 
plus  grande  largeur  eft  vers  la  pointe.  Les 
nervures  font  peu  faillantes ,  ôc  fouvenc 
teintes  de  couleur  de  rofe.  Les  queues  font 
longues  d'environ  huit  lignes, 

La  fleur  a  dix-fept  lignes  de  diametreJ 
Les  pétales  font  concaves,  panachés  en  de* 
hors  de  couleur  de  cerife-pale ,  affez  teints 
de  rouge  en-dedans,  longs  de  huit  lignes^ 
larges  de  fix  lignes  près  de  Tonglet,  &  ter-, 
minés  prèfqu'en  pointe. 

Le  fruit  eft  petit ,  de  forme  applatie  i 
ayant  dix-neuf  lignes  de  diamètre,  fur  qua* 
torze  lignes  de  hauteur.  L'œil  eft  petite 
placé  dans  un  grand  enfoncement  bondé  de 
boffes ,  qui  quelquefois  ne  s'étendent  pas  au- 
delà  de  la  tête,  du  fruit;  fou  vent  fe  prolon- 
gent beaucoup  plus  loin ,  &  forment  des  cô- 
tes. La  queue  eft  longue,  plantée  au  fom- 
met  d'une  cavité  large  &  profonde. 

Tome  IJ.  l 
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La  peau  cft  fine,  lifTe,  hiifente,  d^an 
Tougebturt  ftituti  fond  vert  avant  fe  ma- 
turité dtt  fruit  ;  d*un  bieau  rouge-vif  &  écla- 
tant du*  éôté  du  foleil  au  temps  de  lu  ma^ 
turité,  &  blaqcbc  ou  jaune  très-dair  dtt 
côté  opp^oft. 

La  chair  eft  très- fine  ,  Manche,  ferme > 
cro^iuâiîte  ^  fans  marc ,  fens  odeur ,  non  fu- 
jette  à  fe  ftner. 

L'eau  eft  douce ,  fraîche  &  agréable. 

hes  pépins  font  petits ,  Courts  &  larges.. 

Celte  joKe  l^omme  coômieûce  à  mûrir  eti 
[Décembre,  &  fè  cotifetve  quckpiefbis  juf- 
qu'en  Mai.  Sur  des  arbres  de  pïein-vent^ 
ec  dan*  im  terteîn  un  peu  fec ,  elfe  eu  mottrs 
^f  ôfië  ^  mails-  plus  rouge ,  plu^  croquante , 
&  d\in  coût  plus  agréable ,  que  fat  des  ar- 
bres en  buîflbn  &  daes  uni  terïe  graflè  & 
humide.  Comme  elle  fupporte  mieux  qu'aux 
cuAe  autte  les  premiers  froids ,  on  la  laifie 
'ordinairement  fiir  Tarbre  jufqu'en  Novcnoh 
>re,  à  moins  quH  ne  furvienné  des  gelées 
capables  de  l'endommager. 

XXXL  MAL  U S  jru3u  parvo  ^  compr^o  ^ 
glatfoj  fUgricàrM,  inodùro^  t>rumaU^ 

Af  iNoir. 

L'Arbre  devient  un  peu  pluâ  grand  qoe 
le  précédent.  Se^  fleurs ,  fes  feuiites  ,  &c 
font  les  mêmes  >  ou  très-pea  difierentes. 
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Le  fVuit  fe  diftingue  de  TApi  commun  par 
fa  couleur  d'un  brun  foncé  tirant  fur  le  nohr  > 
il  eft  plus  grosj  fes  qualités  &  le  temps  de 
fa  maturité  font  à-peu-près  les  mêmes. 

On  cultive  peu  cet  arbre  ;  fans  doute  parce 
que  fon  fruit  n'offire  pas  à  la  vue  des  cou* 
leurs  vives  &  agréables  comme  PApi  ordi* 
nairé,-  qu'il  fe  conferve  'moins  long-temps, 
&  qu'il  eft  un  peu  Ibjet  à  fe  cotonner. 

XXXII.  MALUS  fiuBu  minimo,  glohojbi 
glabro^  nigricarue^  inodoro  ^  brumali. 

Pofttiikâ  Noite« 

Cette  Pomme  eft  fort  petite,  très* ronde 
fur  fort  diaiînetre,  âpt)latie  paf  !b^  detrx  ex- 
trémités. Son  diamètre  n'efl  ordinairement 
que  de  qttinié  ou  fdze  Kgntes ,  &  fe  hau- 
teur de  douze  ou  treize  Bgnés.  Sa  qoeue^eff 
menue,  lohgue  de  fept  où  huit  l^rte$,  plan- 
tée dan*  une  cavité  utiîe ,  évaféè,  três-peii 
profotidSe.  L'oniibilTC  eft  placé  au  mlfîètr  d'ufif 
appfatîflëttjefit  plutôt  que  d'un  erfoncenièhr, 

La  peau  eft  lifiè ,  hiifente ,  d^un  Viôltf t- 
bfut)  preique  hoir  dd  cbié  du  fbldl  ;  le  côtér 
de  Pombre  eftpftis  cïaif ,  fie  tiqttété  de  très- 
petits  points  jaunes^ 

La  chair  ef{  blanche ,  uh  peu  tèihtè  de 
rott^è  légei'  toxxè  fe  peati,  d'une  confiftance 
moiîi*  fetnie  qùë  celle  de  rAph  Elle  tfa 
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prefque  point  d'odeur ,  même  dans  l'excef- 
live  maturité 

L*eau  cft  fraîche  &  douce ,  mais  prefqu'in- 
fipide. 

Les  loges  fémînales  contiennent  fle  petits 
pépins  d'un  violet-brun  moins  foncé  que  la 
peau  du  fruit. 

.  Ce  petit  fruit  fe  garde  long-temps.  Il  pa- 
roît  être  une  variété  de  l'Api  noir  ,  plus 
arrondie  ,  plus  petite ,  &  de  qualité  infé- 
rieure. 

XXXIII.  MAL  US  frucla  parvo ,  pentagone  , 
partim  luteo ,  partim  è  rubra^  flavefcente  y 
jfèrotinb. 

Pomme  Étoilée.  Pomme  d'Étoile. 

La  Pomme  étoilée  eft  petite,  très-appla- 
tîe  par  les  extrémités ,  ayant  deux  pouces  de 
(Jiametre  fur  drx-huk  lignes  de  hauteur,  di- 
vifée  fenfiblement  en  cinq  côtes,  ce  qui  la 
Élit  nommer  Pomme  étoilée.  L'œil  eft  prefque 
à  fleur  du  fruit;  &  derrière  les  cinq  échan- 
cruresqui  le  bordent,  il  s'élève  cinq  petites 
boflès  ou  tumeurs.  La  queue  eft  fort  longue^ 
plantée  dans  une  cavité  peu  évafée ,  &  très* 
profonde. 

Sa  peau  eft  unie  conmie  celle  de  l'Apî , 
plus  jaune  du  côté  de  l'ombre ,  d'un  rouge 
moins  vif  &  plus  orangé  du  côté  du  foleil. 

Sa  chair]  eft  aflez  ferme  ;  un  peu  grofOere  ^ 


Digitized  by  VjOOQIC 


MAL  U  S^  VoMMinti.      133 

«lie  tire  fur  \e  jaune ,  &  rougit  légèrement 
Ibus  h  peau. 

Son  eau  a  un  petit  goût  de  fauvageon. 

Ses  pépins  font  gros  &  noirs. 

Son  principal  mérite  eft  de  fe  conferver 
jufqu'en  Juin. 

XXXI V.  MALUS fruSu  medio ,  compreffb ^ 
faturè  purpureo  ,  inodoro ,  brumalL 

Gros  Api.  Pommb  de  Rofe. 

L'Arbre  &  toutes  fes  parties  reffemblent 
entièrement  au  Pommier  n  ^  .  30. 
.  Son  fruit  eft  de  moyenne  groflèur ,  très* 
applati  par  les  deux  extrémités,  ayant  deux 
pouces  trois  lignes  de  diamètre,  fur  vingt 
lignes  de  hauteur.  (  Il  s'en  trouve  dont  le 
diamètre  eft  de  deux  pouces  fept  lignes,  & 
la  hauteur  de  vingt- trois  lignes.  )  L'œil  eft 
petit,  placé  dans  un  enfoncement  uni,  peu 
large  &  peu  creufé.  La  queue  ,  courte  & 
menue ,  eft  plantée  dans  une  cavité  étroite 
&  médiocrement  profonde  ;  cette  cavité  eft 
fouvent  couverte  d'une  tache  fiiuve,frangée> 
ou  bordée  de  raypns  inégaux. 

La  peau  eft  dure,  d'un  rouge  plus  foncé 

Îiue  le  petit  Api,  ou  de  couleur  de  cerife^- 
oncée  du  côté  du  foleil,  qui  fe  lave  &  s'é^- 
daircit  en  approchant  du  côté  de  l'ombre. 
Ce  côté  eft  tantôt  d'un  vert  tirant  fur  le 
jwme  fouetté  de  rouge  •  clair ,  tantôt  enti6- 

I  1 
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rement  lavé  de  rougç.  Quelquefois  toute  la 
peau  eft  comme  marbrée  ^e  rouge  &  de  jaune 
doré. 

La  chair  eft  très  n  biqnche ,  fans  marc  , 
moins  ferme  &  moins  fine  que  celle  du  petit 
Api. 

L'eau  e^  abondante  &  affez  agréable. 
Quelques -unç  croient  y  trouver  un  petit 
parfum  de  rofç  ;  d'apire^  une  ed^ur  de 
rofe. 

Les  pépins  font  larges,  &  d\in  brun- 
foncé. 

.  Cette  Pomme  fe  eoiiferve  long  -  teiîips  ; 
elle  eft  eftim^ble  ^  mais  étapt  yen  inférieur^ 
au  petit  Api,  on  renvoie  plus  communé- 
ment au  Preflcrir  qu*è  la  Fruiterie. 

XXXV.  MALUS  fruSu  magw^  cQmprejffh, 
è  viridi  JlavêfcMté  ,  acidula ,  krmMli. 

K0N-»ARBI|«I««  (  JPI  XII.   fig.    a.  ) 

Les  bourgeons  de  ce  Pommier  font  longs  ; 
fie  groffeur  médiocre , d*un  brunclair tirant 
un  peu  fur  te  violet ,  peu  tiquetés,  couverts 
d'un  épidermç  griscteir. 

Les  houtoasi  font  grands,  cooimQ  fen- 
dus ou  déchirés  p^r  Textrémilé.  Les  fuppqrts 
t^tii  larees  te  cannelés. 

Les  teuiltes  font  longues  de  trois  pouces 
fept  lignes ,  larges  de  vingt  -  trois  lignes,, 
étrottes  aux  deux  çwénûtés»  d'ui)  vçct- 
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Ibncé-  L»  dentelure  eft  peu  aiguiî,  aflez 
frrande  &  profonde.  La  queue  cil  longue 
d'environ  dix-huit  lignes. 

La  fleur  a  vingt-cina  lignes  de  diamctre. 
Les  pétales  font  longs  4e  douée  lignes ,  lar- 
ges de  huit  lignes,  panachés  ea  dehors  de 
rouge-vif,-  &  lavés  de  rouge  e«  dedans. 

I^  fruit  eft  gros  ,  applati^j  n'ayant  que 
deux  pouces  quatre  Hgnes  de  hauteur,  fur 
deux  pouces  diic  lignes  dç  diamètre.  Sa  ctr« 
conférence  eft  ordinairement  bien  arrondie  y 
quelquefois  prefque  triangulaire  du  côté  de 
la  queue.  L'œil  eft  aflëz  grand ,  placé  dans 
\m  enfoncement  uni)  étroit,  médiocrement 
creufé.  La  queu^ ,  longue  de  neuf  ou  dix 
lignes  ,  \  eft  plantés  dans  une  cavité  unie  ; 
évafée  &  profonde.  Cette  extréioscé  eft  très- 
applatie,  &  beaucoup  plus  brge  que  le  côté 
de  l'œil  qui  diminue  de  groflfeur  en  s'arron- 
difTami  régulièrement. 

La  peau  eft  lifTe ,  d'un  vert  un  peu  jaune  , 
tiquetée  de  très- petits  points  bruns ,  fouvent 
marquée  de  quelque  grande  tache  grife  ;  rar 
rement  elle  prend  une  très-légere  impref- 
iion  de  rouge  dû  côté  du  (bleil.  Dans  Tex* 
tréma  matiurité ,  elle  devient  d'un  jaune-cl^ir  , 
&  fe  ride  comme  la  Reinette  franche. 

La  chair  eft  \i'un  blanc  un  peu  jaune  ^ 
tendre  ou  moins  ferme  &  moins  odorante 
ique  la  Remette,  jl^lle  fe  pique  &  fe  cotonne  y 
lor(qu^elle  pafle  de  maturité. 

L'eau  eft  agréable  ^  rekvée  d'un  peu  d'at^ 
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cide,  d'un  goût  fort  approchant  de  celui  de 
la  Reinette. 

Les  loges  féminales  font  grandes ,  garnies 
de  pépins  de  médiocire  grofleur,  bien  nour* 
ris,  très-pointus,  d'un  brun-clair. 

Cette  Pomme  eft  ttès-bonne  i  elle  mûrit 
en  Janvier ,  Février  &  Mars, 

XXXVJ,    MALUS  fruau   magno  ,    corn- 
preffo^  cojlatoj  lœtè  viridi^  brumali. 

HAUTB-BQNTÉi  (  PL  XII.  Fig.  I.) 

La  Pomme  de  Haute-bonté  eft  groflc, 
upplatie  par  les  extrémités ,  fa  hauteur  n'é- 
tant que  de  deux  pouces  trois  lignes,  fur 
deux  pouces  dix  lignes  de  diamètre  ;  fouvent 
elle  eft  plus  groife.  Le  côté  de  la  queue  eft 
un  peu  plus  renflé  que  l^autre  extrémité. 
L'œil  eft  placé  dans  une  cavité  de  largeur 
&  profondeur  médiocres ,  bordée  de  bofles  , 
dont  les  unes  ne  s'étendent  pas  au-delà  de 
la  tête  du  fruit  ;  les  autres  fe  prolongent  fur 
toute  fa  hauteur,  &  y  forment  des  côtes 
qui  rendent  fa  circonférence  aogulcufe.  La 
queue  eft  groftè ,  longue  de  lix  ou  fept  li- 
gnes, implantée  au  fommet  d'une  cavité  affezi 
profonde,  reffcrrée  par  l'extrémité  des  côtea 
qui  viennent  y  aboutir. 

Sa  peau  eft  fine,  liflt,  d^un  vert- gai,  qui 
lire  un  peu  fur  le  jaune  dans  la  parfaite  ma-- 
tufité  du  fruit,  Quelcjuesi  €a4roits  du  côt^ 
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du  foleil  prennent  une  légère  impreflîon  de 

anc 

rès* 
;U 


de 
un- 
peu 

Les 

fupports  un  peu  cannelés  ont  peu  de  faillie.  . 

lies  feuilles  font  longues  de  deux  pouces 
onze  lignés,  larges  de  vingt-deux  lignes, 
plus  larges  vers  la  pointe  que  vers  la  queue , 
dentelées  finement  &  régulièrement,  &  fur- 
dentelées  ,  portées  par  des  queues  longues 
d'environ  quinze  lignes. 

La  fleur  a  vingt  &  une  lignes  d'étendue. 
Les  pétales  fonç  longs  de  dix-  lignes  ^  larges 
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4e  fept  lignes,  prefqu'pvales ,  creufés  en 
cuilleron,  légèrement  panachés  de  couleur 
4e  rofe ,  peu  teints  en  dedans. 

Le  fruit  éft  petit ,  ayant  un  pouce  neuf 
lignes  de  diamètre  fur  autant  de  hauteur. 
Il  eft  plus  renflé  du  coté  de  la  cjucue  que 
du  côté  de  la  tête.  La  queue  eft  a^è^  lon- 
gue &  trèç-enfoncée  dans  le  fruit,  qui  eft 
applati  par  cette  extrémité.  L'œil  eft  large  » 
placé  dans  une  cavité  ion  évaCée  &  pro- 
fonde. ' 

La  peau  eft  d'un  rouge  obfcur  prefque 
noir  du  côté  du  foleil  ;  d^up  rouge  ppurpre 
plus  clair  du  côté  de  l'ombre,  dont  fouvent 
quelques  endroits  ne  (ont  point  du  tout  teints 
de  rouge.  Elle  eft  tonte  tiquetée  ^e  points 
fauves,  qui  font  pour  la  plupart  un  peu 
enfoncés  dans  la  peau. 

La  chair  eft  affez  fine ,  approchant  de 
celle  de  la  Reinette,  up  peu  jaunâtre,  ex- 
cepté fous  la  peau  où  elïe  eft  teinte  de  rouge 
trè^-clair. 

L'eau  eft  un  peu  aigrelette  ,  &  affez 
agréable. 

Cette  Pomme  fepeut  çonferverjuCqu'àla 
fin  de  M ^rs. 

XXXVIIL  MALUS  fru3u  mqgno^  albido^ 
glaciato. 

,  V  P  o  li  M  B  de  Glace.  Trtnfparente. 

La  Pomme  dç  Glace  eft  groflc  »  très^ 
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renflée  vers  la  queue;  diminuant  beaucpup 
.de  groffeur  vers  l'œil,  où  elle  fe  terpiinf 
prefqu'en  pointe  obtufe.  Son  diamètre  eft  de 
trente-deux  ligpes  &  fa  hauceq^  de  trente 
lignes.  Sur  les  arbres  vieux,  ou  greffés  fur 
Paradis  ^  il  s'en  trouve  de  trois  pouces  trois 
lignes  dediametrç,  furt^pî;  p<)ucesde  hau- 
teur., La  queue  eft  groffe  &  courte ,  plantée 
dans  vf}$  cavité  prQft»nde>  unie,  médiocre- 
ment évîjfée,  L'ceil  eft  très -petit,  enfoncé 
dans  ppe  c?Yiié  évoiie  peu  creufée ,  &  or- 
dinairement bordée  de  quelques  hoiles. 

La  pçau  eft  fine ,  uqie  >  luifante ,  d'un  vert^- 
clair  qui  devient;  blanchâtre  au  temps  df  la  ma* 
turité  du  fruit;  queVjuefc^a  le  côté  du  foleil 
devient  jauQç  femé  de  quelques  {otites  tachef 
d'un  rpuge-vif;  par-tout  elle  eft  fort  tiquetée  de 
très-petits  points  blancs.  Alors  fa  chair  eft  ten- 
dre, trèâ-blanche;  h  fôp  eau  abondante  eft 
relevée  d'acidité  >  qui  rend  cette  Popime  très- 
lionne  ét95t  culff ,  ou  (echée  au  ftmr.  Mais 
pyflî-tôt  que  le  pomt  de  fa  maturité  eft  pnffé, 
fa  chair  devient  ferme  >  un  peu  uanfparente, 
de  couleur  verdâtre ,  comme  û  elle  avoic  été 
frappée  fy  pénétrée  de  gelée ,  ou  comme  du 
melpnd'âw  nouvellement  mîsauf^re.  I>aos 
cet  état  elle  fe  eanferve  longtemps  £ms  fe 
ppurrir;  mais  Feau  eft  pre^uHnfipide ,  ou 
d'au  goÂt  défigré^Me  :  de  forte  qu^  c^eft  un 
iVuit  que  b  curiûfité^j  -plutôt  que  fon  utilité^ 
peut  raire  multiplier.  Merlet  dit  quSl  y  ea 
%  une  variété  ^\m  lougebiun- violet  :  Î0  ne 
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1^  connois  point.  Si  elle  eft  perdue ,  elle  mé- 
rite peu  de  regrets. 

XXXIX.  MALUS  fruSifera  ,  flore  fugaci^ 
H.  11.  P. 

POMME-Fl  GUE. 

Ce  Pommier,  comme  le  précédent  inté- 
relie  plus  la  curiofiié  que  l'économie. 

Le  bourgeon  eft  gros,  court,  vert,  très- 
garni  d'yeux,  un  peu  coudé  à  chaque  nœud , 
couvert  d'un  duvet  épais ,  tiqueté  de  très- 
petits  points. 

Le  bouton  eft  grand ,  allongé.  Le  fup- 
port  eft  gros,  relevé  d'une  arrête  très-fail- 
lante  qui  eft  fenfible  jufqu'au-delà  du  bou* 
ton  alterne. 

La  feuille  eft  étroite  &  longuette,  termi- 
née prefque  régulièrement  en  pointe ,  den- 
telée finement  &  très-peu  profondément  ;  fa 
longueur  eft  de  deu:f  pouces  &  demi,  &  fa 
largeur  de  quinze  ou  feize  lignes. 

Lts  fleurs ,  raifemblées  en  bouquets  de 
quatre  à  fix  &  portées  par  des  pédicules 
longs  de  fept  à  neuf  lignes,  font  compofées  : 
I  o  .  d'un  calyce  charnu  divifé  par  les  bords 
en  cinq  échancrures , longues  étroites,  termi- 
nées en  pointe  très-aiguë ,  rouges  en-dedans, 
fur  tout  à  la  pointe  ,  qui  eft  teinte  de  cette 
couleur  en-dehors  &  en  -  dedans  :  a  ^ .  de 
cinq  pétales  de  grandeur  inégale  ,  de  mèm^ 
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forme  &  confîfiance  que  les  échancrures, 
mais  beaucoup  plus  petits,  un  peu  teints 
de  rouge  à  Textrémité  ^  attachés  fur  les  bords 
intérieurs  du  calyce  aux  angles  des  échan- 
crures  :  3,  ^ .  de  douze  à  dix-huît  éiamines , 
terminées  par  de  petits  fommets  ;  leurs  âlets 
gros,  très- velus,  mêlés  &  entrelacés  les  uns 
dans  les  autres ,.  cachent  tellement  le  piftil 
qu'oii  ne  l'apperçoit  qu'avec  peine.  Toutes 
les  parties  de  la  fleur,  les  pétales  môme, 
font  couvertes  de  duvet  en-dehors  &  en- 
dedans. 

Le  fruit  eft  petit,  alongé  de  forme  irré- 
guliere,  fouvent  applati  fur  fon  diamètre, 
ou  relevé  de  côtes  plus  gros  vers  la  queue 
qu'à  Tautre  extrémité;  communément  plus 
renflé  par  les  bouts  que  par  le  milieu;  fa 
queue  eft  très-peu  enfoncée ,  quelquefois  re- 
couverte à  fa  naiflànce  par  une  ou  deux 
bolTes  très-faillantes ;  fon  œil  eft  petit,  & 
placé  prefqu'à  fleur.  La  hauteur  eft  d'envi- 
ron deux  pouces,  &  le  diamètre  de  dix- huit 
ou  vingt  lignes. 

La  peau  eft  d'un  vert -jaunâtre,  légère- 
ment lavée  de  rouge  -  bnm  du  côté  du  fo- 
leil. 

L'ombilic ,  recouvert  par  les  échancrures 
deflëchées  du  calyce,  eft  creux  jufqu'au  quart 
de  la  longueur  du  fruit;  dans  le  fond,  on 
retrouve  les  pétales  deiféchés,  &  les  ftyles 
du  piftil.  Six  petites  loges  triangulaires  font 
difpofées  autour  du  tube  ou  canal  de  Tom* 
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bilic ,  &  CoMieniletit  k^  étainines  defleôhéef^ 
iivec  leurs  fdmmctô.   Vêts  la  moitié  dé 
longueur  éâ  fruit,  îl  y  a  cinq  autres  petijj 
logiss  f<ms  pépin^i 

CULTURE. 

Les  (emences  font  un  moyeti  tfèsijper- 
tain  de  mulcrptier  les  bonties  efpeces  de  I^ 
mtcrs.  EHes  fe  conferrent  &  fe  pefpé^ 
par  bi  greffe  en  fente ,  en  éo^Sfù  ^  ta 
ronne. 

ft-dàre^  ffar  desfifjets  étevésdefemenceKci^ 
les  péjrihseret^  cm  de  drageons  du  pki 
vieux  Fommters  des  vefgef s  &  det  forèa 
Ces  fojets  produifem  des  Afbrés  propre 
pouf  les  vergers  &  les  grands  plein -vent  . 
u  <^ .  fil?  ta  Ponraiier  deDoucln ^ cj^  fofiti^ 
cfes  Arbresl  de  moyenne  iffandeof  ^  propres 
pour  le  buHTan ,  Te^àlier  &  le  dènfri^plein- 
vent  ;  lorftjuc  te  teifreih  pbft  îIU  Dôocin  j  ili 
deviennent  prefqu'auffi  forts  que  fur  leffârtci 
11  fe  fcultiplie  pat  teï  mafcôtteS  &  lesdra- 
geons>  3^.  Les  Pommiers  grrffé^  fur  te 
Pommier  nain  de  Paradis ,  forment  des  pa- 
lifl&dcs  bfeflfes,  ou  de  crè^pedts  builtonsqui 
j'éteyent  à  peine  à  tfoi^  frieds.  lis  donnene 
dju  fruit  ploi  prompfement ,  plus  âfeondatït 
à  proi>Drtion,  &  beaucoup  plus  ^rôs,  qu^ 
for  franc  (m  fur  Doucin*  Cet  Arbrllfeiau  fe 
propage  pat  les  marcotta /Itsi  drageons  eii- 
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racines  Ac  les  boutures.  Pendant  les  premiè- 
res années  après  la  plantation  des  Pomtoiers 
greflfés  fur  Doucin,  &  fur  Paradis,  il  fort 
du  pted  des  fujets  beaucoup  de  rejets  qui 
peuvent  fervFr  à  les  riuiltlpher ,  mais  qui  fa- 
tiguent r Arbre,  fi  Vùn  n^  foki  de  les  étla* 
ter. 

Un  terrein  gras  »  profond ,  un  peu  hu- 
mide, efl  celui  qui  cobviefit  le  idieux  au 
Pommien  11  s'ijtccQttniôde  de  tout  autre  y 
même  d'un  terréin  glaîfeux.  Mai»  il  féulfît 
médiocrement  dans  les  terres  feche»;  &  ne 
vit  pi;$  ldn|B[«temp9  dans  ceHes  qui  oat  peu 
de  profoiid^.  Le  Paradis  veut  tine  terre 
meuble  &  douce;  fes  fbibtes  rtcines  n$  pou- 
vant s'étendre  dans  une  terre  compare ,  il 
y  périt  en  peu  de  temps,  ou  ne  fait  qu'y 
languir. 

On  plante  peu  de  Pommiers  en  efpalier, 
à  moins  qu'on  ne  veuille  couvrir  des  murs 
à  l'expofitioh  du  nord.  On  les  élevé  dans 
les  potagers  ,  en  buiflbn ,  en  éventail ,  en 
contre-eîpalier  ;  &  ils  fe  taillent  fuivant  les 
règles  générales,  mais  un  peu  plus  long  que 
la  plupart  des  autres  Arbres  fiiiitiers.  Quant 
à  ceux  qui  font  en  plein-vent ,  donner  quel- 
ques latours  au  pied  ;  détruire  les  parafites  y 
le  gui  fit  la  moufle,  qui  les  fatiguent;  retran- 
cher le  bois  mort  ;  les  décharger  des  brin- 
dilles &  des  branches  lignifiantes,  qui  les 
rendent  trop  confus ,  étiolent  les  bonnes  bran- 
ches^ &  fluifèat  à  leur  fécondité  f  foutenir 
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leurs  branches  lorfqu'elles  courent  rifque  de 
rompre  fous  le  poids  des  fruits,,  ce  (ont 
tous  les  foins  qu'ils  exigent. 

USAGES. 

Pendant  toute  Tanûée  on  peut  fervir  fur 
la  table  des  Pommes  crues,  cuites,  en  com- 
pote, en  beignets,  &c.  Elles  feconfifeiit  en 
gelée.  On  en  fait  fécher  au  four ,  dont  le 
goûreft  très-agréable.  Prefque  tous  les  fruits 
tardifs  des  autres  genres  font  peu  eftima- 
bles;  ce  font  au  contraire  les  meilleures 
Pommes ,  les  Reinettes  franches  &  la  Pcf- 
tophe  d'hiver,  qui  fe . confervent  jufqu'aux 
nouvelles  Calvilles  d'été. 
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E  s  F  î  L  U  s» 
AZEROLIER. 


(jfcttc  belle  famille  5  .dont  les  Oeurs  au 
|)nnten[ips,  &  les  fruits  eo  automae  font  un 
4es  principaux  oraemens  des  jardins  &  des 
bofquets,  comprend  pluiieurs  efpeces  de  pe- 
tits Arbres,  de  grands  &.  de  petits  Arbrif- 
ieaux ,  qui  ne  produifant  point  de  fruits  co* 
Hieftibles ,  font  étrangers  à  ce  1  raté.  Nous 
lî^y  ferons  entrer  eue  les  NefHers,  6c  les 
Azeroliers  donc  le  truie  peut  fe  manger. 

MESPIL  US  j^ii  folio  laeiniato ,  fruSu 
majoré. 

AzsROLifiR  blanc  dltalie.  ( PL  L ) 

Cet  Azerolier  devient  à- peu- près  de  la 
même  grandeur  que  TAubépine.  Il  donne 
rarement  du  fruit  dans  ce  climat ,  s'il  n'e(| 
planté  en  efpalier  à  une  bonne  expo(ttion« 

Ses  bourgeons  font  gros,  couverts  d'ua 
duvet  blanchâtre ,  trè>  p^arnis  de  feuilles ,  & 
fouvenc  de  quelques  épines  longues  àc  lira 
quinze  lignes  »  &  groliès  à  leur  naiifance. 

Tome  II,  K 
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Se$  boutons  font  ronds ,  gros ,  couverts 
d'écaillés  brunes. 

Ses  fleurs  fôqt  ràflèmblées  par  boUqùéts 
fur  une.  tige  qui  porte  quatre  fleurs  à  fon 
extrémité.  DesdeuSc  côtés  de  cette  tige  for- 
tent  de  Taiflelle  d'une  feuille  quatre  petites 
branches  ou  fâfialficatîons  dans  un  ordreal- 
terne,  doiit  chacune,  longue  de  dix-huit  à 
Vingt-quatre  lignes ,  porte  à  foh  extrémité 
deux  ou  trois  fleurs  ;  de  forte  que  le  bou- 

2uet  èft  àompôfé  de  douze  à  feize  fleurs* 
Chaque  fleur  èft  d'ertviron  fept  lignes  de  dia- 
rtetre  :  elle  a  i^.  un  calyce  charnu  divifé 
en  cîriq  échlancrutes  courtes  &  terminées  en 
pointe  :  i^.  dnq  pétsAes  blatie« ,  ronds, 
très- Concaves  oti  creufés  en  cûilleron ,  ayaàt 
environ  trois  Vignei  de  hauteur ,  &  autant 
de  largeur  :  3^.  de  quinze  à  vingt-cfaiq  éta- 
inines  bhnùhés  termihées  par  des  fommeta 
de  même  couleur  :  4^.  deux  piftils ,  rare- 
ment trois ,  &  plus  rarerpent  un ,  furmontés 
de'ftîgmàtès  d\in  vert-gai,  fi^ilrët  conime 
une  .petite  tête  plate  de  clou.  Ces  fleurs  ne 
s'ouvrentxqiie  vers  la  mi-Mài. 

Léà  feuilles  font  alterhès ,'  dWriféêS  en  trois 
découpures; celle  du  milieu, ()lus  lt)iigtie ^^6x 
plus  large  (jùe  lés  autres,  (è  temiirie  Drdi^ 
naitetnent  par  trois  grandes  dents  'aigbës. 
Les  deux  déôoupurés  Idtéràles  6ht  ratemtnt 
quelque  dent  ;  elles  s^écurtfedt  be&bc<Sûp  de 
celle  du  milieu ,  &  viennent  former  tin  an- 
gle aigu  fur  le  pédicule  :  de  forte  ^ue  6  1-on 
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étend  une  feuille  ,i&  que  de  la  pointe  d'une 
découpure  latérale  à  celle  de  Pautre  on  tire 
une  ligne  droite,  on  aura  un  triangle  pref- 
qu'équilatéral ,  dont  chaque  côié  lëra  d'en- 
viron deux  pouces  c^ns  les  grandes  feuilles. 
Elles  font  d'uu  vert-gai  en  dedans ,  &  blanV 
châtres  en  dehors.  Leur  queue  ell  courtef 
&  zSéz  grofiè.  Elles  fe  tknnept  feroies  lans 
fe  plier  en  aucun  lens.  Les  petites  feuilles  ^ 
celles  des  branches  &  des  boutons  à  Ixuit  ^ 
font  longuettes ,  beaucoup  moins  larges  qui$ 
les  grandes  V  leurs  découpures  font  oîoins 
profondes;  celle  du  milieu  eft  plus  longu^ 
que  les  deux  autres,  terminée  comme  elles  » 
&  non  pas  divifée  en  ttois  débits  comm» 
celle  des  grandes  feuilles* 

Quoique  le  bouquet  de  fleurs  en  contienne 
quinze  ou  ièize ,  il  eft  ra'^e  qu'il  arrête  plus 
de  fix  ou  ièpt  fruits  fur  une  m$|i\e  tige. 
Des  frttits,  les  uns  font  rondjs,  les  autre;$ 
un  peu  turbines.  Leur  groffeur  varie  beaij- 
coup  fuivant  lès  terreins ,  les  anpées  &  Tex* 
polition;  ils  font  beaux  dans  uojcre  climac 
lorfqu'ils  ont  dix  liguer  de  diamètre ,  fuyr  una 
pareille  hauteur.  Quelques-uns  font  fphéri« 
ques  applatis  par  les  extrémités,  ayant  en« 
Viron  une  ligne  de  diamètre  plus ,  que  de 
hauteur.  Tous  om  la  tête  applatie,  comme 
]a  plupart  des  fruits  de  cette  famille ,  &  ter* 
m  née  par  un  ombilic  très  large,  bordé  des 
échaucrures  du  calyce.  Jjsl  queue  eft  de 
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moyenne  groffeur ,  longue  d'une  à  huit  li- 
gnes, plantée  à  fleur -du  trulL    . 

La  peau  ell  irès  lilfe  &  un  peu  hiifante; 
le  côté  de  l'ombre  eft  blanchâtre  ,  ou  d'un 
jaune  pâle,  quelquefois  très-légérement  la- 
vé  de  rouge.  L'autre  coté  eit  d'un  rouge 
peu  for.cé. 

La  chair  eft  d'un  jaune  clair  ^  pàteufe  & 
peu  délicate. 

L'eau  j  très  peu  abondante,  eft  un  peu  ai- 
grelette. ^  .  . 

On  trouve  dans  ce  fruit  deux  gros  noyaux 
inégaux^  olTeux  &  très  durs,  applatis  lurje 
côté  où  ils  font  appliqués  l'un  contre  l'au- 
tre, arrondis  de  Tautre  côté  qui  eft  fouvenC 
creufé  d'un  petit  lillon  ou  cannelure  fuivanç 
fa  hauteur.  Ils  font  tahtôt  raccourcis,  tan- 
tôt alongés  fuivant  les  proportions  du  fruit. 
Quelquefois  il  n'y  a  qu'un  gros  noyau  qui 
m  prefque  rond  ;  quelquefois  aulti  il  y  a 
trois  noyaux. 

Sa  maturité  eft  vers  la  mr-Oâobre.  Ce 
fruit  eft  fort  eftimé  en  Italie  où  on  le  man- 
ge crtid  ;  &  on  en  fait  des  confitures  qui 
ne  font  pas  mauvaifes. 

On  diftingue  olalieurs  variétés  de  cet  Aze* 
rolier ,  à  petit  fruit  jaunâtre ,  à  pept  fruit 
rouge  ^&c.  H  y  en  a  une  à  gros  ftuit  très- 
rouge  ,  Mejpilus  Apii  folio  hciniato  ,  fruclu 
majoré ,  intenjiàs  ruro  ,  grations  Japons  ,  H. 
Cath.  I^e  fruit  eft  prefqu'auiti  gros  que  ce* 
lui  du  précédent ,  plus  applati  par  les  ex? 
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trémités,  d'un  rouge-ponceau-clair  ,  teini 
d'un  rouge-vif  en  quelques  endroits.  Il  ea 
fubfîfte  encore  un  pied  dans  le  jardin  du 
Val,  qu'on  affure  que  Louis  XIV  a  planté 
lui-même:  j'en  ai  aChiellement  tous  les  yeux 
une  belle  branche  chargée  de  fruit.  Quel- 
ques-uns rappellent  Epine  d*E/pagne  ;  fans 
doute  parce  que  celui  du  jardin  du  Val  fut 
envoyé  d*Efpagne  à  Louis  XIV. 

Il  y  a  quelques  autres  efpeces  d'Azero- 
Iters,  dont  les  fruits  ne  font  guère  plus  iiiau* 
vais  que  ceux  du  précédent  ;  tels  font  i^. 
TAzerolier  du  Canada  Mefpilus  Cadanenfis 
Sorbi  torminalis  facie.  Inft.  dont  la  fleur  a 
dix  lignes  &  demie  de  diamètre  ;  trois  j  qua^ 
tre 9 communément  cinq,  &  très-rarement 
deux  piltils  ;  jamais  plus  de  dix  étamines  j^ 
longues  d'environ  quatre  lignes,  tei^minées 
par  des  gros  fommets  de  couleur  de  rofe 
mêlée  de  blanc,  de  chaque  côté  de  Tonglet 
des  cinq  pétales  9  il  s'élève  une  étamine.  Ses 
feuilles  font  larges  du  côté  de  la  queue ,  di- 
vifées  par  les  bords  en  plutieurs  découpu* 
res  pea  profondes,  dont  la  dentelure  &  vit* 
dentelure  eft  très-aiguë  ;  elles  ont  environ 
trois  pouces  &  demi  de  longueur ,  fur  deux 
pouces  de  largeur  vers  la  queue  ;  elles^font 
minces ,  relevas  en  dehors  de  nervures  fines. 
Ses  fruits  font  d'un  beau  rouge ,  railemblés 
par  bouquets ,  comme  ceux  du  Sorbier  tpr* 
mioal.  Quelques  Jardiniers  nomment  cet 
Azerolier  Epink  àfeuUlds  d'Erable^  quoique 

^  3 
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Tes  feuilles  foient  beauèèup  plus   alongées^ 
'&  reliemblent  peu  à  celles  de  cet  Arbre. 

a  o .  L'Azerolier  éie  Virginie  Crarœgus 
trus  gain,  Linn.  dont  la  fleur  a  de  huit  à  necf 
lignes  de  diamètre^  de  quinze  à  vingt  éta- 
mines  \  trois  piftifs ,  rarement  deux  ou  qua* 
tre.  Le  calyce  reflenible  à  celui  de  la  fleur 
du  Poirier;  il  eft  dirifé  en  cinq  échancru- 
res  longues  &  très-étroites.  Les  feuilles  fe 
terminent  en  pointe  longue  &  aigué  du  côté 
de  la  queue ,  &  font  ordjtiairement  accom* 
mgnées  à  leur  nailTance  de  deux  ftipules 
frangées  &  découpées.  L'autre  extrémité  eft 
l.n^e,  cependant  terminée  par  une  petite 
pointe  ;  vers  cette  extrémité ,  lès  bords  font 
divifés  en  p^ufieurs  découpures,  ordinaire- 
ment beaucoup  moins  grandes  &  encore 
moins  profondes  que  celles  du  précédent , 
garnit  s  de  dents  aiguës  ,  &  furdentelées. 
Ces  feuilles  font  fermes  &  étoifées.  Sous  l\ilf- 
felle  de  chacune,  il  y  a  un  bouton  ou  une 
grande  &  forte  épine,  qui  fait  nommer  cet 
Azerolîer  Epine  à  longs  dards.  Son  fniit  eft 
gros,  d'une  odeur  &  d'une  faveur  appn>« 
chant  de  celles  d'une  nrauvaîfe  Pomme  : 
jaune- pâle ,  applati  par  les  extrémités  ;  an- 
guleux, ou  relevé  de  côtes  fur  fon  dhmie* 
tre.  Il  y  a  un  autre  Azerofier,  qu'on  nom» 
me  aum  de  Virginie ,  qui  n^  point,  ou  très* 
peu  d'épines.  Sa  feuille  eft  de  même  ft)me\ 
mais  moins  grande  &  d'un  vert  m6ins  clair. 
Son  fruit  eft  bien  arrondi ,  d'ua1?eau  rôug^^ 
moins'  groe. 
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Je  pourroîs ajouteras  ^.  TAzerolier- Poi- 
rier, dont  la  feuille  eft  elliptique,  longue 
d'environ  cinq  pouces  ,  &  large  de  trois 
pouces,  beaucoup  plus  étroite  par  les  ex- 
trémités que  par  le  milieu ,  dçntclée  fine- 
ment', &  peu  profondément  vers  la  queue , 
qui  efl  menue,  longue  de  quinze  à  vingt  lignes  : 
Tautre  extrémité  eft  garnie  de  grandes  dents 
furdentelées.  Le  dedans  eft  d'un  vert  un  peu 
luifant;  le  dehors  eft  blanchâtre,  couvert 
d'un  duvet  fin.  Son  fi-uit  eft  de  la  forme 
d'une  petite  Poire ,  bien  arrondie  fur  fon  dia- 
mètre ,  applatie  par  la  tête  où  l'œil  eft  placé 
prèiqu'à  fleur;  il  n'eft  pas  plus  ouvert  que 
celui  des  Foires.  Il  fe  termine  régulièrement 
en  pointe  vers  la  queue  ,  qui  eft  menufe  , 
longue  de  fept  à  quinze  lignes.  Son  diamè- 
tre eft  4e  dix  à  onze  lignes ,  &  fa  hauteur 
de  douze  ou  treize  lignes.  Sa  peau  eft  lavée 
de  rouge  du  côté  du  foleil,  d'un  jaune- rou- 
geâtre  de  l'autre  côté.  Sa  chair  eft  jaune, 
un  peu  pierreufe.  Son  eau  n'eft  pas  défa- 
gréajble.  Dans  l'intérieur  on  trouve ,  comme 
dans  les  Poires  ,  cinq  loges  &  dix  petits^ 
pépins.  L'Azerole- Poire  mûrit  vers  la  mi- 
Sèptembre.  Plufieurs  Bptaniftes  regardent 
cet  Arbre  comme  un  vrai  Poirier.  Il  en  a 
en  effet  tous  les  caraÛeres, 
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MESPILVS^  Nbfflibr. 

t,  MESPfLUS  Germanica  ^ folio  laurino  nom 
Jerrato\  five  Mejpilus  Jylvejlris.  C.  B.  P. 

Nbfflibr  des  bois.  (  PI.  II.  ) 

Les  N^  fflierfe  s'élèvent  audeflus  des  Ar* 
briffeaux ,  &  forment  de  petits  Arbres.  Leuri 
branches  s'étendent  de  côté  &  d'autre  Tans 
régularité.  Leuis  bourgeons  font  un  petit 
coude  à  chaque  nœud,  qui  eft  garni  d'un 
bouton.  Les  bouions  à  bois  font  fort  petits  ^ 
ceux  à  fruit  font  plus  renflés.  Ceux-ci  s'ou- 
vrent au  printemps,  &  produifent,  comme 
ceux  du  Coignaflier ,  une  petite  branche  fur 
la  longueur  de  laquelle  il  le  développe  plu- 
fieurs  feuilles ,  &  à  fon  extréitaité  une  fleur. 

Le  Nefflier  commun  s'élève  fans  culture 
dans  tes  bois;  &  comme  il  s'y  multiplie  par 
fes  femence^ ,  il  arrive  fouvent  dans  fon  fruit , 
dans  Tes  feuilles ,  dans  iès  épines ,  &c.  de 
légères  variations  fur  lefqVielles  les  Botaniftes 
ont  établi  plufieurs  variétés.  Mais  ces  diffé- 
rences étant  peu  confidérabtes,  quelquefois 
même  peu  confiantes,  nous  les  compren* 
drons  (ans  diflinâion  dans  la  defcription  du 
Nefflier  des  bois. 

Sa  fleur  eft  compofte  d'un  calyce  d'une 
feule  pièce  ♦  divifé  par  les  bords  en  cinq  ap^ 
pcndices ,  quelquefois  fort  étroits  ,  quelque- 
fois aflbt  larges.  Ce  calyce  fupporte  ôoq 
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grandît pétalesî  blancs,  arrondis, &  concaves 
ou  creufesen  cu.lleron.  On  trouve  dans  hn- 
térieur  de  (a  Heur  une  vingtaine  d'etain  nef 
attachées  aux  bords  du  calyce.  Au  milieu 
des  étamines  eft  le  piflil  formé  d'un  em« 
bryon  qui  Fait  partie  du  calyce,  &  de  cinq 
fiyles  terminés  pur  dts  iligmaces  arrondis.. 

Ses  feuHles  font  grandes,  longues  d'en* 
TÎron  cinq  pouces  &  lav-ges  de  deux  pouces, 
fimples  ,  entières ,  formant  un  ovale  *  très* 
alongé,  terminées  par  les  deux  extrémité! 
en  pointe  prefqu'égale ,  polëes  alternativement 
fur  les  branches ,  foutenues  par  des  queues 
affez  courtes.  Elles  font  couvertes  d*un  du- 
vet très  tin ,  relevées  en  dehors  d'arrêtés  aC- 
fez  raillantes,  creufées  en  dedans  de  filions 
peu  profonds.  Sous  raiflelle  des  feuilles,  il 
fort  un  bouton  ou  une  épine,  quelquefois 
Tun  &  Tautre.  Les  feuilles  font  très-légère- 
ment dentelées  dans  quelques  individus  ;  dans 
quelques  autres  elles  font  unies;  &  dans 
d'autres  on  en  trouve  d^un'es  &  de  dente- 
lées. Tl  y  a  des  Neffliers  qui  ont  des  épines  ; 
il  y  en  a  qui  n'en  ont  point.  J'ajouterai  que 
les  feuilles,  fur  dfférens  individus,  &  fou* 
Tent  fur  un  même  individu ,  n'ont  pas  les 
mêmes  proportions.  Les  unes  font  très-alon* 
gées  ,•  les  autres  font  plus  larges  relative- 
ment à  leur  longueur. 

Ses  fruits  font  petits,  terminés  par  un  om- 
bilic très-ouvert,  dont  le  diamètre  eft  pref- 
qu*é^al  à  celui  des  fruits,  (^ui  font  coùiprimél 
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yax  ceue  extrén[iité;  il  e£l  bordé  des  icbsmT 
€;rùre3  du  calyce  qui  fub^llent  jufqu^à  la 
fuaturité  du  fruit.  Il  y  a  des  ^ui;s  applatis 
p^  les  deux  extrémités ^  dont  le  dia^ie^e 
efl  de  dQu;çe  à  quatorze  lignes ,  fur  fept  ou  . 
huit  de  la  tête  à  la  queue.  U  y  en  a  qui 
font  alongés ,  ayant  douze  pu  treize  lignes 
de  diamètre,  fur  q^atorze  ou  qpin:;e  lignes 
de  hauteur  ;  d'autres  enfin  ont  une  hauteur 
fz  un  diamètre  prefqu'égaux.  Ordinairement 
aux  NefBes  alongées ,  les  découpures  du  ca- 
lyce fe  rapprochant  les  i^nes  des  autres  9 
couvrent  l'ombilic,-  apx.Neffles  raccourcies, 
çlles  ibnt  courtes ,  ou  s'écartent  ^  &  laiiTeot 
l'ombilic  ouverte. 

Lorfque  les  Neffles  des  bois  font  molles , 
elles  paroiflent  d'un  goût  relevé  &  aifez 
agréable  à  ceux  qui  atmçnt  ce  fruit  de  fan- 
taiÛe. 

On  trouve  dans  l'intérieur  de  laJ^effle 
cinq  noyaux  ofièux  &  très-durs. 

117mESPILUS  fotio    Laurino   Mahr. 
C.  B.  P. 

I^ETFLiER  cultivé  à  gros  fruit.  {PL  III.) 

Ce  Nefflier  cft  plus  fort,  &  devient  plus 
grand  que  les  Neffliers  des  bois. 

Le  bourgeon  cft  gros ,  brun-foncé ,  fort 
tiqueté  de  points  gris  ,  coudé  .à  chaqjie 
nœud. 
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Le  bouiofi  efl  fort  petit  ^  tenmné  en  poin^ 
obtufe  9  comme  colié  fur  la  brsmche.  Soft 
fupport  eft  large  &  failkmt. 

La  flç[ur  a  près  de  vingt  cmq  ligues  de 
diamètre.  Le  calyce  efl  haut  de  quatre  1h 
gnes ,  large  de  huit  lignes.  Ses  cinq  échaa- 
crures  font  longues  de  huit  à  dix  ligneaT, 
larges  de  trois  lignes  près  le  calyce^  jk 
terminées  régulièrement  en  pokite  très-ai- 
guë. Les  cinq  pétales  font  blancs ,  ronds , 
ayant  près  de  neuf  lignes  de  longueur  ^ 
autant  de  largeur.  Plus  de  quarante  étami- 
nés  prennent  naiffance  des  bords  intérieurs 
ducâlyce.  Le  cenire  de  la  fleur  eft  occupé 
par  cinq  ftyles  joints  par  la  bafe  fans  ad- 
hérence^ &  terminés  par  des  ftigmates. 

Les  feuilles  font  plus  grandes  que  celles 
du  Nefflier  des  bois.  Il  s'en  trouve  fur  les 
bourgeons  vigoureux  qui  ont  plus  de  fix 
pouces  de  longueur  fur  .plus  de  deux  pou- 
ces neuf  lignes  de  largeur.  L'extrémi^  fe 
termine  en  pointe  ;  le  côté  de  la  queue  efl 
obtus  9  &  (buvent  accompagné  d'une  ou  deux 
oreilles  qui  reflemblent  à  de  petites  folioles. 
Celles  des  autres  branches  font  prefqu'éga- 
kfHient  pointues  par  les  deux  extrémités,  & 
fsms  oreilles  à  leur  épanouiflement  :  les  bords 
des  unes  (imt  unis  vers  la  queue ,  &  démê- 
lés téguliéremeiït ,  très'*finement  &  très-peu 
pr^ndément  vers  l'extrénrité.  Les  boids 
des  auoM  fûQt  ^mîs  de  grandes  dentelures 
obtufeS)  irréguliereS),&  très-peu  profondes. 
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Elles  font  dun  vert  foncé,  relevées  en-de- 
hors de  greffes  nervures,  creufées  de  filions 
peu  profonds  en-dedans  ;  mais  relevées  de 
grofles  boflTes  qui  fe  forment  entre  les  ner- 
vures latérales,  &  s'étendent  prefque  de  toute 
leur  longueur  ;  ce  qui  fait  que  la  groflë  ner- 
vure fe  replie  en  arc  en-dehors ,  &que  les 
bords  de  la  feuille  fe  roulent  un  peu  du 
même  fens.      ^ 

Les  fruits  font  gros  &  courts ,  ayant  dix* 
neuf  lignes  de  diamètre  >  fur  quinze  ou  feize 
lignes  de  hauteur ,  quelques-uns  moins.  Il 
s'en  trouve  qui  ont  deux  pouces  de  diamè- 
tre,  fur  vingt  lignes  de  hauteur.  Lorfaue 
ces  groffes  Neffles  .font  molles ,  elles  (ont 
beaucoup  moins  délicates  &  moins  relevéies 
que  les  fauvages ,  &  fouvent  elles  ont  ua 
goût  de  pourri  :  parce  que  les  fruits  com- 
mençant toujours  à  mollir  par  le  cœur ,  lors- 
que le  dedans  de  ces  groffes  Neffles  feroit  boa 
à  manger,  le  dehors  eft  encore  vert;  & 
lorfque  le  dehors  eft  en  état  d'être  mangé  » 
le  dedans  eft  pourri  :  au  lieu  que  les  petites 
Neffles ,  dont  la  fuperficie  e(t  peu  diûante 
du  centre,  molliffent  par  tout  prefqu'en  mê- 
me temps.  Pour  procurer  le  même  avantage 
aux  groffes  Neffles ,  il  faut ,  lorfqu'elles  corn* 
mencent  à  s'attendrir  en-dedans,  les  mettre 
dans  un  van  &  les  remuer ,  afin  de  meur- 
trir leur  fuperficie ,  &  les  difpofer  à  mollir 
auffi  promptement  quie  l'intérieur.  Ënfuite 
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on  les  entafTe  fur  de  la  paille  où  elles  acher 
?ent  bientôt  de  mollir. 

La  groife  N^fflô   contient  cinq  noyaux 
ofifeux^  comme  celle  d^  bois« 

nL  MESPILUS  folio  Lawino ,  fruSu  fine 


des  Doutons  lonc  oeaucoup  pius  gros , 
plus  alongés,  écartés  de  là  branche.  Les 
fupports  lont  moins  iàillans. 

Sa  iteUr  a  quinze  lignes  de  diamètre.  Elle 
cft  corapofée  i*^.  d*un  calyce  d'une  feule 
pièce ,  divifé  en  cinq  grandes  échancrures  ^ 
dont  deux  qui  enveloppent  la  fleur  avant 
fon  épanouiflèraènt,  font  prefqu'aufli  gran- 
des Q\  n  peu  blanchâtres  vert 
le  cal  s  le  refle ,  longues  de 
fix  II  cinq  lignes ,  terminées 
en  p<  autres  ne  différent  des 
petal  îtuation ,  &  la  couleur 
verte  extrémité,-  elles  font 
biajîches  dans  leur  très  pninde  partie  ,  & 
figurée^  coaune  le$  pe\ait:s  i  leulement  on 
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Sp^efçûitttne  petite  pointe  au  miHeu  de  leuc* 
extrémité  :  2^.  de  cinq  pétales  blancs ,  longs 
èc  fisc  Hgneis  &  demie ,  larges  d'auianfc  »  épais 
ou  étoffés ,  difniiuiaDC  de  largeur  vers  Toa-» 
glçt,  ronds  par  l'extrémité ,  quelques-uns 
prôfque  figurés  en  cœur  v  traveriës  daos  lour 
te  leur  longueur  d*im  lillon  fenfible  :  3^.  de 
trente  à  quarante  étaoûnes  terminées  par  de 
gros  fomrtiets  t  4^:  de  trois  ftyles  informes 
Êns  ftigm?ites,  de  la  bafe  delcjuels  s'clevent 
cinq  étamines  avçc  leurii  fommets.  Outre  les 
échancrures.^  fouyent  une  ou  deux  ftipules 
vertes ,  longues  de  fepc  à  huit  lignes ,  lar- 
ges d'une  Rgne  &  demie  à  leur  haiflance, 
terminées  en  pointe ,  fortent  du  calyce  & 
fubliftent  jufqu'à  la  tfiaturicé  du  truit.  La 
'fleur  du  Nefflier  fans  pépin  diffère  de  ceHe 
du  Nefflier  à  gros  fruit ,  ï^.  par  fa  gran- 
.de^r  qui  eft  beaucoup  moindre  :  i^.  par  fon 
caJyce  qui  efl  moins  large ,  plus  alongé  & 
affez  femblable  à  celui  dû  Poirier  :  3^.  par 
'  les  échancrures  :  4^.  par  le  piltil. 

Ses  feuilles  font  beaucoup  moindres ,  fur- 
tout  en  longueur  ,  que  celles  du  Nefflier  à 
gros  fruit.  Les  grandes  feuilles  des  bour- 
geons ont  deux  pouces  Se  demi  de  longueur , 
fur  dix- huit  lignes  de  largeur.  La  groite 
arrête  fe  courbe  un  peu  en  arc  en  dehors , 
&  les  petites  nervures  y  font  très-faillantes. 
Les  bords  fe  froncent,  &  font  garnis  & 
comme  feftonnés  de  grandes  dents  arrondie$^ 
irrégulieres  &  peu  profondes.  La  queue  eft 
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fort  coiîtte,  (fûn  iùixge  plus  foncé  que  celle 
des  feuilles  du  Nefflièr  à  gros  fruit.  Les  feuil- 
les des  btanches  à  fruit  lont ,  comme  celles 
des  autres  Neffliers ,  alongées ,  unies, par  lés 
bords ,  pointues  piaif  les  deux  eitrémitôs  ; 
elles  font  longues  de  quatre  à  quatte  pou- 
ces &  aéïriî,  &  ^^g^^^  de  Vingt  à  vîngt-qua- 
fre  lignes. 

Ses  fruits  font  petits,  ayant  onze  ù\i 
doiuçe  ïïgnés  de  diamètre ,  fur  une  hauteur 
tantôt  égare ,  tâa^tôt  taôindre^  &  quelquefois 
plus  grande.  Les  deux  éttotïcruréi  ttrte^ 
du  calyce  fe  confervent  fur  le  bord  du  large 
ombilic  du  fruit  jufqu'à  fa  maturité  ;  les 
trois  autres  fe  deffechent  ordinairement  long- 
temps avant  que  le  fruit  foît  parvenu  à  fa 
grofleur.  Ces  NeffleStfont  point  de  noyaux, 
avantage  qui,  joint  à  celui  d*ètre  délicates, 
&  de  mollir  entièrement  eii  peu  de  temps, 
doit  les  faire  préférer  à  toutes  les  autres. 

Le  Nefflièr  fe  nniltîplie  par  les  femences. 
Les  deux  efpeceç  qu'on  cultive  dans  les  jar- 
dins fe  perpétuent  par  la  greffe  en  fente , 
&  en  écuffon ,  fur  le  Poirier ,  le  Coignaf^ 
fier,  le  Nefflièr  fauvage,  &  toqte  la  famille 
du  Mefpilus.  Tout  terreîn  lui  convient.  Dans 
les  terres  humides,  le  fruit  eft  plus  gros; 
dans  les  terres  feches ,  il  a  plus  de  goût.  Si 
Pon  veut  ^ui  donner  une  forme  régulière , 
il  en  eft  fufceptible ,  &  ne  craint  point  la 
taille.  On  peut  Télever  en  tige ,  le  tenir  en 
buiflbo^  V^endre en  efpalier ou  en  éventail,- 
du  réilè'à  h'exigc  aucune  culture. 
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Ce  fruit  fe  mange  crud  fans  fucre^  ou 
glacé  de  caramel. 

La  culture  de  TAzeroIier  eft  la  même  que 
celle  du  Nefflief. 

Ses  fruits  fe  mangent  cruds-  ou  en  com* 
pote  lorfqu'ils  font  murs ,  &  non  pas  mous« 
On  les  confit  entiers.  11  en  vient  d'aflè/  boo* 
ces  confitures  dltaiie,  où  TAzerole  blanche 
cft  f  (limée. 

Les  Azerolcs  mûriflent  en  Oflobre  &  No* 
membre  Les  Neffles  fe  mangent  en  ^îoveo^ 
bre  &  Décembre. 
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MURI  E  P:-     ' 

MORVrSfrucbi  rrigiro.  C.  B.  Pid.  4J9* 
M u  n  I  ER.  à  fruit  vïQxt, 

CÉ  .Mûrier,  le  (oui  qui  doit  trouver  plaC* 
^  ce  Traité,  eft  un  affez  grand  Arbre  ^ 
|ôiit  la  ïurme  eft  peu  agréable  &  peu  régu^ 
Il  foutient  naal  une  partie  de  fcs  bran* 
I  y  fe  foutient  mal  lui-même ,  fa  tige  étant 
^  |rdinairement  tortue  ou  penchée  de  quel-* 
itoe  côté.  Il  produit  quelqj^efois  des  bou* 
"mons  de  faux  bois  dans  un  endroit  j  &  ff 
dégarnit  ailleurs. 

Les  bourgeons  né  font  ni  gros  ni  long»* 
t«ir  écorcé  eft  d'un  vert-clair  tiranjt  fur  l« 
fauve  en  quelques  endroits  ;  pendant  Thi^ 
yer  elle  devient  d'un  brun  rpugeâtre  ,  ti«, 
quêté  de  points  gris. 

Les  boutons  font  gros ,  terminés  en  pointé 
aiguë,  bruns  ^  peu  écartés  de  la  branchei  L^. 
fupport  eft  fort  gros  &  faiîlant* 

Les  feuilles  font  figurées  en  cœur  alongé 
Je  un  peu  étroit  .du  côté  de^la  queue,  qui 
eft  fort  grolTe,  ferme  ,  ronde  ,  d'^n  vert*, 
clair ,  longue  de  huit  à  quipz^  lignes  ;  lei 
bords  font  garnis  réguliére^içnt  de  grandel 
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dents  aiguës ,  dont  quelq^ues-  unes  font  fur- 
dentelé^.  Le  dehors  de  la  feuille  eft  relevé 
de  grofles  nervures  blanchâtres ,  très-fail- 
lantes^quife  ramifient  en  un  grand  nom* 
bre  de  moindres  ;  le  dedans  efl  creufé  de 
filions  peu  profonds  côrre(pondans  aux  ner- 
vi^'es.  Les  grandes  feuilles  ont  fix  pouces 
&  demi  de  longuei^r ,  fur  lix  pouces  de  lar- 
geur. 

Au  mois  de  Mai ,  chaque  bouton  qui  s'ou« 
vre^  produit  un  bourgeon  Des  premiers  an- 
neaux oui  font  à  Tinfertion  de  ce  bourg^n^ 
il  fort  a*un  à  quatre  épis  de  fleurs,  A  me- 
fure  que  le  bourgeon  s'alonge,  il  produit 
des  feuilles,  &  en  même  temps  fous  •l'aif- 
feile  de  chaque  feuille  un  bouton,  &  à  côté 
de  ce  bouton  un  épi  de  fleurs.  Il  naît  ajnfî 
des  boutons  &  des  fleurs  fous  Taiifelle  des 
trois  pu  quatre  premières  feuilles  qui  fe  dé- 
veloppent; fous  les  autres ,  il  n'y  a  quedei 
boutons.  Les  fleurs  atuchées  immédiate- 
ment &  grouppées  fans  pédicules  fur  une 
queue,  iilet,  radfle  ou  fupport  commun  ^.for- 
ment une  efpece  de  chaton  ou  d*épi.  Sur  un 
lîkiême  individu ,  on  trouve  des  épis  de  fleurs 
mâles  &  ftérilës,  &  des  épis  de  fleurs  fe* 
melles  &  fertiles.  Les  épis  de  fleurs  tnâles 
font  longs  de  fix  à  dix-huit  lignes  ;  ceux  de 
fleurs  femelles ,  de  quatre  à  fix  Hgnes.  Cha* 
que  fleuf  mâle  efl:  compofée  d'un  calyce  di- 
ipifé  en  quatre  écbancrures  qui  s'épanouif- 
ftm  \  d»  quatre  étamices  aflèz  longues  fur« 
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tnon^s  de  gros  fiunmets ,  &d'un  piilil  avor<* 
té.  Chaque  fleur  femelle  efl:  campofée  d'ua 
calyce  charnu  divifé  en  quatre  échancrures 
qui  ne  s'épanouiflënt  point  ;  mais  demeu- 
rent fermées  &  appliquées  fur  un  pîftil  qu'el- 
les couvrent,  &  dont  elles  ne  lailfent  Ibrtir 
que  le  ftyle  divifé  en  deux  branches  recour- 
bées &  repofant  fur  un  embryon  conique  9 
qui  contient  une  femence  ou  un  pejpin.  Quel- 
ques branches  ne  portent  que  des  chatons  de 
fleurs  œ&les  ;  &  d'autres  des  chatons  de 
fleurs  femelles.  Il  y  a  aufli  des  Mûriers  qui> 
donnent  beaucoup  plus  de  fleurs  mâles  qjue 
de  fleurs  femelles.  U  faut  éviter  delesmul* 
tiplier. 

Les  fleurs  mâles  tombent  après  avoir  fé^ 
condé  Us  fleurs  femelles.  Celles-ci  devien- 
nent des  baies  ou  de  petits  fruits  longs  de 
quatre  à  cinq  lignes ,  larges  de  deux  à  trois 
lignes  &  demie  >  compofcs  de  quatre  pièces 
ou  lobes ,  emboîtés  Tun  dans  Tautre  ^  &  fe 
recouvrant  en  partie.  De  dix  à  trente-fix  de 
ces  baies  (  fuivant  le  nombre  des  fleurs  de 
Fépi)  raflemblées  &  ferrées  Tune  contre  l'au- 
tre fans  aucune  adhérence  ,  &  attachées  im- 
médiatement fur  lefupport  commun  ,fe  for- 
me le  fruit  qu'on  appelle  Mûre.  Une  belle 
Mûre  a  environ  quatorze  lignes  de  longueur 
fur  dix  ou  onze  de  diaAietre.  La  peau  de 
chacune  des  baies  efl:  d'abord  d'un  vert- 
clair;  enfuite  d'un  beau  rouge,  enfin  d'un  ; 
Boirfoncé  &  luifant  iHots  elle  eft  mûre  :  fg 
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peau  e(l  très-mince  &  fe  rompt  iBcilement  ( 
elle  ne  contient  aucune  fubftance  folide  ^ 
mais  un  jus  ou  eau  d'un  beau  rouge  foncée 
&  <i\in  goût  aigrelet.  On  trouve  dans  cha- 
que baie  une  petite  femence  applatie,  d'un 
rouge-foncé ,  oblongue  ^  un  peu  moins  ob- 
tufe  par  une  extrémité  que  par  Tautre.  Le 
iupport  commun  de  toutes  les  baies  qui  for- 
ment le  fruit  eft  ligneux  &  très-dur,  garni 
d^un  grand  nombre  de  poils  &  libres  très^ 
menues,  longues  de  près  de  deux  lignes ,  qui 
pénètrent  avant  dans  les  baies  ^  &  leur  fer- 
vent d'attache  fur  ce  fuppcMrt, 

On  plante  le  Mûrier  dans  une  baffe-cour 
DU  quelqu'autre  lieu  cou  vert  &  propre  à 
abriter  fes  fleurs  &les  empêcher  de  couler  : 
il  ne  demande  ni  taille  ni  culture.  Lès  ama- 
teurs de  fon  fruit  peuvent  planter  un  Mû- 
rier en  efpalier  à  quelqu'expofition  que  ce 
foit;  il  tapiffera  fort  bien  le  mur  &  donnera 
de  très  beau  fruit.  On  peut  l'élever  de  fe- 
menées,  inais  les  marcottes  &  les  boutures 
font  une  voie  plus  prompte,  plus  sûre  & 
t)lus  facile. 

On  mange  les  Mûres  crues  au  commen- 
cement du  repas.  On  en  fait  des  fyrops  pro- 
pres à  appaifer  ou  modérer  tes  maux  de 
gorge  ;  mais  on  emploie  plus  ordinairement 
à  cetuf<)ge  les  Mûres  des  haies,  qui  font 
les  fruits  de  la  ronce  ,•  non  qu'elles  foîent  pré- 
férables, mais  parce  qu'elles  font  plus  corn- 
munes. 
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La  maturité  des  Mûres  eft  depuis  la  fin 
de  Juillet, jufques  vers  la  fin  de  Septembre, 
Aux  approches  de  rautémne,  les  feuilles  du 
Mûrier  fe  couvrent  d^  taches,  rouflacres. 
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P  E  S  C  H  E  R- 


DESCRIPTION   GÉNÉRiqi/E. 

JE  n'entreprendra  point  de  débrouiller  ce 
que  les  Anciens  ont  écrit  du  Perjoea  ,  Per- 
fica^  Perjicus\  &  décider  s'ils  ont  connu 
l'Arbre  que  nous  nommons  Pécher  ;  de  le 
fuivre  avec  eux  d'Ethiopie  «n  Perfe ,  de  Perfc 
en  Egypte ,  d'Egypte  à  Mycenes ,  &c.  & 
de  faire  fon  hiftoire  d'après  des  textes  auffi 
obfcurs,  ou  une  tradition  qui  n'eft  fondée 
que  fur  ces  textes. 

Si  le  Pêcher  n'eft  pas  originaire  de  notre 
pays,  il  a  bien  adopté  pour  fa  patrie  une 
terre  où  la  feule  qualité  d'étranger  a  tou- 
jours afluré  un  afyle ,  mérité  un  accueil  fa- 
vorable ,  &  procuré  les  meilleurs  traitemens; 
&  il  y  eft  ii  parfaitement  naturalifé ,  qu'il 
ne  conferve  d'exotique  que  le  nom  Peffica. 
Sa  famille  multipliée,  diverfifiée,  répandue 
&  établie  par-tout  reflemble  moins  à  une 
colonie,  qu'à  un  peuple  nombreux,  ancien 
poflefleur  de  ce  climat.  Cultivé  avec  plus 
d'art /d'attention  &  dépenfe,  que  les  autres 
Arbres  fruitiers ,  il  eft  devenu  fans  contre- 
dit le  plus  digne  de  notre  confidération  & 
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de  nos  foins  ;  aucun  autre  ne  pouvant  lui 
difputer  l'abondance ,  la  beauté  9  la  couleur  9 
la  délicateflè,  la  douceur ,  le  parÂim ,  la 
fraîcheur ,  &  les  autres  qualités  que  réunit 
fon  fruit ,  dont  on  ufe  fainement ,  &  dont  on 
abuferoit  prefqu'impunément. 

A  juger  de  la  grandeur  '^naturelle  dhin 
arbre  par  celle  qu'il  acquiert  dans  un  efpa- 
lier  de  bonne  terre  &  bien  cultivé  9  on  pour- 
roit  regarder  le  Pêcher  comme  un  de»  plus 
grands  Arbres  fruitiers  ;  puifqu'il  n^  en  a. 
prefqu'aucun  qui  s'étende  autant  que  lui  fur 
tin  mur.  Mais  les  Pêchers  qu'on  élevé  dans 
les  vignes  des  environs  de  Paris  ne  parvien- 
nent qu'à  une  médiocre  grandeur.  Dans  le 
Dauphiné,  l'Angoumois  &  les  autres  Pro- 
vinces plus  tempérées  que  Paris ,  ils  devien- 
nennènt  plus  grands.  Ainfi  la,  taille  du  Pê- 
cher varie  fuivant  le  climat ,  le  terrein  & 
la  culture  ;  mais  jamais  elle  n'approche  de 
celle  d'un  Poirier ,  ou  d'un  Meriûer  9  ni 
même  d'un  Amandier. 

Cet  arfc^e  q'eft  point  touffu  9  quoiqu'il  pro- 
duite beaucoup  de  bourgeons ,  fou  vent  plus 
qu'il  n'en  peut  nourrir.  Ils  font  droits,  d'au- 
tant plus  forts  qu'on  en  retranche  plus,  ou 
que  le  Pêcher  ^ft  plus  jeune  ou  plus  vigou- 
reux. Leur  éccwce  eft  liffe;  à  quelques  es- 
pèces tante  de  rouge^  du  côté  du  foleil  ; 
toute  verte  à  d'autres. 

Les  feuilles  (  PL  I.  Fig.  9.)font  liffes  ^  lon- 
gues ^  entières ,  alternes  ,  dentelées  par  les 
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bords  plus  ou  moins  finement  &  plus  on 
tnoins  profondément  luivaht  refpece.  Par  les 
deux  bouts  çllesfe  ternûnenteu  poiote  beau- 
coup moins  aiguë  ^  (a  queue  qu'à  loutre  ex* 
tfémité   Elles  font  attachés  à  la  branche  pac 
dçç  pédicules  gros  &  courts,  qui  en  fe  pror 
longeant  lur  toute  la  longueur  de  la  feuille  , 
forment  en-delibus   une  nervure  (aillante^ 
&  en-dédans  un  lillon  très-peu  profond.  Cha- 
que côté  de  cette  groflè  arrête  eft  garni-  de 
très-petites  nervures  qui  ont  peu  d'étendue  , 
&   de  moyennes    qui  $'étendent  jufqu'aux 
bords .  &  le  ramifient  en  un  grand  nombre 
de  moindres;  elles  fontpofées  alternativement^ 
&  la  plup'ctn  i:et>ondeut  ^ufli  dans  un  ordre 
alterne  à  celles  de  l'autre  côté  de  l'arrête.  Le« 
feuilles  de  la  plupart  des  Pêchers  fqm  d'un 
vert-pré ,  ou    tirant  un   peu  tiir  le  jaune. 
Elles   Ibrtent  des  boutons  pliées  en  deux. 
Lcut  odeyr  &  leur  faveur  approchent  de 
ceHes  des  Amandtfs  ameres.    Chaque  nœud 
des  bourgeons   porte  une,  deux  ou  trois 
■feuilles,  rarement  davantage,   Lorfqu'il  ea 
porte  plufieurs,  celle  qui  eft  placée  fur  le 
milieu  du  fupport  eft  grande  ;  les  autres  ^ 

3ùi  fortent  de$  côtés,  font  beaucoup  moin"*  . 
rei. 

Dans  Paiflèlîede  chaque  feuille,,  il  le  for- 
me un  bduton  ;  de  forte  que  le  nombre  des 
bou  ons  eft  ordinairement  égal  au  nombre 
des  feuilles  qui  naiflent  fur  chaque  nœud;  ôç    • 
J)ar  CQnf^quent  il  y  a  des  yeuxfiwplç»  (^ij^ 
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des  yeux  doubles  C^)  &  des  yeux  triplea 
{c,Fig.6.  ) 

La  rieur  du  Pêcher  cft  hermaphrodite  ^ 
eompolee  i^,  d'un  calyce  (  -P/g^,  7.  )  en  for* 
me  de  godet,  percé  par  le  fond,  ordinaire^ 
pient  teint  de  rouge- foncé  du  côté  dufoleiU 
&  vert  du  côté  oppofé;  divifé  en  cinq  dé- 
coupures 9  ou  fegmeos  obtus  qui  s'étendent 
jufqu'à  la  moitié  du  calyce,  lé  renverfenc 
fur  le  godçt,  &  font  créufcs  en  cuiileron  : 
a^.  de  cinq  pétales  (  Figr.  4 ,  ft^  i.  )  .difpo- 
fès  en  rofe ,  attachés  par  un  onglet  délié  aux 
angles  rentrans  des  découpi^res  du  calyce. 
On  trouve  quelques  fleurs  à  lix  pétales  ;  les 
fleurs  doubles  en  ont  un  grand  nombre.  Ces 
pétales  font  un  peu  creufés  en  cuiileron  { 
plus  ou  moins  arrondis;  teints  de  rouge  plus 
ou  moins  foncé; grands,  petits, ou  moyens. 
La  différence  de  forme ,  de  couleur,  &  do 
grandeur  des  pétales  efi  un  des  principaux 
carafleresqui  diflinguent  le;  efpeces,  ou  les 
variétés  de  Pêcher  >  3  ^ .  de  vingt  à  trente 
étamines  attachées  aux  parois  intérieures  du 
calyce  (  Fig.  5^,  ) ,  qui  çn  cçt  endroit  font 
lapiifées  d'une  fubflapce  grenue  ,  &  ordi- 
Bairement  colorée.  Elles  font  difpofées  par 
4iombre  de  quatre  à  fix  ratre  chaque  divi- 
i^on*  (  Figi,  4.  )  Quoique  leurs  filats  fo.enfe 
plus  courts  que  les  pétales  ^  cependant  elles 
paroiflent  aifez  élevées  au  -  denus  du  difquc^ 
de  la  fleur  ^  lorfqu'elle  s^ouvte  bien  ;  car  les 
$^\xi[$  s'ouvrçat  plu$  ou  moins  I  fuivant  r«(^ 
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pece.  EUes  font  terminées  par  des  fommtt» 
de  forme  d'olive  qui  renferment  one  pouf- 
l]ere  féminale  très-âne.  4  ^  .  Dans  l'^xe  de 
la  fleur  s'élève  un  piilil  formé  d'un  em- 
bryon arrondi ,  lifle ,  ou  velu  ,  félon  Tef- 
pece  (  Fig.  f .  )  placé  au  centre  du  fond  da 
calyce  (  Fig.  ^)%  h  d'un  ftyle  de  la  lon- 
gueur des  étamineS)  furmonté  d'un  ftygmate 
obtus. 

L'embryon  devient  un  fruit  charnu  &fuc- 
culent  (  Éig.  15.  )  dont  les  caractères  inté- 
rieurs &  extérieurs  difiinguent  les  efpeces 
de  Pêches.  On  peut  les  '  comprendre  dans 
quatre  clafTes.  i  ^ .  Celtes  dont  la  peau  eft 
velue  ou  couverte  de  duvet,  &  dont  \à  chair 
fondante  fe  détache  iàcilement  de  la  peau  & 
du  noyau  :  elles  s'appellent  proprement  Pê- 
ches. 2  ^ .  Celles  dont  la  peau  eft  velue  ; 
mais  dpnt  la  chaîr  ferme  ne  quitte  ni    la 
peau  ni  le  noyau  :  on  les  nomme  Pavies. 
3  ^ .  Celles  pont  la  peau  eft  violette ,  liflë 
iji  {ans  duvet ,  &  dont  la  chair  fondante  quitte 
le  noyau  :  ce  font  les  Pichet  violettes.  4  ^ . 
Celles  dont  la  peau  eft  violette ,  lifle  &  fans 
duvet ,  &  dont  le  noyau  eft  adhérent  %  la 
chair  :  elles  fè  nomment  Brugnons.  Les  va* 
riétés  de  chaque  efpece  fe  diftinguent  par 
'  leur  grofleur ,  leur  forme,  les  couleurs  de 
la  peau ,  &  de  la  chair,  leur  faveur ,  le  tempv 
de  leur  maturité,  hi  profondeur  de  la  nâ- 
nure  ou  gouttière  qui  les  divife  fuivant  leur 
longueur,  &c. 
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Ce  fruit  eft  foutenu  par  une  queue  très* 
courte  qui  s'implante  au  fommet  d'une  ca* 
Tité  (  Fif.  16.  )  plus  ou  moins  profonde  # 
Suivant  Pefpece  ^  &  e(l  attachée  à  la  branche 
au-deffiis  d'un  ibpport  ou  renflement  aflfez 
faillant.    ^ 

Le  centre  du  fruit  eft  occupé  par  un  gros 
noyau  (  Fig.  10.  )  ligneux  &  fort  dur  ;  un 
peu  applati  fur  les  côtés  ;  bordé  fuivant  fa 
hauteur 9  d'un  côté  ^Fig.  il.)  pas  tine  ar- 
rête faillante,  &  de  l'autre  (  Fig.  11.  )  par 
une  rainure  viSèz  profonde  par  laquelle  on 
ouvre  facilement  le  noyau  avec  la  lame  d'un 
couteau;  le  dehors  ^  fuivant  l'efpece  de  Pê- 
cher ,  eft  brun ,  ou  gris-clair ,  ou  ronge- 
foncé^  comme  ruftiqué  ou  creufé  défilions 
îrrèguliers  plus  ou  moins  profonds  ;  terminé 
à  une  des  extrémités  par  une  pointe  plus  ou 
moins  aiguë  &  longue ,  &  à  l'autre  par  un  en- 
foncement (  Fig.  10.  )  où  s'inféroient  les  vaif- 
féaux  de  la  queue.  Le  dedans  {Fig.  13.)^^ 
creufé  &  très-poli  ;  il  renferme  une  amande 
iFig.  14.)  amere,  de  forme  ovale  termi- 
née  en  pointe  par  un  bout ,  un  peu  appla- 
tie,  compofée  de  deux  lobes,  &  couverte 
d'une  enveloppe  brune. 

Tels  font  les  caractères  génériques  du 
Pêcher.  Ils  ont  tant  de  rapports  avec  ceux 
de  l'Amandier ,  que  M.  Linnteus  a  renfermé 
ces  deux-  Arbres  f6us  le  même  genre  &  le 
même  nom  Amygdalm.  Cepenunt  il  y  a 
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des  difTérences  aflez  confidérables  pow  dif^ 
tinguer  le  Pêcher  de  l'Amandier ,  &  ne  poiDt 
changer  les  dénominations  reçues.  Quaot  aux 
caraâeres  particuliers  des  efpeces  &  varié- 
tés du  Pêcher ,  ils  feront  détaillés  jdans  les 
defcriptions  fuivantes.  Nout  nous  bornerons 
aux  efpeces  bien  décidées,  &  à  leurs  variétés 
les  plus  notables. 

ESPECES  ET  VARIÉTÉS. 

I,  PERSICA  flore  magno ,  prœcoci  fiuclu  > 
albo^  n^nori. 

Avant-Peschb  blanche^  (P/,  -T/.) 

Ce  Pêcher  qui  devient  grand  dans  çei> 
taines  terres  où  il  fe  pb^t  finguHérement , 
n'eft  qu\in  arbre  moyen  dans  \ts  terreins 
ordinaires.  Il  poufle  peu  de  boîs  \  mais  il  eft 
gflè?  fertile  en  fruits. 

Ses  bourgeons  font  menus  «  &  verts  comme 
les  feuilles. 

Ses  boutons  (bnt  petits,  alongés  &  pointus^ 

S^s  feuilles  d'une  grandeur  médiocre  fbnt 
longuettes,  relevées  de  boffes,  pliéesea 

§outtiere,  recourbées  en  différens  fens,  d'un 
çau  vert ,  dentelées  &  furdentelée$  finemen( 
par  les  bords. 

Ses  fleurs  font  aflTez  grandes  ,  prefquQ 
blanches  ,  ou  de  couleur  de  rofe  très-pâle. 

Ses  fruits  font  petits  ,  n'exeédant  pas  h| 
groifeur  dHine  noix.  Quelques*un«  font  rQndi% 
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la  plupart  font  alongés.  Ils  font  terminés  pat 
un  petit  mamelon  pointu ,  quelquefois  très- 
long.  Une  gouttière  tfèsmafquée  s*étend  fut 
un  côté  des  fruits  depuis  la  queue  juiqu'au 
mamelon.  Dans  quelques-uns  elle  s'étend 
encore  fur  une  partie  de  Tautre  côté;  & 
dans  d'autres  fur  tout  Tautre  côté  ;  mais 
«lie  y  efi  beaucoup  moins  profonde,  &  à 
peine  fenfible. 

Sa  peau  eft  fine,  vdue  &  blanche,  même 
du  côté  du  foleil ,  où  cependant  on  apper- . 
^oit  une  teinte  de  rouge  fort  légère ,  lorf^ 
qu'à  la  fin  de  Juin ,  ou  au  commencement 
de  Juillet,  il  fait  des  jours  très-chauds. 

Sa  chair  eft  blanche,  même  auprès  du 
noyau,  fine  &  fucculente.  Les  terres  &  les 
années  feches  la  rendent  un  peu  pâteufe  $ 
&  alors  elle  n'eft  bonne  qu'en  compotes. 

Son  eau  eft  très-fucrée  ;  elle  a  un  parfum 
mufqué  qui  la  rend  très-agréable.  On  croit 
que  c'eft  ce  parfum  qui  attire  fes  fourmis 
qui  font  très-friandes  de  ce  fruit. 

Son  noyau  eft  petit ,  prefque  blanc  ,  or-' 
dinairement  adhérent  à  la  chair  par  quelquei 
endroits. 

Cette  Pêche  eft  la  plus  hâtive  de  toutes  ^ 
mûriffant  quelquefois  dès  le  commencement 
de  Juillet.  Il  eft  bon  d'en  avoir  à  différentes 
exportions  ,  afin  que  celles  qui  mûriflenc 
plus  tard  rempliflent  l'intervalle  qu'il  y  au* 
roit  entre  celled ,  &  la  fuivantt 
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II.  PERSICA  flore  magiv>M  fruStu  aJUvo, 
rubro ,  minori. 

Avant-Pbschk  rouge.  Avant-Pesche  de 
TroyesCP/.  ///.) 

Ce  pêcher  eft  rarenient  un  graod  ar^ 
bre  ;  il  donne  peu  de  bois ,  &  beaucoup  de 
fruit. 

Ses  bourgeons  font  rouges  &  menus. 

Ses  feuilies  font  d'un  vert-jaunàtre ,  gau- 
dronnées  ou  froncées  auprès  de  la  nervure 
du  milieu,  aflez  larges,  terminées  par  une 
pointe  aiguë,  recourbées  en-deflbus,  &  den* 
jetées  très-peu  profondément. 

Ses  fleurs  font  grandes,  de  couleur  de 
rofe. 

Son  fruit  efl:  plus  gros  que  TAvant- 
Pêcbe  blanche,  étant  de  treize  à  quatorze 
lignes  de  longueur ,  &  de  quinze  à  feize  li- 
gnes de  diamètre.  Il  eft  rond  >  divifé  d'un 
côté  fuivant  fa  longueur  par  une  gouttière 
très-peu  profonde.  Il  eft  fort  rare  qu'il  foit 
terminé  par  un  mamelon.  Aux  deux  côtés 
de  rendroit  où  le  mamelon  feroit  placé,  on 
^rperçoit  deux  petits  enfbncemens ,  dont  Tun 
eft  Textrémité  de  la  gouttière. 

Sa  peau  eft  fine ,  velue ,  colorée  d'un  ver- 
millon fort  vif  du  côté  du  foleil ,  qui  s'éclair- 
cit  en  approchant  du  côté  de  Tombre  où  la 
peau  eft  d'un  jaune-clair. 

Sa  chair  eft  blanche ,  fine ,  fondante ,  Axn 
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peu  teinte  de  rm^  fous  la  peau  du  côté  du 
foteil  ;  mai^  iaus  aucuns  tilecs  rouges  auprès 
du  noyau. 

San  eau  efi  fucrée  &  mufquée ,  ordinai- 
remeilt  d'un  goût  moins  relevé  que  celle  de 
rAvant-l  êche  bkincfae  ;  mais  plus  relevé  cïaps 
certains  terreins. 

Son  noyau  eft  petit ,  long  de  fept  Kgnesi, 
hrge  de  fix  lignes ,  épais  de  cinq  lignes , 
gris-clâr  :  il  quitte  bien  la  chair  pour  l'or- 
dinaire ;  mais  quelquelàis  il  s'en  détache  û 
peu  qtfon  prrâdroit  cette  Pèche  pour  un 
petit  Favre.  . 

Les  fourmis  Çc  les  perce-oreillles  font 
très-avides  de  cette  Pêche,  qui  ne  mûrit  aux 
•meilleures  expofîtîons  qvi*à  la  fin  de  Juillet , 
ou  au  commencement  d'Août. 

m.  PERSÏCA  aJUva  i  flore  parvo;  fruclu 
meJiocris  craffidei;  Trec affina  dicla. 

DouBii c  de  Troyes.  P b s  en e de  Troye$* 
Pettte  Mignone.  (P/.  IV.) 

Il  y  a  beaucoup  de  reflfemblance  entre  tfe 
Pêcher  &  le.  précédent.  Celui-ci  ell  unarbt'e 
plus  vigoureux  ,  également  abondant  en 
fruit ,  &  produisant  plus  de  bois. 

Ses  bourgeons  font  rouges  du  côté  dtt 
foleiU  '&  verts  du  côté  de  Tombre. 

Ses  feuilles  lifTes  ou  unies  ^  quelquefois  un 
pçu  froncées  auprès  de  Tarrête^  font  loa- 
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gues  d'environ  quatre  pouces,  larges  de  qua- 
torze lignes;  plus  larges  près  du  pédicule 
que  vers  l'autre  extrémité ,  qui  fe  termine 
en  pointe  très-aiguë  i  dentelées  par  les  bordi 
très  finement  &  légèrement. 

Ses  fleuris,  très-petites,  le  diftinguent  bien 
de  rAvant-Péche  rouge. 

Son  fruit  eil  une  rois  plus  gros  que  ce- 
lui de  TAvant  Pêche  rouge  ;  d^une  forme 
eu  confiante ,  tantôt  rond ,  fa  longueur  & 
'on  diamètre  étant  égaux  (  dix-fept  lignes  ) 
tantôt  un  peu  alongé  de  la  tête  à  la  queue; 
quelquefois  au  contraire,  ayant  de  dixfept 
à  dix  huit  lignes  de  longueur,  &  àe  vingt 
à  vin^  &  une  lignes  de  diamètre  :  il  eft  di- 
vifé  (uivant  fa  longueur  par  une  gouttière 
peu  profonde,  quelquefois  bordée  d'une  pe* 
tite  leVre.  La  queue  eft  placée  dans  une  ca- 
vité profonde  &  alfez  large  ;  la  tête  eft 
terminée  par  un  petit  mamelon ,  ou  un  ap* 
pendix  pointu. 

La  peau  eft  fine ,  chargéie  d'un  duvet  délié , 
teinte  d'un  beau  rouge  très-foncé  du  côté 
qui  eft  frappé  du  foleil,-  &  du  côté  de  l'om- 
bre ,  elle  eft  d'un  blanc-jaunâtte  un  peu  ti* 
quêté  de  rouge. 

La  chair  dl  ferme,  fine»  blanche  même 
auprès  du  noyau  où  l'on  apperçoit  rarement 
quelques  veines  roug^. 

L*cau  abondance  ^  un  peu  fucrée  «  vineufe 
de  cette  petite  Pêche,  mi  donne  rang  entre 
les  bonnes  Pêches. 
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Le  ftoyau  eft  petit ,  ayant  neuf  lignes  de 
longueur,  fept  ligpes  de  largeur  &fix lignes 
d'épaiflèur.  Il  fe  4étache  difficilement  de  la 
cliair*  t  .     , 

Le  fruit  refte  long-temps  fur  Parbre.  S^ 
maturité  qui  arrive  vers  latin  d'Août,  coii- 
coxiï  avec  celle  des  dernières  Avaot-Pêches 
rouges. 

iV.  PERSICA  œJUva  flore  parvo^fruSu  tni* 
nori  ^  carne  flavefcentê. 

Avant -PbsCue  jaune. 

L'Arbre  réflemble  au  fuivant  par  fon  port  ^ 
les  fleurs ,  fes  bourgeons ,  fes  feuilles. 

Le  fruit  eil  moins  gros  que  la  Double  dé 
Troyes ,  &  mûrit  en  même  temps.  Son  dia- 
mètre eft  un  peu  moindre  que  j^a  longueuit 
Sa  queue  eft  plantée  dans  une  cavité  pro>* 
fonde  &  fort  large.  11  eft  divifé  fuivant  (a 
longueur  par  une  gouttière  peu  profonde  v 
&  quelquefois  il  y  a  en  cet  endroit  une  émi* 
nence  en  forme  de  côte.  Un  gros  mamelon 
pointu  &  recourbé  en  forme  de  capuChon'le 
termine  par  la  tête. 

.   .  Du  côté  du  foleil  la  peau  eft  teinte  de 
.rouge-bronfoncé;  &  du  côté    de  l'ombre, 
elle  eft  de  couleur  de  jaune  doré;  par-tom: 
^couvert  d'un  duvet  fauve  &  épais. 

La  chair  eft  de  coijleur  jaune  doré ,  ei- 
cepté  auprès  du  noyau  &  quelquefois  fous 

Tome  II.  M 
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la  peau  où  elle  eft  teinte  de  rouge-carmio^ 
Elle  eft  fine  &  fondante. 

Ûeau  eft  douce  &  fucrée. 
P  Le  noyau  eft  rouge  tde  groffeur  propor- 
tionnée à  cellç  du  fruit ,  terminé  par  une 
pointe  obtufe. 

\.  PE&SICA  flore  parvo,fruBtt  mediocriê 
craj/iiiei^  carne  flavefcerue. 

Albbrgb  jaune.  Pbscbb  jaune.  (P/.  F.) 

Ce  Pécher  eft  médiocrement  vigoureux. 
U  noue  fort  bien  fon  fruit 

Les  bourgeons  font  d'un  rouge-&ncé  du 
côté  du  folS ,  &  tirent  fur  le  jaune  du  côté 
du  mur. 

Lesfemles  font  d'un  vert  approchant  de 
la  feuille-morte,  elles  rougiflenien  automne. 
-  Les  fleurs  font  petites,  de  couleur  rouge- 
foncé.  Quelquefois  on  trouve  ce  Pêcher  à 
grandes  fleurs; 

Les  firuits ,  un  peu  plus  gros  que  la  petite  Mi- 
gnonne, font  quelquefois  de  longueur  &de 
^bametre  égaux;  quelquefois  ils  ont  environ 
vingt  lignes  de  longueur,  fur  environ  vingi- 
trois  lignes  de  diamètre.  Leplusfouvent  ils 
font  alongés,  un  peu  applatis  fur  un  des  c6« 
téSf  &  fur*toUt  du  c6té  de  h  queue  qui  eft 
implantée  au  fond  dHme  grande  cavité.  lis 
font  divifës  fuivant  leur  fugueur  par  une 
gouttière  fort  (ènfible  ,  bordée  par  dcK 
lèvres  afiêi  fiuUantes» 
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La  peau  eft  fine ,  fe  détach^at-arec  peine 
da  fruit ,  s'il  n'cfl  pas  parfaitement  mûr  ; 
d'un  rouge-fbncé  aux  epdroits  frappés  du 
foleil  ;  jaune  fous  les  feuilles  &  du  côté  de 
Tefpalier  ;  très-chargée  d\in  duvet  fauve. 

La  chair  efl  de  couleur  jaune-vif;  de 
rouge  très-foncé  près  le  ijioyau;  teinte  d'un 
rouge  plus  clair  fous  la  peau  ;  fine  &  tfès* 
fondante  lorfque  le  firuit  efl  bien  mûr  ;  pâ« 
teufe  dans  les  terres  feches  ,  fur  les  arbres 
languiffans,  &  quand  le  finit  cueilli  vert  n'a 
mûri  que  dans  la  fruiterie. 

L*eau  eft  fucrée  &  vineufe  ,  lorfque  le 
terrein  n'eftpas  trop  humide^  &  que  le  fruit 
a  acquis  toute  fa  maturité  fur  Tarbre. 

Le  noyau  eft  petit,  brun  ou  rouge-foncé, 
terminé  par  une  très-petite  pointe^  long  de 
onze  lignes ,  large  de  dix  lignes  &  épais  de 
neuf  lignes. 

Elle  mûrit  vers  la  fin  d'Août ,  après  la 
Double  de  Troyes ,  &  TAvant-Pêche  jaune. 

VI.  PERSICA  flore  parvo\  fruSu  magno, 
carne  flavefcente. 

ROSSANNX. 

Le  Pécher  de  RofTanne  ou  Rofanoe  eft 
évidemment  une  variété  de  TAlberge-jaune. 
Ses  feuilles  font  un  peu  plus  larges  &  fou- 
vent  froncées  auprès  de  la  grande  nervure* 
Ses  finoits  font  un  peu  plus  gros,  ordinal* 
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rement  plus  arrondis  &  moins  hâtifs.  11$ 
.font  de  même  divifés  par  une  gouttière  très- 
marquée  fur  un  côté  ^  &  même  affez  fenfiblc 
fur  une  partie  de  Tautre  côté  au  -  delà  du 
mamelon.  A  la  tête,  on  remarque  un  petit 
enfoncement  ou  applatiffement  du  milieu  du- 
quel s'élève  un  mamelon  dont  la  bafe  a  près 
d'une  ligne  de  diamètre,  &  la  hauteur  au- 
tant; il  fe  termine  en  pointe  très-aîguë. 

VIL  PERSICAJTUciu  glohofo,  carne  buxeà^ 
nucUo  ndhœrente ,  cortice  objcurè-rubente. 

pAviE- AirbSRGE.   Peilsais   d'Afl-^ 
goumois, 

.  J^aî  raf)porté  ce  Pavie  de  TAngoumoîs. 
Sa  chaîr  eft  un  peu  jaune ,  très  -  fondante , 
rougç  auprès  du  noyau.  Sa  peau  eft  d'un 
Touge  très-foncé  du  côté  du  Ibleil.  Le  rouge 
a  moins  d'intenfité  du  éôté  de  l'ombre.  Ce 
fruit  qui  mûrit  vers  la  Hn  de  Septembre ,  eft 
excellent  en  Angomnois. 

VIII.  PERSICA  flore  magno ,  fruSu  gJohm- 
fiy^  compréjfo  ;  albis  carnç  &  cortice. 

M  A  D  ELE I N  B  blauclie.  (  P/.  f^I.  ) 

Quoique  cet  arbre  paroifle  aflez  vigou- 
reux, &  qu'il  pouflè  bien  ;  cependant  il  eft 
très-fenfible  aux  gelées  du  printemps  qui  fou-  - 
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vent  endommagent  fes  fleurs ,  &  empêchent 
fon  fruit  de  nouer,  ou  le  font  tomber  après 
qu'il  eft  noué. 

Ses  bourgeons  (ont  d'un  vert-pâle;  quel* 
quefois  un  peu  rougeàtres  du  côté  du  foleil; 
leur  moelle  eft  -prefque  noire. 

Ses  feuilles  font  grandes,  luifantes,  dHm 
vert  -  pâle ,  dentelées  profondément  fur  les 
bords.  11  y  en  a  oui  ont  fix  pouces  de  Ion* 
gueur ,  &  vingt  &  une  lignes  de  largeur. 

Sts  fleurs  grandes ,  de  couleur  rouge-pâle, 
paroifiènt  de  bonne  heure. 

Son  fruit  eft  d'une  belle  grofleur ,  bîea 
au-deflbs  de  TAlberge  jaune  ,  ayant  deux 
pouces  de  longueur ,  &  deux  pouces  deux 
hgnes  de  diamètre.  11  eft  rond ,  un  peu  ap* 
phti  vers  la  queue ,  &  arrondi  du  côté  deî 
la  tête,  divifé  fuivant  fa  longueur  par  une 
gouttière  peu  fenfible  fur  la  partie  renflée  ; 
mais  aflèz  profonde  vers  la  queue  qui  eft 
placée  au  fond  d'une  cavité  large  &  évafée 
ce  vers  la  tête  qui  eft  terminée  par  un  très- 
petit  mamelon  qu'à  peine  on  apperçoit. 

luà  peau  eft  fine ,  quitte  aifément  la  chair. 
Elle  eft  prefque  par-tout  d'un  blanc  tirant 
fur  le  jaune  ;  du  côté  du  foleil ,  fouettée  d'ua 
peu  de  rouge  tendre  &  vif;  &  par-tout  cou* 
verte  d'un  duvet  très-fin. 

Sa  <:hair  eft  délicate ,  fine ,  fondante, fuc- 
culente,  blanche  mêlée  de  quelques  traits 
jaunâtres.  Quelquefois  auprès  du  noyau  il  y 
ea  a  de  couleur  de  rofe. 

M3 
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Son  eau  eft  abondante ,  fucrée ,  mufquée  ^ 
d'un  goût  fin,  quelquefois  très -relevé,  quel- 
quefois peu ,  fuivant  l^expofitiori  &  le  terrein , 
Îui  décident  beaucou  p  d':;  la  bonté  de  cette 
^êche  délicate^  &  qui,  lorfquHls  ne  lui  con- 
viennent pas,  la  rendent  pàteufe« 

Son  noyau  eft  petit ,  rond  ,  gris  -  clair , 
long  d\in  ponce ,  large  de  neuf  lignes ,  épais 
de  iix  lignes. 

Le  commencement  de  fa  maturité  eft  vers 
la  mi- Août  avec  celle  des  dernières  Alber- 
ges,  &  la  fin  avec  celle  des  Mignonnes  & 
des  Chevreufes  hâtives. 

La  Madeleine  blanche  étant  mufquée,  les 
fourmis  en  font  très-friandes. 
.  Il  y  a  une  variété  de  ce  Pêcher  qui  n'en 
diffère  que  par  fon  fruit  qui  eft  moins  gros, 
fouvent  moins  mufqué;  mais  beaucoup  plus 
abondant.  On  pourroit  la  nomma:  petite 
Madeleine  blanche. 

IX.  PERSICAfion  magno^fruSu  albo^ 
carne  dura,  nucleo  adhctrentè. 

Pavik  blanc.  Pavib  Madelsins. 

Ce  Pavie  a  tant  de  reffemblance  avec  la 
Madeleine  blanche ,  que  je  ne  doute  point 
qu'il  n'en  foit  une  variété. 

Ses  bourgeons  font  verdâtres ,  un  peu  rou-. 
ges  du  côté  du  foleil.  Leur  moelle  eft  bhia- 
che;  au  lieu  que  celle  des  bourgeons  de  fai 
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|i/ladeleine  blaoche  eil  roufle,  dratit  fur  le 
noir. 

Ses  feuillet  fontd\in  vert-pâle,  dentelées 
Jprofondément,  prefque  toutes  un  peu  fron* 
cées  fur  Parrête ,  fans  cependant  être  défi- 
gurées. U  y  en  a  qui  font  longues  de  fix 
pouces%  &  larges  dç  dix-neuf  lignes. 

Ses  fleurs  font  gf^ndes  ^  de  couleur  de 
chair  très-légère,  prefque  blanche. 

Son  fruit  eft  à-peu  orès  de  même  groflëur 
&  figure  que  la  Madeleme  blanche  ;  il  a  vingt- 
fc  lignes  de  longueur  &  vingt  -  huit  lignes 
de  largeur.  La  gouttière  eft  peu  fenfible  fur 
la  partie  reofléer mais  profonde  vers  laqueue, 
^ui  eft  plantée  dans  une  cavité  moins  ou- 
verte que  dans  la  Madeleine  blanche  ;  & 
vers  la  tête ,  où  il  y  a  quelquefois  un  très- 
petit  mamelon. 

Sa  peau  eft  toute  blanche ,  excepté  da 
côté  du  foleil  où  die  eft  marbrée  de  très- 
peu  de  rouge-vif. 

Sa  chair  éft  ferme  «  comme  éelle  de  tous 
les  Pavies ,  blanche ,  fucculente ,  adhérente 
au  noyau  ^  auprès  duquel  elle  a  quelques 
traits  rouges. 

Son  eau  eft  aflez  abondante,  &  très-vi- 
tieufe  lorfque  ce  fruit  eft  bien  mûr ,  ce  qui 
le  &it  eftimer  de  ceux  qui  ne  haïfleDt  pas 
les  firuits  fermes. 

Son  noyau  n'eft  pas  gros. 

Ce  Pavie  mûrit  au  commencement  de  Scp- 

IVI4 
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tetnbre.  U  eft  très-bon  confît  tant  au  fucre 
qu'au  vinaigre. 

;  X.  PERSiCAflore  magno^  fruclu  pauMtun 
comprejffb^  corticc  rubro^  came  yenis  rubris 
.     muricatâ^ 

MADEiiBiKE  rouge.  Madeleine  de  Cour- 
fon.  (  PL  VII.  ) 

-  La  Pêche  que  Rivière  &  Dumoulin  ap- 
[  pellent  Madeleine  reuge ,  eft  très  ^  différente 

de  ceUçci.  Il  ne  paroît  pas  que  la  Quinti^ 
.  nye  Tait  connue.  Merlet  la  confond  avec 
la  Payfanne,  qui  eft  petite,  fou  vent  jumelle, 
&  peu  eftiiiiable. 

-  Ce  Pêcher  eft  fort  femblable  à  celui  de 
.Madejeine  bfanche. 

Les  bourgeons  font  un  peu  plus  colorés 
&  plus  vigoureux. 

Les  feuilles  font  d'un  vert  plus  foncé, 
dentelées  plus  profondément ,  &  liirdentelées. 
Les  grandes  ont  cinq  pouces  de  longueur  & 
vingt  lignes  de  largeur.  Les  moyennes  font 
longues  de  quatrç  pouces,  &  larges  de  dix- 
huit  lignes. 

Les  fleurs  font  grandes,  &  un  peu  dus 
rouges. 

jLe  truit  eft  rond ,  fouvent  un  peu  applati 
du  côté  de  la  queue,  au  contraire  de  la  Ma- 
deleine blanche;, plus  gros,  lorfque  Tarbre 


;^' 
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cft  médiocrement  chargé;  &  moindre  lorf- 
que  Tarbre  en  porte  b^ucoup. 

La  peau  eil  d'un  beau  rouge  du  côté  idu 
foleil.  ^ 

La  chair  eft  blanche ,  excepté  auprès  du 
noyau  où  elle  a  des  veines  rouges. 

L'eau  eft  fucrée,  &  d'un  goût  relevé  qui 
fait  mettre  cette  Pêche  au  nombre,  des  meil- 
leures. 

Le  noyau  eft  rouge  &  aflez  petit. 

Le  fruit  mûrit  ^  la  mi- Septembre  avec  la 
groffe  Mignonne,-  (ouvent  plutôt. 

Ce  Pêcner  donne  beaucoup  de  bois  ;  ainfi 
il  faut  le  charger  à  la  taille.  Il  donse  peu 
de  fruit,  quoiqu'il  ne  foit  pasfujet  à  couler 
comme  la  Madeleine  blanche. 

La  Madeleine  tardive ,  ou  Madeleine  rou- 
ge tardive  à  petite  fleur  ^paroît  être  une  va* 
riété  de  la  Madeleine  de  Courfon.  Ses  fleurs 
font  petites.  Son  fruit  eft  de  médiocre  grof- 
feur»  &  très-coloré.  Là  cavité  au  fond  de 
la<pelle  la  queue  s'implante  eft  fouvent  bor^^ 
dée  de  quelques  plis  àflèz  (enfibles.  Si  ce 
Pêcher ,  dont  le  fruit  eft  de  très-bon  goût 
&  ne  mûrit  qu'avec  les  Perfiques ,  n'avoit 
pas  les  feuilles  dentelées  profondément ,  le 
port  &  la  plupart  des  caraûerés  de  la  Ma- 
deleine, je  ferois  tenté  de  le  regarder  com- 
me une  Pourprée  tardive.- 
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XI.  PERSICA  flore  magno ,  jruSa  amplo  ^ 
ferotino  ,  compreffo  ;  cortict  pauUdiun  ru^ 
Unie  ,  carné  aJid. 

P  B  S  c  H  £  Malte. 

Ce  Pécher  peut  encore  être  regardé  comme 
tme  variété  de  la  Madeleine  blanche. 

n  eft  aflëz  vigoureux  &  fécond.  Ses  bour- 
geons ont  uq  peu  de  rouge  du  c6té  du  £> 
leiU  &  leur  moelle  eft  un  peu  brune. 

Ses  fetuUes  font  dentelées  plus  profondé» 
ment  cpe  celles  de  la  Madeleine  blanche  « 
&  moins  que  celles  de  la  Madeleine  rou;^. 

Ses  fleurs  font  grandes  j  de  couleur  de  rô- 
le pâle. 

Son  fruit  eft  aflêz  rond^  un  peu  ap(dati 
de  la  tète  à  la  queue  ^  quelquefois  plus  grot 

Sue  la  Madeleine  blanche  ,  (buvent  moin* 
re  &  plus  couTL  Sa  gouttière  s'étend  pref« 
qu*éplement  fur  les  deux  cô^;  eUe  nVft 
profonde  qu^è  la  tête,  où  il  n'y  a  pdntde 
mamelon.  La  queue  eft  placée  dans  not  cs« 
▼ité  étroite.  Ses  proportions  les  plus  ordi* 
mdresfont  vingt-deux  lignes  de  hauteur  fo^ 
deux  pouces  de  diamètre. 

Sa  peau  prend  du  rouge  du  c6té  du  fo* 
leil,  &  fe  marbre  ordinairement  de  rouge 
plus  foncé.  L'autre  côté  demcfure  vert-clair  i 
elle  s'enlève  facilement  ^ 

Sa  chair  eft  blanche  &  fine. 
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Son  eau  uo  peu  mufquée  &  très-asi^ble. 

Son  noyau  eft  très-renflé  da  côte  de  la 
pointe  ^  long  d'un  pouce ,  large  de  onze  li* 
gnes ,  épais  de  neof  lignes. 

Le  temps  de  fâ  maturité  eft  un  peu  après 
la  Madeleine  rouge. 

Xn.  PERSICAfiu3ugloiofo,  ctJKvo,  ohf 
curè-rubente  ^   carne  aquoja  ^/uaviffima. 

Véritable  Pourprée  hâtive  à  grande  fleur. 
(P/.  VUl) 

Ce  Pêcher  eft  vigoureux  &  fertile. 

Sç%  bourgeons  font  &rts>  médiocrement 
longs,  teints  de  roqge  du  Côté  du  ibleil. 

1^  feuilles  font  terminées  en  pointe  très* 
aiguë.  La  dentelure  eft  r^uliere>  très -âne 
&  très-peu  profonde. 

Ses  neturs  font  grandes ,  d'un  rouge  aflez 
vif;  s'ouvrent  bien. 

Le  fruit  eft  gros,  divifé  en  hémifpheres 
fuîvant  fa  hauteur  par  une*  rainure  large  & 
aflez  profonde  qui  fe  termine  à  un  enfon- 
cement quelquefois  confidérable  à  la  tête  du 
fruit,  au  milieu  duquel  on  appefçoit  à  peine 
la  place  du  piftil  ;  &  à  une  cavité  large  & 
profonde  dans  laquelle  s^implante  la  queue. 
Il  eft  d'une  belle  forme  lorfque  fon  diamètre 
eft  de  vingt -cinq  lignes,  &  fa  hauteur  de 
vingt-trois  lignes;  fou  vent  fon  diamètre  ex- 
cède vingt-fept  lignes  ,  &  fa  hauteur  vingt* 
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quatre  lignes.  Quelquefois  le  noyau  s^ou- 
vrant  fait  bouffer  le  fruit,  &  alors  fon  dia- 
mètre eft  trop  grand  pour  fa  hauteur,  & 
par  conféquent  fa  forme  peu  agréable. 

La  peau  eft  couverte  d'un  duvet  fin  & 
épais  ;  elle  eft  d'un  beau  rouge-foncé  du 
côté  du  foleil.  L'autre  côté  eft  tiqueté  de 
très-petits  points  d'un  rouge- vif,  qui  font 
paroitre  la  peau  plus  ou  moins  rouge ,  fui- 
vant  qu'ils  font  plus  ou  moins  gros  &  fer- 
rés. Elle  eft  fine  &  fe  déuche  facilement  de 
h  chair. 

La  chair  eft  fine  &  très  fondante  ;  blan* 
che  t  excepté  autour  du  noyau  où  elle  prend 
un  peu  de  rouge  très-vif.  Il  eft  rare  d'en 
^ippercevoir  fous  la  peau ,  même  du  côté  du 
foleil. 

L'eau  eft  abondante ,  très-fine ,  &  excel- 
lente. 

Le  noyau  eft  rouge ,  ruftiqué  profondé- 
ment ;  il  n'feft  point  adhérent  à  la  chair. 

Cette  belle  Pêche ,  qui  peut  être  recar- 
dée  comme  une  des  meilleures ,  mûrit  dans 
le  commencement  d'Août ,  ordinairement 
uvant  la  Madeleine  blanche. 
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XIII.  PERSICAfloteparro^  fmauferotino^ 
globofo ,  ob/curè'rutenm^  Juaviffiïno. 

Pourprée  tardive.  (  PI.  IX.  ) 

Ce  pêcher  eft  un  arbre  vigoureux. 
Lès  bourgeons  font  gros. 

Les  feuilles  font  grandes,  dentelées  très- 
légèrement,  froncées  fur  Tarrête;  pliées^  & 
contournées  en  diiférens  fens. 

Les  fleur?  font  très-petites. 

Le  fruit  eft  rond,  gros,  ayant  deux  pou- 
ces quatre  lignes  de  longueur  ^  &  dëut 
pouces  fept  lignes  de  diamètre  ;  quelquefois 
un  peu  applati  du  côté  de  la  tête.  La  queue 
eft  placée  dans  un  enfoncement  aflez  large. 
La  gouttière  eft  peu  marquée  ;  &  le  msi^ 
melon  eft  à  peine  fcnfîble. 

La  peau  eu  couverte  d'un  duvet  fin,  teinte- 
d'un  rouge-vîf  &  foncé  du  côté  du  foleiU 
Le  côté  de  Tombre  eft  de  couleur  jaune- 
paille. 

La  chair  eft  flicculente,  très-rouge  auprès 
du  noyau. 

L^eau  eft  douce  &  d'un  goût  relevé. 

Le  noyau  eft  petit ,  brun ,  relevé  de  groflês 
boftès ,  teirmlné  par  une  pointe  allez  longue  ^ 
&  fine.  '        . 

MerTét  a  confondu  cette  èfpece  avec  la 
Mignonne.  Les  fleurs  de  la  Pourprée  taiv 
dhre,  qui  font  j^tifes^  fc  le  temps  de  la 
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maturité  de  fon  fruit  qui  n'eft  qu'au  com- 
mencement d'Oâobre  ^  fuffîfent  pour  les  dif- 
'tinguer. 

XIV.  PERSICA  flore  magno  ,  fiiiclu ,  gk^ 
bofo  ,  pulcherrimo  ^fatwri-rubro. 

Mignonne.    Greffe   M|i  <»  n  o  n  n  b. 

VB1.0UTÉK  de  Merlet.  (P/.  X  )    • 

Ceft  un  arbre  vigoureux  qui  donne  beau- 
coup de  fruit  >  &  pouffe  affez  de  béis. 

Ses  bourgeons  font  menus ,  &  fort  rouges 
îdu  côté  du  foleil. 

.    Ses  feuilles  font  grandes,  d\m  vertfon- 
icé,  dentelées  très-finement  &  légèrement. 
S^  fleurs  font  grandes ,  d'un  rouge- vif. 
*  ,Son  fruit  eft  gros  (vingt-quatre  lignes  de 
longueur ,   vingt-huit  de   diamètre  )  ;  bien 
rond  ;  quelquefois  applati  par  le  bout;  divifé 
en  deux  hemifpberes  par  ime  gouttière  pro- 
fonde,  peu  large  &  ferrée  par  le  bas,  ayant 
ibuvent  un  de  fes  bords  plus  relevé  que 
Tautre.  Dans  les^gros  fruits  elle  eft  peu  (en* 
fible  à  la  partie  la  plus  renflée  ;  mais  elle  de- 
vient profonde  en  approchant  de  la  queue , 
qui  eft  fi  courte  &  fi  enfoncée  dans  une  ca- 
vité aflê^  large  &  profonde  ,  que  la  bran- 
che fait  impr^on  fur  le  fruit.  Elle  devient 
aufli  plus  marquée  vers  la  tête.  A  cette  ex- 
trémité du  fruit  il  y  a  un  petit  enfoncement 
ou  applatiffement  au^  milieu  duquel  on  ap- 
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perçoit  les  refies  du  pifiil  qui  y  forment  uft 
très-petit  mamelon. 

Sa  peau  efi  fine ,  couverte  d*un  duvet 
trè^iélié  qui  la  rend  conune  fatinée.  £1I6 
fe  décache  facilement  de  la'  chair.  Du  côté 
qui  efi  frappé  du  foleil,  elle  eftd^un  rouge* 
brun  foncé;  &  du  côté  de  Tombre,  d\ui 
vcrt-dair  tirant  fur  le  jaune.  Avec  une  lou^ 
pe  on  voit  ce  côté  prefque  par- tout  tiqueté 
de  roùge.  L^rfque  le  fruit  a  mûrit  à  roui* 
bre,  la  peau  a  beaucoup  moins  de  rouge  ^ 
&  tire  (ur  le  vert. 

Sa  chair  efi  fine,  fondante,  fucculente^ 
délicate;  blanche,  excepté  fous  la  peau  da 
côté  du  foleil ,  &  auprès  du  noyau  où  elle 
efi  marbrée  de  couleur  de  rofe-vif.  En  Texa- 
minant  attentivement ,  on  y  apperçoit  des 
points  verts  tirant  fur  te  jaune*  Elle  «'éclair- 
cit  &  devient  d'un  blanc  plus  pur  en  ap- 
prochant des  traits  rouges  qui  U)nt  autour 
du  noyau. 

Son  eau  eft  (ucrée ,  relevée ,  vineufe  ;  un 
pen  sugrelette  dans  les  terres  froides. 

Son  noyau  eft  d'une  grofieur  médiocre 
(  on  pouce  de  longueur  >  dix  lignes  de  lar^* 
geur,fept  lignes  d'épaiifeur);  peu  alongéi 
très-rouge.  Ordinairement  il  y  refie  des  lara* 
beaux  de  chair  attachés. 

Cette  Pèche  mûrit  un  peu  0ui  tard  qw 
la  Madeleine. 
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Xy.,PERSICA  flore  magno ,  fruciu  ceJUvo, 
•    *   'globofo^  obfcufè'ti^enie^fuaviffimo. 

PouWrÏe  hâtive.  Vineusk.  (P/.  XL) 

G*eft  un  Pêclier  aflèz  vigoureux,  dont 
le  bpis  .éil  gros ^.  qui  donne  beaucoup  de 
fruit,'  à  n'çft  pas  délicat  (Ur  rexpofition, 
'{on  fruit  i'étant  jamais' pâteux. 

Ues^bourgeons,  fur-tout  ceux  à  fruit  ,font 
:  menus.  Leur  écorce  eft 
;ôté  du  foleil. 
t  grandes  9  d'une  couleur 

Qt  d'un  vert- foncé  >  &  pl^ 

îsdé  la  grofle  Mignonne. 

une  belle  groITenr ,  rond  ; 

r  le  bout ,  &  divifé  en  deux 

î'profbnde. 
.. ,  I41  peau  elt  tine ,  quittefacilemeht la  chair; 
elle  ëft .  d'un  :  rouge  trôs-fo^cé ,  mêijie  aux 
endroits  qui.  ne  font  point  frappés  du  fo- 
leil,. &  couverte  d'un  duvet  fauve  très-fin, 
.  La  chaire  eft  fine,  fucculente;  blanche, 
jexçepté  fous  japeau  &  autour  du  noyau  où 
elle  eft  très  rouge. 

.,  4^'eaUjéft  abondante,  vineufe; quelquefois 
aigrelette  ,"tur-tout  d'ans  les  terreins  froids. 
Le  noyau  eft  fort  rouge,  &*  de  médiocre 
grolfeur. 
En  comparant  cette  defcription ,  avec  la 

précédente, 
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ptécéétx^e^  il  é(jt  tàSt  ishippercevoir  pour* 
quoi  cecte  Poup^pirée  p'eft  pas  placée  avec  , 
les  Pêches  qvî  oot  la  même  dàiominattoo. 
Je  De  lui  (m  pQÎot  us  aoin  ibus  lequd  eUe 
^  cpowe 9  &  (K|ui«X(Hranie  (à  couleur;  mais 
je  la  ca^e  jauprès  de.ia  grofle  Mignonne^ 
4pnt  jelk  eft  une  variébé  qui  eu  dif&e  peu, 
&  qui  s^  diftingue  fiicileuient  par  la  cou- 
leur de  la  peau  &  /ie  la  diiair^  &  par  le 
«(aps  de  fa  jMumxé. 

i 

XVL  PERSICA  flore  forfo ,  fmSbi  ^hof».^ 

{Pi.  XII.) 

.Ce  l^ècÎJfiT  fft  gfîw^  4t  vigpureiîicj  jl  fe 
çjtt  ftifèmiPf  A  frMii;.  >H  charge  quelquefois 
trop,  &  alors  foa  fruit  n'eft  ^  gros,  [fi 
l'-oa  8*9  Soffi  d'en  j;^jkpc^  uqe  psirtie.  Il 

d^  $p^  l4uf  petit.,  iKgg  p.bH^  ^  plus  tOK* 
(«PciRt  qw':^  efpaljer. 

Ses  feuilles  font  très-g^imiâf  »  HHUl^  jN 
4^.b^V  veirt. 

Ss»  Mn  fifi^  pfef<^  ftmi ,  ZfWt  .un 

P«$>p}»9  4^  ^i9Pi?tiye  que  ^toPgMfvr;  or* 

dioairement  un  peu  moins  grQ6  ^^  ]^^qS9 

Mignonne;  divifé  par  une  gouttière  très- 

Tome  IL  lî 
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large  &  affee  profonde ,  fouvent  bordée 
d'une  fevre  plus  relevée  que  Tautre  bord. 
Le  côté  oppofé  à  la  gouttière  ell  applati  oa 
enfoncé  i  &  la  réunion  de  la  rainure  avec 
cet  applatiflement  forme  une  efpece  de  ca- 
vité au  bout  du  fruit.  La  gouttière  efl  plus 
large  &  plus  profonde  que  celle  de  la  Mi- 
gnonhe.  L^  queue  eft  placée  dans  une  ca* 
vite  large  &  profonde. 

Sa  peau  eft  colorée  d'un  beau  rouge-fbn* 
cé^  quitte  aifément  la  chair,  eft  couverte 
d\irt  duvet  très-fin* 

Sa  chair  eft  fine  &  fondante  ;  blanche , 
excepté  auprès  du  noyau  où  elle  eft  très- 
rouge  ,  &  quelquefois  ce  rouge  s'étend  bien 
avant  dans  la  chair; 

Son  eau  eft  vineufe  &  d'un  goût  excel- 
lent j  fans  avoir  un  certain  retour  d'aigreuf 
qui  diminue  quelquefois  un  peu  du  métite  dé 
la  Mignonne. 

Son  noyau  eft  petit,  aflêz  rond,  de  trou- 
leur  gris-clair  :  lorfque  le  fruit  eft  bien  mûr, 
il  refie.de  grandi filamens  attachés  au  noyau^ 

La  maturité  de  cette  belle  Pêche  eft  vers 
la  mi-Septembre. 

D^un  côté  tous  fes  traits  de  reflemblan<^ 
avec  la  Mignonne  ;  de  l'autre ,  fes  petites 
fleurs  &  fon  beau-rouge  foncé,  laiflent  ea 
doute  fi  elle  doit  être  regardée  comme  uns 
Pourprée  hâtive ,  ou  comme  une  variéié  da 
la  Mignonne. 
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PERSiCAi,  Pbsch&r;       loi 

XVII.  PERSICAflortfaryo^fruBuafiivo^ 
comprejjb  ,  paiduÙun  verrucojb. 

Chbvjblïusjè  hâdve.  (A.  JT/JJ.  ) 

On  trouve  ordinairement  ce  Pêcher  dans 
toutes  les  pépinières  ^  par  ce  qo'il  ed  très-^ 
Vigoureux  &  qu'il  donne  beaucoup  de  fruit. 

Ses  feuilles  font  grandes ,  dentelées  trèâ- 
finement  &  trës-légérenient  i  elles  fej^lient  tÉ, 
gouttière. 

Ses  fleurs  font  petite^. 

Son  fruit  eft  d'une  belle  grblTeuir,  un  peUL 
ialongé;  divifé  fuivânt  fà  longueur  par  une 
gouttière  très-fenfible ,  bordée  de  deux  lè- 
vres ,  dont  une  eft  plus  relevée  qiié  Tàutre  ; 
JTouvent  paffemé  de  petites  bolfes  ,  fur-touà 
vers  la  queue,  terminé  par  lin  mameloà 
pointu  ,  qui  eft  ordinairement  affez  petit. 

Sa  peau ,  du  côté  dû  fdleil ,  a  Un  cdlorift 
rouge-vif  &  agréable. 

Sa  chair  eft  blanche,  fine ,  très-fondante i 
jrouge  auprès  du  noyau  ;  un  peu  moins  dé* 
licatë  que  celle  des  Madeleines. 

Son  eau  eft  douce,  fiicrée ,  &  dé  fort  bob 
goût. 

Son  noyau  eft  brun,  un  peii  âlongé^  de 
médïocre  grofleur. 

Cette  Pêche  mijirit  entre  la  mi- Août  &  Re- 
commencement de  Septembre.  Si  elle  n'eft 
|>as  aux  meilleures  expoiiûons ,  ou  ii  on  là 

N  a 
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laifle  trop  mûrir ,  elle  efl  pâteufe  &  de  mau- 
vais goût.' 

Je  foupçotme  h  Pêche  que  je  viens  de 
décrire  de  ne  pas  être  la  véritable  Che- 
vreufe  hàtîve;  mais  d'en  être  une  variété 
que  Merlec  &  la  Quintinye  appellent  Fiche 
d'Italie. 

hsL  ^éche  4ui  eft  connue  aajourd^ui  fem$ 
le  nom  de  Piche  d^batU ,  eft  ^offi  une  va- 
riété de  la  t:hevreute  'hàthne-  LVbre  eft 
Ir.ès-Vigdûteux.  Je  ne;connoîs  aucun  Pêdier 
oui  pouflè  des  bourgeons  auflî  longs  &:  wSk 
forts,  §cs  feuilles  fontî^lûî  grandes  ;  fe  fleurs 
petites}  &  ft)h  Ifruit  eft  j4us  tardif,  plqs 

frôs,  icArâle,  un  peu  potntu,  prend  «oini 
e  couleur ,  &  une  couTeur  plus  darre.  Sa 
chair  efl  rouge  auprès  du  noyau,  elle  a 
beaucoup  d*eau. 

Je  crois-que  la  véritttbie  ObevrcUfe  fcâmrt 
eft  celle  que  je  vais  décrire. 

XVIIL  Bbw-b  "CttEvu^uçE. 

Tous  les  carafteres  de  TArbre  foik  les 
mêmes  que  ceux  de  la  Chevreufe,  n*^.  if. 

Le  fruît  éft  alongé,  ayant  deux  |)fouces 
trois  lignes  de  longueur,  &  deux  poncfis 
de  diaméti-e.  La  gouttière  qui  le  dîvîfe  fui- 
vant  fa  longueur ,  eft  très-peu  fenfiWe  à  la 
partie  rei)flée  ;  mais  elle  Peu  beaucoup  vers 
les  extrémités,  fin:-tout  à  la  tête  où  Vm 
apperçoit  utie  fenre  &  un  mamelon  peinai. 
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Îim  quelquefois  eft  très-petit.  La  cavité  au 
ond  de  laquelle  s'attache  la  queue  eft  afièz 
étroite  9  &  prefque  toujours  bordée  de  quel- 
ques boffes  ou  petites  éminences*  IJ  eft  affez 
ordinaire  d'en  apperccvoir  quelques-unes  ré- 
pandues fur  le  fruit. 

Lorfque  cette  Pêche  eft  bien  mûre ,  fa 
peau  eft  jaune  prefque  par-tout ,  excepté  aux 
endroits  expofés  au  foleil  où  elle  prend  un 
rouge-clair  &  brillant.  Elle  eft  couverte  d'uç 
duvet  aflez  épais  qui  s^enleve  aifémeot  en 
Teftiiyant.  Elle  ne  le  détache  qu'avec  peine 
de  la  chair  y  à  moins  que  le  bvàx  ne  foit 
très-qaûr, 

La  chair  n'eft  ordinairement  ni  très -fon- 
dante ,  ni  très  -  délicate  ;  quelque&is  même 
elle  eft  un  peu  pâteufe  qu^nd  le  fruit  eft 
très-mûr.  Elle  eft  un  oeu  jaunâtre,  excepté 
du  côté  du  foleil  fous  la  peau  où  elle  a  une 
légère  teinte  rouge  ;§(  auprès  du  noyau  où 
elle  eft  marbrée  de  couleur  de  rofe. 

L'eau  eft  fucrée  &  aite^  agréable. 

Le  noyau  eft.  gro^ ,  brvm ,  ruftlc^ué  très* 
profondément ,  terminée  p?r  une  pomte  fort 
aiguë ,  long  de  feize  bgne$  i  l^irge  de  neuf 
lignes,  épais  de  fix  lignes  2c  àcme^ 

Cette  Pèche  mûrit  avec  la  Mignonne  vers 
le  coosmeocement  de  Septemtoe* 
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XIX.  PERSÏÇA  fiorc  maçno ,  jru3u  minas 
'  û^yç  ,  paululiun  verrucoju  ,  dilutè  rubenu. 

Véritable  C  H  A  N  c  E  li  L I  £  R.  £  à  grande  fleur. . 

^  Ce  Pêcher  rçffeinWe  beaucoup  à  celui  de 
Chevreufe,  par  fes  bourgeons  vigoureux  & 
îts  grandes  feuilles. 

Ses  fleurs  font  grandes. 

Son  fruit  cil  d'une  belle  groffeur;  un  peu 
moins  aloneé  que  la  Chevreuîe  n  ^ .  17.  Son, 
diamètre  èfi  de  deux  pouces ,  &  fa  hauteur 
de  vingt-deux  lignes.  H  eft  divifé  en  deux 
hémifpheres  inégaux  par  upe  rainure  qui  n'a, 
de  profondeur  que  près  de  la  queue  qui  eft 
placée  dans  une  cavité  étroite  &  profonde; 
&  à  la  tête  où  on  Voit  un  très  petit  ma- 
melon. Le  côté  oppofé  à  la  rainure  eftap- 
plati.  • 

'  Sa  peau  eft  très-fme ,  $e  d'un  beaiji  fpu^ 
^u  côté  du  foleil. 

Son  eau  eft  fucrée  &  excellente. 

Elle  mûrit  au  commencement  de  Septem- 
bre, après  la  Belle  Clievreufe. 

Ces  deux  Pêchers  ne  fe  diftinguem  que 
par  la  fleur  &  le  temps  de  la  maturit;é  du 
Ttuit.  Dans  plufieurs jardins,  on  trouve  pour 
la  Chancdliére  une  variété  de  la  Chevreufe , 
qui  a  la  fleur  petite  ;  &  le  fruit  un  peu  plQ|| 
^ond|,  &  moins  h^.  * 
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t.    .  III 

XX.  PERSICA  flore  paryo ,  fftàâu  firotm^. 
comprejjb,  paululkm  verrucojQ. 

.  ÇHfivR£u$£ tardive.  Po.uRP&jÉs^ 
{PL  XIV.) 

UArbre  eft*  vigoureux  &  charge  beau< 
coup;  ce  qui  oblige  d'éclaircir  le  fruit,, afia. 
quil  devj^uie  plus  beau» 
<  Ses   bourgeons  font  rouges  du  côté  du. 
ibleiL 

Ses  feuilles  font  grandes  ;^.  dentelées  très- 
l^éremefM;  peu.  froncéi^s  auprès  de  Tarrête. 

3es  fleurs,  fout  petite ,  de  couleur  rouge^^. 
brun. 

Se3  &uits  font  uapeu  alongés  ;  d'une  bonnes 
grofleur  ;  divifés  par  une  gouttière  aflez  pro« 
ronde ^  qui  eft  bordée  par  deux  lèvres,  dont 
\mg  eftplus  élevée  que  l'autre  ,*  terminés  par 
un  n^amelon. 

Sa  peau  eft  un  peu  verdâtre  du  c6té  du 
HHir  ;  &  d'uc' très-beau  rouge  du  côté^^  du 
fpleil,  ce  qui  la  fait  nommer  Pourprée. 

3a  cbvr  eft  blanclw. ,.  excepté  près  da. 

Son  eau  eft  excellente  &  très.-* agréable.. 
:  '  Son  noyai»  eft  de  médiocre  groffeur.  Il  y 
4^iieure  beaucoup  de  lanqbieaux;  de  chair  atit. 
tsichés,  lorfqU'On  ouyre  le  fhiit. 

Cette  Pêche  mûrit  à  la  fin  de  Septembre,. 

Ûy  ar  dfs.Gbwrcufes  très  -  tardives  quv. 

N4, 
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méritent  peu  d'être  cultivées ,  parce  qu'elles 
nrftrilfeBt  rarement. 

Nota:  Quoique  \t%  Pêchéw  de  Cfeévreufe 
foient  des  arbres  Vigoureux,  ils  font  fort 
fenfibles  à  la  dHFérence  dfes  terteiûs  &  des 
cxpofrtîons  ,  qui  les  fait  quelquefois  telle- 
ment changer ,  qu'à  peine  peut-on  les  reoon- 
iMrftre,  &  qu'on  les  prend  pour  des  tarîéfés. 
On  voir  chez  les  Pépîniérifle»  de  Vitry ,  dr 
très -belles  &  très-grofles  Chevreuiês,  4t 
fur-tout  des  tardives  qui  om  près  de  trois 
pouces  de  diamètre.  Les  mêmes  Arbres  tsanf- 
plantés  dans  des  terreim  otdiriaifrei»  ^  donént 
dès  fruits  de  grofieur  beaucoup  Inférirare^ 
hc  quelquefois  de  fotïM  uq  ptu  £fiëf'«me. 

XXI.  PERSICA  ftoTB  fiafVo^fiiOkglabm  » 
éfpiHP  j  carné  albà ,  isottitë  f^tini  alè^  ^  faf^ 
HAt  dUi^rubétUê^ 

Pesche-Cerisb*  (P/.  JïK.) 

L'Arbre  a  le  mêiwe  port  qtie  fe  VMiet 
de  petite  Mignonne  ,•  i*  n'eft  pa^  plus  grand  4 
&  H  ftuéWflfi  aifez  bien-  . 

Le$  bourgeons  font  menus;  d^un  beat! 
rouge  dû  côté  du  fôldl. 

Les  fouillée  îdtit  feififbtables  â  celtes  de  la 
petite  Mignonne  î  longues,  éttokes,  lifts  « 
quelques  -  unes  froncées  fur  la  gi'tlkle  ner^ 
vùfe. 

Les  fleuts  fôâf  pétkêi  l»4'to  Muge-ptie» 
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Le  fruit  eft  petit,  ayant  au  plus  dh-huit 
fignt s  de  loDgUNeur ,  &  vingt  lignes  der  dia- 
mètre ;  H  eft  bien  arrondr;  divifé  par  une 
gouttière  large  8ç  profonde ,  qui  fouvent 
eft  encore  fenCHe  fur  une  j^ahle  du  côté 
oppofé ,  au  -  delà  du  maanelon  ;  &  terminé 
par  un  mamelon  qui  efl  ordinairement  afiëz 
gros,  loftg  &  poîmtr.  Là  qûéufr  efl  reçue 
dansrufle  cavité  très-Iargé  &  profonde. 

La  ï*au  eft  «Te,  flfte,  fniUaïiter^  d^ûdë 
belle  coula^  de  eerife  du  c^té  dû  fôleit^Sc 
blanche  comme  de  fa  cire  fous  l^s  feuilleéi 
&,  do  côté  de  rrfpafirt*,  Ct^  cotitettrà  cfui 
font  comparables  ^  celles  de  la  Pomme  d'Api9 
rendent  ce  petit  fttik  trésiagréable  à  la  vile. 

La  chair  eft  blanche  ^  un  peu  Cîtilnë  , 
ii^me  afuprès  du  noy*u ,  où  ^elqtftffoîs  Ce- 
pendant il  y  a  quelques  traita  rôUge^;  elle 
eft  aflêa  fkie  &  fondante. 

L*emi  eft  on  peu  inftp'de;  ccwêfldânt  elîé 
a  aflejt  bon  gofit  dàms  les  terfems  fecs ,  & 
aux  botttie^  expofitiôfts. 

Le  itofiu  eft  petit ,  rdnd ,  bfenc ,  oii  jâûûc- 
bmtt-datf ,  &  ne  tient  point  â  la  chaîf. 

Cette  petite  rtiftritte«  te  cmtiilaénCétîîent 
de  Septembre.  Elle  orne  bien  uH  froit  :  c'eft 
fiHi  pfixiéi^l  mérite: 
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XXII,  PJ^RSÎQji  flore  garvo,,fru0ugk- 
hro^  violacep,  nuinorij  yin^o.  : 

Petite  YioLÇTT:B'hâtiyç.i(P/.Jm, 

;  Ce  Pêcher  eft  un  bel  atbr«,  afiea  vigoi^ 
téux,  qui  donne  fufHfamment  de  bpis  y  &c 
beaucoup  de  fruit,  n\éine  en  b)ii^n. 
'  S^,  bpurgeons  fpnt  médioçremem  gi^os;. 
rpuges  du  côté  du  fplçij. 

Ses  feuilles,  fônç  liffçs,,  alpng^es,  &  d'un 
beau  vert. 

Ses  fleurs  font,  tr^s  -  pedtes ,  de  couleur 
rôuge-bï;un, 

''  Son  fruit  eft  4^  la  grofleurde  la  Double, 
de  Troyes ,  quelquefois  moindre  ,•  Brefq^e 
rond,  ayant  fouvent  plus  de  longueur  quç, 
de  diarnetre,  Ôç  étant  up  peu  applati  fur 
les  côtés.  Il  eft  divif^  fuivant  fa  longucuTr 
par  une  gouttière  peu  profonde  î.  &  qrdinai-. 
rejnent  ternjiné  pv  un  mamelon  aflezt  petit 
La  cavité  dans  laquelle  eft  placée  la.  queu^* 
dl  moins  large  &  moins  profcKidq  q^'à  la 
Pêche-Çerife.  ',  '       . .        ' 

Sa  peau  eft  liflè  &  (anjduvet  •  fine^,-  dV.a; 
rouge  violet  du  côté  du  foleil,  &  d'un  blanc 
jaunâtre  fous  les  feuilles.  Ces  couleurs  ne- 
font  pa$  éclatantes  comme  celles  de  la  Pêche* 
Çerile. 

Ça.clxairefi;  fine.  ,  aflea  fondante ,  d'W. 
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%)laiic  Un  peu  jaunâtre ,  dp  cauleur  4je  rofô^vif 
auprès  du  noyau.  :,./., 

Son  eau  eft  fucrée,  vioeufe  &  tf  èsi-ppr- 
fumée;  ce  qui  la  f^it  omettre  au  nombre  4^6 
^eilkinres  Pêches.    •  ;.  :,  j 

Soft  noyau  eft  gris  "  cbîr ,  gros  rçU^p^r 
ment  à  la  groflèur  du  fruit. 

Cette  Pêche  mûrit  au  commencement  dç 
Septembre.  Pour  la  manger  bonne ,  il  f^t 
la  laiffer  fur  Tarbre  jufqu'à  ce  qu'elle  com- 
mence à  fe  faner  auprès  de  la  queue. 
•  La  Violette  d\Angervilliers:,  qu'oft  yame 
avec  raifoq ,  eft  la  mêmie  ,  ou  uoe  petite 
Violette  qui  n'en  diffère  que  parce  qu'elle 
eft  un  peu  plus  hâtive. 

XXIII.  PERSÏCA  flore  parvo  ,  fruSà  gla^. 
bro ,  violaceo  ,  majori ,  vinofo. 

■    ,  .     '   '  •      ,"> 

Grosse -Vioi-OTTE   hâtiye.  (  P/.  XJf-fi 
Fig,  i.  )  j 

L'Arbre  reflèmble  au  précédent.  II  eft  vî- 
«goureux  &  très-fertile  ;  donnant  beaucoup, 
de  fruit ,  même  en  plein-vent. 

Sa  fleur  eft  très-petite. 

Son  fruit  eft  de  la  même  forme  ç^^  la, 
petite  Violette;  mais  il  eft  au  Qioins  uï^e 
fois  plus  gros.  Quelquefois  ir  a  plus  dedia^. 
mètre  que  de  longueur  (  yiçgt-fix  lignes, 
far  ymgt-quatre.  > 
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Sa  peau  eft  fine^  lilfe  &  de  mêoie  cou- 
leur que  celle  de  la  petite  Violette. 
Sa  chair  eft  tdaocW^ibndattte  ;  naismoin» 

Ce  fruit  mûrit  auffi  au  conuiieeceiiieot 
de  Septembfte,  uri  peu.  içrès  la  petite  Vio- 
lette. Ordinairement  phia  il  eft  gros,  (4iis  il 
V  de  ^fiudîtéf  ;  me  groffe  Violrtte»  de  la 
|roflèur  dont  die  m  repréièntite  dans  la 
Igure  I  eft  raremesit  bonne. 

XKiV.  PSRSICA  flore  pantOy  fmffu  glà^ 
tro,  è  rubrù  &  picUctù  varUgaà^^  firoit- 
ftô^  tkufo. 

Violette  tardive,  Violette  marbrée. 
Violette  panachée.  (  PL  KVU.  ) 

Ce  Pêcher  eft  vigoureux  ;  pouffe  bcau- 
eoup^  de  bois  >  &  donne  beaucoup  de  fruit. 

£es  bourgeon3foât  4e  couleur  rouge  très- 
foncée  du  côté  du  foleil ,  &  verts  du  côté 
du  imi!*.  ' 

Lefi  ftuHles  (ont  grandes  ^d\in^ beau  vért^ 
dentelées  finement  fur  les  borde  ^  froncée 
près  de  Parrête. 

Les  fleurs  fbnt  très^^petites  ,  de  couleur 
rouge  pftle. 

Ijî  fruit  eft  de  moyeoâe  grofleur^  tfès- 
tefiëmblant  à  la  groOe  Violette  hâtive;  mais 
plus  alongé  ,  moins  rond,  étant  fouvent 
comme  anguleux.  A  la  tête  on  remari^ue 
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un  pe6t  enfoDcement^  au  milieu  duquel  oa 
appeoçoàc  ordinûranent  moins  un  sismelouf 
qu'un  point  blanc  duquel  fort  le  ftyledeC-i 
ieché  du  piltil ,  cfitmoK  un  ppil  n«l^  gflez 
long. 

La  feau  efl  fiffe,  vîQlette  ,  maf^^t^e  d% 
points  ou  petites  taches  Mugei  dû  )cSti^40t 
foleH;  ceiqitt  h  feit  finramer.  marèf^  JPto 
côté  de  l'ombre,  elle  cft  verdâftie..  ;._  ^ 

La  chair  eft  blanche,  un  peu  tirant  fur 
le  ^une/,^^u3qge  auprès  Ju  noyau.     > 

L'eaueft  très-i^i0ç*ife , loifque les^ajijfom- 
nes  font  chauds  &  fecs;  mais  loslq^UJs ibnt 
froids,  cette  Pêche  ne  mûrit  point;  eUe  fe 
fend ,  &^'eft  bonnç  qulea  oim^f»^.  i  ipwç 
en  avancer  &  en  faciliter  la  maturité,  il  faut 
planter  et  Pêcher  àiVitxj^lâWmh  pju^chftu* 
de,  Jk  décûiiin'ir  tesfuiks. 

Le  noyau  eft  de  moyenne  grofleur. 

Cette  Pêche  soùm  tm  p«u  W9/»  1»  mi- 
Oftobre. 

'-       -:        ij'   ;. 
XXV.  PERSICA  Hors  ptirw  ^fhOu^éfko^ 
ferè  viridi^  nuaâmè  fitioiin^. 

V 1 0  LE  YT  fi  crib-^tardive.  P  »s  c  ^iS  -  N.p  j  x . 

Ce  Pêcher  reflemble  en  tQut.,9u  préc^ 
ient. 

La  peau  du  ftmt  n'eft  pas  tacheté?  de 
Tonge.  Du  côté  du  foleil   eUe  eft  rouge 
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éotimië  une  Pomme  d'Api;  &  dti  côté  de 
l'ombré  elle  eft  verte  ^^omme  le  btaa  d'une 
noix.-*  <--  u:  :  .  :  ,,..  .  -  ' 
La  cbair  eft.un  pw  irerdàtre: 
Cette  Pêche  mûrit  après  la  idi-OûcArc 
dakii-  rexpolition  au  midi\  &  dans  ^s  au- 
tomt^-châuds  &  fées.  Souvent  elle  ne  mûrit 
(>c^tf'&'pâ:f  codféquem  Tarbre  mérite  peu 
d'être  cukivéj 

XXyt.    PEJtSiCA  flore    niagHo  ,  ftmla 
'"''gldbro'^   vioiaceo- ^  vinofo'^   carne  nucleo 

^'  odfitHnte:    -        ;  : 

'  •  "■  -  •   . 

Bnû^i^dfî  violet  mufqué.  {PL  XVIll.i 

'  Cefif^Piêttfeer  vigoureux  oui  pouffe  beau^^^ 
coup  de  boisj  &  produit  du  nvit  aboBdam- 
taent/^  !  • 

Ses  b<>OTgé(Ai«  fMt  gràsr ,  long^ ,  rouges 
dû  côté  du  ibieil. 

Ses  feuilles  font  dentelées  très-finement, 
f  ^  Seibfleurs  font  grandes  &  belles ,  de  cpit: 
leur  touge-pâte.  Quelquefois  cet  arbre  eff  à 
petites  fleurs. 

Son  fruit  rèffemble  âffez  à  la  groflè  Vio- 
lette hâtive,  il  eft  un  peu  moins  gros,  & 
^efqiie  rond. 

Sa  peau  eft  liffe ,  dMn  blanc  im  peu  jaifc- 
liàtre  du  côté  de  Tombre,  Du  côté  du  foleil 
^Ue  -eft  d'un  fort  beau,  rousse-violet.  Les 
bords  de  la  couleur  en  approchant  du  jaune 
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Is'Iéclairciflent ,  &  font  marquetés  de  gros 
points  ou  petites  tacilies  blanchâtres* 

Sa  chair  n*eft  point  feche,  quoique  fer- 
me; elle  efî  blanche,  psefque  jaune  5  e3fcr 
cèpté  auprès  du  noyau  où  elle  eft  très- 
touge. 

Son  eau  eft  d'uti  goût  excellent  ^  vineufe^ 
mufquée  &  fucrée. 

Son  noyau  eft  de grofleur  médiocre,  très- 
rouge  &  très-adhérent  à  la  chair. 

Ce  Brugnon  mûrit  à  ta  fin  de  Septembre; 
Pour  que  fô  chair  foit  plus  délicate,  il  faut 
planter  Tarbre  à  la  meilleure  expoficion ,  i^ 
tueîllir  le  fruit  que  lorfqull  commence  à  fe 
faaier ,  ^  ihême  lui  taiffer  faire  fon  eaù  c^uel* 
que  temps  dans  la  Fruiterie. 

XX;vil/  PERSICA  flore  parvo  ,  jfruàu 
globop} ,  glabre  ,  ferotino ,  buxio  cplqre  i 
màli  Amuniaci  fapote: 

Jaune  lifle.  Lissât  jaune.  (/>/.  X/X) 

L'Arbre  eft  vigoureux,  &  reffemble  au 
Pêcher  de  petite^  Violette  hâtive. 

Les  bourgeons  font  longs  &  jaunâtres. 

Les  feuilles  font  grandes  &  latges  ;  jau< 
hiflent  en  automne.  J 

Les  fleurs  font  petites,  où  de  gtandeur 
moyfrnne. 

Le  fruit  eft  rond  ;  moins  gros  que  la  grolTe 
Viplette  9  quelquefois  un  peu  applati. 
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La  peaq  eft  Jaune,  lifle^  &  Czft»  duv^cj 
on  peu  fouettée  4e  rouge  du  côté  4u  ^o^f^ 

jla  chair  eft  j^ttpie  &  feqne. 

Lorfijue  lès  automne;  foQt  dtiaïul^  ,  t*eaQ 
eft  fuçrée ,  trô$-agré&bie,  tjc  prend  xm  pem 
goût  ^'Abricot.  •  ^  '.  . 

Le  noyau  .çft  de  ^édioç^e  jçrofleùr.. 

La  id^ne  fifle-  inûm  tla  mi-Ofibçftjif» 
On  peut  la  çonfen^r  une  qyinz^ine  de  ^Ors 
ëansf  la  Fruftçrîe  oft  elle  acquiert  fa  parfiiiic 
maturité  :  dçib^iciu'on  en  man^e^fq\i^att 
con^nenceaie^tit  dJF  Nûyemùre. 

faccnaratâ.  j        . 

Ce  PêcTier  éft  up  \x^\  2^^^S^-tQ^  4ant 
les  bonnes  terre^. 

^  bi>|iM[eoqi4ppt  gïqfltf  rsiigq»  4^  sft4 
du  foleil. 

,     Ses  ieuUIes  /biîtgi3p4e3  ^  Uflf  s,»  liVa  f  crt- 
foncé. 

Spp  frwit  ^  grpSp  xpn4,  reffepjWautbeTO. 
coup  à  rAdmirable.  La^n(t)^e4)W  k  4î* 

*  Sa  peau  eft  prefque  par  -  tout  Mime  4^m 
coJOgp-pQHi^PRB^^wi  *j;eiw  1»  «pk  4u  côté 
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4u  foleil.  Elle  eft  dure,  très-adhérente  à  I4 
chair,  couverte  d'un  duvet  très-Hii. 

Sa  chair  eft  de  couleur  de  rofe  auprès  ^a 
Doyau  ç  ferme  &  comme  caflanfe ,  cepen^ 
dant  fine  &  pleine  d'eau. 
.    Son  êau  dl  fueréé  &  de  très-bon  goût^ 

Le  lîoyau  eft  de  médiecrç  grofleur  5  apAf 
J)]atî,  longuet,  &  terminé  par  une  pointa 
A0ez  k>i)gue.  • 

Cette  Pêche  mèrit  à  là  -fitt  d*Août  aprèf 
les  Mignonnes  &  la  Madeleine  rouge. 

La  Belleg^rde  de  Merlet  eft  utie  Perfîque  | 
très-différente  de  ùotre  Bellçgatdcv 

XXIX.  PÈRSICA  flore  pàrvo,  fructu  ma^ 
gtto^  ghbofb ,  dilutè-rubente  ^  carne  flrm4é 
faccharatà), 

Admirable^  (  P/.  XJT/v  ) 

Oeft  uâ  Pêcher  grand,  fort,  vigoureulS| 
|)ui  produit  beaucoup  de  bois  &  de  fruit. 

Ste  bourgeons  font  gros  &  forts. 

Ses  feuilles  font  belles ,  grandes  ^  longues  ^ 
unies, 

&s  fleurs  font  petites,  de  couleur  rouge- 
Pâle. 

'  Son  fhiît  eft  très-gros,  ayant  virtgt-fepi 
lignes  de  longueur ,  &  ttehte  lignes  de  dia- 
mètre ;  rond ,  divifé  d'un  côté  par  une  goût* 
tiere  peu  profonde  :  Vautre  côté  eft  fortat* 
roodi ,  fans  aucun  enfoncement  ni  tKixx^%^ 

XQmVU  O 
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I>  fête  eft  auffi  trè$-arrondie ,  &  tennioiitf 
par  un  petit  mamdon  ^  qui  ibuvent  n'excedd 
pa$  la  ({roiTeur  d'une  tête  d'épingle.  La  oueue 
cil  planté#  dans  une  cavité  afifez  promit 
&  peu  cvatée. 

Sa  chair  eft  ferme ,  fine ,  fondante  ;  btaache  ^ 
excepté  auprès  du  noyau  où  clU  eft  rof^e-* 

pâle. 

Soir  eau  eft  douce ,  fucrée,  &  d'un  goût 
irineuXf  fin  &  relevé ,  qui  eft  admirable. 

Son  noy^u  eft  petit. 

Sa  peau  eft  teinte  de  fouge-vif  du  côté 
du  foleil  \  p?r  -  tout  ailleurs  elle  eft  jaune* 
clair,  couleur  de  paille;  ce  qui  ^t  des  pa* 
^.Haches  fort  agréables^ 

Cette  pêche  mûrit  à  ki  mi -Septembre/ 
Sa  beauté  &  fes  excellentes  qualités  lui  ont 
mérité  fon  nom ,  &  le  rang  avant  les  meil- 
leures PftoÈies.  Elle  o'eft  pas  ftyette  à  être 
pâteufe  ;  &  quoiqu'elle  foit  plusparfaiteaux 
^Heures  e^pofition^,  elle  réuflit  afljbz  aux 
médWcres.  Lorfque  Tarbre  languit ,  |e  noya» 
groffit  i  fe  fend  quelquefois ,  &  la  Pêche  tom^ 
V^nt  avant  fa  maturité,  eft  acre  &  amere. 

Cet  arbre  exige  p1us4'attention  qu'un  au* 
ttse  à  )a  icaWe,  pa^ce  que  fouveat  il  a  des 
branches  languiflantes,  &  en  perd  fubke' 
peat  éf  fort  grelTes,  étant  très-fujet  à  la 
c^iie  j  «Baladin  ^'an.attiibue  fsûàjn  vew 
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XXX.   PERSICA  ftort  amplo  ^  fruSu  ma^ 
gno  i  globojb  j  JeroHno ,  carne  huxeà. 

Admirable  jaune.   ABRicoTÉSi   P^schA 
d'Abricot. 

Crrpffe  PescAb  jaune  tardive.  (  jPA  XXII.) 

Ce  Pêcher  reffémblc  à  TAdmirable  pai!^ 
fim  port  9  étant  un  bel  &  grand  arbre  qui 
donne  aflfes  de  fruit  s  même  en  plein-vent  \ 

Par  fes  bourgeons  qui  font  vigoureux  î 
mais  d'un  vert  plus  jaune  i 

Par  fes  feuilles  qui  font  belles^  tuais  Tau*» 
tomne  elles  jauniflent ,  &  même  rougiffent 
par  la  pointe.  Elles  font  prefque  toutes  pliées 
fû  souttiete,  &  recourbées  eD^-deffous. 

Sa  fleur  eu  grande  &  belle.  Quelquefois 
tm  trouve  ce  Pêcher  à  petite  fleur ,  cîommô 
rAdmirable. 

'  Son  fruit  ett  gf  os  ^  tond ,  applatî ,  fie  d'un 
diamètre  beaucoup  moindre  vers  la  tête.  Il 
eft  divifé  dHin  côté  par  ymt  gouttière  peu 
profond^é 

Sa  peau  eft  jaune  &  unie^  Couverte  dhin 
duvet  fin*  Elle  prend  un  peu  de  rouge  dii 
côté  du  foleil. 

Sa  chiir  eft  jaune ,  de  couleur  d'Abricot^ 
excepté  auprès  du  noyau  &  fous  la  peau 
du  côté  du  foleil  où  elle  eft  royge.  Elie  eft 
ferme;  quelquefois  un  peu  lèche,  &  même 
pâteufe,  quand  les  automnes  font  froids. 

Son  eau  eft  agréable  ^  ayant  un  peu  du 
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parfum  de  TAbricot  dans  les  automnes 
drauds.  • 

Son  noyau  eft  petit  ^  rouge ,  &  tient  un 
peu  à  la  chair.  , 

Cette  Pêche  mûrit  vers  la  mt-Oûobrc* 
Les  fruits  qui  relient  les  derniers  fur  l'arbre^ 
font  les  meilleurs. 

L'Admirable  jaune  s'élève  bien  de  noyau 
&  en  plein-vent  où  fon  fruit  eft  beaucoup 
meilleur  &plus  coloré,  mais  confidérable^ 
.ment  moins  gros. 

11  y  a  une  autre  Admirable  jaune  ^  ou 
.une  variété  de  celle-ci ,  qui  porte  de  gran- 
des fleurs,  &  donne  des  fruits  plus.  gros. 

XXXI.  PERSICA  jruSu  maximo ,  comprejjb  ^ 
carm  dura ,  nucleo  adhctrerue  buxeâ^ 

Pavib  jaune» 

Cet  Arbre  que  j'ai  rapporté  de  Provence^ 
reflemble  beaucoup  à  l'Admirable  jaune^ 
Mais  fon  fruit  eft  applati  fur  les  côtés  comme 
TAbricot.  Sa  chair  eft  un  peu  feche  ,  &  ad- 
hérente au  novau.  11  mûrit  avec  TAdmira- 
blé  jaune.  C'eft  un  fort  bon  finit  qui  deyienc 
quelquefois  plus  gros  que  le  Pavie  de  Pom- 
ponne ,  &  mûrit  auffi  tellement  dans  notre 
4:limat.  ^ 
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XrKXIL  PERSICA  flore  parvo  ,  fruSu  vix-<  / 
globofq  ,  dilutè^rubeate  ,  papdlato  ^  carr^  * 
graujimâ.  '  , 

Tetoniîk  Vénus.  iPLXXIIL)      ' 

Ce  Pêcher  eft  très-reflemblaûr  à  PAdmi- 
table  par  fo" vigueur  r  > 

Par  la  force  de  fes  bourgeons  :  ^ 

Parla  beauté  de  fes  feuilles,  qui  fbntden- 
tetécfs  très-finement  ;  -quelques-unes  ft  fron- 
cent près  de  l'arrête  :  î 

Par  fa  fleur  qui  eft  petite  ^  couleur  de 
rcJfe ,  bordée  de  carmin. 

Son  fruit  eft  moins  rond;fon  diamètre 
&  fa  longueur  font  prefqu'égaux  (  trente  ôc 
ufie  lignes  fur  trente  lignes.  )  Quelquefois  il  - 
eft  beaucoup  plus  gros  que  TAdmiiHible.  Un 
de  fes  côtés  eft  divifé   fuivant  fa  Iqngueur 
par  une  gouttière  peu  profonde ,  fotivent  \ 
peine  fenfible,  terminée  à  la  tête  du  fruit 
par  un  petit  enfoncement.  L^àutre  côté  èft 
un  ^  applati  ;  &  cet  applatiffement  fe  ter-  ' 
mine  auffi  à  la  tête  par  un  petit  enfonce-  > 
ment.  Entre  ces  deux  petits  enfoncèmens  il 
s'élpve  ordmâirement  un  mamelon  fi  gros 
qne,  ftloiï  plufieurs  ,  il  caraôérife  ce  fruit. 
Quelquefois,  fur- tout  dans  les  gros  fruits,  ' 
il-tfv  a  *ni  gouttière ,  ni  applati&ment  bien  , 
fepfîbles  ftir  les  côtés;  ni  enfoncement  ni  ' 
màmeton  à  la  tête;  mais  vu  par  cette  extré- 
oûtéj il  repréfeûtc  hienj  felon  d'autres,  tob-  * 
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jet  dont  il  porte  le  ^om.  La  queue  eft  plan* 
tée  dans  une  cavité  profonde  &  aflèz  large* 

La  peau  eft  couverte  d'un  duvet  fin;  die 
ne  prend  pas  beaucoup  de  couleur  du  côté 
du  foleil.  Tout  ce  qui  eft  à  l'ombre  eft  de 
couleur  de  paille, 

La  chair  eft  fine,  fondante  ;  blanche,  ex* 
cepté  auprès  du  noyau  où  elle  eft  de  cou* 
leur  de  rofe. 

L'eau  a  un  parfum  très- fin  ^jtrès-agréable« 
*La  fin  de  Septembre  ^eft  le  temps  de  la 
maturité  de  ce  firuît. 

Le  noyau  eft  de  médiocre  groffeûr ,  ter- 
miné eh  pointe/ ïl  y  refte  de  grands  bmr 
beaux  de  cbair^ 

XXXIIL   P^RSICA  flore  pârvo  ,  fiuSM , 
paidulàm  oblongOy  atro-rubente  ,  ferotina. 

Royale,  (P/.  XXLV^^ 

Ce  Pêcher  paroît  encore  être  une  vari^,, 
de  l'Admirable,  11  lui  reflep^ble  par  Êi.vi* 
gueur  &  fa  ferrilité  ; 
.  Par  la  force  de  fcs  bourgeons  : 

Par  la  beauté  de  fon  feuillage  : 

Par  la  fleur  qui  eft  petite ,  de  çoule^  de 
chah:  ^  bordée  de  carmin^ 

Son  firuit  a  une  partie  des  caraderes  de 
l'Admirable  ,  &  Pautre  du  Teton  de  Vé' 
nus,  11  eft  gros  ^  prefque  rond  ;  divife/.par 
«me  gouttière  ;peu  feciUbje  eu  deux ^xs&^i 
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pheres,  dont  un- eft  ordinairement  convexe^ 
fie  r-autre  eft  applati;  ce  qui  rend*  ce  fruit 
un  peu  oblong.  A  la  tête  du  fruit  on  re- 
marque deux  petits  enfoncenD^ens  aux  côtég 
d'un  mamelon  aflez  gros;  maij  moindre  le 
olus  pointu  que  celui  du  Teton  de  Vénus. 
La  cavité  au  fond  de  laquelle  la  queue  eft 
attachée,  eft  profonde,  étroite'  &  prefqifoa 
vale.  Le  fruit  eft  Couvent  relevé  de  bottesi 
comme*  des  verrues,  ^ 

La  peau,  toute  coBverte  d\in  duvet  blaor 
châtre,  eft  ptas  colorée <jue  T Admirable.  Du 
côté  du  foleil  ette  eft  bvée  do  rouge- clair 
chargé  de  rooflfe .  plus  foacé.  Du  côté  dtf 
l^mbre,  elle  cKlpitfefque  verte  t  &  tire  ftrr 
le  jaune  lorfque  le  fruit  eft  bien  mâf . 

La  chair  eft  fine  ;  blanche ,  estepté  auprès 
du  noyau  pu  elle  eft  plus  rouge  que  TAd- 
mlfâble.  Quelquefois  elle  eft  lé^rement  teibte 
de  rouge  fous  la  peau  du  côté  du  foleil.    . 

X/eau  eft  fticrée^  relevée  âcngréable. 

Le  noyau  eft  affez  gros ,  ruftiqué  profond 
ctémem.  Il  eft  fujetù  fe  rompre  dan»  le*  ftilit , 
qui  fe  gâte  -adors  par  le  coeur,  &  perd  toit» 
tes  (es  botines  qualkés. 

Ct  fruit  ttûrit  à  la  &i  de  Septeiaf^re» 
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I^XIV.    PERSJCA  fl&rt  parvo  ^   fru^ 

-  'inagno^  glohojô^  diltu^ruhnte ,  vents  puT" 
'   puriis  murkatOy  çarnefirnià  Ô  fuavijfunâ^ 

(k  xxy.) 

r  Pkifieqrs  efpeécs  d^  Pêchftrs  revendiquent 
la- Belle  de  Vhfy.:  les  Maddeioes v  parce 
que  fes  feuilles  font  quelquefois  prcfi^ue  wS&i 
dentelées  que  i;es  leurs  :  Le&  Mignonnes  ^ 
parce  que  Tàrbre  a  prefque  le  port  de  h 
petite  Mignonne  ;  la  Nivme  >  parce  que 
leurs  fruits  ont  quelque  reflemblaoce  ;  ewn 
IftAduiirahle ,  parce  Qu'elle,  a  la  plupwt  de 
fes  traits.     .     :  .'  . 

L^arbre  eft  vigoureux  &  fertUéi 

-  Les  bourgeons  font  forts.  , 

'  Les  feuilles  font  grandes  \  quelquefois  dea*. 
telées  aiïëz  prefondément, 

La  fleur  eft  petite  y  de  couleur  roo^c- 
ferun.  ,    '  >  i  . 

.  Le  fruit  eft  gros ,  plus  rond  que  la  NK 
iNitte ,  ayant  environ  vingt-fept  lignes  de 
longueur,  &  vingt-huit  ou  vin^-neuf  Ugnes 
de  •diaittetrç. '5on  grand  diamètre  eft  ordi- 
toairement  du  côté  de  la  tête.  La  gouttière 
qui  divifç  un  côté  de  ce  fruit  eft  large  ô? 
peu  profonde.  L'autre  côté  eft  un  peu  ap- 
platî^  La  tête  eft  fouvent  terminée  par  un 
{)etit  mamelon  pointu,  La  queue  eft  placée 
«a  fond  4'ui)^  cavité  peu  évâfée^  Pc  petitel 
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boffes,  en  fotme  de  vemiipav  fe  remdrqiicni 
ijuelqùefob/fur  ce  fruit;     .  . 

La  peau  eft  aflez  ferme  &  adbéreme  à  I» 
ehair,  xjomiriè. celle  de  Ift  Nivette;  mais  elle 
tft  d^une xrouleur  un  peu. plus  verdàtre.  Le 
côté  expofé  au  Ibleil  eîl  lavé  de  rouge-cUir 
chargé  on.^  marbré  d\u\  ïrouge  plus  rofioé  ; 
&'  toute.  1^  {)eau  efi  couverte  d'un  duvet 
blanc  ^  plus  long: que,  celui.de  la  Nivette # 
&  qui  fe  détache  ailcment ,  lorfqu'on  le  frottç 
avec  lamain.  ,        ;- 

•  La  chair  eÛ,  &rme  ^  fine  fuccuiçote  :i 
blanche  tirant  un  peu  fur  le  verc;  elle  jw-r 
tût  en  'n[4nilàQt«  Auprès,  du  noyau  9  U  y  n 
des  veines  ou  traits  fort  rouges.  r 
'  L^èaueft  d'un  goût  relevé  .&  très^agrèlble* 

Le^  noyau  eft  long  ,  large  ^  plat  termittà 
%cï  pointe ,  &  ruftiqué.  gr^érement»  Il  y 
a  beaucoup  de  vuide  entre  lui  &  la  chair,  , 
'  Cette  Pêche  mûrit  vers  la  tin  de  Septçnv5 
bre.  Pour  être  bonne ,  il  faut  qu^elle  fqil 
bien  nkûre^  &r  qu'eUe  ait  p^é  quelqijiçs  jour$ 
dans  la  fruiterie.  \| 

XXXV,   PERSICA  M^  ^^ê^^  i  fr^f^^ 
maximo ,  pulcherrîmo  ^  carne  dura  ^  nucUq  ^ 
(idh($rente^ 

"9  ▲  V 1  11   rouge   de   Pomponne.   IP  A  v  i  & 
monfttueux,  i 

P  A  v  »  »  C9ihu.  (  Pt.  XXyl^  )      .  . 

*  C^t  arbre  eil  très^vi^eoureux.  ..  ' 
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kiB     ARBRES  FRUITIERS, 

Ses  bourgeoQS  font  forts  &  loogs* 

Sa  feuille  eft  grande  ^^dentdée  très-fine-» 
neot  &  légèrement. 

Ses  fleurs  font  grandes;  elles:  ne  s'en- 
▼rent  pas  bien ,  leurs  pétales  étant  très-creu** 
fés  en  cuilleronu 

Son  fruit  eft  rond,  d'une  grofleur  extraor- 
cUnaire,  ayant  foavmt  quatorze  ponces  de 
circonférence  ;  divifé  par  une  gouttière  peu 
profonde. 

Sa  peau  eft  mince  ^  unie ,  couverte  d\ui 
duvet  très-fin.  Du  côté  du  foleii  elle  prend 
une  très  belle  couleur  rouge  :  de  Tautre 
^ôté  elle  eft  d'un  blanc  tirant  un  peu  fur  1» 
vert. 

Sa  chair  eft  adhérente  au  noyau  ;  blan- 
che, excepté  auprès  dû  noyau  &  foui  la 
peau  du  côté  du  foleii  où  elle  eft  rouge } 
dure  &  cependant  fucculente.  Lorfque  l'au- 
tomne eft  cliaud  &  fec,  fon  eau  ell  vineufe^ 
taufquée,  fucrée  &  trè^-agréablc  :  quand 
Tautomne  eft  froid  &  pluvieux ,  elle  eft  infi* 
pide. 

Son  noyau  eft  petit  &  rouge. 

Ce  Pavie  mûrit  au  commencement  d'Oc- 
tobre. H  refte  long-temps  fur  l'arbre  où  il 
fait  un  très- bel  effet  lorlqu'il  approche  de  fa 
fliatorité  ;  car  lorfqU'il  eft  vert  ^  U  a  des 
boifes  défagréables  à  la  vue* 

Nous  avons  un  Pavie  rouge  qui  diffère 
fi  peu  Hu  précédent  qu'à  peiné  pêut-il  être 
regardé  comme  une  variété.  CepeiKiant  i 
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mûrit  un  peu  plutôt-»  &  n*efi  pas  fi  gros, 
ll.eft  appiati  par  la  tête  où  rextréinité  de 
la  goutcieve  forme  un  enfoncement.  On  n'y 
apperçoit  point  du, tout  de  mameipnv  li  elt 
bien  arrondi  du  côté  de  ;  la  quelle ,  quî  eft 
placée  dans  un  enfoncement  ovale,  pçu 
évaië.,. très-profond.  La  peau  eft  fine,  d*un 
rouge  très-foncé  du  côté  du  foleil,  d'un 
rouge  plus  clair  du  côté  de  Tombre  où  il 
n'y  a  qu'un  petit  elpace  qui.  foit  d'un,  jaune- 
clair.  La  chair  eft  blapchq  du  côté  d^\  Tom* 
bre;  rouge  très-foncé. auprès  du  poyau^.du  i 
côté  du  foleil  elle  eft  auffi  rouge  ibu$  la  pejHi  ; 
&. çp  rpuge  s'étend  ^. marbre  la^ch^a^  jde.^ce 
coté, 

maj^àq  y  globofo.^  fua^c-rubcau  ^  JPP^^^  * 
gratfffmo. 

TEitf   Dou,  Tbiî*  poux.  (  TU  XXyu.  ) 

L'arbre  '  eft  y igoureujc^ 

Les  ^bourgeons  font  gros  &  pr^fque  verts. 

Les  feuilles  foiît  grandes  ^  liflès,  vert- foncé  ^ 
'  point  çu  peu  dencçlçes, , 

Les  fleyrs  font  de  ^noyenne  grandeur. 

Lès  fruits  font  gros,  affez  rond^' ,  ayant 
plu«  de  diamètre  quje  de  longueur  (  vingt- 
fix  lignes ,  lur  vingt  -  quatre  lignes  de  lon- 
gueur )  ;  ils  font  parj^g^  en  deux  hémiipheres 
u  peu  inégaux  par  une  gouttière  ^ui  s'étend 
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préfqu'éçaleraent  fur  les  deux  côtés  :  à  péîhe  * 
eft-elle  lenfible  fur  la  piartie  la  plus  renflée  ; 
mais  elle  eft  aflea  profonde  vers  la  queue  ^ 
qui  eft  fi  courte  que  la*  branche  fait  im- 

Ï)peffion  fur  le  fruic;  &  vers  la  tête  où  elle 
èi  termine  pTLV  deux  petits  enfoncemens ,  en-  t 
trfe  lefquels  il  y  a  ordinairement ,  au  «  lîea 
d\m  mamelon ,  une  élé 
une  ligne  qui  commi 
deux  hémifpheres. 

La  peau  eft  fine  , 
très-légec  &  fin;  du  C( 
un  rouge  lendre. 

La  chair  eft-  fine  t 
ques  traits  de  rouge  1 
Vejju  eftfucréeôç 
*  Le  fioyiu  eft  aflfez  ^ 
rement,  eehniné  par  i 
vent  il  fe  fend  &  tait  b 
pvlent  les  Jardinier? 
ibh  diamètre ,  qui  de\ 

plus  grand  que  la  longueur.  Alors  cette  FÇ- 
e  fk  bonté, 
^n  de  Septetnbre. 

tAj^ore  parvûyjruclit 
utè'fUbente,^  firotirio.  \ 

Cet  arbre  affez  vigourtuk  àam^  b^eaucQU{i 
de  fruir,    -  w-    -  ^'  .      'w    »  -   •     • 
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Ses  bourgeons  font  gfos^  peu  rouges  ^ 
taênie  du  côté  du  foleil. 

Ses  feuilles  font  grandes  ^  unies  ou  lifles» 

Ses  *  fleurs  forit  petites ^  de  couleur  rouge- 
foncé-.  .  . 
\  Spnp^.uît  eft  gros^  arrondi^  un  peu  Ion* 
^et^  ayant  environ  trente  lignes  de  Ion- 
gueurV  ^^  Vingt-fept  Du  vingr-huit  lignefi 
de  diamètre.  La  gouttière  qui  divife  le  fruit 
^vant  fa  longueur  ^(l  large  &*peu  profonde. 
La  tête  eft  quelquefois  terminée  par  un  pe- 
tit fnaméîon  pointu  placé  au  milieu  d'une 
petite  cavité  peu  profonde.  Là  queue  eft* 
plantée  au  fond  d'une  cavité  ordiûairement 
peu  laïge,  mais-  profonde. 
.  Sa  peau  eft  aôez  ferme,  adhérente  à  la 
cliair,  à  moins  que  le  fruit  ne  foit  très-mûr^ 
Elle  a  uta  œil  veitlàtre;  mais  la  parfaite  tna- 
turité  la  jaunit,  excepté  du  côté  de  Tomhrt 
où  il  refte  une  teinte  de  vert.  Le  côté  du 
foleil  eft  comme  lavé  de  rougevif  &fbibley 
chargé  de  taches  d*un  rouge  plus  foncé. 
Elle  eft  toute  couverte  d'un  duvet  fin  &  blanc 
qui  la  fait  paroître  fatinée.  Ge  duvet  s'em- 
porte facilement  en  frottant  le  fruit  avec  la 
paume  de  la  main.  La  peau  eft  fi  adhérente 
à  la  Queue  9  que  fouvent  en  cueillant  le  fruits 
n  reue  un  peu  de  la  peau  attaché  à  la  queue. 

Sa  chair  eft  ferme  )  cependant  fucculente  ^ 
de  couleur  blanche  tirant  fur  le  Vert,  ex- 
cepté auprès  du  noyau  où  elle  a  des  veines 
d*ùn  tôitge  très-Vif. 
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Son  'ean  Jeft  fucrée  &  relevée  ;  quel^ûc^ 
un  peu  âcrev  .*. 

Son  nopu  efi  très-brun ,  rufiiqué  p\ 
dément. 

Cette  Pêche  mûrit  à  la  fin  de  Septémi 
Pour  être  bonne ,  il  faut  qu'elle  (Wt  t 
mûre  9  &  qu'elle  aitpaffé  quelques  jours  àaà 
la  Fruiterie.  *         ' 

XXXVIÏI.  PEnSTCÀfion  parvo^,fruh 
oMongo^  colorato  p  Virrucofo  ^Jirotino^  caf^. 
wjitmày  yinofà. 

PER^^itîUB.  (  vu  XXIX.  ) 

L'Arbre  eft  beau ,  vigoureux  ^  donne  bcîw* 
coup  de  fruit ,  tnême  eh  pleîd-vent. 

Lks  bourgeons  font  Tons ,  tàùtt^  dtt  ( 
aufoteil.  '    ^       '^ 

Les  feuilles  font  lalrges ,  très-1on|,_ 
peu  froncées  fur  l'arrête,  relevées  at' 

Les  fleurs  font  petites  .d^un  rouè^  *f^^* 

Le  fruit  eft  àlongé^  alfez  tetTemblifitâtt 
Chevreufe;  mais  plus  gfos;  peu  arrondi  (bt 
fon  diamètre ,  étant  comme  angulcUx  ^li 
garni  de  côtes;  parfemé  de  petites  bofies.  A 
la  queue  il  y  en  a  une  plus  rcmatqnabîe, 
quVfemble  une  excroiffahce, 

La  peau  eft  d'un  beau  rouge  du  côté  â« 
foleil. 
La  cfaait  eftférffle,  &  néaataoîns  iutolf 
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lente ^  blanche;  eUe  eft  rouge-clair  auprès^ 
du  nayau4 

L'eau  eft  d'un  goût  relevé ,  fin  ,  très- 
Ugréable,  quelquefois  tant  foit  peu  aigrer 
lette. 

Le  noyau  eft  aflez  gros  long,  applatiftif 
ks  côtés,  terminé  par  une  longue  pointe* 
Souvent  U  fe  rompt  dansr  le  firuit.  Onaflure 
qu'il  multiplie  fon  efpece  fans  xlégéoérer. 

Cette  Pêche  mûrit  en  Oâobrt  &  Novem-; 
bre.  Quoique  la  plus  tardive  des  bonnes  Pè- 
ches, elle  eft  excellente.  La  plupart  des  Jar« 
diniers  la  confondent  avec  la  Nivette* 

XXXIX.  SERSICA  PaUnfis. 

Pbschb  de  Pau. 

Cet  arbre  eft  beau*  Ses  bourgeons  font 
vigoureuj^  &  verts*  Lesfeuilles(font  grandes^ 
d'un  vert -foncé-  Il  fleurit  à  petites  fleurs* 
Son  fruit  eft  gros,  bien  arrondi ,  &  terminé 
par  un  gro3  mamelon  fort  faillant,  &  courbé 
en  capuchon^  La  chair  eft  d'un  blanc  tirant 
un  peu  fur  le  vert;  fondante  lorfque  le  fruit 
Ipeui  mûrir  parfaitement.  L'eau  eft  relevée 
&  afiez  agréable.  Souvent  le  noyau  fe  fen4 
^ans  le  fîruit. 

Merlet  &  quelques  Jardiniers  diftinguent 
4eux  Pêches  de  Pau;  l'une  ronde,  que  je 
Vient  de  décrire  i  l'autre  longue  dont  le  die^. 


"-^ 
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^-^-^ ; ' i ^~ ^ 

iJana  eft  très-fujet  à^  fe  pourrfr,  &  qui  eft 
encore^  mpins  eftimable  que  |a  ronde. 
•  J'àj'^arié  delà  ï**che  de  Pau  j 
pour  en  confeiller  la  culture ,  que  pour 
conferver  le  nom  &  Tidée.  Elle  cft  lî 
dîve  qu'elle  ne  peut  réuffir  que  dans  leêi 
tdmnes  fecs  &  chauds  ^  &  elle  exîgtf 
Meilleures  expofitîons ,  que  mérite  b^eauc 
plus  d'occuper  un  gi^nd  nombre  d'excel 
dpecès  de  Pêches. 

"XL,  PJSRSIÇ4  flore  magnà^JinU^^ 
pESCHBiL  à  fleur  femi-double.  (  Pli 

Ce  Pêcher  eft  un  afiêa  bel  arbre;  nudi 
Jl  fruftific  peu. 

Ses  bourgeons  font  d^une  ibrce  médiocre» 
^  Ses  feuilles  font  belles,  d*un  vert-foodét 
terminéiies  régulièrement  en  pointe  très-ai^« 
Leur  defttelure  eil  fine  &  à  peine  fenùble^ 

Ses  fleuri  Ibnt  grandes  ,  compofées  de 
quinze  à  treqte  pétales  de  couleur  de  rofe* 
Tif,  qui  pâlit  un  peu  lorlque  la  fleur  com« 
tnence  à  fe  palTer  ;  de  un ,  deux ,  trois ,  qiia« 
tre  piftils  5  &  d'un  nombre  d'é^mines  plut 
ou  moins  grand,  (èlon  qu'il  s^n  çfl  plus  oa 
moins  développé  en  pétales.  Cet  Arbre  cft 
admirable  lorfqu'il  eft  en  pleine  fleur. 

Il  poue  à^  fruits  fimples>  jumeaux ,  tri^ 
pies  )  quDdrùplçs^  Les  triples  &  les  quadru^ 
pleptopibent  oientôt  Quelques  jumeaux  9^ 

PO 
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\iQ  grand  nombre  de  fimples  parvieilnent  à 
maturité.  Ces  derniersfont  de  naôyfeiîne  grpf* 
feur ,  alongés,  liyant  vingt  &  une  Où  vingt-^ 
deux  lignes  de  diamètre ,  &  Un  peu  plus  4ô 
hauteur.  Leur  forme  eft  rarement  régulière 
&  agréable.  Prelque  tous  font  plu^  rtnflés 
du  côté  de  la  tête  que  du  côté  de  la  queue; 
qui  s'implante  dans  Une  davité  étroite  ^  mai^ 
profonde.  Les  uns  ont  un  petit  mametoui 
d'autres  n'en  otit  point  du  tout.  La  gouttière 
de  quelques-unspénetre  jufqu'aû  tioyâu  ;  celle 
de  la  plupart  eft^rès-peu  marquée  j  excepta 
i  la  tête  8c  près  de  la  qneue^ 

La  peau  eft  velue,  d'un  vert-jaUnàtrei 
quelquefois  un  peu  fauve  du  côté  du  foIeiU 

La  chair  eft  blanche  ;  &  Peau  d'un  goû( 
aflêz  agréable. 

Le  Boyau  eft  long  d'un  pouce ,  large  ai 
huit  lignes,  ép-ais  dé  fix  lignes  ,  plat  d'un 
côté,  très -convexe  de  l'autre  ;  terminé  pa^ 
Une  pointé  très-aiguë  ;  ruftiqué  gtoffiéreitlenj 
&  peu  pfofondéthent. 

Ce  fruit  mûriç  à  la  firt  de  Septembre. 

XU.  PERSICA flore  magno ,  cortice  &  cami 
hihris^  quafifàn^uineis. 

J^ANGUINOLE.  BeTTERAVE.   DrUSELLE^ 

L*Arbte  ii^ef^  pas  grand  \  mais  il  prQd^i|| 
^tSeE  de  fruit. 
3Ww  JA  ^ 
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Les  bourgeons  font  menus ,  &ç  d^un  rouge* 
foncé  du  côté  du  foleil. 
'    Les  feuilles  font  médiocrement  grandes^ 
dentelées  fur  Içs  bords  i  elles  tougâifent  ea 
automne. 

Les  fleurs  font  grandes  ^  de  couleur  de 
rofe. 
*  Le  fruit  eft  affez  rond»  &  petit 

La  peau  eft'  par-tout  teinte  d'un  rouge 
ôbfcur,  &  très-chargée  d'un  duvet  roux. 

Toute  la  chair  eft  rouge  comme  une  Bet- 
terave, &  un  ppu  feche, 

L'eaii  eft  acre  &amere,  à  moins  que  la 
fin  de  Septembre  &  le  commencement  d'Oc* 
tobre  ne  foient  cl 

Le  noyau  eft  pet 
foncé. 

Cette  Pêche  eu 
compote  9  qu'elle  e 
rit  après  la  mi-O^ 

Là  Cardinale  ( 
près  la  même  efpe 
coup  phis  grolTe , 
gée  de  duvet. 

XUL  PERSICA 

'    P£SCI{E&  n 

Ce  Pêcher  ne  devient  pas  plus  gnuiil 
qu'un  Pommier  greffe  fur  Paradis/  deibr» 
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qu'on  relevé  quelquefois  dans  un  vafepour 
le  fervir  avec  fon  fruit  fur  la  table. 

X^s  bourgeons  font  gros  &  très-courts  ; 
fi  chargés  de  boutons ,  qu'ils  font  prefque 
les  uns  fur  le»  autres  comme  les  écailles  des 
poîflbns. 

Les  fleurs  font  aufli  grandes  que  celles 
de  la  Madeleine  blanche ,  de  couleur  de 
roft  très-pâle ,  prefque  couleur  de  chair  ,•  le 
fond  de  la  fleur  eft  un  peu  plus  chargé  à^ 
rouge.  Les  étamines  font  blanches  &  leurs 
fommets  bruns.  Le  ftigmate  du  piftil  eft  jaune. 
Ces  fleurs  ne  s^ouvrent  pas  bien  ,  quoique 
les  pétales  foient  très  *  peu  creufés  en  cuil* 
leron.  Elles  font  rangées  autour  delà  branche ^ 
&  tellement  ferrées  qu'elles  n'en  Jaiflent  rien 
entrevoir  ;  une  branche  longue  de  trois  pouces 
porte  jufqu'à  quarante  ou  quarante  -  cinq 
fleurs,  ce  qui  fait  un  très-joli  bouquet. 

Les  feuilles  font  belles  &  très- longues ^ 
d'un  vert-foncé  9  pendantes,  la  plupart  pliées 
en  goutdère^  &  courbées  en  arc  du  côté  de 
l'arrête.  La  dentelure  efl  grande,  fort  pro*- 
fonde  &  aiguë.  La  furdentelure  eft  fine  & 
très  -  aiguë.  La  groffe  arrête  efl  blanche  ^ 
&  très  -  faillante.  La  couleur,  la  longueur  ^ 
le  nombre  &  la  difpofition  de  ces  feuilles 
donnent  à  cet  Arbriflëau  un  coup-d'œil  dif- 
férent de  celui  des  autres  Pêchers.  Elles  font 
longues  de  cinq  à  fept  pouces,  larges  de 
douze  à  quinze  lignes ,  attachées  autour  de 
labraAche  par  des  queues  courtes  &gro(res, 
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à  deux  ou  trois  lignes  de  diftancfe  Ihine  dé 

rautre.  ^  ^     ^ 

Le  fruit  eft  rondvaflez  gros,  &  abon- 
dant relativement  à  la  taille  de  Tarbre;  uil 
de  ces  petits  Pêchers,  dont  la  tête  n'a  que 
neuf  ou  dix  pouces  d'étendue,  portantquel- 
quefois  huit  ou  dix  fruits;  Son  diamètre  eft 
de  deux  pouces,  &  fa  hauteur  d'autant.  Une 
rainure  profonde  le  divife  fuivant  fa  hauteur  ^ 
&  fe  termine  du  côté  de  la  quetie  à  une  ca- 
vité ferrée  &  peu  profonde  ;  &  du  côté  de 
la  tête  à  un  enfoncement  aifez  confidérable, 
dont  le  milieu,  où  l'on  n'apperçoît  point  dé 
mamelon ,  fe  teint  ordinairement  de  rouge-vif. 
I^  chait  fe  teint  de  la  même  couleur  aiH 
tour  du  noyau  à  cette  extrémité  du  fruit 

La  peau  prend  rarement  un  peu  de  cou-^ 
leur.  La  chair  efî  fueculente;  mais  l'eau  eft 
ordinairement  fure  &  amere.  Le  noyau  efll 
petit  &  blanci 

Ce  fruit  très-médiocre  i  qu'on  ne  cultive 
que  pour  la  curiofité,  mûrit  vers  la  mi* 
Oôobre. 

Ayant  d'abord  tiré  de  ces  petits  Arbre* 
d'Orléans  >  je  les  ai  multipliés  en  femantlcf 
fioyapx.  Les  arbres  qui  en  font  venus,  ont 
donné  des  Pêches  encore  plus  mauvaifes  qui 
celles  des  Arbrei  d'Orléans/ 
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XUIIr  PERSlCAAfriçana.naua^flor^iq. 
çarnafo ,  pleno ,  Jierifi. 

P  Bs  c  H  B  R.  nain  à  fleur  double. 

Cet  Arbriflçau  nç  donnant  point  de  fruit  ^ 
on  ne  (aie  fi  l'on  doit  le  ranger  parmi  Içs 
pêchers  ou  le«  Aman4içrs  ;  ou  s'il  ne  doit 
pas  ^tre  regardé  comme  un  Prunier, 

Il  deo^eure  très  -  nain  ;  produit  beaucoup 
4e  fleurs  très  -  Roubles  de  couleur  de  rofe , 
^  d'une  forme  très -approchante  de  celles 
4u  Pêcher, 

Ses  t^ourgeons  font  menus  S^  rouges  dii 
côté  du  foleil,  comme  ceux  de  la  plupgrl 
des  Pêchers, 

Ses  feuilles  ,  en  fortant  du  bouton ,  fon^ 
foulées  les  unes  dans  les  autres ,  comme 
celles  du  Pruniçr.  Vues  par  -  deflus ,  on  y 
obferve  des  filions  enfoncés  fur  Içs  nervures , 
comme  aux  feuilles  du  Prunier  ;  &  par-def- 
fops  les  nervures  paroiflçnt  plus  (cillantes, 
qu'au  P^her..  lyiajs  elles  font  ftlongées^ 
comme  celles  du  Pêcher;  cependant  un  peu 

eus  larges  t  rçlativement.  à  leur  longueur^ 
Bur  vert  eft  encore  fembl^blç  ^  celui  <îea 
feuilles  de  Pêcher. 

Au  refte  cet  Arbrifleau  ne  doit  êtrç  c^U 
(ivé  quç  dans  les  jardins  d'orn^mept^ 

Ç  U  L  T  U  R  E\ 

\.  Irf  POcbçr,  çommç  toupies  végétaux  % 

F  3 
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poi:te  des  femences  iëcondes  propres  à  le 
multiplier;  mais  Tes  femences,  comme  ceUes 
des  autres  Arbres  Fruitiers ,  perpétuent  ra- 
rement  leur  dp^e  :  elles  n'en  prodiâfeat  or- 
dinairement que  des  variétés  inférieures  en 
qualités.  Cependant  ayant  vu  dans  plufieurs 
provinces  &  même  dans  les  vignes  des  eA* 
virons  de  Paris ,  des  Pêchers  élevés  de  ndyaox 
qui  donnent  de  beaux  &  excellens  fhiits  ; }% 
lemé  des  noyaux  des  meilleures  Pêches  d'ef- 
palier.  Il  en  ell  provenu  des  arbres  dont  h 
plupart  produifent  des  fruits  que  les  Con- 
Tioifreurs  ont  fouvent  préférés  à  ceux  d'ef- 
çalier.  Les  uns  ont  confervé  leur  efpece 
prefque  franche  &  fans  altération  ;  d'autres 
ont  dégénéré  pour  la  forme  &  la  groflèur 
du  fruit  ;  quelques-uns  ont  formé  des  variétés 
peu  eftimablcs.  Plufieurs  Amateurs  ont  fait 
la  même  épreuve  avec  le  môme  fuccès. 

De  cette  obfervation  &  deces  expériences , 
je  conclus  i^.  qu'il  eft  faux  que,  pour  avoir 
par  les  femences  dès  Pêchers  de  bonnes  ef- 
peces,  il  foit  néccffaire,  comme  plufieurs 
Taffurent,  de  prendre  les  noyaux  fur  des 
arbres  francs  du  pied  &  non  greffes.  ^^. 
Que  les  Pêôhes  méprifables  ctmnues  fous  le 
nom  de  Pèches  de  Vignes^  iie  font  telles, 
que  parce  qu'elles  font  produites  par  des  ar- 
bres prefque  fauvagcs  venus  de  noyaux  de 
mauvaifes  efpeces  anciennement  plantées  ou 
femées  dans  ces  terreins*  3^.  Que  la  greffe 
ne  changeant  point  Tefpece ,  comme  il  eil 
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prouvé  dans  la  Phyfique  dâs  Arbres^  les  ft* 
mis  de  noyaux  iont  le  feul  moyen  d'obtenir 
de  nouvelles  efpeces  &  variétés  de  Pêchers* 
La  naifiance  du  Pavie  de  Pomponne  ^  de  la 
Pêche  d'AndiUy  ^  de  la  Belle  de  Vitry  ^  de , 
la  Cfaanceliere ,  de  la  Madeleine  de  Côurfon  , 
&c.  ne  remonte  pas  à«  des  temps  bien  éloi- 
gnés  du  nôtre;  &  Ueft  au  moins  vraifem* 
Diable  que  les  autres  bonnes  efpeces  ne  nous 
ont  pas  été  envoyées  du  Jardin  d'Eden. 

Mais  ceux  qui  fbnt  moins  fenfibles  à  Tef^ 
|iératice  d'acquérir  de  nouveaux  biens  qu'à 
la  jouif&nce  des  biens  acquis ,  confervent  8c 
perpétuent  par  la  gre&  les  bonnes  efpeces 
de  Pêchers. 

II.  Le  Pêcher  fe  greffe  fur  franc ,  fur  TA 
mandier^  fur  le  Prunier  &  fur  TAbricotifi:. 
Qoi^ique  les  Pêchers  greffés  fur  les  Pêchers 
éteyés  de  noyaux  deviennent  beaux  &  forts , 
les  Pépiniériftes  en  greffent  peu  fur  ftanc  ; 
foit  ^r  la  difficulté  de  fe  procurer  affez  de 
ces  fujcts,  foit  parce  que  ces  arbres  font^ 
tsomme  ils  le  prétendent ,  trop  fujcts  à  la 
);omnie.  Je  prefume  que  cette  accuiation  eft 
fondée;  mais  j'ai  quelque  regret  de  l'avoir 
crue  feus  exartaen  ;  &  je  fouhaite  que  l'ex- 
périence puiffe  faire  connoître  au  moins  quel- 
qu'efpece  de  Pêcher  propre  à  produire  des 
iujets  qui  n'ayent  point  ce  défaut.  Il  me 
fetubte  auflSl  <iu'on  en  greffe  trop  peu  fur 
l'Abricotier  venu  de  noyau:  j'en  ai  vu  très- 
bien  réuifir  dans  des  terrerns  où  le  Prunier 

P4 
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&  TAmandiçr  s'étaient  refuféç.  Ce  font  cet 
deux  4erpier$  fujets  qui  font  Iç  plus  en  ufage 
pour  la  gieft'e  du  Pêchçr.  Vun  eft  propre 
pour  k$  terres  qui  ont  peu  de  profondeur  ^ 

Cjurvu  Qu'elles  ne  foient^  pas  trop  fcches. 
'Amandier  ^  dont  les  racines  pivotent  & 
s'enfoncent,  s'acçomqiQde  mieux  déterres 
légères  &  {ablonnçufes  «  pourvu  qu'elkftayent 
^de  la  profondeur.  Toutçs  je?  eQ)cces  d^  Pên 
'chers  fe  grçffent  bien  lur  le  Prunier  de  Dai 
piHS  noir ,  de  Cerifette ,  ou  mieux  de  S.  Ju- 
lien. L'Amandier  cQayient  aufli  ^  toutCis.  n 
»  L'expérience,  dit  M-,  de  Combes^  a  Coq* 
t^  vaincu  tous  cepx  qui  font  tPétîer  d'élevoT 
*>  des  Arbres  aux  environs  de  Paris  ^  que  la 
»  P^che  Violette  &  la  CHevreufe  ne  téuf- 
n  ûiîent  bien  que  fur  Iç  Prunier  4^  S.  Jur 
♦»  lien- Jorré  n.  Sur  les  faits  4e  ceu^  nature , 
l'expérience  eil  une  preuve  (ans  féplique. 
Cependant  j'ai  vu  à  cinq  lieues  dç  Paris  de 
fort  beaux  Pêchers  de  Violette  &  df  Ché- 
vreufç  rreffés  fur  Amandier  &  plantés  dans 
deux  efpaliers,  l'un  au  midi ,  l'autre  au  cou* 
chant,  dont  la  terre  tÛ  bonne,  mais  forte 
&  compafle  ;  ils  donnoient  des  fruits,  très- 
beaux  I  très  bons&très-abondans.  Cftte  na- 
ture de  terrein  fait  peut-être  une  exception. 
J'ajouterai  que  le  Prunier  m'a  toujours^p^ru 
un  mauvais  fujet  pour  quelques  efpeces  de 
Pêch.rs;  fy  four  totttes  un  fujet  médio^ 
crement  bon  ^  &  tr$â-infërieur  ^  l'Abrîcotîtl 
^  $  l'Amandiw* 
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L'éculfon  à  œil  dormant  eft  la  feule  grefit» 
coiïvçnable  au  Pêcher.  Elle  fe  fait  depuis  1^ 
mi- Juillet  julqu'à  la  mi-Août  far  les  Prunieni 
&  vieux  Amandiers  ;  un  peu  plus  tard  fu( 
les  Abricotiers  ;  dejpuis  la  mi- Août  jufqu^à 
h  mi  -  Septembre  fur  les  jeunes  Pêcners  C| 
Amandiers  ,•  ou  ^  pour  parler  phis  précifé- 
ment  >  loîfquje  la  féconde  fçve^des  fujets  queU 
conque  eft  fur  fon  déclin;  ce  qui  arrive  plu* 
tôt>  ou  plus  tard,  fui  vaiit  te  progrès  de  Tan- 
fiée.  L'écuifon  doit  être  garni  d\in  œil  doubla 
DU  triple ,  &  non^  d'un  œil  Ample  « , 

in.  Le  Pêcher. n^eft  point  un  arbre  d<j 
tous  les  climats.  H  ne  peut  fubfifter  dann 
r Amérique  méridionale^  ni  dans  les  pays  fitué? 
fous  ou  près  la  Zone  torride.  L'it^Kc  &  memç 
laProv^nce  font  privées  de  nos  Pêches  dé*» 
licates  >  &  obligées  de  fé  contenter  de  leur$ 
•Pavies,  qui  ne  réullifleot  que  rarement  fit 
médiocrement  dans  notre  climat^  L^Amériquf 
feptentrionale  &  toutes  les  régions  du  hord% 
ne  connoiflènt  point  cet  arbre.  Ainfi  un  cli- 
mat tempéré  eft  lefeul  qui  lui  convientie.  SI 
les  environs  de  Paris  ne  jouilfent  paSj  comme 
pîufieurs  Provinces  n^oins  feptçnttionaîes  | 
de  l'avantage  devoir  ordinairement  le  Pé- 
cher en  plein-vent  >  iUfo;)t  bien  dédottiman 
gés  de  la  culture  pénible  &  difpendiéufe  qu^il 
y  exige  par  le  grand  nombre  d*excçllentes 
•fpeces  qui  s'y  élèvent  avec  fuccès ,  &  qHl 
donnent  abondamment  des  fruits  d'une  beau* 
\^^^  d'un  goût  ÙA  ë(  délicat  ^u'On  ttç  leU( 
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Çonnoît  dans  aucun  autre  pays.  De  forte  que  ^ 
foie  terrein,  foit  degré  de  température  ^  fou 
habileté  des  cultivateurs ,  foit  ces  trois  caufes 
enfemble,  le  Pêcher  paroît  embellir  &  pcr- 
feâionner  fes  dons  pour  cette  contrée  par- 
ticulière de  l'Europe. 

Quoique  le  Pêcher  s'accofnmodë  de  tootss 
fortes  de  terreins,  pourvu  qu'ils  ne  foîeot 
pus  ineptes  à  la  végétation;  cependant  PAr^ 
bre  n^acquiert  pas  par-tout  la  même  force, 
ni  fes  fruits  le  même  degré  de  bonté*  Dana 
les  terres  maigres,  arides,  argilleufes,  les 
Pêches  (bi;it  fujettes  à  devenir  pàtea(es ,  & 
la  plupart ,  faute  de  fiibriflance  ,  tombent 
avant  leur  maturité  ^  &  fouvent  les  Arbresfoot 
Httaqués  de  la  gomme»  Dans  les  terres  g^ilesi 
fous  lefquelles,  à  vme  petite  profoodeur  ott 
trouve  la  gWe ,  Les  Pêchers  de  vienriftiu  beaux 
&  fertiles  ;  mais  leur^  fruits  font  ordioittM* 
ment ,  fuivant  les  efpecep.^  ou  infipîdcs ,  ou 
d'une  aigreur  défagréaWe*  On  obfervc  com- 
munément de  ne  planter*^ dans  les  terreins 
fcoids  &. humides  que  des  Pêchets  greifês 
fur  Prunier  \  &  dans  les  cetreins  chaiids  & 
fecs,  des  Pêchers  greflfe?  fur  Amandier.  Je 
fuis  fondé  fur  l'expérieçice  à  croire  que  cette 
dillinftion  eft  inuûlÇj^pQwvuque  le  tertdi 
ait  de  la  profondeur!  >  On  peut  efpérer   ufl 
fuccèè  complet  des  Pêqhers  plantés  dans  une 
terre  douce ,   meuble  ,  fubftancieufe  ,  pro- 
fonde, qui  ne  pèche  ni  par  excès,  m  paf 
défaut  d'humidité» 
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IV.  Il  n'y  a  qu'un  petit  nombre  d'efpeces 
de  Pêchers  qui  réuflîflent  bien  en  plein-vent 
dans  notre  climat,  telles  que  la  Bourdin^la 
Perfique ,  les  Chcvreufes  ;  les  autres  ou  trop 
délicates ,  ou  trop  tardives  ont  befoin  du  mur , 
pour  défendre  ou  pour  mûrir  leiu:  fruit  (i).  La 
nature  du  terrein  &  refjJfece  de  Pêches  décident 
de  Pexpofîtion  convenable*  i  ^ .  Nulle  efpece 
ne  peut  mûrir  à  Texpolition  direfte  du  nord, 
a  o .  Les  Pavies  &  les  Pêches  tardives  ne 
peuvent  mûrir  au'au  midi.  3  ^  •  Dans  les 
terres  froides  &  numides  le  midi  plein ,  ou 
peu  déclinant  au  levant  ou  au  couchant  eft 
néceflaireà  la  plupart  des  jdpeces.  4  ^  .  Dans 
les  terres  légères  &  chaudes ,  on  peut  plan- 
ter des  Pêchers  depuis  le  nord  -  cft  julqu'au 
nord-oueÛ,  plaçant  chaque  efpece  à  une 
expofition  plus  ou  moins  méridionale  à  pro- 
portion que  fon  ftuit  a  plus  pu  moins  be- 
foin de  (oleil  pour  acquérir  une  parfaite  ma- 
turité. 5  ^ .  La  culture  du  Pêcher  à  Tex- 
pofuion  du  couchant  eft  le  plus  fouvent  in- 
fruÛueufe ,  à  moins  que  le  terrein  ne  foit 
léger ,  &  Tefpalier  défendu  des  mauvais  vents 
par  le  voiûnage  de  quelques  bois  ou  de  quet^ 
ques  montagnes. 

(1)  I-es  places  dans  les  efpaliers  font  trop  précieufet 
pour  être  occupét^  par  des  Pêchers  élevés  de  noyaux^ 
dont  la  qualité  du  fruit  eft  encore  in<:onnue  ,  &  peut 
aoffi  fouvent  fe  trouver  mauvaife  ou  médiocre ,  que 
bonne.  On  les  plante  en  plcii^vent;  &  ordinairemen» 
ils  y  réuflUfent  aflez  bien. 
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V.  La  plantation  du  Pécher  n'exigeant 
Hucune  attention  particulière  ,Je  renvoie  pour 
eei  o^jet  à  ce  qui  en  eiï  dit  dans  la  culture 
générale.  J'obferverai  feulement  que  cet  Ar- 
bre doit  ^tre  déplanté  avec  plus  de  foin^ 
^  de  plus  longues  racines  que  les  autres; 
1^.  p^rce  qviçle  ^Prunier  &  T Amandier  fur 
lefquels  il  fe  greffe  ordinairement ,  étant  des 
îirbres  gommeujç,  leurs  plaies  fe  cicîjtrifenj 
difiicilenient  :  or  plus  lejfgrofles  racines  font 
coupées  près  de  leur  naiflT^nce  ^plus  les  plaiea 
font  grandes,  i  ^  .  Us  repercçnt  difficile  njent 
fur-toijt  l'Amandier  :  or  plus  on  retranche 
des  groffes  racinçs  ;  moins  il  re^e  4e  parties 
tendres  &  propres  à  produire  de  nouvelles 
yaciœs.  Il  faut  dotic  que  Içs  racines,  fur- 
tout  dçs  arbres  de  tig;e,  ayent  au  moins  de 
.  ^puze  à  (juinze  pouces  dé  longueur;    ou, 

fïour  parler  avec  plus  de  précifiqn  j  qu'elles 
oient  feinesi  &  entières  jufqu'à  l'endroit  où 
filés  conunencent  à  diminuer  fenfiblemant  de 
grolTeur,  J'ai  examiné  bien  des  pêchers  morts 
dnns  les  quatre  op  cinq  années  après  leur 
plantaxîon  ;  &  j'ai  prefque  toujours  trouvé  h 
caufe  de  leur  mort  dans  leurs  grofles  racines 
qui  étoient  toutes,  ou  la  plupart,  pourriet 
(^na  être  cieatrifées ,  &  fans  avoir  fait  aucunes 
productions. 

I^a  fiiifon  de  planter  cet  Arbre  eft  depuis 
la  mi-Ôélobrç  jufque  vçrs  le  commence- 
ment de  Mars  ;  ^qut  le  l[Wp«  quç  f^i  f<fVÇ 


Digitized  by  VjOOQIC 


PERSICA  ^  PBScHBRi       i^f 

■  '  Mil 

.  Vl.  Si  Ton  plante  dans  les  vignes  ile4 
Pêchers  d^efpecés  qui  fupportent  le  piein^ 
vent  ^  ou  élevés  de  noyaux  >  ces  Arbres  pro* 
fitant  des  engrais  4  labours  9  &  façons  qu'on 
donne  aux  vignes  ^  deviennent  aflèz  beaux  < 
inais  vivent  peui  Si  le  Vigneron  ajoute  da 
temps  en  temps  à  la  culture  un  élagage  ^ 
ou  taille  grofuere  ,  il  prolonge  leur  vie  \  & 
on  en  trouve  qui ,  avec  ce  traitement  ^  ïA 
foutierinent  au-delà  de  trente  ansi  Ces  mè-^ 
tnes  Pêchers  élevés  en  buiiTon  dans  un  po« 
tager^  taillés  &  cultivés  >  parviennent  à  un 
Age  plus  avancé.  Plantés  en  efpalier  ^  con« 
duits  avec  intelligence  ^  &  taillés  par  de^ 
mains  habiles,  leur  mort  préviendra  peu 
celle  dés  Arbres  d'efpalier  les  plus  vivaceii 
Au  contraire  les  Poiriers,  &  la  plupart  dei 
Arbres  fruitiers,  plantés  dan^  un  verger  9 
laifTés  en  liberté,  fans  être  taillés,  vivent 
beaucoup  plus  long^temps  qu'en  efpalier^ 
Quelle  elt  la  raifon  de  cette  difpàrité  d'effets 
produite  par  une  même  càufe ,  la  taille  ^  xi 
ne  faut  la  chercher  que  dans  la  çhofe  même. 
Lés  autres  Arbres  Fruitiers  fe  conduifenc 
avec  une  forte  de  fagèfTe  (  j'abiiferai  des  ter^ 
Bies)i  Va  règlent  leurs  produâions  fur  leux^ 
âge  &  leurs  forces.  Ils  forment  d'abord  leuf 
tempérament  ;  ne  donnent  de  fruit  que  quan4. 
kur  fécondité  ne  peiit  nuire  à  leur  croiflan* 
te ,  &  altérer  leur  complexion  ^  une  brancha 
ii^en  produit  de  nouvelles  qu'autant  qu'elle 
tta  peut  nounir  «  &ns  $^agoiblif  eUe-ntême* 
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Toutes  leurs  patries  en  ptoponion  de  nom- 
bre ,  de  force ,  de  grandeur ,  cxKifoirant  éga- 
lement ^  leur  agrandiffement  &  a  leur  con- 
fervation-;  les  rëtranchemens  &  diminnrions 
qu'on  en  fait  par  la  taille  (bnt  autant  d'at- 
teintes portées  à  leur  vigueur,  qui  ne  leur 
procurent  une  forme  agréable,  &  ne  hâtent 
leur  fécondité  qu'en  avançant  leur  perte. 
Gar  il  feiit  le  dire,  malgré  l'opinion  &  la 
pratique  commune  des  Jardiniers ,  moins  on 
retranche  des  Arbres  à  la  taille ,  pourvu  quV>n 
puiàe  les  paliflèr  fans  confufioa,  plus  on 
peut  en  efpérer  de  fatisfiiftion. 

Le  Pêcher  fe  livrant  à  une  ardeur  excef- 
five  de  croître  &  de  s'acquitter  envers  le 
cultivateur ,  épuife  fes  forces  naiflàtites  par 
une  fécondité  prématurée,  &  fe  prépare  une 
ruine  prochaine  en  fe  furchargeant   dHm 
grand  nombre  de  branches  auxquelles  il  ne 
peut  fournir  une  nourriture  fliffifante  ;  auffi 
eft-il  fouvent  obligé  d'en  abandonner  UM 
partie  qui  périt  par  la  difètte  ;  &  lui-même, 
outrant  toujours  fes  efforts ,  fuccdmbe  en 
peu  d'années.  11  faut  donc  employer  quel- 
que moyen  propre  à  le  contenir,  fans  le 
décourager;  tempérer  fon  ardeur,  fans  la 
détruire;  établir  une  jufle  proportion  entre 
fon  travail  &  fa  vigueur  ;  &  Pfentretenh:  dans 
cetje  aoivité  modérée  qui  nourrit  les  forces 
&  prolonge  la  vie.  Ce  moyen  eft  la  taille. 
VII.  Mais  cette  taille  exige  tant  d*atten- 
tioQ  fc  de  précifion,  qu'em  Pêcher  bifli 
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taillé  eft  regardé  comme  le  chef-d'œuvre 
d'un  Jardinier.  Rien  en  effet  n'y  eft  indif- 
férent :  taillé  trop  long,  il  fe  dégarnit;  trop 
coure,  il  ne  produit  que  du  bois  ;  trop  char* 
gé  ,  il  devient  confus  »  trop  déchargé ,  il  fe 
ruinç  par  les  gourmands  &  branches  de  faux 
bois,  Si  Ton  fait  quelque  faute  dans  la  taille 
d'un  Poirier  >  d'un  Abricotier  >  &c.  elle  ell 
réparable  Si  on  Ta  alongé  &  chargé  ^  pour 
le  fatiguer  &  le  mettre  à  fruit,  on  peut  y 
revenir  ;  étant  raipprocbé  ,  les  branches , 
mêmes  les  plus  vieilles  ^  en  produifent  de 
nouvelles  qui  rétabliflent  le  plein,  la  forme , 
&  la  régularité  de  cet  Arbre*  Il  n'eft  pas 
atofi  d'un  Pêcher  :  les  yeux  qui  ne  fe  (ont 
pas  ouverts  dans  le  temps ,  demeurent  fer* 
aies  pour  toujours^  s'il  reperce  quelque  bran- 
che fur  les  anciennes  taUles ,  rarement  elle 
vient  dans  Tendroit  où  elle  feroit  nécelTaire, 
Lorfqu'il  a  pris  une  mauvaife  habitude,  il 
eft  très-difiicile  de  Ten  corriger  i  de  forte 
que  lesrtkotes  une  fois  faites  font  ordinai* 
remelit  (ans  remède.  Cependant  n'en  défef* 
pérons  pas  toujours.  Une  douzaine  de  Pé* 
chers  plantés  contre  le  mur  d'an  clos ,  y 
furent  tellement  négligés ,  ou  plutôt  oubliés 
pendant  fept  ou  huit  ans ,  qu'ils  devinrent 
Arbres  de.pleinrvent»  élevant  au^deifus  du 
mur  une  affez  belle  tête  montée  fur  une 
tige.  Ayant  voulu  rétablir  cet  efpalier,  je 
Pbintai  de  jeunes  Arbres  entre  les  anciens , 
<k  je  facriroi  ceux-ci  à  une  expérience.  J'en 
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fis  fcier  la  tige  à  quatre  pouces  au-delfiâ 
de  la  greffe^  &  couvrir  la  coupe  de  terre 
pétrie  en  mortier.  Tous^  un  feul  excepté  ^ 
ont  repercé ,  &  font  devenus  dé  beaux  k 
bons  Arbres  qui  ont  rendu  la  nouvelle  plan< 
tation  inutile*  Ce  fait  donne  aftç  au  Pêcher 
qu'il  n'eft  paa  un  fujet  fans  relTource  ;  mail 
étant  peut-être  unique  >  il  ne  nous  autorife 
pas  afies  à  efpérer  communément  un  pa« 
reil  fuccès* 

Les  règles  de  h  taille  que  nous  avoitt 
établies  en  traitant  de  la  culture  générale  « 
pourroientfufiîre  àun  cultivateur  intelligent 

Sour  bien  opérer  fur  le  Pêcher.  Mais  a6a 
e  n'ëxpofer  perfonne  à  fe  méprendre  dans 
l'ïirticle  le  plus  important  &  le  plus  difficile 
de  la  culture  du  Pêcher  9  nous  ajouteront 
ici  les  méthodes  les  plus  approuvées^  &pra^ 
tiquées  avec  le  plus  de  fuccés.  Et  pour  ne 
point  multiplier  des  répétitions  inutiles ,  nous 
renvoyons  à  la  culture  générale  pont  li 
conduite  dés  jeunes  Arbres  pendant  jéurs 

}>remiere$  années  :  nous  recommanderont 
êulement  d*obferver  les  règles  plus  littéra- 
lement à  regard  du  P$cher,  qu'à  Pégarddf 
tout  autre  Arbre. 

^ÉTUODS  DIT  PRSAM  PSTUrPSt 

yj  Une  fois  que  les  branches-meres  fdnf. 
^)  formées ,  je  ne  fais  plus  de  cas  des  bran^, 
)>  cb^s  gounpan^QSî  &  ;»'il  en  part  de  def* 
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„  fus  les  branches-mères  >  je  crois  qu'il  les 
„  faut  retrancher,  à  moins  qu'on  en  ait  uû 
„  befoin  abfolu  pour  garnir  une  place  où 
„  une  branche  confidérable  fera  morte  : 
„  voici  les  raifons  qui  me  déterminent  à  les 
„  retrancher.  Les  yeux  érant  fort  écartés 
y^  les  uns  des  autres  ,  il  faut  tailler  ces  bran- 
„  ches  fort  longues ,  &  il  y  a  à  craindre 
5,  de  dégarnir  le  bas  de  Tarbre  ,  d'autant 
,,  que  ces  branches  confommant  beaucouf> 
„  de  fève ,  elles  feront  tort  à  celles  de  leur 
„  voifinage.  D'ailleurs  ces  branches  s'éle- 
,,  vent  prefque  toujours  perpendiculaire- 
,,  ment;  &  comme  elles  font  for  tgrolïès,  il 
„  efl  difficile ,  quand  on  les  a  taillées  ,  de  les 
„  contraindre  à  prendre  la  forme  qu'on  de- 
,,  lire  ;  &  il  faudroit  qu'un  arbre  fût  bien 
„  vigoureux  pourfuffire  à  la  nourriture  d'un 
^  nombre  de  branches  gourmandes  qu'on 
^  conferveroit-  Et  comme  je  fuppofe  l'ar- 
5,  bre  formé,  il  efl  pourvu  d'un  affez  bon 
„  nombre  de  branches ,  pour  que  les  raci- 
5,  nesnefouffrent  point  du  retranchement  de 
^  plu0eurs  brancnes  gourmandes  ;  &  s'it 
55  étoit  queftion  de  dompter  un  arbre  trop 
^  vigoureux ,  j'aimerois  mieux  le  charger 
9,  parla  taille  des  branches  de  franc  bois, 
,,  ou  même  lui  laiflèr  beaucoup  de  brin- 
,^  dilles ,  que  d'épargner  les  branches  gour- 
))  mandes. 

^  A  l'égard  des  branches  de  fnoyenne 
),  tbrce  qui  ont  leurs  boutons  alTez  près-à- 

Tom  IL  Q 
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^9  près  9  &  la  plupart  triples  ,  ce  fout  les 
,,  p>as  p'récieufes;  ce  font  elles  qui  donnent 
^  le  meilleur  bois  &  les  plus  beaux  fruits. 
^,  On  doit  donc  enconferverplusoumoins^ 
^  &  les  tailler  plus  ou  moins  longues,  fui- 
^  vant  la  force  de  Tarbre.  Mais  comme  le 
^,  but  principal  qu'on  fe  propofe  eft  d'avoir 
^  du  fruit,  il  fe  préfènte  un  «embarras  dont 
,,  plufieurs  Jardiniers  fe  tirent  niai.  Com- 
,,  me  ordinairement  les  bons  boutons  à  fruit 
y^  fe  trouvent  affez  loin  de  l'origine  desbran- 
,,  ches ,  l'envie  qu'on  a  de  fe  procurer  du 
55  fruit,  engage  à  tailler  ces  branches  fort 
,1  longues.  £n  ce  cas ,  fuivant  Tordre  le 
5,  plus  commun  ^  la  branche  la  plus  vigou- 
^  reufe  fortira  de  l'extrémité  de  la  bran- 
^  çhe  qu'on  aura  copfervée ,  &  il  y  aura 
^  à  craindre  que  le  bas  ne  fe  dégarnifle.  Si 
^  au  contraire ,  pour  prévenir  cet  inconvé- 
^  oiept)  on  taille  court,  il  eft  ienfibie  qu'il 
^  feul  renoncer  à  avoir  du  fruit.  Voici  ce 
^  qu'il  faut  faire  pour  fe  tirer  de  cet  embar- 
^  ras.  C'eft  que  de  deux  branches  voifioes 
^  de  bon  bois,  il  en  faut  couper  une  à  deux 
^  ou  trois  yeux  pour  avoir  du  bois  ;  &  V^ax- 
5,  tre  fortlongjue  pour  fe  procurer  du  friât; 
,,  &  tailler  toujours  court  ou  abois  la  bran- 
„  che.  la  mieux  placée.  Pour  ceHe  à  firuh , 
^  elle  ne  gâtera  point  l'arbre  ,  parce  que 
„  dès  ce  moment  elle  efl  condamnée  à  fttrc 
^  retranchée,  après  avoir  ifiibfifiié  vin  on 
,,  deux  an9.  Voilà  le  moyea  te  plus  sûr  de 
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;,  fe  procurer  beaucoup  de  fruit ,  en  même 
;,  temps  qu'on  renouvelle  perpétuellement 
„  le  bois  par  de  jeunes  branches  vigou- 
„  reufes. 

„  A  l^égard  des  brindilles ,  oU  branches 
;,  chiffonnes,  il  en  faut  faire  peu  de  cas. 
;,  Souvent  le  fruit  qu'elles  portent  tombe 
,,  avant  d'être  niûr  ;  ou  bren-  il  devient 
,,  pâteux  &  de  mauvais  goût ,  en  compa- 
„  raifon  dii  fruit  qui  vient-  fur  les  branchei 
„  de  forcé  moyenne  :  il  faut  donc  les  re- 
,,  trancher ,  à  moins  qu'on  ne  fe  propofe 
;,  d'affoiblir  un  arbre  trop  vigoureux.  On 
5,  peut  cependant,  faute  de  meilleures  bran- 
„  ches  pour  garnir  un  vuide,  les  tailler  à 
;,  un  œil  :  car  pour  peu  que  l'arbre  ait  de 
yf  vigueur, il  en  fortirà  foiivent  une  bonne 
„  branche.  Au  refte ,  dans  ces  brindilleis , 
;,  il  y  en  a  de  plus  foibles  les  unes  que  les 
„  autres ,  &  quelques  -  unes  approchent  de 
„  la  force  des  branches  de  bon  bois';  en  ce 
„  cas ,  faute  d'autres  plus  vigoureufes ,  oti 
i,  en  peut  tailler  quelques-unes  à  fruit. 

„  Quand  les  Pêchers  font  formés,  &qû'iJî 
^,  font  dan^  leur  vigueur  &  en  leur  plein 
„  rap^port ,  il  ne  faut  pas ,  comme  font  der- 
^  tains  Jarditîiers ,  cônfthnler  à  les  charger 
,,  beaucoup.  Si  on  les  traitpît  comme  lc« 
i,  jeunes  arbteS,  ils  ne  duteroiênt  pas  long- 
;,  temps.  Il  ïie  faut  les  charger  que  propor* 
,\  tiorinelleméfït  à  leitr  vigueur ,  conièrVef 
{,  les  bratïchèiîvrgoareïifes,  &qui  font  pl-^ 

Q  1 
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,,  cées  de  façon  à  remplir  les  vuides.  Ceft 
^,  ici  où  ceux  qui  favcnt  la  taille  àts  Pê- 
,,  chers,  fuivent  différentes  méthodes. 

„  Celle  que  j'ai  adoptée  confifteà  retran- 
,,  cher  les  branches  gourmandes ,  à  moins 
,,  qu'elles  ne  foient  néceflàires  pour  remplir 
,^  un  vuide;  à  tailler  court  des  branches  de 
„  force  moyenne  pour  fe  procurer  de  nou- 
5,  veau  bois  &renouveller  l'arbre.  C'eft  pour- 
^y  quoi  il  faut  toujours  choifir  pour  cet  ob- 
9,  jet  des  branches  aflez  balTes;  &  tailler 
99  long  plufieurs  branches  pour  fe  procurer 
,y  du  fruit,  fauf  à  les  retrancher  quand , 
,y  prenant  trop  de  longueur ,  elles  pourroiem 
,,  nuire  à  la  beauté  de  l'arbre ,  ou  quand 
,,  elles  font  épuifées  par  la  quantité  du  fruit 
9,  qu'elles  auront  fourni  ;  &  il  faut  eflayer 
„  pour  avoir  de  bon  fruit,  de  choifîrpour 
„  cet  effet  des  branches  vigoureufes  ;  &  fi 
„  Ton  eft  obligé  d'en  prendre  de  force 
„  moyenne ,  il  ne  faut  pas  les  tailler  fort 
5,  long.  On  doit  conclure  que  toutes  les 
,,  branches  chiffonnes  doivent  être  remm- 
^  chées  ,  excepté  les  petites  branches  cour- 
9,  tes  qui  font  uniquement  deftinées  à  don* 
5,  ner  du  fruit. 

„  On  doit  aulfi  retrancher  entièrement  tou- 
,,  tes  les  branches  maigres,  ufées,  &  qui 
j,  ne  font  que  de  foibles  produâions.  S! 
,,  cependant  une  telle  branche  oe  pouvoit 
y,  être  remplacée  par  une  ^utrevigoureufe» 
9)  pour  éviter  qu'il  ne  reft&t  ua  vuide  $  oi 
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„  pourroitla  ravaler  fur  les  meilleures  bran- 
,5  elles  qu'elle  aura  produites ,  qu'il  faudroit 
,,  tailler  courte  ainfi  que  les  branches  qu'on 
„  deftinera  à  donner  du  fruit;  ayant  tou- 
55  jours  foin  de  ne  point  trop  charger  lei 
55  branches  peu  vigoureufes. 

5,  Suivant  ma  façon  de  tailler,  on  con* 
5,  ierve  fur  les  branches  bien  conditionnées 
„  deux  branches  de  celles  qu'elles  ont  pro- 
„  duites  :  la  plus  forte  &  la  mieux  placée , 
5,  qui  eft  ordinairement  la  plus  baffe ,  efl  taiU 
$,  lée  court  pour  donner  du  bois  ;  &  l'autre 
)5  efl  taillée  long  pour  fournir  du  fruit  : 
„  bien  entendu  qu'on  s'écarte  de  ceçte  re- 
,5  gle,  fi  Tarbre  eft  peu  vigoureux ,  &  qu'il 
1,  y  ait  un  vuide  à  remplir  ;  auquel  cas  on 
„  peut  renoncer  à  avoir  beaucoup  de  fruit , 
5,  &  tailler  les  deux  branches  pour  avoir 
„  du  bois  plus  abondamment. 

„  A  l'égard  des  arbres  qui ,  au  lieu  de 
,5  croître  ,  commencent  plutôt  à  être  en  re- 
,5  tour ,  il  faut  retrancher  encore  plus  fé- 
yt  vérement  toutes  les  branches  chiffonnei 
,^  qui  épuîfent  l'arbre,  &  ne  donnent  quede 
5,  mauvais  fruits.  On  doit  auflîôter  les  bran- 
^,  ches  gourmandes  qui  affoibliroient  beau- 
,,  coup  ces  vieux  arbres.  Il  ne  faut  confer- 
o  ver  que  les  branches  de  bon  bois  ,  &  les 
„  tiîiller  aflez  court.  Mais  il  convient  ici 
„  d'avoir  de  la  prévoyance.  Si  l'on  apper- 
,,  çoit  qu'une  branche  ne  durera  pas  long- 
„  temps,  on  doit  eifayer  de  trouver  une 
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„  branche  vigoureufe  ,  qu'on  prépare  par 
„  la  taille  à  remplir  dans  la  fuite  le  ^  vuide. 
„  que  laiCrera  la  branche  foibie  ,  lorfqu'on 
„  ftrà  obligé  de  la  retrancher.  J'ai  vu  par 
j,  cette  prévoyance  retrancher  une  grofle 
„  branche ,  &  la  place  être  occupée  fur  le 
,,  champ  par  des  branches  qu'on  avoit  pré-* 
„  parées  d'avance. 

Nota.  Cette  méthode  ,  la  fuivante ,  &  celle 
qui  a  été  èxpoféç  dans  la  culture  générale, 
réprouvent  les  branches  gourmandes  &  celles 
de  faux  bois ,  excepté  en  certains  cas  qui  font 
très-rares  dans  la  pratique  de  la  plupart  des 
Jardiniers .  &  que  je  crois  devoir  être  beau-' 
coup  plus  fréquens. 

ijà  vigueur  &  le  lieu  de  la  naîflance  d^unc 
branche  îuffifént  communément  pour  la  faire 
j'egardef  comme  gourmande ,  &  fans  exa- 
miner lès  qualités,  la  taire  profcrîre  com- 
me telle.  Or  plulieurs  caufes  peuvent  donner 
riaifFancç  à  cette  branche  vigoureufe  ^ 
gourmande  ou  non  :  une  taille  trop  courte 
ou  xxoç  déchargée  ,•  une  branche  arquée , 
ou  palilTée  prefque  horizontalement  ;  une" 
coupe  trop  oblique,  qui  a  éventé  le  dernier 
ceil ,  qui  a  péri  ,  ou  qui  n'a  produit  quHini 
bourgeon  foibie.  Les  Jardiniers  font  fou- 
vent  cette  faute  dans  leqr  coupe  qu'ils  com- 
mencent plus  bas  que  le  fupport  de  l'œil  fur, 
lequel  ils  taillent^  Dans  les  deux  derniers 
cas,  feut-ïl  retrancher  ces  branches  vigou- 
^eufes*î  Ne  vautil  pas  mieux  les  conferver . 
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Ijes  tailler,  ôç  ravaler  defllis  la  dernière  tail- 
le, li  ce  qu'elle  a  produit  au-delà  eft  foibîe^ 
&  mal  conditionné  *J  Dans  le  premier  cas  y 
les  fupprimer,  &  continuer  à:  tailler  court, 
c'çft  ajoufer  mal  fur  mgl.  Il  faut  moins  dé- 
charger l'arbre,  alonger  fa  taille,  conferver 
(  fauf  à  les  retrancher  par  la  fuite ,  s'ils  de- 
yieni\t;nt  inutiles  ou  nuiiibles  )  les  gourmands 
qu'on  peut  placer  fans  confufion ,  &  fup- 
primer  les  autres. 

Pareillement  les  branches  de  feux  boisi 
viennent  d'une  taille  trop  courte  qui  ne  laif- 
fant  pas  affez  d'îffues  à  la  fève  ,  Içi  fait  re- 
fluer fur  les  anciennes  tailles;  ou  des  bran- 
ches trop  vieilles ,  ufées,  remplies  de  Calus,^ 
de  nœuds  ,  de  coudes,  de  chicots,  de  ci- 
catrices ,  qui  gênant  trop  le  cours,  de  la  fè- 
ve, l'obiigent  de  provenir  ces  obftacles,  & 
de  s!ouvrir  des  paffages  contre  l'ordre  com^ 
ipun.  Lî^p^emiere  caufe  étant  la  même  qu'une 
die  celles  qui  produifent  les  gourmands,  ont 
traite  de  même  les  brariches  de  faux  bois.^ 
•  Ces  branches  occafionnées  par  les  dernières 
caufes  font  précieufés.;  les  retrancher,  c'eft 
fruftrer  les  efforts  que^  fait  un  arbre  pour  fe 
renouveller  ;  c'eft  préférer  des  branches  inu- 
tiles ou  près  de  le  ^devenir ,  à  des  branches, 
capables  de  leur  fuccéder  avec  avantage. 

Quant  aux  petits  bourgeons  de  faux  bois., 
qui  ne  percent  que  pendant  la,  féconde  fè- 
ve ,  &  qui  font   ordinairement  la  fuite  de- 
Eébourgeonnement  ftit  trop  tôt  ou  trop  rK 

^4 
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gourcufement ,  on  n'en  conferve  qu'au  dé- 
iaut  de  meilleur  bois, 

La  plupart  des  défordres  qui  arrivent  dans 
la  végétation  des  arbres  venant  de  ce  que 
les  Jardiniers  les  déchargent  trop ,  &  les 
taillent  trop  court,  on   demande  à  quelle 
longueur  il  faut  tailler,  &  quelle  charge  on 
peut  donner.  Nous  Vavons  déjà   dit  :  cette 
queftion  ne  peut  fe  réfoudre  qu'en  préfence 
du  fujet ,  dont  il  faut  voir  Tefpece ,  Tétat , 
la^  vigueur',  &c.  Mais  nous  pouvons  dire  en 
général  que  fur  un  arbre  dans  fa  force  & 
en  bon  état ,  on  peut  tailler  toutes  les  bran- 
ches bien  placées  &  bien  conditionnées ,  qui  . 
peuvent  fe  palifTer  fins  confufion  :  que  la 
taille  de  ces  branches  n'eft  point  trop  lon- 
gue lorfqu'elle  eft  faite  un  peu  avant   l'en- 
droit où  elles  commencent  à  diminuer  de 
p;rofleur  ;  la  longueur  des  branches  à  fruit 
fe  déterminant  ordinairement  par  la  pofîtion 
de  leurs  boutons  à  fleurs.   De  forte  quHjo 
bourgeon  gourmand ,  ou  de  feux  bois  long 
de  feptà  huit  pieds,  pourra  quelquefois  être 
taillé  à  trois  pieds  &  même  davantage,  & 
les  autres  branches  à  proportion   Mais  n'eft- 
il  point  n  craindre  qu'un  arbre  taillé  fi  long, 
ne  prenne  trop  d'étendue  &  ne  fedégarniflë  *? 
i^.S'i  l'étendue  eft  un  défaut  dans  un  arbre -> 
confentors  qu'il  foit  coupé,  rogné,  mutilé; 
fi  elle  efl:  une  perfeélion ,  pourquoi   la  lui 
envier ,  &  s'oppofer  à  fon   penchant  pour 
racquéiir*]  a^..  Il  eft  rare  qu'un  bourgeoa 
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fort  n'ait  pas  pouffé  dès  la  même  année  plu- . 
fieurs  petites  branches  dans  fon  étendue  : 
on  peut  cailler  les  meilleures ,  &  fe  rafluri^r 
contre  la  crainte  des  vuides;  &  s^il  n'en  a 
poufië  aucune  ,  en  Tinclinant  prefqu'hori- 
zontalement ,  la  fcvc  qui  n'y  coulera  que 
modérément ,  agira  fur  là  plupart  de  fes  yeux, 
&  en  développera. 

Ces  obfervations^  que  nous  avons  iniî- 
nuées  ailleurs,  étant  intéreflàntes  pour  tou^ 
les  Arbres,  &  particulièrement  pour  le  Pê- 
cher, nous  ne  pouvons  nous  difpcnfer  de 
les  faire ,  malgré  notre  réfolution  de  ne  rien 
dire  de  nous  fur  tout  ce  qui  concerne  la 
conduite  des  Arbres,  &  d'expofer  fimple- 
ment  les  pratiques  des  meilleurs  Jardiniers, 
&  quelques-uns  des  principes  fur  lefquels 
elles  paroiifent  fondées  :  réfolution  à  laquelle 
nous  avons  peu  manqué  ^  n'ayant  propofé 
que  rarement  &  avec  réferve  nos  doutes , 
nos  réflexions ,  ou  des  pratiques  différentes 
&  des  fentimens  particuliers. 

MET  HOpE    DE  M.    DE     COMBES. 

„  J'appelle  Pêchers  du  fécond  âge ,  ceux 
„  qui  font  dans  toute  leur  force  ;  les  arbres 
,,  du  troifieme  âge  font  ceux  qui  font  un 
,,  peu  fur  le  retour  ;  ceux-ci  ne  fauroient 
n  être  trop  ménagés,  il  faut  les  tailler  court 
t>  &  feulement  fur  les  meilleures  branches  : 
t>  les  petites  ne  doivent  point  abfolument  être 
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1?  copfervées,  parce  que  fur  de  vieuxfiijets^ 
^  elles  ne  donnent  que  du  fruit  éthique. 

„  Quand  par  hazard  il  arrive  à  qucIqu^un 
,,  de  ces  vieux  arbres  qu'il  fort  de  leur  pied, 
„  quelque  branche  un  peu  vigoureufe ,  & 
„  capable  de  renouveller  Parbre,  il  faut  la 
,,  traiter  dans  cette  vue,  &  la  conferver  pré- 
,,  cieufement  pour  remplacer  les  vieilles  bran- 
,,  ches  qu'on  détruit  peu-à-peu  ;  mais  fi  çllc 
^,  fort  de  quelque  vieille  branche,  il  faut 
„  Tôter.  Je  n'ai  pas  autre  chofe  à  dire  de 
5^,  ces  vieux  arbres ,  linon  qu'on  ne  doit  les 
„  ménager  que  quand ,  malgré  leur  vielllefle, 
yy  ils  rapponent  encore  de  bons  fruits  ;  car 
„  dès  que  cette  condition  manque ,  il  faut 
„  les  arracher, 

„  A  l'égard  des  arbres  du  fécond  âge, 
^  qui  chargent  abondamment  ;  comme  cç 
„  font  eux  qui  font  notre  richeffe ,  ils  mé- 
„  ritent  la  plus  particulière  attention.  La  plu- 
„  part  des  Jardiniers  qui  travaillent  fans  prin- 
y^  cipes  ,  fans  raifonnement ,  &  (ans  fe  fou- 
„  cier  de  l'avenir ,  les  conduifent-  de  façon. 
„  qu'ils  font  bientôt  ruinés.  7  .  .  . 

^,  L'opération  de  la  taille  eft  cçlle  de  toutes 
„  qui  contribue  le  plus  à  leur  durée.  Ne. 
„  les  point  trop  charger,  &  bien  entretenir 
^  le  plein,  voilà  tout  Tart  de  la  taille, qui 
„  paroît  bien  fimple ,  mais  qui  a  fes  difiî- 
„  cultes,  eu  égard  au  choix  des  branches ^ 
„  <u  travail  que  l'arbre  fait,  à  refpece  de 
^  fruit ,  &  ^  bien  d'autres  cir.conftanc^s  fW; 
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,,  tefquelles  on  peut  établir  quelques  règles. 
;,  Je  né  parlerai  point  de  certains  cas  fut 
,,  Ie(quels  on  ne  peut  ftatuer  que  vis  *-vis  de; 
,',  fon  objet ,  &  que  la  pratique  feule  peut 
,5  enfeigner. 

•  ,,  Chacun  a  fa  méthode,  &  dirige  fa  taille. 
,»  fui  vaut  fes  idées.  Les  uns  taillent  court  fur 
,»  toutes  branches.'  (  Ils  renoncent  à  Pabon- 
,*,  dance  du  fruit ^  &  fatiguent  les  racines  de 
^,  leurs  arhres.  )  Le?  alures  alongent  les  bran- 
,,  ches  qu'ils  deftinent  à  donner  du  fruit, 
),  5c  laifiçnt  des  courfons  pour  leur  donner 
,',  du  bois  Tannée  fuivante.  (  Cefila  méthode 
„  du  Frère  Philippe.  )  La  mienne  eft  toute 

i,  différente 

„  Trouvant'  mon  arbrç  en  bon  état ,  après 
,,  qu'il  çft  dépalifle  ,  je  commence  à  faire  une 
,',  recherche  des  branches  ufées ,  qu'il  eft  aifé. 
„  de  connoîirç  à  leur  maigreur ,  &  aux  mau- 
,y  vais  jets  qu'elles  ont  faits;  je  retranche, 
5,  la  branche  ufée  jufqu'à  la  grofle  branche 
,,  d'où  elle  fort  ,•  à  moins  que  dans  fon  cten- 
^  due  elle  n'ait  poutfé  quelque  bonne  branche  , 
,y  fur  ^quelle  je  la  ravale^  s'il  n'y  a  rien 
,,  dans  le  voifinagç  pour,  remplir  la  place. 
„  Je  paffe  enfuiteaux  branches  de  Tannée, 
,,  &  je  fupprime  tQutes  leç  grofles,  s^l  en 
,V  a  poufle.  Par  grolfes  branches ,  j'entends 
,,  toutes  celles  qui  excédent  la  moyenne 
,,  groflèùr;  je  fupprime  de  même  toutes  lesi 
,,  petites,  à  moins  que  quelqu'une  ne  me. 
t,  foit;  néceflaire  pour  gariîir  quelquç  vuide. 
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^  ou  pour  me  fervir  de  reflburce ,  auquel 
5,  cas  je  la  taille  à  i'épaiflèur  à- peu -près 
^  d'un  écu.  J'excepte  toujours  les  petits  bou* 
jj  quets. 

^,  Ce  premier  retranchement  fait ,  il  ne 
,,  me  relie  plus  que  des  branches  égales  en 
99  force  >  je  vois  clair  alors  dans  mon  ou- 
,,  vrage.  Je  n'ai  plus  enfin  qu'une  réforme 
^  à  faire  dans  la  quantité ,  &  voici  fur  cela 
,,  xnvi  règle.  Je  n'en  laifTe  qu'une  de  toutes 
9,  celles  qui  ont  poulTé  fur  la  branche  que 
^  j'ai  taillée  l'année  précédente,  &  c'eft  la 
,,  plus  baffe  que  je  laiffe  parce  qu'elle  cft 
,,  toujours  bonne,  au  moyen  des  précau- 
5,  tions  que  j'ai  prifes  au  temps  de  l'ébour- 
,,  geonnement.  Ceux  qui  n'auront  pas  fait 
sy  cette  opération^  çhoifiront  la  meilleure 
,,  des  plus  balles. 

„  Après  cette  féconde  réforme ,  je  pafle 
^,  à  la  troifieme,  qui  eft  la  taille  de  ces 
\y  branches.  J'examine  alors  fi  mon  arbre 
^,  a  beaucoup  chargé  l'année  précédente  » 
„  &  de  quelle  efpece  il  eft  :  fuivant  ces  deux 
„  cas  je  raccourcis  ou  j'alonge  ma  taille. 
,,  Si  mon  arbre  a  beaucoup  chargé,  je  le 
„  ménage  :  &  fi  c'eft ,  par  exemple ,  une 
,y  Madeleine  ou  une  Violette ,  comme  ces 
9,  arbres  font  plus  vigoureux  que  les  autres^ 
j,  je  leur  donne  plus  de  charge  :  mais  fi 
#j  mon  arbre  efl  de  toute  autre  efpece ,  & 
99  qu'il  D^alt  pas  été  fatigué  de  la  charge  9 
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,,  j^alonge  ma  taille  jufqu'à  huit  pouces  lî  la 
„  place  le  permet  ;  mais  li  je  me  trouve  ret- 
,^  lèrré^  &  fi  je  n'ai  rien  au-defifous  pour 
,,  remplacer  ce  qui  fe  trouve  épuifé,  je  tiens 
„  ma  taille  courte,  &  je  ne  lui  donne  que 
,,  trois  ou  quatre  pouces.  U  fe  ti'ouve  com- 
„  munément  par  la  différente  difpofition  des 
„  places,  que  la  moitié  de  mes  branches  eft 
„  alongée ,  &  que  Vautre  eft  retenue  courte. 
5,  Par -là  je  maintiens  le  plein  de  mon  arbre  ^ 
„  &  je  ne  le  fatigue  point  „. 

Les  habitans  de  Montreuil  retranchent 
pareillement  toutes  les  branches  fôibles;  & 
même  ils  n*en  confervent  de  moyennes  qu'au 
défaut  de  fortes  :  c'eft  fur  celles-ci  qu'ils 
taillent  par  préférence.  Ils  déchargent  beau- 
coup leurs  arbres ,  &  alongent  leur  taille  fur 
les  fortes  branches  jufqu*à  trois  ou  trois 
pieds  &  demi ,  &  Couvent  ils  taillent  pour 
irult  une  partie  des  petites  branches  forties 
de  ces  fortes  branches.  Comme  ils  fe  pro- 
pofent  avec  raifon  d'avoir  de  beaux  fruits  » 
cette  méthode  de  ne  tailler  que  fur  les  bran- 
ches vigoureufes  &  capables  de  le  bien  nour* 
rir ,  eft  propre  à  bien  remplir  leur  objet. 
Mais  leurs  arbres ,  malgré  leur  attention  à 
les  ouvrir,  fe  dégarnilfent  bientôt  par  le  bas. 
De  jeunes  Pêchers  plantés  entre  les  vieux  , 
couvrent  en  peu  de  temps  le  vuide  que  ceux* 
ci  laiffent  fur  Telbalier ,  &  réparent  leur  dé- 
faut. Mais  on  lait  combien  il  eft  rare  de 
trouver  un  terrein  femblable  à  celui  à» 
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Montreuil,  &  des  cultivateurs  auili  iptelli- 
g^ns  &  aulB  expérimeiués.  Au  rede  leur 
pratique  û'efl  pas  abfolQment  uniforme  ;  elle 
irarie  lUivanc  les  vues  des  particuliers  ,  dont 
les  uns  ne  s'occupent  que  du  produit  de 
leurs  arbres ,  &  d'autres  étendent  leur  ac- 
tenttdi  fur  kur  foriçe  &  leur  durée. 

Quant  aux  autres  opérations ,  paliflkges , 
â>ourgeonneQient>  &c.  il  efl  inutile  de  ré- 
péter ce  qui  en  a  été  dii  Tom.  I.  Cuit.  gin. 

Lès  Pêchers  élevés  de  noyau  ^  la  Bour- 
din  ,  &  quelques  autres  qui  réufliflênt  af; 
iès?  bien  en  plein-vant  y  foit  en  tige  \  Ibit 
en  buiflbn  ^  &  qui  dons  les  années  favora- 
bles y  donnent  d'excellens  fruits  ,  devroient 
être  taillés^  ébourgeonnés,  &  conduits  corn- 
^  me  ceux  d'efpalier.  Mais  on  fe  contente ,  & 
H  fttffit  ordinairement  de  les  décharger  des 
branches  gourmandes ,  des  branches  ftior- 
tes  9  ufées,  tropfoibles  ;  &  de  tailler  les  bon- 
nes branches ,  moins  dans  la  vue  de  donner 
à  ces  arbres  une  forme  régulière ,  que  de 
prolonger  leur  durée ,  entretenir  leurs  forces 
(k  les  employer  à  la  nutriyon  des  produc- 
tions utile». 

Les  Pêches  doivent  être  découvertes  avec 
beavKCOup  de  précaution  «  &  accoutumées 
peu-à-peo  aux  rayons  du  foleil  qui  eft  né- 
ceflaire  pour  leur  donner  une  belle  couleur 
&  perfeftionner  leur  goût.  Il  ne  faut  les  cueil- 
lir que  dans  leur  parfaite  maturité ,  qui  Te  con-; 
noie  aifément  à  leur  couleur  &  à  la  facilité' 
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avçq  laquelle  elles  fe  détachem.  Il  eft  boa 
de  leur  Élire  palier  au  moins  quelques  heures 
dans  un  Heu  fraiâ  avant  que  de  les  tnanger. 
Celles  même  qui  ddiveot  être  tranfpôrtées , 
lie  doivent  être  cueillies  que  très-peu  de 
temps  avant  leur  parfiûte  maturité.  Car  li 
les  Pêches  font  bien  leur  eau  hors  de  T^rbré 
dans  une  ï^ruiterie  ou  ailleurs ,  c'eft  fouvent 
Une  eau  défagréable ,  &  toujours  inférieure 
fen  bonté  à  celle  qu'elles  font  lur  Tarbre. 

17. S  AGES. 

On  donne  aux  enfans,  comme  vermifuge  j 
du  lait  dans  lequel  on  a  fait  bouillir  des  feuil- 
les de  Pêcher.  Les  fleurs  de  Pêcher  man- 
gées en  (alade  ou  autrement  font  très-pur- 
gatives ;  on  en  fait  un  fyrop  qui  a  la  même 
vertu.  L'amande  des  lèches  a  les  mêmes 
qualités  que  Tamande  amere. 

Les  Pêches  fe  mangent  crues  ^  fans  fucre 
ou  avec  du  fucre;  cuite  dans  1  eau  bouil- 
lante (on  les  y  laifle  à  peu-près  autant  de 
temps  qu'il  en  faut  pour  cuire  uiï  œuf  frais) 
&  faupoudrées  de  fucre;  en  beignets;  en 
Compote  ;  confites  en  marmelade  ;  confites 
i  Teau-de-vie  ;  féchées  au  four.;  confites  a^t 
vinaigre  comme  les  cornichons  :  pour  ces 
Jeux  derniers  ufages ,  on  préfère  les  Pavies 
aux  Pêches  fondantes. 

I«  goût  réunit  tous  les  fentimens  fur  la 
bonté  des  Pêches  crues  ;  les  cftomacs  les  . 
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partagent  fur  leurs  qualités;  les.  uns  les 
trouvant  fiévreufes  &  de  difficile  digeftion, 
à  moins  qu'elles  ne  foient  corrigées  parle 
vin  &  le  fucre,  ou  même  la  cuifibn;  les 
autres  les  dirigeant  facilement ,  fur-tout  les 
Pêches  fondantes  9  les  regardent  comme  un 
fruit  très-fain. 


PRUNUS, 
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DESCRIPTION   GÉNÈRiqUE; 

ILj  E  Priinier ,  arbre  de  môyende  grandeur  ^ 
|>oufle  des  branches  droites  &  vigoureufes  ,* 
qui  lui  donnent  un  port  afles  agréable  pen- 
dant fa  jeunelTe.  Mais  fon  boi^  fragile  rom^ 
pant  fous  le  poids  de  fes  fruits  ^  Ou  fuc- 
tombant  aux  efforts  dés  .  vents  ^  il  fe  défi- 
gure  bientôt  9  &  ne  préfente  plus  qu'un  arbre 
tortu^  mutilé  j  fans  forme,  làns  régularité. 

Ses  feuilles  font  pliées  les  unes  fur  lej 
autres  dans  les  boutons.  Elles  font  fimples  i 
attachées  alternativement  fur  la  branche  par 
des  queues  fermes  j  groffes,  &  de  peu  de 
longueur.  Leur  fonde  eft  ovoïdale,  termi- 
née en  pointe  par  les  deux  extrémités.  EUei 
font  plus  ou  moins  grandes;  &  la  dente- 
lure des  bords  eft  plus  ou  ndoins  profonde^ 
obtufe ,  &Ci  fuivant  Fefpece.  Le  dehors  de^ 
feuilles  eft  relevé  de  nervures  faillantes  ;  & 
le  dedans  eftcreufé'de  fiUons  profonds  cor* 
^efpondans  aux  nervures }  ce  qui  rend  leur 
luii^ce  rude  &  inégale. 

Sa  fleur  eft  compofée  i^«  àOin  calyé^ 
Tome  IL       -  .  R 
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«iii^ 


d'une  feule  pièce ,  creufé  en  godet  peu  pro- 
fond ,  divifé  par  les  bords  en  cinq  échan* 
crures  ovales ,  creufées  en  cuilleron  /  quel- 
quefois renveffées  fur  le  godet  :  a^.  de  cinq 
pétales  difpofés  en  rofe ,  de  couleur  blanche, 
de  grandeur  &  de  forme  différentes  fuivant 
les  efpeces ,  quelquefois  creufés  en  cuilleron  : 
3^.  de  vihgt  à  trente  étamines  blanches, 
terminées  par  des  fommets  jaunes  :  4^,  d*un 
piftil ,  dont-  le  ftyle  furmonté  d'un  ftigteate, 
repofe  fur  un  embryon. 

Son  fruit  varie  de  grofleur  &  de  forme 
fuîTànt  les  efpeces.  Il  eft  vêtu  d'une  peau 
fiffe  &  fans  aucun  ^uvet  ^  mais  couverte  d'une 
efpece  de  poufliere  blanchâtre  qu'on  nomme 
fleur  :  la  couleur ,  la  confifhnce  &  la  faveur 
de  la  peau  varient  :  elle  eft  adhérente  aox 
uns,  facile  à  enlever  aux  autres.  Sa  chair  eft 
fucculente ,  &  varie  auffi  de  confiftance  y  de 
couletir  &  de  goût  Au  centre  du  ihût^OQ* 
trouve  un  nojrau  ligneux  >  dur,  applati,  ra- 
boteux, quelquefois  un  peu  ruftiqué,  de  for- 
me &  de  groflleur  différentes.  H  renferme  une 
amnnde  dmere  couverte  d\ine  peau ,  &C0111- 
pofée  de  deux  lobe!^  &  d'un  germe.  La  plu- 
part des  Pfunes  pendent  à  te  branche  par 
des  queues  I(»)gue5  &  menues  ,  qui  s'im- 
plantent à  l'extrémité  du  firuit  dans  une  ca- 
vité plus  ou  njoins  creufée.  Les  tmesfonc 
apphties  &  drvifées  de   la  tête  à  la  queue 
par  une  rainure;  d'autres  font  rondes  fuivant 
l9ur  diamêfre.  Ce  font  toutes^  ces  diffîrences 
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dans  le  fruits  la  fleur  &  la  feuille^  qui  conf* 
tkuent  les  efpeces  &  les  variétés  du  Prunien 
Nous  en  omettrons  un  grand  nombre  <jui 
filntéreflfenc  ni  pir  les  fruits  ^  ni  par  aucune 
fîngularii^  utile. 


un  tiers  de  leur  extrémité,  eues  aiminuenc 
confidérablemeht ,  &  réffuliérèfnent  vcrS  la 
queue  ^  i^ui  eft  longue  d'environ  dix  lignes. 
Son  frùît  çft  petit,  ayant  environ  quâ- 
tdr^  lignés  de  hauteur  fur  douze  lignes  dd 
diamiBtrej  àtof^éj  plui  gros  du  côté  de  la 

R  ^ 
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tête  que  du  côté  de  la  queue  ;  ordinsûre'- 
xnent  divifé  fuivant  fa  longueur  par  une 
gouttière  peu  profonde;  que^uefois  par  une 
côte  peu  faillante,  au  lieu  ^e  la  gouttière. 
La  queue  eft  très-menue,  longue  de  quatre 
à  cinq  lignes  ,  plantée  dans  une  très-petite 
cavité.  I^  tête  du  fruit  eft  terminée  par 
un  petit  enfoncement. 

t^peau  eft  jaune*  aigrelette,  tendre  ou 
caflante  lorfque  le  fruit  eft  bien  mûr. 

La  chair  eft  mollafte  &  un  peu  groffîere. 

L*eau  eft  fucrée;  quelc^uefois  un  peu  muf- 
quée  ;  fouvent  fade  &  peu  abondîuite. 
.  Le  noyau  teft  long  de  huit  lignes ,  large 
de  quatre  lignes  &  demie,  épais  de  trois 
lignes,  raboteux }  il  quitte  la  chair  prefiju*en« 
tiérement. 

Cette  Prune  mûrit  au  commencement  de 
Juillet  en  efpalier  au  midi  ;  vers  la  mi- Juil- 
let en  plein-vent  :  on  en  ffdt  d'afifez  bonnes 
compotes. 

n.  PRUNUS  fruSu  parvo ,  otaio  ,  nigro , 
pracocL 

Pr^écocb  de  Tours* 

L'arbre  eft  vigoureux  &  fertile. 

Les  bourgeons  font  forts  &  d*un  videc 
très-foncé« 

Les  fleurs  ont  un  pouce  de  diamètre.  Le 
pétale  eft  bien  anondi  par  le  bord>  un  pe« 
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ph)»  large  que  long.,  cteufé  çn\cuiIkroiv 

La  feuîUe  çft  Iqd^uç  de  près  de  quatre 
poucçs,  large  de  deux  pouces  fix  lignes; 
iKiaupoiip.plvs  étroite,  vers Ja.  queue  où,  cite 
ft  termine  en  pointe,  que  vers  l'autre  extré- 
mité; dentelée  finement  &  peu  profondé- 
ment i  fa;  qugue  eft  groflç,  longue  dje  nçuf 
iquinzic  lignçs  ^  d'un  vert-clair. 

Lç  fruit-  eft  petit ,.  ovale ,  diminuant  éga^ 
laneot  vers  la  tête,  fy  vers  la  qiicuç  ;  bîeij 
arrondi  fur'  fon  diamètre ,  fa  rainure  n'étant 
prefque  poiptferifi^le.  La  queue  eft  menue,' 
lonjjuç  de  Qf,  lignes;  placée  d?ns,  un  très- 
petit^  ^nfopcemsnt.  SsL  hauteur  eft  de  treize 
lignes  &  demie,  &  fofl  diametjre!  eil  de, 
tjDze  lignes  &  demie.  ^ 

La  peju  c^ft  noire  r  très-fleurie ,,  coriace , 
^n  peu  anjere, ,  ôç  tçès-adhérente  à  la  chair^ 

La  chair  tire  fur  le  js^une  ;  elle  9  quelques 
traits  légérenient  tpiots  4?  rpuge  Iç  long  de 
tarriSte  du,  noy^m 

L'eaiti   eft  aflèzi  abop<Jaote.  &.  agréable  ^ 
^yant  un  peu  de  parfum  ,  lorfque  Tarbre 
eu  planté  dans  un  terrein  fec  &  chaud. 

li  noyai)  eft  trèy^  raboteux  »  adhérent  à 
U chair.,  long  de  iept  ligne;  ^  demie , largç^ 
de  quatre  lignes  &  demie,  épais  4e  trois  li- 
gnes fiç  4çiniei  bea^icoflp  glus  large  vers  la 
queue  dp  finit  que  vers  la  tête.; 

Cette  Prune  mûrit  avant  ^^  mi- Juillet  ,^ 
&  tfeft  pas  méprifable  pour  une  Prune  pr^ 

^  3. 
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in.  PRUNUS  fruSu  mêiio^  hngQ^jmlckrè 
yiolaceo ,  pracoci. 

Cri^osSE    N01R.E    Kâcive«    Noies  de 
Moûtreuil. 

Cette  Prune,  que  Ton  confond  fouvent 
avec  le  gros  Damas  de  Tours,  eft  de  moyen* 
lie  groueur ,  ayant  feize  lignes  de  hauteur, 
fw  quatorze  lignes  de  diamètre.  Sa  forme 
dl  alongee. 

Sa  peau  eft  d'un  Veau  violej  y  très-fleurie, 
cori  ce ,  H  très-aigre  quand  on  la  mâche. 

Sa  chair  eft  ferme ,  affez  fine ,  dhin  vert- 
dair  tirant  fur  lé  blanc«  Elle  jaunit  dans  la 
parfaite  maturité. 

Son  eau^  eft  affez  agréable,  relevée  d'un 
peu  de  parfum,  qui  fait  que,  quoiqu'elle 
iSe  foit  pas  fucrée ,  elle  n'eft  pas  fiide. 

Son  noyau  quitte  la  chair,  excepté  au 
bout  &  à  l'arrête ,  où  il  en  demeure  un 
peu,  II  eft  long  de  huit  lignes ,  large  de 
cinq  lignes  &  demie  >  épais  de  trois  lignes  & 
demie. 

Elle  mûrit  vers  la  mi- Juillet  ;  ce  qui  \l 
fait  eftimer;  quoique  fujétte  aux  vers.  La 
Jaune  hâtive  lui  eft  bien  inférieure  en  bonté. 

On  donne  auffi  le  nom  de  Grojfe  Nom 
hâtive  à  une  Prune  ronde,  plus  grofTe  que 
l9  précédente,  de  même  codeur ,  p^fqu'àuifi 
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hâtive;  mais  d*un  goût  fade,  &  d'une  chair 
.  groflîere, 

IV.  PRUNUS  fru3u  medio  ^  longulo,  fa- 
turè  yiolaceo. 

Gros  Dam  AS  de  Tours. 

Ce  Prunier  devient  grand;  ft  fleur  eft 
fujette  à  couler ,  lorfcju'ii  èft  planté  en  plein* 
vent. 

Ses  bourgeons  font  gros  &  très  longs  ^ 
rougeâtres  dyi  côté  du  foie  il ,  verts  tirant 
(br  le  jaune  du  côté  de  Tombre ,  couverts 
d'un  fin  épîderme  blanchâtre. 

Sts  boutons  font  petits ,  très-pointue;  let 
fupports  font  gros  &  faillans. 

^es  fleurs  ont  onse  lignes  de  diamètre. 
Du  même  bouton*  il  en  fort  deux  ou  trois  ^ 
fouvtat  avec  deux  petites  feuilles.  Les  péta- 
les font  ronds. 

Ses  feuilles  font  grandes ,  longues  de  trois 
pouces  neuf  lignes,  larges  de  deux  pouces  ; 
fe  terminetit  en  pointe  à  la  queue  qui  efl 
vîo!ctte,  longue  de  huit  à  dix*  lignes.  L*au-  . 
tre  extrémité  efl  prefqu'elliptique.  La  den- 
telure eft  aflez  fine  &  profonde. 

Son  fruit  eft  dé  moyenne  grofleur ,  alon- 
gé  ,•  la  hauteur  eft  de  quatorze  lignes ,  &  le 
diamètre  de  treize  lignes.  On  n'apperçoit 
prefque  point  dé  rainure  qui  le  divifè  fulvant 
là  hauteur. 

R4 
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»!,        '    '  ' : 

La  peau  eft  d'uo  violet  foncé,  trés-fleii-, 

^e ,  aigre ,  un  peu  cpriace ,  adhérente  à  Is^ 

ç^air. 
La  ch^ir  e^  prefquç  blanchç ,  ferine  $c 


Le$  fleurs  opt  tr^izfi  Ugpe^  ^e  dia^ictre  ^ 
le\irs  pétales  font  oyales-alongés.  Il  eo  fort 
^eux  ou  trois  du  même  bouton  ;  &  ^ouyen( 
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4evi^  p^4icviles^Ô>nt  çolféç  çnfemblepi^fq^i^ 
çians  toute  leur  longuevir. 

Les  feuilles  font  longues  de  trois  pouces  ^ 
larges  4^  vingt-^x  lignes  j  bçaucqup  p\usi 
étroites  vers  h  queiie  que  vers  Tautre  âc- 
trétni^é  où  elles  s'arrondiffent.  La  dentelure 
f  ft  ttès-pèu  profonde  4  &;  forme  dés  fcgihens 
de  cercle.  La  queue , .longuç  de  dix  lignes, 
^  une  partie  die  rafréte,  font  teintes  de 
rouge.  * 

Le  fruit  eft  de  moyenne  groïTeur ,  along  é  ' 
ayant  treize,  lignes  &  demie  de  diamlçtre .  ' 
fur  quinze  lignes  &  demie  de  hauteur.  Sa 

3ueuç  alfez  groffç  &  un  peu  velue,  longue 
e  quatrié  à  lîx  lignes,  eft  placée  au  fond 
^'uné  petite  cavité.  Le  diamètre  du  fruit  eft 
beaucoup  moindre  par  cette  extrémité  que 
par  la  tête.  H  n'y  a  jpoint  de  gouttière  fenfiT 
ble,  mais  feulement  un  petit  applatiflement/ 
ians  enfoncement. 

Là  peau  eft  violette,  très-flçurie  ;  elle  peut 
ft  détather  de  la  chair,  lorftjue  le  frmt  eft 
très-mûr. 

La  chair  eft  jaune  &  fermç. 

L'eau  efttrès-fucrée;  ayant  cependant  un 
peu  d'aigreur. 

Le'  noyau  n^ft  adhérent  à  la  chair  que  * 
par  un  petit  endroit  fqr  le  côté.  Il  eft  long 
de  huit  lignes,  large  4efix  lignes, épais dé^ 
quatre  lignes. 

Cette  î^rune ,  qui  peut  être  mifeau  nombre 
^s  bonnes ,  mûrit  vers  la  fin  d'Août. 
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VI  PRUNUÈ  fiu3tt  parvty^'fubr^mndo  ,  è 
viridi  cereo. 


pon  eau  eit  aiie^  iiicrée;  mais  eue  a  cm 
petjt  £o^t  de  &uvageon;  cepeod^t  tileefi 
agriéable. 

Son  noyau  long  ^e  (êpt  lîgaesi^  large  de 
quatre  lignes  &  demiç ,  épais  de  trpis  ligues 
&  demie  ^  n^efl  point  adhérent  à  la  chair. . 

Cçtt^  PruQc  fleurit  au  xromoiencement  de 
Septembre. 
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Vn.  PRUNUS  fruSu  medio^  oMongo,  è  w-j   • 
ridi  ç^reo. 

Gr.os  Damas  blanc.  (  Pi.  III.  Fig.  a.  ) 

Le  gros  Damas  blanc  efi  de  moyenne 
groffeur ,  un  peu  alongé ,  &  plus  renflé  du 
côté  de  la  tête  que  du  côté  de  la  queue  « 
divifé  d'un-  côté  fuivant  fa  hauteur  par  ua 
applatiflement  plutôt  que  par  une  rainure, 
n  a  quatorze  lignes  de  diamètre  &  quinze 
lignes  ^  demie  de  hauteur.  Sa  queue  eft 
longue  dç  cinq  à  fe  liçnes,  aflfZ  grofle,  fie 
plantée  dans  une  trés-petrte  eaVitè.  Son  eail 
eft^lus  douce  &•  meilleure  que  çéltê  du  pe^ 
tit  Daihas;  La  peau  &  la  chair  font  de  même 
couleur  &  conliftance.  Sa  maturité  prévient 
an  peu  celle  du  petit  Damas  y  qui  paroîc  Être 
une  variété  du  grois. 

Vin.  PRUNUS  fmSu  média,  ovatô ^  lûnç, 
Jiturè  ^  indè  ptilUdï  mhro. 

Damas  rouge« 

Ce  Pnioier  eft  peu  fertile. 

^  iu^urgeons  font  très-longs .  4'iine  groC»  ' 
fcur  médiocre,  rougeâtr€5,  prefqye  decou^, 
Içur  de  lacque  vçrs  la  pointç. 

Ses  boutons  font  petits ,  po^ptus,  cqucbéf 
(ur  la  branchç ,  peu  éloignés  les  uus  dçs  aua  ^i 

très.  Les  fupports  font  aflez  élevés. 
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Ses  fl9vr$  QntoozeljgoQsdedi^mietrç.  J^ 
pétales  font  ovales  ^  pîat$  y  quelques-um  im 
peu  froncées  par  Ics/bords, 
y  Ses  fçuiUes  font  loii^es  de  deux  pouces, 
àix  lignes  «  larges  de  dix-fept  lignes,  larges 
vers  rextrénûté^  dioiinuapt  régulièrement  & 
fe  terminant  çn  pçinte  i,  la  quçue  qp\  oA 
d'un  vert-blanc ,  longue  de  hi^it  à  4^  Ugnes. 
Jua  dentelure  eft  £ine  9  aiguç ,  peu  prpfoode. 

Son  friût  eft  de  Qnoyennç  «QUeur ,  de 
^me  ovale ,  ^Sk:^,  x^gylie^  ;  U^  di^netre^ 
f  ft  de  <matorze  li|;nep.,  &  fz  hautçut  de  (èize 
Vgnes,  il  n'a  point  ^  ou*  prefque  pmm  d& 
gouttière  qui.  \^  p^^ge  ^vant  &  longueur* 
La  queue  longue  de  fix  lignes ,  vffe^  hm, 
fiou]:rie,:e(l  plantée  àfleu^duficuit»  ou.dgni, 
VP  tr^-petit  enfoncement^, 
t  Sa  peau  eft  h\en  B^tiç ,  .rouge-foncé  do< 
côté  du  foleil ,  rouge-pâlç  du^côtié  qgffà&i 
^ez  fine,  peu  adhérente  à  la  ctoûr. 
.  Ça  cbair  ei);  jaunâtre,,  fine,  &  fin^apte^ 
iTans  être  qjoilaflè* 

Son  eau  eft  très-fucrée. 

Son  noyau.quitte  la  cfasÛTi  II  eft  pedt, 
ayant  fept  lignes  de  longueur  ^  cinq^  ligpei 
de  largeur,  &  quatre  Kgnes  d'épaiffeur. 
^  Ce  ftuit,  un  peu  fujet  à  être  verreu , 
mûrît  à  la  mi- Août. 

11  y  a  un  autre  Damas  rouge  phis  petit , 
teioins  aloflgé ,  &  plus  tardif  que  le  préc^ 
4enti  il  mûrit  vers  la  im*Septembre. 
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IX.  PIlUNUSfruétu  paryo,  longulo  %  ni^ 
gricanUt. 

Dama*  noir  tardif;  {PI.  XX.Fig.^.y 

Cette  Prune  eft  petite'»  de  forme  alongée, 
«yant  treize  lignes  &  demie  de  hauteur,- 
douze  lignes  de  demie  de  diamètre.  Sa  queue" 
eft  menue,  longue  de  quatre  lignes  ,  plan- 
tée dans  une  petite -cavité  aflèz  profonde* 
La  rainure  qui  s'étend  de  la  tôte  à  la  queue 
ala  aucune  profondeur,  &  n'eft  remarqua- 
ble que  par  fa  couleur.  Le  côté  de  la  tôte 
«ft  un  peu  moindre  que  celui  de  la  queue. 

La  peau  eft  d'un  violet  très-foncé ,  pres- 
que noire,  très-fleurie,  dure,  &  difficile  à 
détacher  de  la  chair. 

La  diair  tire  fur  le  jaune  du  côté  où  le 
fdleU  a  fiappé  le  fruit ,  &>  fur  le  vert  de 
1  autre  côté. 

.L'eau  eft  abondante  &  aflèz  agréable, 
quoiqu'elle  ait  un  peu  d'aigreur. 

Le  noyau  eft  long  de  fept  lignes  ,  large 
dé  cinq  lignes  &  demie,  épais  de  quatre  li- 
gues. Le  côté  oppofé  à  l'arrête  eft  creufé 
d'une  rainure  profonde.  Il  ne  tient  point  du 
tout  à  la  chair.  , 

Cefruit  mûrit  versla  fin  d'Août,  fl  eft  préfé' 
rable  à  plufieursefpeces  qu'on  cultive  davan- 
tage. 
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X.  PRiniÙS  fruâa  parpo^  widiqiu^  corn 
prejfo  ,  faturatiàs  violacto. 

.    DAMAsmufqtié.  (PL  XX  Rg.  i,) 

Ce  Prunîef  eft  d'une  grandeur  &  d'une 
fertilité  médiocre. 

Le  bourgeon  eft  gros  ;  aflèz  long ,  gris« 
jaunâtre ,  rouge-brun  ^  très-foncé  par  Tex* 
trémité. 

Lés  boutons  font  pëtHs,  pointus^  peaéle»* 
gnés  Tun  de  l'autre ,  prëfque  couchés  fur  la 
branche. 

Les  fleurs  ont  onzfe  lignes  de  diamètre } 
leurs  pétales  font  ovales  *,  elles  fortent  deux 
ou  trois  du  même  bouton. 

Les  feuilles  font  longues  de  trois  |M)uces 
trois  lignes ,  larges  de  deux  pouces ,  den- 
telées peu  profondément  &  aiïèz  finement* 
Leur  plus  grande  largeur  eft  plus  Vers  Tex- 
trémîté  que  vers  la  queue  où  elles  fe  term  - 
nent  régulièrement  en  ^oirife.  La  queue, 
longue  de  huit  à  onze  Kgnes ,  ^  \A  pltisgran- 
de  partie  de  la  grofle  nervure ,  font  de  cou- 
leur rôùge-cerîfe. 

Le  fraît  eft  petit ,  applati  fut  ft)ft  dîarae- 
tre ,  &  par  la  tête ,  &  par  la  queue.  [Jm 
gouttière  très-profonde  lé  à\\\{k  ftiîVànt  fe 
nadtéur,  Sa  queue,  longue  de  fix  lignes, 
menue ^  blanche,  eft  plantée  dans  une  éa* 
yité  peu  profonde.  Sa  forme  eft  peu  régu« 
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liere^  Son  grand  diamètre  efl  de  quatorze  Ih 
gnes;  fon  petit  diamètre  elt  de  douze  li« 
goes  &  demie;  &  fa  hauteur  de  douze*  Ur 
gnes. 

La  peau  eft  d'un  violet  très^iitrl^  picfr 
que  noire ,  três-fleu(rie. 

La  chair  eil  jaune  âc  aflêz  ferme; 

L'eau  èft  abondante  >  d'un  goût  celevé  St 
mufqué. 

Le  noyau  eft  long  de  fix  lignes ,  large  de 
fix  lignes  ^  épais  de  quatre  lignes;  il  quitte 
entièrement  la  chair. 

Cette  Prune  ^  que  quelques-uns  nomment 
Prune  de  Chypre  ou  Frurie  de  Malu ,  mûrit  à 
la  mi- Août. 

XI.  PRUNUS  fruSu  parvo ,  longo^  i  viridà 
flavefcente. 

Dama^  Dfco*BT.  (P/.-YJP.  Fig.%.) 

Le  Damas  Dronet  eft  tmc  petite  Prune 
alongée ,  ayant  douze  Kgnes  &  demie  de 
biuteur  fiir  onze  lignes  de  diamètre.  Elle  n'a 
ni  rainure  ni  applatilfement  fenfible  qui  \7L 
divife  fuivant  fa  hauteur ,  mais  feulexhem  tïnc 
ligne  qui  èft  prefqu'imperceptible.  La  queue 
eit  menue,  longue  de  fix  lignes  4  plantée: 
dans  une  cavité  très-étroite  &  aflfez  p*o* 
fond*:. 

Sa  peau  eft  d^un  vert-cbir,  ^î  ^  fin 
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le  jaune  Torfque  le  frtiit  eft  mût  ;  elle  tR 
peu  fleurie;  un  peu  coriace ,  mai^  elle  fe  dé- 
tache facilement  de  h  chair. 

I^  chahr  tire  (Ur  le  veft;  elle  eft  traof- 
jparentè,  ferme  &  fine. 

•  L'eaâ  eft  trës-faci-ée'&  cTun  feoûtagréaWe. 
Le  noyau  eft  petite  long  de  fix  lignes^ 

large  de  quatre  lignes ,  épais  de  trois  lignes: 
il  n'eft  point  du  tout  adhérent  à  la  chair. 

Ce  petit  fruit  mûrit  vers  la  fin  d'Août^ 
H  eft  très- bon. 

Je  ne  fais  quelle  eft  la  Prune  de  Damai 
Dronet  de  Merlet;  elle  n'a  aucune  reffem- 
Uance  avec  pelle  que  je  viens  de  décrire. 

XII.  PRUJft/S  fruciu  medio^propè  rotundâj 
diluti  violaceô. 

Damas  dîtalie.  (  Pî.  IV.  ) 

L'Arbre  eft  vigoureux,  fleurit  beancotlp v 
^  noue  bien  fon  fruit. 
'  Ses  bourgeons  font  gros ,  d'un  violet-foûce 
du  côté  du  foieiU  plus  clair  du  côté  de  l'ombre/ 

Ses  boutons  font  grès  ;  &  les  fupperts  très- 
âillaus  &  canelés. 

Ses  fleurs  ont  on^  lignes  de  diamètre; 
il  en  fort  jufqu'à  quatre  d'un  mêoie  bouton  > 
les  pétales  font  aiongés; 

•  Ses  Veuilles  font  rhomboïdales  ou  de  la 
forme  d'une  lofange  alongée  ;  dentelées  tine- 
menti  régulièrement,  peu  profondément. 


Digitized  by  V3OÔQIC 


Digitized  by  VjOOQIC 


Digitized  by  VjOOQIC 


PRUNUS,  pjLvmnu.      ft74 

Leur  longueur,  eft  de  trois  pouces  &  demi; 
leuf  largeur  eft  de  vingt -cinq  lignes.  La 
queue  eft  longue  de  cinq  à  huit  lignes. 

Son  fruit  eft  de  grofleur  moyenne;  pref* 
que  rond  ;  fon  diamètre  eft  de  quinze  lignes 
&  denrie ,  &  fa  hauteur  âe  qpnze  lignes.  Il 
eft  un  peu  applati  du  côté  de  la  queue  qui 
eft  longue  de  huit  lignes ,  médiocrement  grbffe  • 
&  placée  au  fond  d'une  cavité  affez  profonde  ^ 
&trèstévafée.  Le  côté  de  la  tête  eft  arrondi! 
&  un  peu  moins  gros  que  Tautrc,  La  gqvftl 
tierc  qui  divife  le  fruit  fuivant  fa  longueyr  ^ 
eft  ordinairement  bien  marquée ,  fans  étrç 
profonde»  * 

Sa  peau  eft  coriace ,  très-fleurîe,  d'un  vîo* 
let  clwr ,  qui  brunit  beaucoup  lorfque  le  fruit 
eft  très-mûr. 

Sa  chair  tire  un  peu  fur  le  jaune ,  &  plu| 
fur  le  vert. 

Son  eau  eft  très-fucrée,  &  de  fort  bo^ 
goût 

Son  noyau  ne  tient  prefque  point  à  la  chair  ^ 
il  eft  long  de  huit  lignes ,  large  de  fix  lignes' 
&  épais  de  quatre  lignes. 

Cette  Prune  eft  très-bonne.  Elle  mûrit  à 
la  fin  d'Août. 
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XIII.  PRUNUS  fruclumagno^prùpi  roiun^ 
do ,  dilaté" violûceo , punâis  fulvis  difilnSo. 

Damas  de  Maugerou.  (  PL  V.) 

L'Arbre  eft  grafld  ôt  aflez  fertile. 

Les  bourgeons  lont  gros  9  courts ,  can- 
lielés ,  de  couleur  d'amarante. 

Les  boutons  font  courts,  gros  parlabafe, 
peu  pointus  9  appliqués  &  comme' coUés  fur 
'  là  branche.  Lq%  fupports  font  faillans  &  trè»- 
larges.  ^ 

Les  fleurs  ont  treize  lignes  &  demie  de 
diamètre.  Le  pétale  eil  ovale  9  long  de  fix 
lignes  9  large  de  quatre  lignes ,  tia  peu  froncé 
parles  bords. 

Sts  feuilles  font  grandes,  alongées^bqn* 
coup  plus  étroites  vers  la  qi^eue  où  elles  ic 
terminent  en  pointe,  que  vers  Tauire extré- 
mité. Leur  longueur  eft  de  ouatre  pouces, 
leur  largeur  de  deux  pouces.  Les  bords  font 
dentelés  très  -  peu  profondémàit.  La  queue 
eft  longue  d^un  pouce. 

Le  nruit  eft  gros,  prefque  rond,  ayant 
(dix-fept  lignes  de  diameure ,  fur  feize  lignes 
'&  demie  de  hauteur.  La  queue  loqgue  àt 
dix  lignes ,  menue ,  d^un  vert-jaunâtre ,  s'im* 

Ïlante  au  milieu  d^un  très-petit  enfoncement, 
^n  n^appercoit  prefque  pas  de  rainure  qui 
divife  le  fruit  fuivant  (à  longueur,  mais  un 
applatiflement  qui  re£brre  le  dBunetre  du  fruit 
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fur  ce  côté  d'une  ligne  &  demie.  Il  eft  un 
peu  applati  par  la  tête  &  par  la  queue. 

La  peau  eft  d'un  violet  clair,  très-adhé- 
rente à  la  chair,  à  moins  que  le  fruit  ne 
foit  très-mûr;  elle  eft  fleurie,  &  femée  de 
très-petits  points  fauves. 

La  chair  eft  ferme  tirant  un  peu  fur  le 
vert. 

L'eau  eft  fucrée  &  agréable. 

Le  noyau  ne  tient  point  à  la  chair;  il  a 
neuflignes  de  longueur^fept  lignes  &  dernière 
largeur  9  &  quatre  lignes  &  demie  d'épaifièur. 

Cette  Prune  un  peu  fujette  aux  verSj  eft 
excellente  ;  elle  mikit  vers  la  fin  d'Août. 

XIV.  PRUNUS  fraSuparvo^  ohlongo^fa'^ 
turè  violaceop/irotinOé 

Damas xïc  Septembre.  Prune  de  Va- 
cance. (  P/.  FJ.  ) 

Ce  Prunier  eft  vigoureux;  &  matique  ra- 
rement de  donner  beaucoup  de  fruit. 

Ses  bourgeons  font  très-longs ,  médiocre* 
ment  gros, rougeâtres, couvera  d'un  duvet 
blanchâtre. 

Ses  boutons  font  petits,  trè^-pointus ;  les 
fupports  peu  élevés.  Ce  Prunier  a  des  yeux 
fimples,  doubles ,  &  triples. 

Sa  fleur  a  onze  lignes  de  diamètre.  Les 
pétales  font  de  la  forme  d\ine  raquette. 

Ses  feuilles  font  de  grandeur  moyenne, 
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ttiinces,  longues  de  deu^  pouces  neuf  lignes  ^ 
larges  de  vingt  lignes  ;  dentelées  finement  & 
très-peu  profondément  ;  plus  larges  vei^  b 
pointe  que  vers  la  queue,  qui  eft  longue  de 
fept  ou  huit  lignes. 

Son  fruit  efl  petit ,  un  peu  âlongé  ^  foa« 
tenu  par  une  queue  menue ,  longue  de  qua- 
tre à  cinq  lignes ,  plantée  dans  une  cavité 
étroite  &  aflëz  profonde.  Un  de  fes  côtés 
eft  diviféfuivantfa  hauteu]'parune|;outtiere 
leniiblé^  quoique  très-peu  profonde.  Sa  hau- 
teur  eft  de  treize  lignes,  &  fon  diamètre  de 
douze  lignes. 

Sa  peau  efi  fine,  d\in  violet-foncé,  bien 
fleurie ,  adhérente  à  la  chair^ 

Sa  chair  eft  jaune  &  caf&nte.  Elle  a  vfftt 
é'eau  lorfque  les  automnes  font  fort  chauds. 

Son  eau  eft  d'un  goût  relevé,  agréable^ 
fans  aigreur^ 

Sdn  noyau  quitte  la  chair.  Il  eÛ  long  de 
huit  lignes ,  l^rge  de  cinq  lignes  &  demie, 
épais  de  trois  lignes  &  demie.  Le  côté  op- 
pofé  à  Parrête  eft  creuféd'ûn  fiUod  pro- 
fond, comme  celui  du  Daûias  noir  tardif 
11  eft  terrtiiné  par  Une  pointe  très^-aigùë 

Cette  Prune  mûrit  vers  la  &i  de  Septembre^ 
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XV.  FRVNUS  firu^  magno.ghbofo^piél^ 
chrè  vialaçeo, 

M0?»S1BUR,  (P/.  VIL) 

t 

L'Axbrc  eft  afféz  grand ,  vigoureux ,  $« 
produit  besiucoup  de  fruit. 

Les  bourgeons  font  gros  &  forts  ;  leur 
écorce  eft  d'un  rougerbrunfoncé ,  tirant  fur 
le  violet,  prefqu'cntiérement  couverte  d'un 
épiderme  blanc  du  côté  du  foleil  ;  vçrt  ^  fe- 
jné  4e  tr^S'petits  points  Jaunçs  du  côté  dç 
l'ombre. 

Les  boutons  médiocrement  gros  ,  très* 
pointus,  font  avec  la  branche  un  angle 
très-ovvert.  Les  fupports  font  fort  large3  & 
élevés, 

Les  fleurs  s'ouvrent  bien  ;  leur  diametrç  eft 
de  on2$e  lignes  ;  les  pétales  font  un  pe\)  plus 
longs  que  larges.  Les  fommets  des  ét^mmea 
font  de  couleur  d'aurore. 

Les  feuillçs  font  grandes ,  d'un  beau  vert, 
elliptiques ,  longues  de  trois  pouces  quatre 
ligQCS,  larges  de.  viqgt-^ciI^  ligqqs  ,  iisa^ 
ment  dentelées  par  les  bords ,  &  foutenues 
par  dQS  .queues  longues  de  quatorze  lignes* 

'  Le  fruit  eft  gros ,  prcfque  rond ,  bien 
fleuri  i  fon  diamètre  eft  dç  dix-huit  lignes  i^ 
&  fa  hauteur  de  feize  lignes,  La  queuç  çft 
groffe ,  longue  de  fept  lignes ,  plantée  att 
imUcu  4't»ne  cavité  ait?»  prQÔ>nde»  ^  l%< 

Sa 
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quelle  fe  termine  une  gouttière  ordinaire- 
ment peu  confidérable  qui  divife  le  fruit  en 
deux. 

La  peau  eft  d\in  beau  violet,  fine,  fe 
détache  aifément  de  la  chair;  quelquefois 
elle  fe  fend ,  &  le  fruit  n'en  «eft  que  meil- 
leur. 

La  chair  e(i  Jaune,  aflêz  fine,  &  fon- 
dante lorfque  le  fruit  a  acquis  une  pariaite 
maturité. 

L'eau  eft  qn  peu  fade ,  à  moins  que  ce 
Prunier  ne  foit  planté  dans  une  terre  chaude 
&  légère, 

hc  noyau  n^a^^uehuit  lignes  de  longueur, 
fept  liçnes  de  largeur,  quatre  lignes  d'é- 
paifleur.  Il  eft  un  peu  raboteux ,  applati  verf 
Textrémité  qui  répond  à  la  tête  du  £fuit,  & 
ce  tient  point  à  la  chair. 

Cette  Frune  eft  eflimable  non-leulecoent 
par  fa  beauté,  mais  encore  parce  qu'elle 
mûrit  de  bonne  heure  vers  la  fin  de  Juillet. 

XVI.  PRUNUS  fiuSumagno^fuBrotwido^ 
future  violaceoy  pracoci. 

Monsieur  hâtif.  (  PA  XX.Fig:i.) 

Ce  Prunier  eft  une  variété  du  précédent 

2ui  lui  reifemble  beaucoup ,  même  par  le 
^uit;  il  en  diffère  principalement  par  lé 
temps  de  la  maturité  du  fruit  Le  monfîeur 
hàtif  mûrit  vers  la  mi* Juillet,  &  par  con« 
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féquent  précède  Tautre d'environ  quinze  jourL 
Cefruit  eft  gros,  prefque  rond  ^quoiqu'il 

Saroiilè  un  peu  alongé.  Sa  hauteur  e(t  de 
ix  fept  lignes;  fon  grand  diamètre  de  dix« 
fept  lignes  A  &  fon  pedt  diamètre  de  feize 
lignes.  Une  gouttière  peu  pro&nde  s'étend 
fur  un  des  côtés  ^  de  la  tête  à  la  queue.  L% 
queue  eft  menue  y  longue  de  quatre  lignes: 
&  demie  ^  plantée  dans  une  cavité  étroite  & 
affez  profonde^  A  l'autre  extrémité  di% 
fruit  9  il  y  a  un  petit  appladffim^ent  très-peu 
enfoncé.    . 

La  peau  efi  d'un  viole^foncé9  très-fleu^ 
rie ,  très^amere  ;  mais  elle  fe  détache  £icile-> 
ment  de  la  chair. 

Ls  chair  eft  fondante  ;  d'un  jaune  tirant 
fur  le  vert. 

L'eau  eft  aifez  abondante  &  peu  relevée. 

Le  noyau,  long  de  neuf  ligpes,  lar^e  de- 
fïx  lignes,  épais,  de  quatre  lignes ,  eil  jaune 
&  un  peu*  raboteux.  Du  côté  de  la  queue^ 
du  fruit,  il  fe  termine  en  pointe  obtufei 
dans  le  rcfte  il  eft  ovale. 

XVIL  PRVNU^  fmau  magna  ,  Jbtfotundêr 
compreffb  ,  hiac  yioléceo  ,  indl  ruèeUo^ 

&OYAI.S  de  Tours.  ( PI.  XX^  Fig.8.) 

Ce  Prunier  eft  fort  &  vigoureux  ;  fleurit 
beaucoup  &  noue  aflêz  bien  fon  fruit. 
Ses  bourgeons  font  tr  ès-gros ,  courts ,  dun 
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tfett  brun ,  tougeâtreS  par  la  cime,  tiquetés 
die  J>etits  points  gris. 

Ses  boutons  font  gros^  en  grand  nombre^ 
écartés  de  la  branche/  LesTupports  font  tr^- 
renflés. 

Su  tleur  a  treize  lignes  de  diamètre.  Les 
pétales  font  un  peu  plus  loags  que  larges. 
Les  fommets  des  étamines  font  d\in  jaune- 
brun, 

Ses  feuilles  font  longues  de  trois  pouces 
tjuatre  lignes  ^  larges  de  deux  pouces  trois 
llgv'es  ^  terminées  en  pointe  preiqu^égale  par 
les  deux  extrémités.  La  dentelure  eu  aiguë, 
tKtès  profonde  ;  la  queue  eft  longue  de  fîx 
lignes».  Les  petites  feuilles  ont  prefque  la 
forme  d'une  raquette. 
'  Son  fruit  efl  gros ,  divifé  fuivant  Gt  hau- 
teui  pur  une  gouttière  bien  marquée  j  quoi* 
qde  peu  profonde ,  qui  applatit  fon  diame- 
tï'e  ;  dé  forte  qu^il  a  dix-liuit  lignes  fur  foii 
grand  diamètre  ^  feize  lignes  du  fond  de  la 
gouttière  au  côté  oppofé ,  &  dix-huit  lignes 
de  hauteur.  Vu  fur  fon  petit  diamètre,  il 
J)aroît  d'une  forme  un  peu  alohgée.  La  quefae 
eft  bien  nourrie,  d'un  vert  très-clair,  plan- 
tée dans  une  petite  cavité  étroite  &  peu 
profonde,  La  tête  eft  un  peu  api^tié;  & 
même  enfoncée. 

taa  peau  eft  d'un  violet  peu  foncé,  trèS- 
fleurie>  femée  de  très-petits  points  d'tib  jaopë 
t)refqtoô  doré.  Du  côté  de  Pofiblrei  ^Wé  fefî 
$)lut6trbugctlair ^ue  violette. 
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La  chait  eft  d'un  jaune  tirant  fur  le  vfert* 
fine  &  très-bonne. 

L'eau  eft  abondante ,  futrée,  plus  relevée 
^ue  celle  de  la^Prunede  Monfieur. 

Le  noyau  eft  grand,  plat,  très-raboteux  ^ 
long  de  dix  lignes  &  demie ,  large  de  huit 
lignes ,  épais  de  quatre  lignes* 

Cette  Frune  mûrit  vers  la  fin  de  Juillet» 
C*eft  un  fort  bon  fruit.  Lorfqu'il  n'a  pas 
acquis  toute  fa  maturité  fur  Tarbre^  ou  que 
Pârbre  n'eft  pas  planté  à  une  bonne  expo- 
(ition^  fa  peau  eft  d'un  rouge  affez  clair,  &t 
non  pas  violette,  . 

XVin,  PRÛJSTUS  fruSu  maximo^  rotundo^ 
diiutè  yiolaceo.. 

Prun  B  de  Chypre, , 

fcette  Prune  eft  très-groflc,  prelque  ron-* 
ée ,  ayant  dix-neuf  lignes  de  hauteur  >  fut 
dix-neuf  lignes  &  demie  de  diamètre.  Une 
rainure  prefqu'iinperceptibte  la  divife  fuivank 
fa  longueur ,  ^  fe  termine  à  un  petit  en- 
fbbfcement  à  la  tête ,  &  à  un  autre  plitt 
^ôniidérable  à  l'autre  extrémité^  au  milieu 
dtititlèl  là  quetiè  eft  plantée  î  elle  eft  groflè^ 
Ibtague  de  fept  lignes* 

Sa  peàii  eft  d'un  vîplet-clair,  bien  fietl^ 
fié ,  coriace,  d'Un  goût  très^aigre  ;  elle  f^dftv 
iàbhe  fbH  difficilémëht  de  k  tlmt^ 

Sa  thait  eft  fermé  I  Verte* 


Digitized  by  VjOOQIC 


a8a    ARBRES  FRUITIERS. 

Son  eau  eft  affez  abondante;  &  fucréei 
mais  elle  a  une  aigreur  &"  un  goût  de  fau- 
tageon  qui  eft  déuigréable  :  cependant  lorf- 

3ue  le  fruit  eft  extrêmement  mûr ,  fa  chair 
evient tendre,  fon  eau  perd  de  fon  aigreur ^ 
&  alors  il  eft  aflez  bon. 

Son  noyau  n'eft  pas  gros  à  proportion  du 
fruit;  il  ne  tient  à  la  chair  que  par  un  ou 
deux  endroits  ;  il  eft-  très-iiaboteux ,  &  un 
de  fes  bords  eft  relevé  d^arrêtes  très-fail- 
lantes, 

XIX.   PRUNUS  fiuâu  niêdio^   ^oBofi^ 
pulchrè  violaceo  ^  firotino. 

Prunb  Suiflë.  (  PI.  XX.  Fig^  7.  ) 

L'arbre  eft  grand  &  fertile. 

Les  bourgeons  font  menus,  violet-foncé 
du  côté  du  loleil ,  violcff -clair  couvert  d'une 
pouffiefejafune-dcwé  très  fine  du  côté  defonj- 
bre.  Le  gros  du  bourgeon  eft  verdâtre  mêlé 
de  gris-CKiir. 

Les  boutons  font  gros ,  courte;,  pointus» 
.^cés  près  les  uns  des  autres,  iaifant  pref- 
du^ingle  droit  avec  h  bfanChé.  Les  fupports 
font  gros  &  failtans.  ' 

Les  fleurs  ont  de  on2e  à  douze  fignes  de 
cHametre;  eHes  font  ordih^ement  folttaîres.. 
Le  pétale  eft  ovale-alongé. 

Les  ^niHIes  font  longues  de  vingt  lignes, 
larges  de  q^uinze  lignes  ^  ovales  i  leur  den- 
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telnre  eft  à  peine  fenfible.  Elles  fe  creufenc 
en  bateau ,  &  fouvent  fe  recroquevillent  en 
difFérens  fens  ;  la  queue  eft  groiTe,  loogue 
de  cinq  à  huit  lignes. 

Le  fruit  eft  de  moyenne  grofTeur ,  bien 
arrondi  fitr  fon  diaçneure)  n'ayant  ni  gout- 
tière ni  applatiiTement  qui  le  divife  fuivant 
fa  hauteur.  Sa  queue  eu  longue  de  fept  li* 
gnes,  &  plantée  dans  une  très*petite  cavité* 
Sa  tête  eft  un  peu  applatie  f  &  au  nûlieu  on 
remarque  une  cavi^  beaucoup  plus  évafé^ 
&  prefqu'auffi  profonde  que  celle  où  la  queue 
s'implante.  Sa  hauteur  eft  de  feize  lignes , 
&  fon  diamètre  eft  de  feize  lignes  &  c^mie. 

Sa  peau  eft  d'un  beau  violet  ;  elle  eft  très- 
flëurie ,  très-dure  ,  mais  elle  s'enleve^  faci* 
lement. 

Sa  chair  eft  d'iïn  jaune-clair,  tiraBt  im 
peu  fur  le  vert  du  côté  de  l'ombre. 

Son  eau  eft  abondante ,  très-fucrée ,  d'un 
goût  plus  relevé  &  plus  agréable  que  la  Pru- 
ne de  Monfieur  à  laquelle  on  là  compare 
ordinairement. 

Son  noyau  eft  adhérent  par  quelques  en- 
droits. Il  eft  long  de  fept  lignes  &  demie  y 
large  de  fix  lignes ,  épais  de  quatre  lignes. 
Son  arrête  eft  très-large,  &  le  côtéoppofé 
eft  cteufé  d'un  fiUon  profond,  comme  le 
noyau  du  Perdrigon  rouge ,  mais  les  bords 
font  unis. 

Cette  Prune  mûrit  au  commencement  de 
Septembre ,  &  dure  prefque  tout  ce  mois. 
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XX,   PRUNUS  fruSu  parvo^  ovoïdaU^  è 
viridi  alhido ,  maculis  rubrif  ad  foUm  dip 

PEILDR.IQON  blanc.  (  PI.  VIII.  ) 

Ce  Prunier  étant  fujet  à  cowlçr  »  U  con-^ 
vient  de  le  planter  çn  efpalier, 

Ses  bourgeons  font  gros,  courts,  bruns i 
violets  à  la  cimç,  couverts  d'une  poufficrc 
ou  duvet  blapchùtre. 

Ses  boutons  font  gros,  peu  écartés  dç 
]a  branche.  Let  fupports  font  (àiÛans. 

Ses  fleurs  ont  onze  ligdçs  de  diamètre  , 
s\)uvrent  bien^  fortent  deux  ou  trois  d\ii) 
fliême  œil.  Le  pétale  çft  plat  &  rond:     " 

Ses  feuilles  font  longues  de  deux  pouces 
dix  lignes ,  larges  de  dix-neuf  lignes  ;  beau- 
coup'  plus  étroites  vers  l;a  queue  où  elles  fe 
tentiinent  régulièrement  en  pointe  aiguë  , 
que  vers  Tautre  extrémité  qui  fe  termine  en 
pointe  obtufe.  Leur  dentelurç  çft  régulière  ^ 
aflez  grande  &  aflez  profonde.  Xa  queue  ç(^ 
iQUgue  de  neuf  lignes. 
.  Son  fruit  eft  petit  ;  il  a  quinze  lignes  & 
demie  de  hauteur,  &  quatorze  lignes   & 
demie  de  diamètre.  11  cil  un  peu,  longuet  ; 
Çç  fon  diamètre  eft  moindre  vers  ^  queue 
que  vers  la  tête.  La  gouttjere  qui  le  divife 
fuivant  (U  longueur  p'ëft  prçfque  pas  fenfi^ 
jjlç.  La  queue  vff^  Q^enue  ^  Ipnguç  4ç  \^^\ 
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lignes  )  s^implante  au  fond  d^ine  très-petité 
cavitéi 

Sa  peau  cft  coriace^  d*un  vert-blanclià* 
tre,  tiquetée  de  rouge  du  côté  du  foleilf  . 
chargée  d^Une  fleur  très^-blanche^ 

Sa  chair  eft  d'un  blanc  un  peu  verdâtf «  > 
trânfparente ,  fine ,  fondante  quoique  fèrmei 

Son  eau  a  un  petit  parfum  qui  lui  efi  propre» 
Elle  eft  fi  fucrée  que ,  lorlque  le  fruit  €& 
très-mûr  ^  il  pârbtt  au  gciût  cdniilie  contit^ 

Son  nojrau,  long  de  fept  lignes,  large 
de  cinq  lignes  5  épais  de  trois  lignes ,  n'eft 
point  adhérent  à  la  chair« 

Cette  Prune  eft  très-bonne  crue  &  eoil- 
fite.  C'eft  avec  elle  qu'on  fdit  defs  Pruneaut 
féchés  au  foleil  quVjn  nomme  BrugnoIUi  > 
parce  qu'ils  viennent  d'un  village  de  Pro- 
veniie  qui  porte  ce  nom. 

Elle  mûrit  au  commeucenient  de  Septeffi^ 
tre.  Lorfque  ce  Prtmier  fe  trouve  dans  un 
terrein  qui  lui  convient ,  fon  fruit  eft  "^lus 
gros  qu'il  ne  vient  d'être  décrit* 

XXÎ.  PRUNUS  fruâu  médio  tongutô  ,  i 
pulchrè  yiolaceo  rube/centt  ^  punclii  flavii 
difiinâo^ 

PbrDrigon  violet  (  Pt.  IX.  ) 

L'arbrènôUe difficîlementfon fruit  en  pleîA'' 
tent;  il  veut  l'efpalier. 
Les  bourgeons  font  longs  &  forts  ;  leuf 
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^  '  écorce  eft  d^un  violet  foncé  du  côté  du  fole3 
&  4'^  rouge-mêlé  de  violet  du  côté  oppofé* 
Le  ^^ros  du  bourgeon  cOl  jaune-verL    ' 

Les  boutons  font  gros  ,  pointus  »  écartés 
de  h  branche  ;  versTextrémité  du  bourgeon 
il  y  a  fouvent  des  boutons  doubles  &  mê- 
me trigles.  Les  fupports  {ont  médiocrement 
élevés. 

Les  fleurs  ont  onze  lignes  de  diamètre. 
Leurs  pétales  font  ronds ,  &  les  fonmiets  des 
étamines  font  d'un  jaune  très-pâle. 

Lés  feuilles  font  longues  de  quatre  pou- 
ces y  larges  de  deux  pouces  ;  plus  minces 
^^  ^ue  celles  de  la  plupart  des  autres  Pruniers; 

2^  dentelées  régulièrement ,  peu  profondément, 

&  furdentelées  ;  beaucoup  plus  lai^e^  fers 
rextrémité  que  vers  la  queue  où  elles  fe  ter- 
minent régulièrement  en  pointe.  La  qveue 
eft  longue  de  dix  à  douze  lignes. 

Le  miit  eft  un  peu  sdongé;  de  moyenqe 
groifeur;  ayant  dix-fept  lignes  de  hauteor. 
lur  feize  lignes  &  demie  de  diamètre.  La 
oueue  ^  longue  de  neuf  lignes ,  eft  placée  au 
tond  d'une  petite  cavité,  mais  profonde.  La 
'  gouttière  eu  peu  marquée  ;  mais  le  côté^  for 

lequel  elle  s'étend  eft  un  peu  âpplatî  i  de 
forte  que  le  diamètre  pris  fur  ce  fens  n'eft 
que  de  quinze  lignes  &  demie  au  plus.  Le 
côté  de  la  tête  eft  plus  renflé  que  celui  de 
la  queue. 

Sa  peau  eft  coriace  ^  d*un  beau  violet  ti- 
rant fur  le  rouge ,  femée  d'une  fleur  blan- 
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cfae  &  comme  argentée  ,  tiquetée  de  très- 
petits  points  cl\in  jaune  doré. 

Sa  chair  eftd'un  vert-clair,  fine  &  déli* 
cate. 

Son  eau  eftfortfucrée,  d'un  goût  très- 
relevé,  &  d'un  narfum  qui  lui  eu  propre. 

Son  noyau  eft  adhérent  à  la  chair;  il  efi: 
long  de  huit  lignes  fie  demie,  large  de  fix 
lignes ,  épais  de  trois  lijenes  &  demie. 

Cette  Prune  qui  eft  une  variété  de  la 
précédente,  dont  elle  ne  diffère prefque que 
par  fa  couleur  ,  &  l'adhérence  du  noyau, 
mûrit  vers  la  fin  d'Août 

XXn.  PRUNUS  fitiSu  parvo,  ovoïdaU  , 
puichrè  rubro^  pun&s  fulvis  confperjb. 

Pbbjdrioon  rouge.  (  PI.  XX.  Fig.  6.) 

Ce  Prunier  eft  plus  fertile  &  moins  fu^ 
jet  à  couler  que  les  autres  Perdrigons. 

Les  bourgeons  font  menus ,  trèi-alongés , 
brun  ;  leur  pointe  eft  d'un  rouge-foncé  du  côté 
du  foleil,  fie  d'un  rouge- vif  du  côté  oppofé. 

Les  boutons  font  petits,  très -pointus, 
couchés  fur  la  braùche.  Les  fupports  font 
peu  élevés. 

Les  fleurs  fortent  deux  ou  trois  d'un  mê- 
me bouton.  Elles  ont  un  pouce  de  diamètre; 
le  pétale  eft  ovale;  plat. 

Les  feuilles  font  médiocrement  grandes; 
de  forme  elH^i^ie  ;  un  peu  plus  larges  vers 
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Ig  queue  que  vers  Tautre  extrémité  o\i  elles 
le  terminent  en  pointe  aiguë  :  dentelée  ré-^ 
guliérement  ,  finement  &  alTez*  profonde* 
ment;  leur  joogueur  efi  di^  trois  pouces^ 
&  leur  largeur  de  deux  pouces«  La  queue  eft 
longue  de  cinq  ou  fix  ligues. 

Le  fruit  efl  petit  ^  de  forme  ovale  comme 
le  Perdrigbn  blanc  ;  bien  arrondi  fur  foà 
diamètre ,  noyant  ni  rainure ,  ni  preique 
d'applatifTement ,  fa  quenq^  longue  de  neuf 
lignes,  efi  plantée  dans  un  très-petit  enfim- 
çeqfent  ;  fa  tête  efl;  un  peu  plus  obiufe  09 
applatie  que  l'autre  extrémité  ;  fa  hauteur  eft 
de  Quinze  lignes  &  demie,  &  fon  diamètre 
efl:  oe  quatorze  lignes  &  demie«  U  efl  plut 
gros  dans  les  terreins  où  il  fe  plaît 

Ijbl  peau  eft  d\in  beau  rouge  tirant  no 
peu  fur  le  violet ,  tiquetée  de  très -petits 
points  fauves;  elle  efl  très  ^eurie. 

La  chair  jaune  -  clair  du  côté  da  foldl  ^ 
tire  fur  le  vert  du  côté  de  Tombre;  elle  eft 
gne  Se  ferme. 

L'eau  eft  abondante  ^  trèj  -  fucrée  îc  t9^ 
levée, 

I4  noyau  eft  long  de  neuf  lignes ,  large 
dç  cinq  lignes  &  demie,  épais  de  trois  lignes 
&  demie;  fe  détache  aifément  de  la  cnai^. 
t-e  côté  oppofé  à  l'arrête  efl  creufé  d'une 
yainure  ouverte  &  très  profonde. 

Cçtte  Prune  eft  plus  tardive  que  les  deux 
précédentes;  elle  mûrit  en  Septembre  ,  c'e^ 
lin  excellent  &uit* 

XXIIL 
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XXllî.  PRUNVS  fruStu  meiio  <  d3/o/ï^^' 
hinc  fatwri^  indê  dàuîè  yipla^êo  ^  punâii 
/ulvis  çonfperfoi 

Ce  Prunier^  prërquIncôDod  dans  Jesefl-^ 
Irirons  de  Paris^  eft  grand  &  vigoureux  | 
foD  bois  eft  gros  &  fort  ca(&nt.      ^  .  : 

Ses  feuilles  font  g/and^ ,  épaiflbs  ^  dW 
fceau  yen. 

Ses  fleurs  font  belles  ^  &  pe^  fiijeites  à 
couler. 

Le  fruit  eft  gros,  un  peu  alongé^  pluji 
renflé  du  côté  de  la  queue  que  par  la  téte^ 
Rarement  U  cfl:  divifé  fuivant  fa^Hauteui^ 
par  une  gouttière  fenfible ,  tbais  feulement 
par  un  appUdffenKnt.  Sa  queue  ^ailëi  grof-' 
le  ^  longue  de  quatre  à  fix  lignes ,  fiTimplanttf 
dans  une  cavité  ronde ^  étroite^  peu  pro- 
fonde. La  tête  eft  un  peu  applatie^  Il  a  dix- 
fept  lignes  de  hauteur;  autant  fur  fon  grand- 
diamètre }  feize  lignes  fur  fon  petit  diamè- 
tre. Loriqu'il  furvien^  des  pluies  au  temps, 
de  fa  maturité ,  il  fe  fend, fans  que  fa  bonté ^ 
en  foii  itérée. 

La  pçau  efl  bien  fleurie  ;  tiquetéede  pointa, 
fauves/  Le  côt^  du  foîeil  efi  d'un  violet-fon- 
cé tirant  fur  le  noir;  l'autre  côté  eii  mêlét 
de  violet-clair  &  dj&ja^ne.  Elle  efî  coriace  j, 
tnais  elle  iè  détâche  fkilei&ent  de  1^  chair/ 

»nM  11  ^ 
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&  n'a  ni  âcreté  ni  acidité  ,  ni  amertumei 
La  chair  efl  ferme^  fine  &  délicate ,  dW 
jaune  très-^rlain 

L'eau  eft  abondante^  douce  &  relerée} 
Le  noyau ,  adhérent  à  la  chair  par  qud* 
qucs  endroits,  à  nrohi^que  le  fruit  ne  foit 
très-mûr  ^  eft  ovale  ,  appjati ,  prefqu^lni  ^ 
long  de  htrït  lignes  &  demie ,  large  de  fii 
fignesf  &  demie  «  épais  de  troi:;  lignes  &  de* 
mie.  ^ 

Cette  PruBe  <  qu'on  peut  mettre  au  nom-» 
bre  des  bonnes,  mûrit  après  la  mt-Aeôir 
L'atbfé  eft  IrëifërtMe,  &  n'a  pas  befoin dt 
refpalier* 

XXIV-  PRZ/NIfS  Jm3ù  ma^^  JkBnm- 
db^comprejfb  j  dilaté  yhlàceOé 

S.0VAI/B.  (P/,X) 

Ce  Prunier  deviefl^un  grand  arbre^ 

S^s  bourgeons  font  gros ,  longs ,  vigoih 
leux.  Leur  écorce  eft  violette  avec  des  ta- 
chés cendrées  :  le  plus  communémeiK  die 
«ft  gris-de-lin  du  côté  du  foleil^  &  gri^vert 
du  côté  de  l'ombre. 

Ses  boutons  font  petits ,  très-aigu»^  Jrs'â' 
caftent  de  la  branche. 

Ses  fleurs  font  belles,  de  treize  lignes  di 
cËsttnetre.  Les  pétales  font  longs  de  fix  lignesy 
larges  de  cinq  lignes ,  un  peu  creufés  ea 
cuilleron* 
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Ses  feuilles  font  tfès- vertes^  tepliée?  ca 
gouttière  ;  longues  de  trdis^  pouces;  larges 
de  deux  pouces;  Si  elles  fe  terminoient  au- 
tant en  pointe  par  Teiittiémité  que  par  la 
queue  5  elles  fcroieitt  de  la  forme  d'une  lo- 
fange,  ou  rhomboïdes.  La  dentelure  des 
bords  eft  grande^  ronde ^  &  très* peu  pro- 
fonde. La  queue  eft  longue  de  fil  à  huit 
lignes. 

Son  fhiit  eft  gros^  prefque  rond  ^  fou 
diamètre  étant  de  dix-fept  lignes  &  d^mie. 
Se  (a  hauteur  de  (fùc-Tept  lignes;  dSvifë  fui- 
Tant  fa  hauteur  par  unç  rainure  à  peine  fén« 
fiUé;  &  un  peu  applatifur  ce  fens ,  de  fortç 
qne  fbn  diaioetre  pris  de  la  rainure  au  tôté 
oppofé,  fi'eft  que  de  fei^^  lignes.  Sa  coq- 
texité  eft  uû  pan  plus  applatie  du  côté  ât 
h  tête  que  du  côté  de  la  queue  lorfiju^on 
te  regarde  par  fou  graifd  diamètre.  La  queue 
eft  longue  de  douze  lignes ,  verte ,  bien 
ftourrie,  cîouvef  te  d*un[  duver  léger  5  pEamée 
dans  troe  petite  cavité.      ^  . 

La  peati  eft  d'im  riolet-daîf ,  &  fi  fleurie 
qtfdle  paroît  comme  cendrée;  tiqtietée  de 
hrès-petîts  points  fatrves. 

La  chah- eft  d*unvert-clw&traitfpar«nt| 
ferme  &  ^ez  fine. 

L*cau  a  un  goût  très-relevé  fie  fembfiH» 
*à  celui  du  Perdrigon. 

Le  noyau  tfeft  point  adhérent  à  (a  chair  $ 
il  a  huit  lignes  de  longueur ,  fix  lignes  df 
largeur  »  &  quatre  lignes  4*épaifftur. 
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Cette  Pruœ  mûrit  à  la  mi-AoûL 

XXV.  PRUNUS  fiuau  magno ,  pauiulùm 
comprejfo^  viridi^  notis  bineras  Cf  rubris 
conjperjb. 

Dauphine.  GroiTe  Rbjne-Claude. 
Abricot  vert. 

Vbrtk-bûnn«.  C  ^^-  ^^*  ) 

L'Arbre  eft  .a0èz  vigoureux ^  &  charger 
bien.  .,  .    r 

Les  bourgeons  font  forts  &  très* gros; 
leui*  écofcc  eft  brune  &  liflei  vers  Tcxtré- 
inité  elle  efl  ordinairement  ro)igeàtre<lu  côté 
du  foleil ,  &i  verte  du  côté  ôp(>oifé« 

Les  boutons  font  ipédioçrânent  gros,  & 

Jpeu  éloignés  les  uns  des  autres;  m^leora 
upports Toht  très^gi^os  &  faillans. 

Les  fleurs  ont  un  pouce  de  diamètre.  Les 
pétales  font  ovales.  Souvent  deux  pédicules 
font  collés  enfemble  dans  toute ,  ou  prefque 
toute  leur  longueur ,  ce  qui  fait  paroitre  beau* 
coup  de  fleurs  jumelles. 

Les  feuilles  font  d'un  Ter^lui&nt  foncé, 
larges  &  grandes*  Celles  des  bourgeons  ont 
iufqu'à  cinq  pouces,  trois  lignes  deîongueur  , 
fur  deux  pouces  neuf  lignes  de  largeur.  Celles 
des  branches  àflruit  font  beaucoup  moindres. 
Les  bords  fpnt  dentelés  &  furdentelés.  La 
dentelure  eft  grande,  aflez profonde,  régu- 
lière, arrondie.  La  queue  eu  groflè,  longue 
de  fix  à  fept  lignes. 
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Le  fruit  eft  gros,  rond,  un  peu  applatî 
par  les  deux  bouts,  ayant  dix -huit  lignes 
de  diamètre,  fur  feiae  lignes  de  hauteur.  La 
queue,  de  groflfeur  mé^ocre,  eft  plantée  ai> 
milieu  d'une  cavité  aflez  prcrfbnde.  Uqe  goût* 
tiere  peu  feofible  divife  ce  fruit  fuivant  fa 
hauteur.  Il  eft  applati  du  cdté  de  cette  gout- 
tière ;  de  forte  que  fon  diamètre  pris  fur  ce 
iens  ,  n'eft  que  de;  feize  lignes.  Les  gros 
fruits  ont  une^  ligne  de  plus  (br  chaque  di- 
mçniion.  Lorfqu'il  yietit  des  pluies  au  temps 
de  fa  maturité,  il  fe  fond  j  &  il  en,  devient 
meilleur. 

Sa  peau  eft  adhérente  à  la  chair,  fîne^ 
Verte  marquée,  de  taches. grifes^  &  frappée 
de  rouge  du  côté  du  foleil,  couverte  d\ine 
fleur  très-légère. 

Sa  chair  eft  d'un  vert-jaunâcrcr  très-fine^ 
délicate  &  fondante ,  fans  être  mcAVàSk. 

Son  eau  eft  abondante»  fucrée,  &  d^n 
goût  excellent. 

Son  noyau;  eft  adhérent  à'  la  chaif  par 
l'arrête ,  &  par  un  endroit  de  deux  ou  trois 
lignes  fur  chaque  côté  de  fon  plat,,  long 
de  hiut  lignes,  large  de  fix  lignes  &  demie, 
épais  de  quatre  lignes. 

Cette  Prune  mûrit  au  mois  d'Août.  Elle 
eft  fans  contredit  la  meilleure  de  toutes  les 
Prunes  ^ur  être  mangée  crue.  On  en  fait 
de  très-.bonnes  compotes^  &  de  fort  belles 
confitures ,  les  Pruneaux  en  font  de  très* 
bon  goût  mais  pcU  charnus  ; 

T  3 


Digitized  by  VjOOQIC 


iiwi  m  Ml  in  rii 


«94     A  îl©  R  ES  Fil  U IT  lE  R  S. 

ùomprâffb ,  À  rim//  alHio. 
Petite  ^iBx  ff^^CiM lU  lys, 

.Ce  Pnsniér  ;(uxiduit  tlêiiic#ttp  de  Smfs  (k 
cte  fruits.     • 

/  Ses  bdurgeoos  foQt  tod^dyesqoeceurda 
la'Dai^diioe  ;  leur  écorcc^  d'an  roujfeffttfer 
foncé  du  côté  du  foleit ,  vette  du  côté  4e 
l'ombre,  çwvètte  d^ûn  petit  duVet  blan- 
châtre. 

Ses  boutons  font  longs ,  très^pointus ,  pref^ 
que  couchés  fur  la  brjindie.  Les  imporci 
font  gros. 

Ses  fleurs  ont  onze  lignes  4e  diamètre. 
Les  t)ëtaies  font  unpea^lQ$ilongs(}ue  teitges, 
&  creufés  en  cuiUeron.  Xiçs  fotqmdcs  des  écar 
fnines  font  fort  gros. 

Ses  feuilles  font  d'un  vert-4GHaQt,  w| 
peu  jarineuibs  par«^dèBRxqs,  iQomdrçs  que 
t^eiles  dç  la  Daupfaine. 

Son  friiiteft  de  moyenne  groflettr  9  ifOnd, 
9pplaô^  for-tout  du  côté  de  la  queue,  %$ 
divifé  fuîvant  fa  hauteur  jpar  une  ;g€iottie<© 

g  us  profonde  que  la  groïTe  Reine  -  Claude. 
)n  diamètre  eft  de  fei^e  lignes ,  &  ik  faau^ 
teur  eft  de  quinze  lignes.  La  queue,  longue 
de  fix  lignes  &  d^e,  eft  reçue  au  milieu 
4'une  cavité  aflèz  ^ofonde, 
ï^  pe^u  çft  opri^çç ,  d*^  f  e^t  fi^m^1iw 
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le  blanc  ,  très -chargée  d'une  -fleur  irès^ 
blanche, 

La  chair  eft  blanche ,  ferme  ^  uti  peu  feche  i 
quelquefois  pftteufej  quelquefois  aflez  fon-* 
dame,  mais  un  peu  grefliere. 

-  L'eau  eft  fucrée^  ibais  moins  televée  que 
celle  de  la  Dauphine»  fouvent  même  elle  m 
un  peu  d'aigreur. 

Le  noyau  tf eft  pas  adhérent  k  fe  chaîr^ 
11  eft  long  de  huit  lignes  »  large  de  fif  lignes^ 
épais  de  trois  lighes. 

-  Cette  Prune  ïitûrit  au  commencement  de 
Septembre^  Qudîque  beaucoup  îhférjeure  à 
Ja  précédente  ^  ell'e  peut  êtfe  niife  au  -raiw 
de&  meiUeures  l^runes^  ^ 

XXVVt.  PRVmfS  prefmï'âiipUcL 
P  R  u  N I B  a  à  fleur  femi-douWe.  <;  W.  XII^^ 

€e  Pninîer-'eft  une  variété  de  fe  pau- 
phine^  il  pft  auffi  yigoureux }  tûaif  il'pi'o'- 
duit  bl^aucoùp  môîte  ^'frûit. 

Les  bourgeons  font  gros  Jl^'ibrts,  d*ua 
Viôlét-foncé  du  côté  du  iblèil  ^  d'im  violet- 
cteir  mêlé  de  vert  du  côté  oppofé. 

Les  boutons  font  afièâs  gros ,  pointus  i 
s'étartcHt  peu  de  la  branche.  Les  foppott» 
font  gros  &  faiUan*.  .       *  , 

La  fleu^  a  un  pouce  de  diamètre.  Elle  eft 
iemi-double,  compoféc  dedouxé'à  dix-ltuit 
pétales,  dont  les  cinq. ou  fix' extérieurs  fifmt 
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^r^i^  rond$ ,  ayant  ^PY^r^q  çin(^  lignes  fuf 
phaque  ditnenfion,  plats  &  non  troncés  paf 
jes  bords.  Les  intéTieui:s  ijçm  moindres  & 
4e  diverféS: grandeurs,  Lecsulyceeft  verteoT 
dehors  &  en-dedan3«  ce^qui  fy\%  paroit^e  vert 
le  centre  de  la  fiçwi  l^^  piftH  ^  gros,  Les 
j^taïQines  ie  cpvicheqt  fyr  Us,  pétales, 

Les  feuilles  font  d'un  vert^brilîant^  aflè;^ 
gr^ndess  longues  dç  p:oisi)ouces  &  demi, 
Kirge  de  deux  uouce^  trois  lignes  ;  beaucoi^ 
^fnoins  larges  du  côté  de  la  queue  que  verf 
J^utre  extfémi^é,  La  dentçiure  éft  aflè?  fipe , 
fégulîçre^  ;^npondie ,  &  pçn  profonde, 
.  I^  fruit  ftft  moins  gros  que  celui  de  la 
Pauphiné  ;  îbuvent  n^ême  beaucoup  nioio; 
que  celui  dç  la  petite  Reine  -  Claude ,  doo( 
il  9  I9  forme  9  4^  fortç  quç  daqs  ^içn  des 
tefrdns^  il  n'a  que  quatorze  lignes  de  dia^ 
fnç^re  ^treize  de  hauteur,  5^ gouttière n'cft 
cas  plus  profonde  que  celle  de  la  Dauphine, 
$a  queue  eft  plantée  ^^ns  u^ç  cavité  aflèsi 
j[ar2e  &  prçfbnde, 

Sa  peau  eft  verte  î  fimy«nt  ell^  devient 
pmit  9U  temùs  de  fa  maturité. 

Sa  chair  eft  plus  grofiiere  que  celle  de  1? 
petite  Reine-Claude ,  ja^ne  Iprfque  la  peay 
pçewJ  cette  couleur^ 

$ou  çau  (pft  médiocremept;  bonne  ;  ellç 
devient  trèsrfaàe  lorfquç  le  troit  çft  çroé» 
inement  mûr^ 

\Sap  noyau  eft  adhérent  à  la  chair, 

Ç(5  Preniçr  W^ritç  plwd*^lye  cultiva  jK)tf 
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fa  fleur  quç  pQur  fon  fruit ,  qui  tnttit  ^^en 
{D^e-tmps  que  la  Dauphine, 

Le  (hùt  du  Prunier  à  fleur  femi^doublf 
que  UQUS  cultivons  à  Denain villiers  eft  gros  ^ 
^ppiati  par  TextrémitèV  où  la  queue  longue 
de  troâs  ^  quatre  lignés ,  eft  placée  dans  une 
cavité  largç  &  tr^s-profonde.  Le  côté  de  la 
têtç  eil  beaucoup  qioindre  que  celui  dç  la 
queue.  Le  diamètre  de  ce  fruit  efl;  de  dix*- 
neuf  lignes  9  &  fa  liauteiiî*  eft  de  dix-huit 
!ignes,/La  gouttière  ' éft  bien  marqiùée ,  & 
quelquefois  aflez  profonde^  L'éau  eft  très** 
abondante  &  agr&We ,  qùoiaue  peu  rele- 
vée. De  forte  que  ft  ce  Prunfér  étoit  plus 
fertile ,  \\  mériteroit  bien  d'être  cultivé  pouç 
fon  fruit. 

Ses  feyiUes  font  petites  v&pjre(que  tondes, 

^XXVÏÏl.  PRUNUS  fruSu  magno ^  rotmdo^ 
comprejjhy  hinc  è  viridi  albêdo^^indè^  noH 
Uihii  rubente,  -      '  •    r 

'    A»*icOTi»J  (JP/.  XZI/.i)    ... 

L'arbre  devient  graùd.  ]  n  . 

~,  âbs  bourgeons  foufr^oif,  longs  â^vigbu^ 
teux,  bruns  ii  couverts  d'un  duvet  bfaûchâ- 
tre  ;  la  pointe  eft  d^un  violet-fôncé  du  côté 
du  fçleij ,  verte  du  côtéde  Tombre.  ^  -  ' 
'  Ses  boutons  font  de  moyennâ  groifeUr , 
peu  éloignés  tes  uns  des  autres,  comme  collés 
fur  la  branéhe;  lesfuppoiss-iqnt  larger^  caa*« 
pçlés  îk  aflea  élevés.  ? 
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Sa  fleur  a  treize  %oe9  d«  diatoetre  ;  le 
fjékate  eA  plffs^g  que  jiajge.9  preÇ]u'ovate. 
,  Ses  %uUes  font  d'i^  vert-luifatu ,  longueg 
et  tm%  pouces  (^yaqre  lignes ,  larges  de  dix- 
ièpt  ligoes^.heauçqi^)  pàus  étrcMtes  &  plus 
jpoéfttUiS^  vçfs  1^  qaeme  gue  par  Tartre  ex« 
jtrés&ité  ILeor  denoelare  éft  nne^  fîégu^ierei, 
«iguëi  peu  profoode.  I,ejur  qu^œ^ell  lon- 
gue 4e  (èpt  lignes,  l^s  feuilles  des,  ^ur^^ 
^epos  ioot  ^Mîé^s  cm  raquette  courte ,  ayant 
vingt-rcinq  Vgoes  de  longueur ,  %r  *y^;igt  li- 
gnes lite  l^i^emr  vers  l'extrémité  opp^  \ 
£i  queue.  La  dçwetarç  eft  eft  à  peuiç  fen- 

Son  fruit  eft  plus  gros  &  plus  atongé  que 
Jh  (>etite^eme-Qaude  à  qui  il  x^v^tj^  beau- 
coup Son  diamètre  eïl  de  dix-huît  lignes  « 
^  m  Mttf€^  de  feize  Ugnies  H  demie.  Sa 
jqueueWl, courte  $c  placée  prefqa'à  fleur  du 
fruit  9  ou  dans  un  très-petit  enfonceffi^nt. 
La  gouttière  qui  le  diviie  fur  un  côté  fui- 
vant  (àf  hauteur  9  eft  large  &  pro&iDde,  fur- 
tout  du  côté  de  la  tête  où  elle  fe  termine 
à  un  petit  enfonceiii^e^. 

&i  peau  eft.aigf^e,  coriace,  d*uo  viert- 
bhnclÂtre  du  oS^té  c^  Vooîbrç,  îfWS^^¥ 
xqxi^Am  côté  idu  A^it. 

Sa~  cbair  eft  <  feime ,  j^one^ 

Son  .eau  ^  nMqi4^ ,  aflèz  ^é^tWe^  & 
abondante  lorfquelç  firiMt  eft  biep  i^  ;  mais 
ielle  copferFe  {Âefque  D(»ijours  un  pietât  goût 
de  ràuvageoo« 
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SotmdyaQ  tCei&foiàtMhétent  à  Ist  chair* 
Il  efl  long  defept  ligney  &  demk  ^  l¥ge4« 
fix  l%nes  â(  deii^,:épeîs  de  trai$r  ligiaei  4c 
demie,  .  •         .     • .  o.  ■  vv  .■    , 

Cette  Prune  mûrit  au  commertoeCMnt  de 
Septembre.  Ceft  ims&nrboo  ihiit;,  firl^uo 
comparable  à  ila  'Hene^Ciaude.    ~ 

Iia:Prune4^Abricoc  efl:  .plus  'longue  ^^{Ue 
l'Ahriopoâe.  Sa  peau  :eft  jaunç ,  ^^mée  do 
ronge  ;  fad?air%eft^usjâi^  ic;]^u$  Ac^, 

XXIX.  PAt/2^ra  fnlku  parvo   (irrfrmi- 

Ce  P^^niçr  ne  "xJévîent  ^ue^doè  tirfHà 
médiocre;  mais  il  eft  4{*és-t6imu , "&  ^dnne 
bàiic6flp5âe'fwitipa#  bouquets.  .       =    '• 

LeshètitgéoM^At  fflèmis  f  ^Hto 'râ^e^ 

Les  boutons  {bnt  aflèz  gros^  olacës  le!s 
lins  v^  âes  &tf«résHW'«fb'fit  -tf*^  la  bfain- 
che  ^longle^èS'duVéit.  'I^sTUjppîBrttftiirit 
faittdns. 

'lies  qBédtt  "font  «bctnlchmtés ,  il  fn  fort 
4eux-au!  trèïs  âHiù 'nfêMe iKmtoln.  SHësbdt 
neuf  lignes  44  ^i^mstsçi  Içurs  'JwJtafeis^îbrit 

i<es'fb^Qs  ifiMt  petHçfi  ,  fl^w»  itci^  âfli^ 
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fondée  OTales,  très-atongées ^ dentelées  fine- 
ment par  les  bords,  longues  de  vingt-huit 
lignes )  larges  de  quatorze  lignes,  atodiées 
par  des  queues  aflez  menues,  &  longues  de 
neuf  lignes. 

Le  tn^it.eft  petit,  rond  un  peu  alongé» 
ayant  treize  .lignes  de  hauteur  &  douze  li- 
gnes de^diftmetre.  Il  n'y  a  point  de  rainure 
ienfible  qui  le  divife  fuivant  fa  longueur.  La 

aueue,  longue  de  fept  lignes,  eft  plantée  à 
eur  du  fruit ,  ou  dans  un  très-petît  enfba- 
cément., 

Sa^peatt  eft  un  peu  coriace,  jaune  ^devient 
de  couleur  d'ambre  dans  la  par&ite  maturité 
tlu  fruit»  &  tiquetée  de  rouge  lorfque  lefo* 
leil  Ta  firappée. 

Sa  chair  eft  jaitne ,  f^tne ,  &  yn  peu  fe- 
che.  Cependant  elle  acquiert  de  Teau,  en 
laifl^iitQicn  mûrir  le  fruit, 
.    Sçyp^  eàfj  fort  fucrée. ,  .   ; 

Son  noyau  eft  pe;ît>  tendre  &(ne  lient 
^okit  à  la  chair.  Il  «eft  long  de  fix  lignes  9 
l^ge  de  q^itre  lignes  &  de^nie^  épaiis  4^  trois 
lignes. 

,  Cette  Prune  m6rit  vers  la  nA-AoùiL  Etfe 
eft  allez  bonne  crue;  mais  elle  eft  p^iaci- 
paiement  eftimée  pour  les  confitures  &  poor 
les  cpmpotes,  parce  qu'elle  pren4.;pn  par- 
fiim  très-a|^éable  dans  le  fucre  :  qh  en  fit 
enco^'e  de  jolis  Pruneaux. 

La  petite  Mirabelle  eft  de  même  forme  # 
\m  pou  plus  jaune  ^  plu»  hâdve,  plus  fechci 
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&  moins  groITe ,  noyant  que  dix  lignes  & 
demie  de  hauteur ,  fiir  neuf  lignes  &  demie 
de  diamètre* 

XXX.  PRUNUS  fruau  parPo ,    rotundo^ 
flavo^  maculis  rubris  confpeîfo. 

Dr.ap*d'Or.  Miilabslls  double. 

Les  bourgeons  font  courts  ^aflez  gros^ 
d\in  vert-brun  du  côté  du  foleil ,  verts  dM 
côté  do  Tombre.  La  pointe  eft  d*un  violet- 
foncé  du  côté  du  foleil ,  aurore  du  côté  op- 
poft. 

Les  boutons  font  petits ,  pointus  «  couchét 
fur  la  branche.  Les  fupports  font  très-fgil* 
lans.. 

La  fletir  a  onise  l^ga^i  de  diamètre  ;  fes 
pétales  font  longs  &  étroits^ 

La  feuille  eft  ovale,  longue  de  tfois  pou* 
ces  y  large  de  deux  >  pouces  trois  lignes  ^ 
d'un  vert  un  peu  pâle  5  dentelée  par  les 
bords ,  foutenue  par  des  pédicules  longs  de 
huit  lignes. 

Le  fmt  eft  petit,  prefque  rond,  de  la 
forme  d\Ene  petite  Reine*Claude  \  fa  hauteuf 
eft  de  douze  lignes,  &  fondiamette  de  treize 
lignes;  la  rainure  qui  le  divifefuivaot  f;i 
hauteur  eft  prefqu^imperceptiblej  &  queue 
eft  menue ,  longue  de  fix  lignes ,  placée  an 
fond  d'une  petite  cavité. 

Sa  peau  eft  fine^  Muue»  sarquetée  de 
rouge  du  côté  du  fokil. 
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Sa  chair  eft  jaunà^i  fmdmm^  &  trôi-dé-: 
îicate. 

Son  eau  êlî  fort  fucréë  i  &  d^uo  goui 
très-fin; 

Son  ooyàu  eft  petite  long  de  fa  ligner^ 
large  dç  cinq,  ligi)e«  y  ,ép2u.^de  quatre  lignes; 
il  n'eft  pas  adhérent  à  la  chair  ^  cependant 
il  ne  la  quitte  pa^  oec? 

Cette  Prune,  qui  paroît  comme  tranfpa- 
tente  ^  litûrit  ver^;  le  dottze  d'août; 

Je  crois  que  Merlet  a  e^raîTondeiBectra 
le  Drap  -  d'or  ^  la  MirabeHe  w  rstog  des 
Damai» 

ilXXI.  ERUIfÛS  jrudu  porta ^  làngiitii 
jitrimjm  acmo.^  k.yiridà  bOÊé^ 

.  C'e^  une  petite  E^vùîet.dotif  laitiiiiieoref^ 
de  quin2^  lignes  {k .  le  diamètre  de  doïM 
ligjnes  &  demies.  Etie  fc  termine  oa.  pointe 
aux  deux  extrétmté»  ;  Biais  te  côté  de  h 
tête  ell  frfus  alongé  que  celui  de.  la  queue. 
Elle  n'^pomt  de  geuttifef3e  fétrfibfe)  feule-< 
Beot  le  côté  où  elfe  dftvrôit  s'éteiE^e  fuH 
yantla  hsuHeuf:  du  fiuit  ^  eft  un  peu  applatii 
{ja  queue ,  aRèis  nourrie .  lonfçue  de  hiut 
lignes  &  demie,  eft  plantée  prefqu'jt  fleur, 
fur. un  petit  applatifleitoent  phitôt que  dani 
Un  enfoncement.  Sa  peau  eftdhin  vect-jaunei 
tfis-chftfg^ejde  %ar>  ce  qui  bifak  pairoâttef 
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1)lanche  :  elle  efl  dure;  mais  elle  fe  détacha 
de  la  chair  lorfque  le  fruit  eft  bien  mûr.  Sa 
chair  eft  ferme  ^  tirant  fur  le  jaune*  Son  eau 
eft  allez  abondante  ^  un  peu  aigrelette.  Son 
noyau  eu,  long  de  huit  lignes ,  large  de  cinq 
lignes  &  demie;  épais  de  trois  Iighes  &  de- 
mie I  il  n'efi  po'mt  du  tout  adhérent  à  la 
chair*  Cette  Prune  dure  long-temps  :  dans 
certaines  années  les  premières  mûrifTént  au 
commencement  de  Septembre  ^  &  les  der^ 
hieres  à  la  fin  d'Odôbre^ 

XXXÛ-,  P  R  VttVSfmau  magno^  ovato  ^ 
•^         dilioè  violàceo. 

ÎMPéiLiALB  violette,  (  PI.  Xp".  )    ' 

L'Arbfte  eft  trèsi-vîgoureux. 

Le  bourgeon  eft  gros  &  long  >  rouge- 
(»run,  tiqueté  de  très-petits  points  gris.  La 
cime  tire  fur  le  violet-clair. 

Le  bouton  eft  gros,  pointu,  très -écarté 
âe  la  branche  ;  les  fupports  font  peu  élevés. 

La  fleur  a  un  pouce  de  diamètre;  fès  pé« 
taies  font  ronds  ;  te  ftyte  du  piftil  eft  très* 
long.  Souvent  la  fleur  afîx,  fept  v  biiil  pé-" 
taies ,  &  alors  les  uns  font  rqnds ,  les  antret 
alpngés. 

Les  feuilles  font  longues  de  trois  pouces  ^ 
largesdedeuxpouces  ;  ladentelure  eft  grande  ^ 
Régulière,  peu  profonde;  leur  forme  eftelr 
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llptique ,  également  pointue  par  les  déni 
extrémités.  Leur  queue  eft  longue  de  huit 
ou  neuf  lignes. 

Le  fruit  eft  gros,  long,  ovale,  un  peu 
plus  renflé  du  cAté  de  la  tête  que  du  cote 
de  la  queue.  Sa  hauteur  eft  de  dix  -  neut  à 
Vingt  lignes,  &  (bn  diamètre  eft  de  quinze 
à  feizè  lignes.  Il  pend  à  une  queue  aflei 
menue,  longue, de  neuf  à  dix  lignes,  qiri 
s'implante  au  milieu  d'une  petite  cavité  afle^ 
profonde.  La  gouttière  qui  le  divife  fumnt 
&  longueur,  eft  ordinairement  très-fenfiWe. 

Sa  peau  eft  un  peu  coriace,  d'un  violet- 
clair,  très-fleurie,  fe  détache  difficilement 
de  la  chair.      ^  ^  t     n 

Sa  chair  eft  fermé  &  on  peu  feche,  d\a 
vert-blanchâtre  &  tranlparent. 

5on  eau  eft  fucrée ,  &  d*un  goÛt  releiré, 

Son  noyau  pointu  ,  long  de  dix  lignes  i 
large  de  fix  lignes ,  épais  de  quatre  lignes  < 
n'eft  point  adhérent  à  la  Chair. 

Cette  Prune  mûrit  vers  le  vingt  Août» 
elle  eft  fujette  à  être  attaquée  des  vers. 

XXXin.  PR  VNVSfoliis  ex  aI6a  vm- 
gatis. 

iMffiK.iALE  violette  à  feuUIes  panachées. 

Ce  Prunier  eft  une  variété  du  précédent. 

Ses  bourgeons  fopt  gros  &  forts  pour  an 

»bre  panaché  d'un  beau  violet  du  côté  do 

'  foïeiU 
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foleil  ^  pani^chés  de  vert  &  de  blanc  du  côté 
de  l'ombre,  cannelés  au-delfus  des  boutofls^ 
Les  boutons  font  triples  dans  toute  la  lon- 
gueur du  bourgeon.  Les  fupports  fontgro3 
&  faillans. 

•  Ses  feuilles  font  petites ,  n'ayant  que  deux 
pouces  de  longueur  fur  feize  lignes  de  lar* 
geui"  ;  elles  fe  terminent  en  pointe  aiguë  ^ 
font  dentelées  réguliéremept ,  profondément 
&  affez  finement  ;  le  dedans  eft  panaché  & 
comme  fable  de  blanc  &  de  vert  ;  le  de- 
hors eft  preCjue  tout  blanc  :  les  queues  > 
longues  de  quatre  à  cinq  lignes.,  font  vio- 
lettes d'un  côté  9  &  d'un  vert-blanc  dé 
Tautre. 

Le  fruit  eft  ordinairement  difforme ,  mal 
conditionné  &  comme  avortée  II  eft  d'un 
violet  très-clair  ,  peu  fleuri ,  attaché  à  une 
queue  menue,  longue  de  fix  lignes  :  de  forte 
que  cet  arbre  convient  mieux  dans^des  jar- 
dins d'ornemens  que  dans  Jes  vergers. 

Il  y  a  une  autre  Iriipériale  dont  le  fruit 
eft  très-gros  &  très  -  alongé  ,  ayant  deux 
pouces  de  hauteur,  fur  dix -huit  lignes  de. 
diamètre ,  de  la  forme  d'une  olive ,  un  peu 
plus  pointu  du  côté  de  la  queue  que  du  côté 
de  la  tête.  Sa  rainure  n'eft  prefque  pas  fen- 
fible.  La  queue  eft  placée  prefqu'à  fleur  du 
fruit. 

Sa  peau  eÛ,  coriace  ;  mais  elle  fe  déta« 
che  aîfément  de  la  chair. 

Sa  chair  eft  un  peu  jaunâtre ,  tran(pareu« 
Tome  IL  Y 
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te  H  &  plus  fondante  que  celles  de  la  préc6« 
dente. 

Son  eau  eft  fucrée  &  agréable  ,  qucH- 
^^die  conferve  un  peu  d^aigreur  ^  mbnt 
dans  Ibû  extrême  maturité. 

Son  noyau  quitce  bien  la  cliair  ;  il  eft  ra* 
boteux  ^  fort  long-,  pointu  &  plat  ;  n'ayant 
<|ue  fix  lignes  &  demie  de  largeur  j  &  trois 
lignes  d^épaiifeur  9  fur  quatorze  lignes  de  Iw* 
gueur. 

Cette  Prune,  qui  efi:  très-belle  ,  mûril 
lin  peu  plutôt  que  la  précédente. 

XXXIV.  PRUNUS  fruclu  ma'gno  ,  longh^ 
ri^  diluià  yiolaceo. 

Jacinthe,  (P/.3CFX> 

Cet  arbre  eft  vigoureux* 

Ses  bourgeons  font  de  moyenne  grofleury 
longs. &  droits,  rougeâtres  par  la  cime; dans 
le  refte  comme  marbrés  de  dîverfes.  cou* 
leurs',  blancs,  verts,  ;  jaunes,  &c. 

Ses  boutons  font  petits,  courts,  couchéfl 
fur  la  branche  i  leurs  fupports  {om.îé^. 
lans.  ^^^ 

^    Ses  fleurs  font'  de  grandeur  moyen 
très*-abondant€s  ;  (cuvent  il  en  fort  (ix 
fept   d'un  même  nœud  ;  les  pétales  ti 
ovales/ 

Ses  feuilles  font  longues  de  trois  poucM 
trois  lignef ,  larges  de  déix  pouces^  un  peu 
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moins  larges  vers  la  queue  que  vers  Tautre 
extrénûté.  La  dentelure  des  bords  efl  ar- 
rondie &  peu  profonde.  La  queue  eil  longue 
de  fix  lignes. 

Son  fruit  eft  gros^  alongé,  ayant  vingt 
lignes  de  hauteur  ,  fur  dix  -  fept  lignes  de 
diamètre ,  un  peu  plus  renflé  du  côté  de  la 
queue  que  du  côté  de  la  tête ,  ce  qui  lui 
donne  prefque  la  forme  d'un  cœur ,  lorfque 
la  différence  du  renflement  eft  confidérable  ^ 
ce  qui  n^efl  pas  ordinaire.  Il  eft^  divifé  fui* 
vant  fa  longueur  par  une  gouttière  peu  fen- 
fible  qui  fe  termine  ordinairement  du  côt6 
de  la  tête  à  un  petit  enfoncement.  La  queue 
^  verte,  courte^  bien nourrief,  attachée  aa 
fond  d'une  cavité  étroite ,  mai»  aflez  pro^ 
fonde. 

La  peau  d'un  violet-clair  /fleurie ,  un  peu 
épaifie  &  dure ,  fe  fépare  diflicilement  de  la 
chair. 

La  chair  eft  jaune,  ferme  j  moins  feche 
que  celte  de  rlmpériale. 

L'eau  eft  aifez  relevée,  un  peu  atgre^ 
ktte. 

Le  noyau,  long  de  neuf  lignes  &  demre^ 
large  de  ux  lignes,  &  épais  de  quatre  lignes^ 
ne  tient  à  la  chair  que  par  quelques  endroici 
fur  le  côté. 

Cette  Prune,  qui  reflèmble  beaucoup  à 
Mmpériale,  mûrit  vers  la  fin  d'Août  ;  vers 
la  mi- Août  dan»  les  terres^  chaudes  &  lé- 
gère». 
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XJÇXV.  PRUNUS  fruau  quant  mazimo ^ 
ovato  ,  albo, 

Impéhialb  blanche. 

Ce  Prunier  produit  peu  de  fruit ,  &  mé- 
rite peu  d'être  cultivé.  Il  eft  très-vigoureux. 
Ses  bourgeons  font  gros ,  forts  &  blanchâ- 
ti-es.  Ses  fleurs  font  très  grandes.  Ses  feuil- 
les font  grandes  &  longues. 

Son  fruit  eft  très-gros ,  ovale ,  de  la  iFor- 
me  ,  &  prefque  de  la  ^roffeur  d'un  œuf 
de  poule  d'Iude.  La  peau  eft  blanche ,  coriace , 
adhérente  à  la  chair ,  qui  eft  blanche,  ferme 
&  fecbe.  L'eau  eft  aigre  &  défagréable.  Le 
noyau  eft  long,  pointu,  &  ne  quitte  point 
la  chair. 

Ce  fruit,  que  je  crois  être  la  grofle  Datte, 
n'a  de  mérite  que  fa  grofleur  &  fa  belle  for- 
me ;  il  ne  vaut  rien  cru ,  ni  en  Pruneaux. 
Avec  beaucoup  de  fucre,  on  peut  en  faire  de 
belles  compotes. 

XXXVL  PRUNUS  fruâa  medio,  longhri, 
violacco. 

Diaprée  violette.  (P/.  XJ^II.) 

L'arbre  donne  beaucoup  de  fruit. 

Ses  bourgeons  font  gros  ^  médiocrement 
longs,  gris-clair,  couverts  d'un  duvet  Wan- 
chiure  trèi-épais. 
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Ses  boutons  font  gros ,  triples ,  quadru- 
ples comme  ceux  de  i'Abfktocier.  Les  fup- 
ports  font  très-ftiillans.    f^ 

Ses  fleurs  ont  un  pouce  ac^^iametre.  Les 
pétales  font  ovales.  Souvent  lé*  fommets  de 
quelques  étamines  fe  développent  un  peu.  Je 
ne  fais  fi  qiielqu'àutre  Prunier  fleurit  auflî 
abondamment. 

Ses  feuilles  font  longues  de  trois  pouces 
&  demf,  larges  4e  deux  pouces  fept  lignes , 
terminées  en  pointe  vers  la  queue  ;  leur  plus 
grande  largeur  étafat  vers  l'autre  extrémité  ; 
elles  font  d'un  affez  beau  vert,  dentelées 
finement  &  très-peu  profondément  :  elles  fe 
recroquevillent  &  fe  replient  en  divers  fens. 
Celles  des  branches  à  fruit  font  beaucoup 
moindres  :  elles  ont  à  peine  deux  pouces  fur 
treize  ou  quatorze  lignes. 

Son  fruit  efl:  de  moyenne  groffeur ,  alon- 
gé,  ayant  dix-huit  lignes  de  hauteur,  fur 
quatorze  lignes  de  diamètre;  un  peu  plus 
renflé  du  côté  delà  queue  que  du  côté  de 
la  tête.  La  gouttiéfeqûl  s'étend  fuivant  (à 
longuçur  efl:  à  peine  fenfible.  Il  efl:  fôutenu 
par  une  quelle  menue ,  longue  de  flx  lignes 
ail  plus ,  placée  prefqu'à  fleur. 

La  peau  efl:  mince  •  viblette ,  très-fleuiîe , 
ïe  détache  facilement  de  la  chair. 

La  chair  eft  ferme,  délicate,  d'un  jaune 
'tirant  fur  le  vert'. 

L'eau  eft  fucrée  &  agréable. 

Lé  noyau  eft  fort  alohgé ,  quitte  bien  la 
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chair.  11  eft  long  de  dix  lignes ,  large  de  doq 
lignes ,  épai^  de  trois  lignes  &  demie  ;  te^ 
miné  en  pointe  très-aiguë. 

Cette  Prune  mûrit  au  commencemeot 
d'Août.  Elle  eil  très-charnue  ,  bonne  crue, 
&  excellente  en  Pruneaux. 

XXXVn.  PRUNUS fiuau  medh,  Ungiori^ 
ceraji  colore ,  punSis  fufciUo. 

DlAPB.EE    rouge.    RoCHB-COlLBOlf. 

HPi.XX.Fiç.  la.) 

L'arbre  eft  beau  &  vîgoureuxi  fleurît  aboa- 
daromenL 

Ses  bourgeons  font  q^ros ,  longs ,  bien  ar- 
rondis, couverts  d'un  duvet  fin  velouté, 
fenfibie  au  touicher ,  gris-clair ,  qui  cache  use 
couleur  de  brun  violet  du  côté  du  foleil,  & 
jaunâtre  du  côté  de  Tombre. 

ées  boutons  font  petits,  larges  par  la  bafe, 
couchés  fur  la  branche;  les  fupports  font 
élevés. 

.Ses  flçurs  ont  onze  li|;nes  de  diamètre  ; 
il  en  fort  deux  ou  trois  dHm  même  boutofl. 
Les  pétales  font  prefque  ronds  ,  un  peu 
creufés  en  cûilleron.  Les  Commets  des  éta« 
mines  font  d'un  jaune-aurore. 

Ses  feuilles  font  petites,  préfque  rondes, 
un  peu  moins  larges  vers  la  queue  que  ycfs 
Tautre  extrémité.  jLeur  dentelure  eft  très-peu 
profonde  &n'eft  qu'un  petit  fégment  decerde« 
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La  longueur  eft  de  feize  lignes,  &  la  lar- 
geur dequatoirze  lignes.  La  qiieue  eft  lon^i^ 
de  fix  lignes. 

Son  fruit  eft  de  grofleur moyenne, long^ 
ayant  dix  t  -huit  Irgnes  de  liauteur ,  &  (Jua* 
torze  lignes  &  demie  de  diamètre.  Il  eft  or* 
dinaifrement  ^pplati  ftir  fon  Ôiametre  ;*de  lorte 
que  ftir  fon  îïpplacTffement ,  îl  nVi  qife  douw 
lignes  deux  tîers  de  diamètre  :  cet  appftiâf* 
fement  eft  fenfible  fur  les  deux  côtés  oppo-^ 
£és^  &  ^pîlùs  coiriîdérable  Vers  la  tête  ^ue 
Téns  la  queue.  Il  n^  point  ât  gouttière  v 
mais  feulement  une  ligne  gui  s'étend  de  Ik 
tète  à  la  (Juetie ,  &  pafife  fur  xtn  côté  du 
grarid  diamètre,  &  non  jpas  fur  un  dès  dotés 
applatîs.  La  queue ,  longue  tfe  ^itatre  ligties  ^ 
eft  placée  dans  une  cavrté  peii  profonde. 

La  peau  eft  dhm  rotrgt-cferife,  très-^i^ 
quetée  de  points  bruns  qui  rendent  Ik  tfour 
leur  terne.  Elle  sVnlévte  arfêmeht. 

La  chair  eft  jautie ,  fefme ,  &  firfe. 

Ucaû  eft  ztkz  abondante  &  d\ta  ^mt 
relevé  &  très-fucré. 

Le  noyau  êft  loAg  die  iKx  H^rt»;  hrffi 
<!e  ctnq  ligncis  &  'déni*  e ,  ^ètiaiç  de  trois  lignes  ; 
il  n'eft  poitît  iadhèrent  à  la  châ'îr. 

Cette  Ptmt  mûrit  au  coibaàftéîmiit  (de 
Septeitabte. 


I 
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icXXVIII.  PRUNUS.  fruSu  parvo ,  pvato^ 
longo ,  è  viridi  albido, 

PiAPR-ÉE  blaqchç.  (  PI,  XX.  Fig.  ii.) 

Les  bourgeons  de  ce  Prunier  font  gros  • 
&  longs  5  bien  arrondis,  d'un  violet -foncé 
du  côté  du  foleil^  &  prefque  lilas  dp  côté 
oppofé,  ,   ^ 

,  Les  boutons  iont  petits,  très  -  pointus  , 
couchés  fur  la  branche,  Les  fupports  {onx 
gros  &  larges.  l 

-  Les  fleurs  ont  dix  )ignça  de  diamètre  \ 
leurs  pétales  font  longs  de  q^uatre  lignes  & 
dçmie ,  &  larges  de  trois  lignes.  On  en  trouve 
à  fix  &  à  fept  pétales,  dont  un  n'eft  ordir 
Dairement  qu'un  fomn^et  d'étamine  un  peu 
développé. 

Les  feuilles  font  longues  ,  étroites ,  ter-» 
minée  s  en  pointe  aux  deux  extrémités  ;  cette 
^inte  eil  beaucoup  plus  alongée  vers  la 
queue ,  qui  efî  menue ,  longue  de  onze  lignes  ; 
les  bords  font  dentelés  très-peu  profondé- 
ment; Leur  .longueur  eft  de  trois  pouces 
deux  lignes ,.  &  leur  largeur  de  treize  lignes, 

X^  fruit  eft  petit,  defprpiç  ovale -alon- 
gée ;  fa  hauteur  eft  âe  quinze  lignes ,  &  fon 
diamètre  eft  de  dix  lignes  &  demie.  Il  eft 
rond  fuivant  fon  diamètre,  n'ayant  ni  rai- 
nure ni  ?ppl  atiffement  ;  maïs  feulement  unç 
ligne  verte  cj  ui  s'étend  de  la  tête  à  1?  queuç^ 
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Sa  queue  efl  longue  de'quatre  à  cinq  lign^ , 

&  planiée  à  fleur  du  ftuit,  * 

La  peau  eft  d'un  vert  préfque  blanc ,  cou* 

vene  d'une  fleur  blanche  ;  dure,  amere; 

mais  elle  fe  détache  aflez  facilement  de  la 

chair. 

La  chair  efl:  d'un  jaune  très-clair,  fermer 
L'eau  efl:  très- fucrée,  d'un  goût  relevé' 

&  très-fin ,  lorfqûô  Tarbre  efl:  planté  en  fef- 

falier.  -  : 

•  Le  floyau  efl;  long  de  neuf  lignes  &  de- 
mie, large  de  quatre  lignes^  épais  de  deux 
lignes  &  -demie. 

Cette  Prune  mûrit  au  commencement  de 
Septembre,-  en  efpalier  elle  mûrit  plutôt. 

XXXIX.  PRUNUS  frUâu  medio^  longiùri, 
làrimgue  acuto  pulchrè  violaceo  ,  /èrotirto^ 

Impératrice  violette  (  Pl.XVUI.  ) 

Ce  Pmtiier  a  quelque  reflemblance  a+ec 
le  Prunier  de  Perdrigôn? 

•  Les  -bourgeons  fl)nt  médiocrement  flirts; 
leur  écorce  eft  >rougeâtre. 

Les  toutonsfont  gros,  pointus  I  peu  étei- 
gnes Turt  de  l'autre ,  peu  écartéstle  la  bran-* 
die;  beaucoup  font  doubles  ou  triples*  Le» 
ftipports  font  gros  &  larges.  î     - 

Les  fleurs  font  petites  &  s'ouvrent  bienr 
'X^urs  pétales  font  ovales, 
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Les  feuilles  font  de  médiocre  graRdcuTt 
longues  de' deux  pouces  dix  tigne$  ,  larges 
de  vingt  lignes.  Leur  plus  grnnde  largeur 
eft  à^:peu  près  au  milieu  ;  6c  les  deux  ex« 
trémUésIè  terminent  en  pointe.  La  dente- 
lure efl  grande  &  profonde.  La  queue  eft 
lohgue  de  Qx  lignes.  Les  oer vsres  ibnt  cou- 
vertes dHin  ^uvet  épais. 

Le  .fruit  eft  de  groflèur  moyenne  ,  loagt 
pointa  par  les  deux  extrémités.  Souvent  fon 
contour/  n'eft  pas  régulier  fur  un  côté  fui- 
Tant  fa  longueur.  Sa  queu^  eft  bien  nour* 
rie ,  longue  de  fix  à  (ept  lignes  ^  plantée 
prefqu'à  fleur  du  iruk.  lln^  point  de  nûni^Fé 
fenfible.  Sa  hauteur  eft  de  dîxhutt  i^oes « 
&  fon  diamètre  de  treize  lignes  &  demie* 

La  peau  eft  d'^iffl  beau  violet  »  très-flea* 
rie ,  un  peu  dure. 

La  cliair  eft  ferme  &  délicate.  Elle  tire 
twv  te  jaune  du^ôté  q^i  a  été  frappé  dufo- 
leil,  &  fur  le  vert  de  Tautre  côté. 

L'eau  eft  a0bB  douce  pour  une  Prune 
tardive. 

Le  noyau  eft  long  de  dix  lignes  ,  large 
de  cinq  lignes ,  épais  de  trois  lignes^ 

Cette  Prune  inûrit  en  0£to^^  ôç  feroit 
eftimée^  même  dans  une  (aifati  moiosavan- 
cée.  Je  crois  qu'on  doit  k  regarder  coipme 
un  Perdrigon  tardif,  plutôt  que  comme  une 
Impératrice.  La  véritable  Impératrice  vio- 
lette eft  prefque  ronde ,  violette ,  très-fleu- 
rie î  auifî  tardive  que  la  Prune  de  Prioceflt 
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avec  laquelle  plufieurs  h  ooolipdeQt  i  ^vna 
peu  inférieure  en  hqmé^  d'une  forme  aflez 
femblable  à  la  fuivante» 

XL.  PRUNUS  jruSu  midio^  oblongo-com* 
prejfo ,  luuolo. 

lMpÉ&4tTfL4CBbhu2cbe«  {PL  XFJII.  Fig.  a.) 

Cette  Priiçiçf6^»ol&uriM^eane^  ihi 
peu  a)0G^^ ,  iUvâi^  fioîvapt  fii  ImitfiHr  pat 
use  HMwre  peu  fenfibleii  qiii  «^éieod  depuis 
la  t^te  où  ^le  Tq  termine  à  un  petit  enfon* 
ceoieac ,  infqu'à  le  iiueoe  i|ui  dl  iMgiie  de 
deux  %ne$ ,  ^  plantée  dfin9une  cavité  très** 
étroite,  fbais  profonde.  Le  grand  diamètre 
eft  de  qvmze  lignes^  deoKÎeg  le  pctk  dia^^ 
inetre(carleQôféde  b  nûaufe  eftapplatî) 
cft  de  quatoi^liglQîesjuo  tien,  b  fcaWur 
eft  4e  d^OA  Iknids  iS(  :defnie.  La  ipcau  eft  dHsfe 
jauoe-dtir ,  *cb»^  de  fkurs  »  oequi  ia  fait 
(woliri  blaoct^;  Lftdiafir  e(l  feme^  jau^ 
0e ,  C0«me  trao^r ente.  Vem  eft  fncràe 
&  ftgréaWe.  Le  noyau  eft  toog  de  huit  Vt^ 
goes  &  dcnûe  5  terge  rd6  qaatiè  Hefiès  6: 
demie  ^  épais  cte  trois  ligBesi  il  Quitte  en^ 
tiérement  la  cha'nr.  Dans  les  années  chaudes 
&  feches  ^  elle  comctentre  à  «ûrir  vers  i& 
fin  d'Août.  Cette  Prune  eft  très-charnue  j 
&  très  abonne  j  quelquefois  un  peu  pàteufe< 
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XLL  PRimUS  fiuSu  quant  maximo^  oyato^ 
luteo. 

Damb-Aubert.  Grossb-luisante. 
\iPLXX.Fig.  iô.) 

...  f      V       . 

Ceft  une  très-grofle  Prune ,  de  fonnc 
ovale  très^péguHere.  Sa  haùtexir  eft  de  vingt* 
iix  lignes  ^  &^  fon  diamètre  de  vingt  &  uoe 
lignes  &  demie.  £Ue  eft  divtféô  luivant  fa 
iiauteur  far  uiie  gouttiete  large  &  peu  pro^ 
fonde^  Sa^^eue/^e^s^  g^ûflë  ,  loogiie  de 
fept  eu  buît  Ugnes ,  droite ,  eft  plantée  daos 
une  caviôéi étroite  &  profonde,  au  fommet 
tiei  laqwtte  ^il  y  a  ordinairement  un  petit 
bourrelet  iquiembrafife  la  queue  fans  y  être 
«dhérèm;  Sfa  ^seau  efl:  jaune  du  côté  du  fo- 
léil ,  tiraiùpftïrte.vfert  du  côté'  oppofé,  cou- 
verte d'uAet  fleur  trê«-blanche  ;  coriace  & 
épàifle  >*  mais  elle  fe  'détache  facilement  de 
iachafc  j  S«Jiair  eft  jaune^St  groflîere.  Son 
eau  efLûociJée.,  mais  fadelloffquele  fruit  eft 
très^nrôrlQDevïbrte  4}ûe'  ëette-  Prune  rfdl 
fupporkable  qu'yen  compotes ,  pourvu  qu'od 
^Jrévieoiie  (on  exurême- maturité.  Son  noyau 
eA  long'delquinae  lî^ney,  lai?ge  de  huit  li- 
gnes ,  épais  de  fix  «Ugnes;-  Elle  mûrit  vers 
ie  cpmmencemeni  de  Septembre.  - 
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XLII.  PRUNUS  fruclu  magna  ^  longiffimo  i 

,  viridL 

IsiLrE- VERTE.  Ileveilt.C  PL  XX.  Fig,  9^) 

Ce  Prunier  ne  devient  pas  grand. 
Ses  bourgeons  font  menus  &  longuets  ^ 
d'un  gris-blanc ,  la  pointe  rougeâtré  tirant 
fiir  le  violet. 

Ses  boutons  font  peu  éloignés  les  uns  des: 
autres  ,  arrondis  ^  peu  pointus ,  écartés  de 
la  branche.  Les  fupports  font  petits  &  fail- 
lans. 

Ses  fleurs  ont  onze  lignes  de  diamètre  ; 
leur  pétale  eft  long,  étroit,  &  un  peucreufé 
60  cuilleron. 

Ses  feuilles  fontalongées»  larges  versPex* 
trémité,  fe  terminant  en  pointe  vers  la  queue  9 
QUI  eft  longue  de  iix  lignes  à  un  pouce , 
d'un  vert  prefque  blanc.  Leur  dentelure  eft 
aiguë  ^  aflêz  grande  &  profonde.  Elles  ont 
deux  pouces  neuf  lignes  de  longueur ,  fur 
douze  ou  treize  lignes  de  largeur. 

Son. fruit  eft  gros,  très-long,  fouvent 
mal  fait;  tantôt  un  peu  pyriforme,  étante 
r0ûflé  vers  la  tête ,  &  comprimé  du  côté  de 
la  queue  qui  eft  a0êz  longue  U  memie  9 
tantôt  courbé  comme  un  cornichon  ,  ou 
contourné  irrégulièrement  :lorfqu^il  eft  bien 
formé,  il  fe  termine  un  peu  plus  en  pointe 
à  la  queue  qu'à  la  têre;  foa  plus  ^nd 
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eereù. 

PnVNttS-fruaà  cerei  coloris.  h(L 

l^xthn  eil  Tigomeux^  fi*  jjnoèaSa^  hsMf 
ioup  de  fruiCi 
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Les  bourgeons  font  gros^  longs,  bien 
arrondis ,  d'un  brun^clair  tirant  fur  le  vio* 
let ,  tiquetés  de  très-petits  points  gris. 

Les  boutons  font  de  grofleur  moyenne* 
ooii^tus ,  écartés  de  la  branche  ;  les  fupports 
font  aiTez  élevés. 

Les  fleurs  ont  onze  lignes  de  diamètre; 
les  pétales  font  de  figure  ovale ,  applatie  par 
les  côtés  ;  les  fommets  des  écamines  font 
d\m  jaune  foncé. 

Les  feuilles  font  longues  de  trois  pouce» 
ûx  lignes ,  larges  de  vingt  &  une  lignes- 
Leur  plus  grande  largeur  ell  au  milieu;  fit 
les  deux  extrémités  le  terminent  également 
en  pointe.  Les  dentelures  font  fines  fie  pro- 
fondes. Laquelle  ell  longue  de  neuf  lignes^J 

Le  fruit  eft  de  groffeur  moyenne ,  alon- 
gé,  ayant  quinze  lignes,  fie  demie  de  dia« 
mètre ,  fii  dix-fept  lignes  de  hauteur  ;  un 
peu  plus  renflé  du  côté  de  la  tête  que  du 
côté  de  la.  queue ,  qui  eft  menue ,  longue  de 
ncungnes,  plantée  dans  une  cavité  âroite^ 
11  eft  divîfé  fuivant  fa  hauteur  par  une  gout« 
tiete  large  firafiez  profonde  vers  la  queue ^ 
fie  vers  la  tète  où  elle  fe  termine  it  un  petit 
applatiflement. 

La  peau  eft  d'un  vert  tirant  liir  lejaune^ 
bien  fleurie.  Elle  dévient  ambrée  dans  la 
parfaite  maturité  du  fruit,  fie  même  tiqtietée 
de  rouare,  lorfque  Parfjre  eft  en  efpalier» 
Elle  eft  toujours  00  pea  co)nace&  adbéreixtt 
^  la  chain 
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La  chair  eft  jaune  ^  fondante  &  délicate^ 
loflque  le  fruit  ell  bien  mûr. 

L'eau  eft  alors  très-fucrée  ^  &  d'un  goût 
excellent* 

Le  noyau  eft  long  de  huit  lignes  &  da* 
mie,  large  de  cinq  lignes  &  denne,  épais 
de  trois  lignes  &  demie.  U  ne  tient  point 
du  tQut  à  la  chair« 

Cette  Prunç ,  fixcellente  crue,  &  en  con- 
fitures ,  mûrit  vers  la  mi-Septembre.  Elle  eft 
vn  peu  fojette  aux  vers/ 

XLIV.    PRUNUS  fructu   minimç  5    nigri- 
cante^Jine  nucleo. 

PRUNUS  nucleo  nudo ,  fegmento  circuli  ojjio 
comitato.  Aft.  Ac.  R.  P.      , 

Sans -NOYAU  (PA  X!X.  Éig.  14,  ) 

Les  Bourgeons  de  ce  Prunier  font  noirâ- 
tres t  ou  d'un  violet  foncé.  Ses  fleurs  ont  dix 
iignes  de  diamètre  ;  &  leurs  pétales  font 
ronds  &  très-creiifés  en  cuilleron.  Les  feuil- 
les font  a^ongées ,  dentelées  finement  par  les 
bords,  d^un  vert-brun  en-deflus,  &  d'un 
vert-pâle  en-  deflbus ,  terminées  en  pointe 
aiguë,  longues  de  deux  poucef  &  demi^ 
larges  de  dix-huit  lignes.  Leur  plus  grande 
largeur  eft  à-peu-près  au  milieu  de  leur 
Jlongueur., 

Le  fruit  ef{  petit ,  dé  la  forme  d'une  olive , 

un 
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un  peu  moins  gros  du  côté  de  la  tête  que 
du  côté  de  la  queue  qui  eft  longue  de  cinq 
è,  fix  lit»  nés  ;  il  a  huit  lignes  &  demie  de 
hauteur,  fie  fept  lignes  &  demie  de  dia* 
mètre,  ba  peau  noire,. ou  d*un  violet  foncé,* 
eil  fleurie.  Sa  chair  efl  d\ia  jaune  tirant  fur 
le  vert.  Son  eau  eft  aigre  ;  &  lorfque  Tex- 
trêine  maturité  lui  fait  perdre  <!ette  aigrêiù:^ 
elle  devient  infipide.  Son. amande  eu  an^e- 
re,  grDflè^  bien  formée;  fbn  noyau,  ne 
tieùt  point  à  la  chair.  Souvent  on  trouve 
autour  un  filet  ligneux  conune  un  demi* 
cercle ,  ou  ccjmme  le  chaton  d'une  lunetitè. 

Cette  Prune  mûrit  à  laiind^oût,  fii  nleft 
i}ue  curieufe.  f 

XLV.  Pkî/m/S  fruâa  iftagno  ;  longiûo  ;i 
cerajo  profi  concolon ,  Vlrginiana^ 

Pr  u  r^  i  E  ».  de  Virginie. 

Cet  Arbre,  qm  lious  a  été  apporté  ée  ti 
côte  de  Virginie ,  devient  tnédiocrement  grapd 
&  donné  peu  de  fruit,*  il  eft  fort  touffu  f^& 
fes  bourgeons  font  aflez  longs.  Ses  fëuîHed 
font  alongéesîi&  plus;larges  vers  fci  poirité 
que  vers  la  queue,  ^es  fleurs  font  Manches^ 
petites,  fie  en  fi  grand  nombre  quHl  parott 
tout  blanc  dans  le  temps  de  fà  fleur. 

Son  fruit  eft  alTez  gros ,  longuet  ^  foutentl 
par  une  longue  queue  plantée  à  flepr.  La 
peau  eft  rouge  prefque  comme  une  Cerife*, 

Tom  IL  X 
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I^  chak  eft  alTes  blanche ,  ferme  &  un  pet» 
£eche.  L'eau  a  Un  acide  peu  agréable.  Le 
âoyau  ne  tient  pas  à  la  chair. 

Cet  Arbre  ^  pour  fa  fleur,  mérite  une  placé 
4ans  les  Jardins  d'ornement ,  mieux  que  pouf 
fon  fruit  dans  Ie8;tergera« 

XLVt    PRUNUS  fruaumêdiô^  nùmio  ^ 
»    Cetafi  forma, 0  colore^ 

MlRjABOI'AN.  {^J?UXX.  Fig.   15.)     - 

.ii'Asbre  devient  grand  &  crèft-touffii. 
i  .fies  t^purgpsonft.  fotii.  menus. j  d'un  rouge^ 
brun-clair,  très  -  garnis  de  boutons.;  cba^ 
nœud  porte  ordinairement  un  œil  à  bois  en- 
tre*l4^  yewi^'JWrrgity  Les^brw^ch^s  à  fmit 
font  ç0uiyMftj..t«r)wiéei  p9^  un.^roqppe  da 
huit  ou  neuf  boutons. 

Ses  bo\9iwiqiit  tr$s- petits,  ftr  pointus. 

Ses  fleujs  ont  onze  lignes  de  diamètre.  U 
^  fi99^-^  ^y^^  iiKr^ièpt ,  huit  pétales  : 
celles  qui  oqt  plus, de  ûi  pétales,  ont  deux 
pîflil^  h^.  échancrureS;  du  calyce  (ont  en 
raêQM;  Qûiiibrei  ^  tes  pâ^s.  Les  pétales 
^p|;  bUwicsr^i  ms^f  leS;lx^?  i^^^eurs  du 
plyce  étapt^  légèrement  teints  de  rouge , 
if,  fond  de  la,  â^ux  paroit.  à»  cette  codeur. 
Les  pédicules^. foQt  lo<%^  deifîx  lignes;  four 
vent  un  feulpédîcule  porté  deux  &urs<  Ces 
fleurs  jifficilIejS;,  &.  celles  qui  ont  plufieurs 
^(liU.  èsmi  ep.  qrès-|i^afidrO(MQbx:e  ,  &  cou* 
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ftuit  i  quoiqu'il  fleunlle  beaucoup* 

Ses  feuilles  font  minces ^  très-petites,  d^utà 
Verf-gai  ^  ^meiécS'  trds-fineaient  &  peu  pro^ 
foùdSsient.  Leur  longueur  eft  cle  deux  poii^ 
t^é^-TO  plus,  âc  leur  largeur  de  dix  à  oozë 
ligneÂ  La  (jaéM  eSL  trè^messue  ^  longue  àé 
trois  pu  quatre  li^esi;^  Elles  fout  Qrèsi^uijette;^ 
a  être  mangées  par  les  infeélesa  " 

Son  fruit  efl  rond,  delà  forme  de  laCe-^ 

tife  ambrée  ;  il  aquator^e  lignes  de  diamètre  ^ 

fur  treize  lignes  de  hauteur.  Il  eft  applati 

irers  la  queue  qut  e£E  menue  g  longue  de 

xjuatre  lignes^  &  plantée  dans  une  cavné 

urne  &  peu  pfofondei  La  tête  eft  tetminée 

.psdr  une  petstt  élévation  en  forme  de  ma- 

.jnekin  iian&nt  ^  à  I^exttéoitté  de  laquelle  on 

appetçoit  te  fefte  duftyle  àeStché^  comme 

tone  très  >  petite  pointe.  Ce  firmt  n^eft  poîvt 

divifé  pat  une  rainure  9  mais  feulement  pat 

une  b^e  qui  ne  fe  diftingue  que  par  fo 

£ouléttri 

La  peau  eft  tràs-dure^  lifiTe^  ^p^^  àè 
couleur  de  ceri£e  un  peu  foncée,  femée  àé 
très- petits  po'uHS  blanchâtres^ 

Là  chair,  d^un jaune  très-clair,  &  tlranf- 
p&lreiite^  deviem  mottafie,  lorsque  le  friiit 
eft  ttes-mÂr. 

L'eau  eft  d'aborî  ttàs-aigre^  enfuite  4^- 
irîeot  très-fede. 

Le  noyau  eft  utt  peu  raboteux,  adhéfént 
à  la  chair  e»  plu&eurs  endroits^  termioé  eu 

X  a 
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pointe  aiguë,  long  de  fept  lignes  &  demie 9 
large  de  cinq  lignes  &  denûe,  épais  de  quatre 
lignes. 

Ce  fruit  mûrit  vers  la  mi-Août;  &  n'efi 
bon  ni  crud  ni  cuit.  Ainfi  le  Mirabolanier 
doit  être  mis  au  rang  des  Arbres  de  déco* 
ration  plutôt  que  des  Arbres  Fruitiers» 

XLVn.  PRUNUS  fruâu  medio^  oilongo, 
hinc  flavo^  indè  yirefcênu. 

P&UNB  DaTTB. 

La  Prune  Datte  eft  de  moyenne  groffiury 
un  peu  alongée,  d'une  fijrme  régulière  & 
Hgr^ble.  Sa  hauteur  eft  de  quinze  lignes  & 
demie  ;  fon jgranddiametre  eft  dequinze  lignes, 
&  fon  petit  diamètre  efide.quatorze  lignes* 
Un  de  tes  côtés  eÛ  divifè  fuivant  &  batteur 
par  une  gouttière ,  ou. plutôt  par.  un  appla- 
tiflement  qui  n'a  prefque  point  de  proton* 
deur;  elle  fe  termine  à  la  tête  par  un  très- 
petit  enfoncement,  &  à  l'autre  extrémité  par 
une  cavité  étroite  &  alTez  profonde  dans  la* 
quelle  s'implante,  la  queue  qui  eft  bien  nour* 
rie  &  longue  de  quinze  lignes. 

La  peau  eft^  d'un  beau  jaune  dp  côté  du 
foleil,  fouvent  marquée  de  petites  taches 
d'un  rouf^e  très-vif;  le  côté  de  Tombre  tire 
fur  le  vert  Elle  eft  couverte  dHme  fleur 
blanche^  elle  eft  adhérente  à  la  chair  j  60^ 
riace,  aigre. 

La  chair,  eft  jaune,  moUaflè. 
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L'eau  efi  ordinairement  fade. 

X.e  noyau  efl  long  de  neuf  lignes  &è  de- 
m^e^  large  de  fix  lignes  &  demie  épais  de 
quatre  lignes;  C^  furrace  eft  prefqu'unie. 

Cette  Prune  mûrit  vers  le  commence^ment 
de  Septembre. 

XLVra.  PRUNUS  bifera.^ 

Pi.uNi£R  qui  fruflilie  deux  fois  par  an. 
(PA  XX.  Fig.  13.) 

Le  fruit  de  ce  Prunier ,  qui  mérite  moins 
d'être  cultivé  pour  Putilité  que  pour  la  eu- 
riofité,  eft  long,  prefque  de  la  forme  d'une 
olive  9  uà  peu  plus  pointu  par  ta  jtête  que 
vers  la  queue;  divifé  fuivant  fà longueur  par 
une  gouttière  très  -  peu  fenfible.  I^  queue  , 
longue  de  fix  lignes,  eft  plantée  dans  une 
très  r  petit  enfoncement.  Sa  hauteur  eft  de 
c|uatorze  lignesr,  &  fon  diamètre  de  onze 
lignes. 

Sa  peau  eft  d\in  jaune -rougeâtre,  très- 
tiquetée  de  brun,  tranfparente^trèS'fleurief 
facile  à  détacher  de, la  chair. 

Sa  chair  eft  grofliere,  d'un  jaune  *  clair, 
excepté  à  Tendroit  de  la  gouttière ,  où  elle 
eft  verte. 

Son  eau  eft  très-fade  lorfque  le  fruit  eft 
bien  mûr. 

.  Son  itoyau  eft  prefquïini ,  terminé  par  une 
pointé  très  aiguë  I  fort  adhérent  à  la  chair  # 

X3 
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long  de  neuf  li^es ,  large  4e  quatre  Kgnçs^ 
épais  de  trois  lignes, 

La  maturité  des  preitriers  fruits  eft  vers 
le  comœençenient  d'Août;  1^  féconds  fe^ 
fort  tardiB  :  les  tins  hc  les  autresi  (oqt  tr^- 
înépn&bles, 

Ç  U  L  T  V  R  S. 

i^.  Il  y  a  peu  d'arbf  es  "dont  les  ftmences 
foient  auui  fbjeues  à  varier ,  que  celles  des 
Pruniers.  Ainti  on  ne  femé  des  noyaux  de 
Prunes  que  pour  gagner  quelque  nouvdle 
efpece  ou  variété  ;  ou  pour  fe  procurer  des 
(lijets  propres  à  recevoir  la  greffe  de  cdlcs 
qu^on  Cultive  ordinairement^  &  qui  méritent 
4e  rêtre  ;  &  ce  fécond  motif  ne  doit  pas 
déterminer  àfemer  le$  noyaux  des  excellentes 
eQ>eces  de  Prunes;  car  îeà  ^^piniériftes  af- 
iurent  que  les  fujets  qui  en  proviennem^  re- 
çoivent difficilement  la  greffe ,  &  la  nour^ 
riffent  mal,  Mais  il  vaut  mieux  élever^de 
noyaux  que  de  rejets  Sr  de  drageons  enra- 
cinés 9  les  Pruniers  de  Saint- Julien ,  de  Ceri-r 
fette^  de  gros  &  petit  Damas  noir ,  fur  lef<^ 
àuels  on  greffe  avec  fbccès  toute  eTpece  de 
iPruniers,  Le  tjremier  eil  préférable  auxaiir 
très  4  le  petit  l)aihas  noir  eu:  un  peu  trop 
ioible  pour  quelques  efpeces  vigoureufës , 
dont  la  greffe  le  recouvre  d*un  gros  boo- 
relet,  indice  que1e$  forces  ne  font  pas  égalea 
des  deux  côtés* 
'  On  greffe  avi(B  fur  rAbricotier  t  &  »êi«f 
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fVir  le  jeune  Pêcher  élevé  de  noyau  les  ex*   . 
cellentes  efpeces  de  Prunes ,  la  Daupbinej^ 
le  Perdrigon  r  &c;  fur-tout  l(Nrlqu'on  les  def- 
tine  pour  Teipalier ,  ou  quelqu'endcoit  où 
Vçn  craint  rincommodité  des  drageons  que 
produifent  avec  excès  les  racines  des  Pru- 
niers qui  n'ont  pas  été  élevés  de  noyaux. 
9^.  t^e  Prunier  fe  gre&  en  fente  va  aK>is 
de  Février  fur  les  gros  filets  ^  &  en  écuf- 
fon  à  iœâl  dormant  depuis  ta  mi- Juillet  ji^- 
qu'à  la  mi- Août  fur  les  jeunes  fujets  de  Pru- 
nier &  d'Abricotier,  &  ua  peu  plus  tard 
fur  le  Pécher.  L'écufibn  réuffit  mieux  fur 
un  jet  de  Tannée  que  (uv  le  vieux  bois  de 
Prunier  6ù  fouvent  il  périt  par  la  goïnme. 
3^.  Le  Prunier  éft  de  tous  les  arbres  fnii« 
tiers  le  m^ins  difficile  fur  le  tertein.  Froi- 
des, chaudes,^ feches,  humides,  fortes,  lé- 
gères ,  toutes  fortes  de  terres,  même  cdUst 
qui  ont  peu  de  profondeur  lui  conviennent. 
Cependant  il  le  plaît  davantage,,  &  fes  fruits 
font  meilleurs ,.  dans  une  terre  légère  &  ua 
peu  fableufe  q^  dans  une  «erre  compaâe: 
&  humide.  U  aime  les  lieux  découverts  i  te, 
craint  Tabri  des  grands  arlnres  ou  des  bâti- 
mens  élevés^ 

Prefque<  tous  les  Pruniers  (è  plantent  en- 

fplein-vent  &  eo  buiflbn.  Ceux-ci  doivent 

être  conduits  &  taillés  (blon  les  règles*  Les 

^autres  n'exigent  quekrétrabchemeirt  dû  bois 

mort,  du  nux  bok  %  6c  et  certaines  urc^ 

.  -.  ■  Xi.   - 
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duûions  monllrueufes  de  branches  touffues 

Îu'on  nomme  Bouchons.  Ceux  ^  comme  les 
^erdrigons ,  qui  dans  notre  climat  deman- 
dent refpalier ,  &  les  efpeces  qui  -  le  méri- 
tent par  la  bonté- de  leur  fruit  qui  y  acquiert 
^lu8  de  perteâion ,  fe  plantent  mieux  à  Tex- 
poûtion  du  le^nt  ou  du  couchant  qu*à  celle 
du  midi  où  leurs  fruits  ont  peine  à  nouer  t 
&  Ibnt  un  peu  fecs  dans  les  années  chaudes. 
4^.  Le  Prunier  fe  taille  fuivant  les  règles 
générales.  Mais  il  faut  fe  fou  venir  que  re- 
perçant plus  difficikment  que  la  plupart  des 
arbres  fruitiers,  il  faut  le  conduire  de  fa- 
çon à  éviter  les  ravalemens  néceilàires  après 
iine  taille  trop  longue,  &  les  vuides  qm 
fuivent  les  retf  anchémens  exceflîfs  :  que  i)4d- 
mant  pas  l'abri ,  même  des  murs  d'efpaliers, 
il  s'efifocce  de  s'échapper  ,  &  d'élever  fes 
bouro^eons  vigoureux  en  plein  vent  ;  & 
qu'ainii  il  efi  néceflàire  pendant  fa  jeuneflè 
&  jufqu'à  ce  que  fa  fécondité  ait  modéré 
fon  ardeur,  de  ravaler  la  taille  précédeste 
:fur  les  moyennes  branches,  de  le  charger 
de  pt  tites ,  même  inutiles  ;  de  Tébourgeon- 
net  peu  ;  d'incliner  les  gros  jets  ;  en  un  mot» 
-de  fe  contenter  de  le  préferver  de  la  con- 
fufion.  Lorfqu'il  feralbrmé,&  en  plein  rap- 
port ,  on  le  traitera  fuivant  fa  force  &  foa 
état. 

5^^  Au  Heu  d'arracher  un  vieux  Prunier, 
doT  t  les  branches  font  ufées  ou  mortes  pour 
]»  plupart  >  il  ift  tige  eft  iàine,  on  peutef- 
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fayer  de  le  rajeunir.  On  ravale  toutes  les 
braBches  jufques  fur  la  tige,  ou  bien  on  fcie 
la  tige  même  à  quatre  ou  cinq  pouces  au« 
defliis  de  la  greffe.  Ordinairement  il  reperce 
des  branches  propres  à  le  renouveller ,  &: 
à  former  en  peu  de  temps  un  bon  arbre  ; 
mais  en  même  temps  on  doit  lui  avoir  pré- 
paré un  fuccefleur  pour  le  remplacer  j  s'Une 
reperce  point. 

USAGES. 

Depuis  le  commencement  de  Juillet  juf- 

3u*à  la  fin  d'Oûobre ,  les  diverfes  efpeces 
e  Prunes  fe  Aiccédent.  Plulieurs  fe  man^ 
gent  crues  ;  prefque  toutes  font  très-bonnes 
en  compotes;  les  unes  font  propres  à  faire 
des  Pruneaux  ;  d^utres  fe  confifent  entières 
fans  noyau  ou  avec  le  noyau.  De  la  Dau- 
phine  on  fait  une  excellente  marmelade  qui 
cependant  a  befoin  d'être  relevée.  Les  Pru- 
nes ,  par  les  différentes  préparations  qu'elles 
reçoivent  dans  les  offices ,  paroiffeut  fur  la 
cable  pendant  toute  Tannée. 


Rn  du  Tonu  ficond. 
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